ILS NE SONT 


Si: 


FRÈRES 


Æ Comme nos «Européens » 
ont un peu de mal à chauffer 
la machine, et que leurs 
adversaires ne sont pas préci- 
sément des faire-valoir, on 
attend avec une rtaine 
crainte ce premier tour des 
Coupes d'Europe. Car le foot- 
bail français va y remettre en 
jeu presque tout le crédit 
retiré d’un Mundial très 
réussi. Or tant pour Delamon- 
tagne et Monaco, que pour 
Müller et Bordeaux, Larios et 
Saint-Etienne, Bathenay et 
Paris-Saint-Germain, Posca, 
Stopyra et Sochaux, la route 
apparaît pleine de traîtrises et 
d’embüches. Un bon résultat 
d'ensemble confirmerait utile- 
ment les progrès du football 
hexagonal. 

(Photos Presse-Sports) 


LE SYNDROME 
DE SOFIA 


Nous voilà donc devant une nouvelle page — et qui ne 
s'annonce pas moins joyeuse que les autres — du 
roman-feuilleton que constituent les relations franco- 
bulgares dans le domaine du ballon rond. 

Pour des raisons relevant uniquement d’un hasard 
malin, les Balkaniques ont toujours été nos interlocu- 
teurs privilégiés depuis vingt-cinq ans, et le plus sou- 
vent dans les matches officiels. Cela commença en 1959, 
ière partie « amicale » entre les deux pays, 
où Rogi jantoni se fit dévisser un genou par le redou- 
table Largov, et se poursuivit les deux années suivantes 
avec la double déception de Sofia (but irrégulier d'Iliev à 
défaite en barrage 


mémoire ; mais ces foi 
rent moins de problèmes. 

En Coupes des clubs, souvient que le 
Saint-Etienne dut série! nt se cracher dans 
mains pour écarter le CSKA Sofia en 1976 (un seul but 
d'Oswaldo Piazza au cours des deux man , tandis 
que l'AS Monaco elle-même échoua en seizièmes de 
Coupe de l'UEFA trois saisons plus tard face, cette fois, 
au Lokomotiv Sofia (le redoutable et rondouillard Mikhai- 
lov ayant marqué les cinq buts de son équipe, quatre à 
l'aller et un fatal au retour). 

CSKA, Lokomotiv, ce sont encore cette saison les 
noms qui nous préoccupent, puisque le premier affron- 
tera Monaco en C 1 et le second le Paris-Saint-Germain 
en C 2. Tirage très défavorable, car il s’agit là de redou- 
tables adversaires, mais pas suffisamment cotés pour 
qu'une élimination face à eux ne soit pas ressentie, sur- 
tout dans les milieux moins informés, comme une 
contre-performance. 

Pourtant, le CSKA Sofia présente des références qui 
feraient de lui le favori de son match contre Monaco, 
même si le champion de France avait mieux débuté la 
saison qu'il ne l'a fait. L'équipe de l'Armée Rouge bul- 
gare reste en effet sur deux très belles performances 
en Coupe d'Europe : il y a deux ans, el ait sorti Not- 
tingham Forest, alors tenant de la C 1, avant de chuter 
contre Liverpool, futur vainqueur ; l’an passé, elle prit 
une revanche sur les Rouges de Paisley et se hissa 
ensuite en demi-finales, où le Bayern l'élimina après 
avoir frôlé le K.-O. sans rémission au premier match (3-0 
après un quart d'heure de jeu). 


ZDRAVKOV LE « FRANÇAIS » 


CSKA est une équipe au style moins rébarbatif que 
celui habituellement de mise en Bulgarie, où on ne 
badine pas d’ordinaire avec la protection de son but. Un 
peu à l'image de son meilleur joueur actuel Zdravkov, un 
footballeur beaucoup plus porié sur la finesse et l'intel- 
ligence que sur la force pure. 

Hradoslav Zdravkov, « Rady » pour ses coéquipiers, 
est âgé de vingt-cinq ans et compte déjà vingt-cinq 
sélections en équipe nationale. On le vit notamment 
lors du dernier match contre la France à Lyon, où il por- 
tait le numéro dix, et fut excellent à son poste habituel 
de demi défensif. Mais en l’absence actuellement des 
deux frères Dimitrov et d’Iliev, le CSKA s'est retrouvé 
sans libero et a décidé de confier le poste à Rady, ce 
qui dénote un beau souci de jouer au ballon. 

Zdravkov a été formé à Lokomotiv Sofia, le club des 
cheminots, et il a été recruté par le CSKA en 1978. « J'ai 
encore beaucoup d'amis dans cette équipe, notamment 
l'avant-centre international Velichkov (qu’il a donc 
retrouvé de très près au cours de ce derby CSKA- 
Lokomotiv qu'ont vu nos envoyés spéciaux Patrick Blain 
et Patrick Boutroux, il y a dix jours au stade Vassil 
Levski, en compagnie des techniciens et dirigeants de 
Monaco et du Paris-Saint-Germain). J’apprécie beaucoup 
le football français, et je porte volontiers lors des ras- 
semblements de mon équipe le maillot échangé à Lyon 
avec mon vis-à-vis tricolore. J’estime que la France 
aurait dû jouer la finale du Mundial espagnol après avoir 
battu l'Allemagne, dont je n’ai pas encore compris la 
remontée en prolongations. » 

Rady connaît très bien l’équipe de Monaco, même la 
nouvelle, et il est capable de la reconstituer instantané- 
ment sur le papier comme il l’a fait d’ailleurs à nos 
envoyés spéciaux. « Je pense que le CSKA aurait dû 
disputer l'an passé sa première finale européenne, car 
nous n'avons pas eu de chance contre le Bayern ni à 
l'aller ni au retour, où le 0-4 du stade olympique ne cor- 
respondit nullement à la physionomie du match. » 

Zdravkov a donc confiance dans la force de son 
équipe, et surtout dans son expérience qui lui parait 
infiniment plus grande que celle de Monaco, et qui est 
une arme capitale dans une telle compétition ; cepen- 
dant, il se méfie beaucoup des champions de France car 
il tient Ettori, Amoros, Barberis, Edstroem, Couriol et 
Bellone pour de très bons footballeurs. 3 

«Ce sera un match ouvert entre deux équipes qui 
aiment et pratiquent réellement le football offensif », 
dit-il. 

Espérons qu’il ne s'agit pas seulement de paroles de 
circonstances. 


RER EE Ce ee 


2 France Football 


Images du derby 
Lokomotiv-CSKA (1-1) : 
Djevizov file vers le but 


des Cheminots (en 


haut) ; Markov passe son 
vis-d-vis Milanov (au 
centre) ; Zdravkov évite 
deux adversaires avant de 
relancer l'attaque (en 
bas). 


{Photos 
Patrick BOUTROUX) 
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LE RETOUR DU MAÏTRE 


Près de quatre ans après son « match d'adieu », Johan Cruyff 
va retrouve Cou Europe, où il débuta Il plus de quin- 
ze ans sous le même maillot de l'Ajax qu'il prie de nouveau 
depuis le début de l’année. Vainqueui 1971, 1972 et 1973, 
Johan. +" n’espère ajouter un GE uron à Sa Cou- 
ronne : il sait que F coup trop 
tendre et qu’elle passer de la 
rassurante prése: a rentrée Il y 
a dix jour: tôt les balbutiements du début de saison ont 
disparu. Le grand club d'Amsterdam espère seulement un par- 
cours honorable, mais il est tombé sur un os dès le premier tour 
en Coupe des champions, avec le redoutable Celtic de Glasgow. 


(Photo Presse-Sports) 


POUR TOUS RENSEIGNEMENTS EN ÉQUIPEMENT SPORTIF POUR CLUBS ET COLLECTIVITÉS - TÉLÉPHONE LYON : 


LES COUSINS GERMAINS. 


Quand des Allemands rencontrent d'autres Allemands, cela ne 
débouche pas sur un match com s autres. Surtout si les 
uns sont de l'Est et le: res de l'Ouest. Jadis le grand Bayern 
souffrit ainsi mille morts pour se qualifier, après des matches 
tremblants, aux dépens de Magdebourg ou Dynamo Dresde. 
Cette année encore, Dynamo Berlin, avec sa flèche bidnde Rie- 
diger (ci-dessous), croise d'entrée la route du Hambourg SV, 
champion de RFA. Une nouvelle chance de s'affirmer pour un 
football est-allemand qui n'obtient pas, sur le plan international, 
des résultats conforr à sa valeur foncière. Une confront: 

a complétée par un second face-à- re cousins ge 
, opposant Vorwaerts Franfort et le Brême en C 3. 
(Photo Presse-Sports) 
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IPSWICH EN QUESTION 


Grande attraction de la 
Coupe de l'UEFA et échou: 
titions nationales anglaises, l'équipe d’ipswich a marqué un très 
net temps d' LL Du coup, à l'intersaison, son mai 
ger Bobby Robson a rendu son tablier pour prendre la suite 

enwood comme sélectionneur, et son meneur de jeu 
hollandais Arnold Muhren a choisi de poursuivre sa carrière sous 


lans les compé- 


Smunucront cons 2 mous «we 
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France Football 


FOOTBALL 83 ? 
CONSULTEZ L'ANNUAIRE. 


Football 83 vient de paraître. Comme chaque année 
la collection des Guides de l’Equipe publie un gros 
guide, indispensable pour bien suivre la saison. 

Dans ce volume de 228 pages, vous trouverez tout. 
Un calendrier détaillé de toutes les rencontres. Un dos- 
sier sur chaque club. Une fiche sur chaque joueur. 
Pour vous, Football 83 dresse aussi le bilan de l’année 
du Mundial. Football 83 c’est, de plus, un dictionnaire 
d'histoire du football qui vous fera revivre les meilleu- 


res heures du football d’hier. 
uides de l'Equipe 


L'ÉDITORIAL 


après le nôtre, et alors que nos clubs ont déjà par- 

couru le tiers des matches aller. Platini, Boniek, 

Rossi, Passarella, Uribe, Schachner, Falcao, Fran- 
cis, Surjak, Zmuda et‘tous les autres participants du Mun- 
dial auront eu ainsi tout le temps de bien digérer 
l'épreuve espagnole. 

Alors que, de toute évidence, ils ont eu beaucoup de 
mal en France à reprendre le collier. 

Il est vrai que la compétition italienne ne concerne, 
en Division À, que seize clubs, alors que nous nous obsti- 
nons à traîner le Championnat le plus lourd et le plus 
volumineux d'Europe, après celui d'Angleterre. 

Reste à savoir : 1. comment les clubs italiens peuvent 
faire pour supporter économiquement la disette de quatre 
mois sans football ; 2. comment ils vont aborder, dès 
mercredi, le premier tour des Coupes européennes. 

Face à des adversaires comme Slovan Bratislava 
(inter), Ipswich (Rome) et Tbilissi (Naples), on peut crain- 
dre que nos «champions du monde » ne souffrent, au 
niveau européen, mille morts. 


T les Français ? 
Ils vont se présenter devant le mur de l’Europe 


sans flamber outre mesure. 
Monaco, Paris-SG, Saint-Etienne, Sochaux, 
Bordeaux. L F 5 
On dirait qu’un sort malin s'est ingénié à troubler 


L E Championnat d'Italie vient de commencer un mois 


l'équilibre et l'ambition des cinq équipes françaises appe- 


DE JACQUES FERRAN 


Genghini tarde à s'épanouir, seul Mahut s'est totalement 
déclaré), c'est la réaffirmation de garçons comme Rous- 
sey, Paganelli, Zanon quime semble prometteuse. Mais il 
en sera de cet effectif comme de celui du Paris-SG : il 
vaudra par l'acharnement qu'il saura mettre à travailler, à 
se dépasser et par le souffle qu'on saura lui communi- 
quer. Les noms ne sont rien, pas plus à Saint-Étienne 
qu'à Monaco ou à Paris, lorsque le moral est défaillant. 
Les Girondins de Bordeaux apportent le quatrième 
exemple, et le plus spectaculaire, d'une équipe aux res- 
sources considérables, mais qui a buté, elle aussi, sur 
des obstacles inattendus. Qu'elle ait souffert plus qu'une 
autre du Mundial auquel elle avait donné plus que les 
autres et que l'arrivée de deux footballeurs allemands 
tels que Memering et Dieter Muller l'ait obligée à des 
efforts particuliers est normal. Elle a sans doute présumé 
de ses forces en participant à un grand tournoi étranger 
où les gifles qu’elle a reçues ont été retentissantes. Mais 
elle a bien réagi, elle, et elle inspire plus de confiance. 
Son sort repose maintenant dans son équilibre moral et 
dans la manière dont ses dirigeants sauront éviter de se 
croire persécutés. Les Girondins ne seront définitivement 
un grand club que lorsqu'ils auront appris à sourire. 
Sochaux enfin, qui a connu tous les malheurs et dont 
le recrutement n'a peut-être pas été un modèle du genre, 
continue de tirer le Championnat par la queue. C'est rare 
de voir un dernier du classement se lancer dans l'aven- 
ture européenne. La manière dont il s'est battu à Auxerre 
vendredi (2-2) est cependant plutôt encourageante. Et 


Un Championnat 
sans tête 


lées à nous représenter cette saison. 

Monaco, notre champion, occupe, à grand-peine, une 
situation de milieu de tableau, sans qu'on sache au juste 
à quoi attribuer cette carence étonnante. Pourtant, la 
conscience de ses possibilités, l'éclosion de ses jeunes 
Joueurs, la sagesse de son recrutement, la sérénité de 
Son climat intérieur, tout devrait inciter l'ASM à poursui- 
vre son chemin de gloire. Le temps, semble-t-il, travaille 
pour elle et il est probable qu'on la reverra vite flirter 
avec le commandement. Mais qu'il serait navrant de la 
voir, une fois encore, échouer en Europe, alors que tout 
semblait la diriger, cette saison, vers un grand destin ! Il 
lui faudra rameuter tout son pouvoir et toutes ses forces 
vives, en tout cas, pour se débarrasser d'un des pires 
poisons que recèle, depuis longtemps, la Coupe 
d'Europe, ce CSKA Sofia, aussi habile à se surpasser en 
compétition internationale que les Monégasques en sont 
impuissants. Qu'on ne s'y trompe pas : un succès du 
champion de France sur le champion de Bulgarie consti- 
tuerait, dans le contexte actuel, un exploit incontestable. 
Mais un échec de l'ASM au premier tour ne redorerait pas 
le blason de la Principauté. 

Paris-SG, lui, en C2, face à un autre club bulgare, 
mais de valeur très inférieure, semblait, après un recrute- 
ment brillant (Ardiles, Kist) ou solide (Zaremba), ne rien 
avoir à redouter de ces retrouvailles de la capitale fran- 
gaise avec l'Europe. Si tous les joueurs qui entrent dans 
l'effectif parisien tiraient ensemble, et à fond, ils iraient 
vers ce premier tour en chantant ! Or, depuis la reprise, 
des bruits, des soupirs, des grincements se font enten- 
dre. Une fois encore, Paris ne tient pas ses promesses, 
Paris craque devant Nancy et, à Lens, vendredi, Paris 
s'effondre. Crise de quoi? De confiance, d'autorité ? 
L'arrivée d'Hervé Revelli, annoncée prématurément, puis 
« refusée » par Peyroche, est le signe de troubles inté- 
rieurs évidents. Si, comme la rumeur s'en répand, Peyro- 
che n’a plus la confiance des joueurs ni des dirigeants, 
pourquoi lui avoir renouvelé son contrat ? Mais si on l'a 
renouvelé, il fallait conforter à tout prix son autorité. Le 
moment est, en tout cas, aussi mal choisi que possible 
pour laver le linge sale et changer ses batteries. Quand 
Paris deviendra-t-il un club adulte ? 


AINT-ETIENNE a enfin renoué avec la victoire. On a 
vériflé à Colombes l'autre soir la qualité des 
joueurs rassemblés cette saison sous le maillot 
vert, et la victoire remportée — quoique difficile- 

ment — devant Toulouse est venue rassurer les innom- 
brables fidèles que conserve, avec ou sans Rocher, avec 
ou sans Herbin, le club n° 1 de chez nous. Plus important 
peut-être qu'un recrutement plus ou moins réussi (Chris- 
tensen n'a rien prouvé, Moizan trop lourd s'intègre mal, 


même si un ressort semble cassé à Montbéliard, depuis 
les grandes heures de la Coupe de l'UEFA, peut-être le 
même phénomène, qui permit aux joueurs de René 
Hauss de se transcender devant Francfort ou Grasshop- 
per, va-t-il se reproduire. Méfions-nous tout de même. Et 
demandons-nous si, à Sochaux, l'esprit est resté le 
même. 


péenne garde, lui, son inflexible rigueur. Alors 

que, grosso modo, depuis 1974 et les performan- 

ces stéphanoises, nos clubs avaient su, saison 
après saison, et grâce à Bastia, Nantes, Strasbourg, 
Sochaux, jouer un rôle appréciable sur la scène de 
l’Europe, en 1981-1982, tout à coup, on est revenu aux 
années noires. Saint-Étienne sorti aux préliminaires, Nan- 
tes et Monaco balayés au premier tour, Bordeaux n'a 
passé qu'un tour et Bastia a échoué en huitièmes. 
Aucune de nos équipes n'a, pour la première fois depuis 
1978-1979, passé l'hiver. Et ce signe inquiétant était alors, 
on s'en souvient, renforcé par le médiocre comportement 
de l’équipe de France devant la Belgique et l'Eire. 


Depuis, il y a eu, certes, le Mundial et son flot d'épo- 
pée et d'adrénaline. Le football français a montré qu'il 
avait de quoi jouer son rôle, apporter sa pierre, chanter 
sa partition. II l’a fait, magnifiquement, dans des circons- 
tances exceptionnelles. Reste, pour lui, à se montrer 
compétitif dans son expression, on pourrait dire quoti- 
dienne et banale. Et à travers la cellule du club, qui reste 
primordiale. 


Serions-nous plus rassurés, le 15 septembre, si les 
clubs qui entraient en lice au nom de notre football 
étaient ceux qui, en ce moment, tiennent le haut du pavé 
en Championnat ? Lens, Nantes, Toulouse, Nancy... 


Peut-être. Mais il faut le dire vite. 

Si ces équipes resplendissent, de manière plus ou 
moins éphémère, elles le doivent en grande partie à 
l'effacement momentané de formations plus riches et 
mieux outillées qu'elles. 


Notre Championnat est pour l'instant prêt à se donner 
à qui veut le prendre, à qui montre le plus d’empresse- 
ment, d'enthousiasme, de dynamisme. 

C'est un Championnat sans tête et sans rigueur, où 
tout peut survenir. Ce qui le rend à la fois passionnant et 
un peu vain. 

L'Europe en surgissant, va ressembler à un coup de 
pied dans une fourmilière. 


Elle va forcer nos clubs les plus représentatifs à dire 
vraiment qui ils sont. 


C: le test représenté par la compétition euro- 
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FF 


vou en dit 
plus 


Avec Denis CHAUMIER, 
Jean-Marie LORANT 
et Jean-Jacques VIERNE 


CONCOURS « F.F.-EUROPE » 


FF organisera un grand concours doté 
de 20000F de prix sur les matches 
retour du premier tour des Coupes 
européennes, qui auront lieu le 29 sep- 
tembre. Le bulletin-réponse paraîtra 
dans notre édition de la semaine pro- 
chaine datée de mardi 21 septembre. 


NOTRE UNE : 


EUROPE 


La vingt-huitième saison de 
Coupe d'Europe sera officiellement 
lancée demain avec les matches 
aller des premiers tours des trois 
épreuves organisées par l'UEFA. Il 
s'agira de la 28° édition de la C1, 
de la 23° édition de la C2 et de la 
25° édition de la C3. 


Huit clubs vont découvrir 
l'ambiance des grands matches 
internationaux : il s'agit du Paris-SG 
(France), de Kuusysi Lahti (Finian- 
de) et du FC Baia Mare (Roumanie) 
en Coupe des Coupes, ainsi que du 
FC Haarlem (Pays-Bas), du FC Zur- 
rieq (Malte), de Cornivul Hunedoara 
(Roumanie), du IK Brage (Suède) et 
du Lyngby BK (Danemark) en 
Coupe de l'UEFA. En revanche, 
tous les clubs qualifiés en Coupe 
des champions ont déjà joué une 
Coupe d'Europe, et un seul d'entre 
eux ne connaît pas la C1, le cham- 
pion islandais Vikingur Reykjavik, 
qui effectua l'an dernier ses débuts 
en Coupe de l'UEFA, où les Giron- 
dins lui barrèrent tout de suite la 
route. 


En C1, c’est le Real qui compte le 
plus de participations (21) devant 
Benfica et le CSKA Sofia (17), Ajax 
et Jeunesse Esch (13), Anderlecht 
et l'Etoile Rouge (12), Linfield, 
Dinamo Buc: et la Juventus 
(11), Liverpool, Austria, Saint- 
Etienne et Dukla Prague (10). A 
noter que, dans ce classement, la 
participation de cette saison est, le 
cas échéant, prise en compte, et 
que les clubs qualifiés pour la sai- 
son 1982-1983 en C1 figurent en 
gras. 


On notera aussi que Liverpool va 
disputer sa septième Coupe des 
champions sans interruption (le 
club anglais les a toutes jouées 
depuis 1976-1977, et en a gagné 
trois), Dynamo Berlin en étant pour 
sa part à sa quatrième de rang. 

Quelques retours à signaler dans 
la plus belle des trois Coupes : le 
Standard de Liège, absent depuis 
1972, Nendori Tirana (1971), Avenir 
Beggen (1970), Rapid de Vienne 
(1969), Besiktas (1968), Valeregen 
Oslo (1967), Vasa Gyoer (1965) et 
surtout Dynamo de Zagreb (1958) ! 


En C2, ce sont les Gallois de Car- 
diff City qui comptent le plus de 
présences (11); mais on sait qu'il 
s'agit d'un cas particulier puisque 
les Gallois n'engagent un club que 
dans cette épreuve, et que la route 
est assez dégagée en Coupe de 


(cr) 


Galles pour ceux des clubs appar- 
tenant à la principauté qui disputent 
le Championnat professionnel 
anglais. Cardiff précède les Glas- 
gow Rangers (9), Steaua Bucarest 
et Floriana La Valette (8), Barcelone 
et Dynamo Zagreb (7). 

En C3, c'est de loin Barcelone 
qui est l’abonné le plus fidèle (17) 
devant le FC Cologne (15), l'Inter 
(14), Valence et le FC Porto (13), 
Bâle (12), Naples et les Grasshop- 
pers (11), Dundee United, Bilbao, 
FC Utrecht, Ferencvaros, Juventus, 
Lausanne et Dynamo Zagreb (10). 


Si l’on fait le total de toutes les 
participations européennes, le Real 
et Barcelone se partagent la tête 
avec 27 ; mais si le Real n'a effecti- 
vement été absent qu'une fois de la 
scène internationale (en 1977-1978), 
il n’en est pas de même de son 
grand rival catalan, qui a dû rester à 
la maison à trois reprises avant la 
création des deux Coupes « satelli- 
tes» (1955-1956, 1956-1957, 1958- 
1958). En fait, si le Barça a rejoint le 
Real, c'est parce que les Catalans, 
lors des saisons 1959-1960 et 1960- 
1961, ont disputé deux Coupes à la 
fois (C1 et C3). 


Derrière les deux grands d'Espa- 
gne, on trouve Benfica et l'Etoile 
Rouge (24), le Rapid de Vienne, 
Anderlecht, CSKA Sofia, la Juven- 
tus et le Sporting de Lisbonne (23), 
les Glasgow Rangers (22), Ujpest, 
l'Inter, le FC Porto et le FC Bâle 
(21), l'Ajax, Cologne, Olympiakos et 
le Celtic de Glasgow (20), Liverpool, 
Atletico Madrid, Ferencvaros, Milan 


C'EST PARTI! 


AC et Dynamo Zagreb (19), le Stan- 
dard de Liège, Panathinaikos, Mal- 
moe et Sliema Wanderers (18), Aus- 
tria de Vienne, Valence, Gientoren, 
Dinamo Bucarest et Fenerbahce 
(17), Saint-Etienne, Linfield, Jeu- 
nesse Esch, Dukla Prague, Bayern 
Munich et Servette Genève (16), 
Levski Sofia, Feyenoord, la Fioren- 
tina, Floriana La Valette, Carl Zeiss 
léna, Steaua Bucarest, les Grass- 
hoppers, Le FC Zurich, Lausanne 
Sports et Galatasaray (15). 


Le FC Barcelone est donc pré- 
sent en Coupe d'Europe depuis 
vingt-quatre saisons sans interrup- 
tion (1958-1960) ; onze autres clubs 
n'ont également pas raté le rendez- 
vous européen depuis plus de dix 
ans : ce sont Benfica (depuis 1960- 
1961), la Juventus (1963-1964), 
Anderlecht et Liverpool (1964-1965), 
l'Ajax (1965-1966), l'Etoile Rouge de 
Belgrade (1968-1969), CSKA Sofia 
(1969-1970), Grasshoppers et 
Dynamo Dresde (1870-1871), Olym- 
piakos (1971-1972) et Dynamo Kiev 
(1972-1973). 


Le Real et Barcelone arrivent 
bien sûr en tête des clubs possé- 
dant le plus beau « record » euro- 
péen. Les Madrilènes devancent 
légèrement les Catalans à l'indice 
de performance, comme l'indique 
le tableau ci-dessous, regroupant 
les dix meilleurs de toute l'histoire 
des Coupes européennes : 


Classement 


1. Real Madrid .. 
2. FC Barcelone 
3. Juventus. 
4. Liverpool. 
5. Benfica 

6. Bayern Munich . 
7. Milan AC... 
8. Inter Milan . 
8. Etoile Rouge . 
10. Ajax Amsterdam 


Pour en revenir aux épreuves 
de cette année, on notera que 
les grands absents s'appellent 
le FC Bâle (battu l'an dernier 
en finale de la Coupe de Suisse 
par Sion), l'Atletico de Madrid 
(qui a complètement manqué 
son Championnat), Milan AC 
(descendu en série B italien- 
ne), Malmoe FF, Fenerbahce, 


Standard de Liège (Belg.) - Raba Eto (Hong.) 
Dynamo Berlin (RDA) - Hambourg SV (RFA) 


saseaBareso 
222228beenz 
ÉLEEITTTEE SR 
BBRRSARSE Se 


Feyenoord, Lausanne et Steaua 
Bucarest. 


Et précisons pour terminer, 
que côté français, si Saint- 
Etienne dispute donc sa quin- 
zième Coupe d'Europe et Paris 
sa première, Bordeaux et 
Monaco en sont à leur huitième 
et Sochaux à sa quatrième. 


© 


Hvidovre IF (Dan.) - Juventus Turin (It.) 
Grasshopper CZ (Suisse) - Dynamo Kiev (URSS) 
Dundalk FC (Eire) - Liverpool (Angl.) 

Celtic Glasgow (Ecosse) - Ajax Amsterdam (Holl.) 
AS Monaco (France) - CSKA Sofia (Bulg.) 
Aston Villa (Angl.) - Besiktas (Turquie) 
Vikingur FC (Isi.) - Real Sociedad (Esp.) 
Avenir Beggen (Lux.) - Rapid de Vienne (Austr.) 
Hibernians FC (Malte) - Widzew Lodz (Pol.) 
Omonia Nicosie (Chypre) - JK Helsinki (Fini.) 
Dinamo Bucarest (Roum.) - Dukla Prague (Tch.) 
Nendori Tirana (Alb.) - Linfield FAC (rl. N.) 
Olympiakos (Grèce) - Oester Waxjoe (Suède) 
Dynamo Zagreb (Youg.) - Sporting Lisbonne (Port.) 


(cz) 


Lillestroem (Norv.) - Etoile Rouge (Youg.) 
FC Barcelone (Esp.) - Apollon Limassol (Chypre) 
Torpedo Moscou (URSS) - Bayern Munich (RFA) 
FC Baia Mare (Roum.) - Real Madrid (Esp.) 
Austria de Vienne (Autr.) - Panathinaikos (Grèce) 
Inter Milan (It.) -Slovan Bratislava (Tch.) 
Tottenham HFC (Angl.) - Coleirane FC (Eire) 
IFK Goeteborg (Suède) - Ujpest Dosza (Hong.) 
Limerick FC (rl. N.) - AZ'67 Alkmaar (Holl.) 
Dynamo Dresde (RDA) - BK 93 Copenhague (Dan.) 
KSV Waterschei (Belg.) - Red Boys Differdange (Lux.) 
IBV Vestmannaeyjar (Isi.)- Lech Poznan (Pol.) 
Galatasaray (Turq.) - Kuusysi (Finl.) 
Swansea City (Galles) - Sliema Wanderers (Malte) 
Lokomotiv Sofia (Bulg.) - Paris-SG (Fr.) 
Aberdeen FC (Ecosse) - Dynamo Tirana (Alb.) 


Manchester United (Angl.) - FC Valence (Esp.) 
Glentoran FC (Irl. N.) - Banik Ostrava (Tch.) 
FC Utrecht (Holl.) - FC Porto (Port.) 

Progrès Niedercorn (Lux.) - Servette Genève (Suisse) 
SC Benfica (Port.) - Betis Séville (Esp.) 
Haarlem (Holl.) - La Gantoise (Belg.) 
Saint-Etienne (Fr.) - Tatabanya (Hong.) 
Bohemians Prague (Tch.) - Admira Wacker (Autr.) 
AEK Athènes (Grèce) - FC Cologne (RFA) 

AS Rome (It.) - Ipswich Town (Angl.) 
Ferencvaros (Hong.) - Athletic Bilbao (Esp.) 
Hajduk Split (Youg.) - FC Zurrieq (Malte) 

SC Anderlecht (Belg.) - Kuopio PT (Fini.) 
Slask Wroclaw (Pol.) - Dynamo Moscou (URSS) 
Lyngby BK (Dan.) - IK Brage (Norv.) 
Vorwaerts Francfort (RDA) - Werder Brême (RFA) 
Dundee United (Ecosse) - PSV Eindhoven (Holl.) 
Spartak Moscou (URSS) - Arsenal FC (Angl.) 
Stal Mielec (Pol.) - KSC Lokeren (Belg.) 
Viking Stavanger (Norv.) - Lokomotiv Leipzig (RDA) 
Carl Zeiss léna (RDA) - Bordeaux (Fr.) 
Shamrock Rovers (Eire) - Fram Reykjavik (Is1.) 
Southampton FC (Angl.) - IFK Norkopping (Suède) 
Bor. Dortmund (RFA) - Glasgow Rangers (Ecosse) 
PAOK Salonique (Grèce) - FC Sochaux (Fr.) 
Univ. Craiova (Roum.) - Fiorentina (It.) 

FC Séville (Esp.) - Levski Sofia (Bulg.) 
Pezoporikos (Chypre) - FC Zurich (Suisse) 
Dynamo Tbilissi (URSS) - SS Naples (It.) 

FC Kaiserslautern (RFA) - Trabzonspor (Turquie) 
Slavia Sofia (Bulg.) - FC Sarajevo (Youg.) 
Graz AK (Autr.) - Corvinul Hunedoara (Roum.) 


LES FRANÇAIS ET L'EUROPE 


1 
1 Dure tâche d'ensemble pour les clubs français 


au premier tour des Coupes d'Europe : seul 
Saint-Etienne partira légèrement favori. Mais 
Bordeaux et Monaco sont tombés sur des adver- 
saires redoutables, tandis que Paris et Sochaux 
arrivent en petite forme au rendez-vous. 


SOMMAIRE. — P. 2-3: Europ 
de Sofia. P. 5 : éditori 6-7: 

| P. 8-9 : Europe dernière. P. 10 à 15 : la 6° journée 
de Division I. P. 16-17 étoiles de FF. P. 18- 
19: Confidentiel France. P. 20 à 24: le Cham- 
plonnat de Division ll. P.25: DivisioniV et 
régionaux. P.26 à 29: Division III. P. 30 à 35: 
Championnats étrangers. P.36: Confidentiel 
Monde. P. 37 : Nos lecteurs. P. 38-39 : reportage 
Daniel Bravo. 
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le syndrome 
E F en dit plus. 


à 


Verel : 
ni ange ni tueur 


à gages 


Engin Verel, en l'espace de douze mois, est 
devenu un habitué des communiqués du conseil 
de discipline. Avec les trois matches dont il vient 
d’écoper, il en est aujourd’hui à sept matches de 
suspension ferme en un an donc. Presque un 
record. 


Cela ne fait guère sourire les Lillois, on s'en 
doute, et Charly Samoy reconnaît que l'attaquant 
turc se laisse emporter un peu trop souvent par un 
tempérament très généreux. « Nous lui avons 
parlé très sérieusement cette semaine par l'inter- 
médiaire d'un interprète, et rétabli les choses. 
‘Engin doit se maîtriser, et s'il devait continuer 
ainsi, nous serions certainement obligés de pren- 
dre des mesures sévères. » 


Car les absences de Verel constituent, bien sur, 
un handicap, et dans la période difficile que tra- 
-verse le LOSC en ce moment, cette suspension de 
trois matches est très mal venue. 


Pourtant, sans excuser Engin Verel, Charly 
Samoy souligne que l’ex-joueur d'Anderlecht se 
trouve aujourd’hui inscrit en rouge partout, et que 
cette réputation lui cause un préjudice important. 
« Comme je l’ai dit à la discipline, Engin n’est pas 
un ange, mais ce n’est pas non plus un tueur à 
gages. Ainsi, l’autre jour, il a reçu deux avertisse- 
ments pour ses réactions, alors qu’au départ, il y 
avait deux fautes sur lui. C'est un garçon qui 
prend beaucoup de coups par son style et son 
jeu, et à la longue il ne parvient plus à garder son 
calme. C’est regrettable, et je ne lui cherche pas 
d’excuse, mais il faut également le comprendre. 
Nous lui avons demandé d'être agressif, mais seu- 
lement dans le bon sens. 


D'autre part, il est également certain que notre 
début de saison ne permet pas aux joueurs d'évo- 
luer l'esprit serein. || y a une très grande fébrilité, 

“élément nerveux comme Verel se montre 


| encore plus sensible à cette situation. L'an passé, 


il avait marqué treize buts, cette saison il n’en a 
inscrit qu'un pour l'instant. » 


Ce ne sont pas les prochaines rencontres qui 
donneront l'occasion à Verel d'améliorer son total. 
Le voilà au piquet pour trois matches. Cela suffira- 
til à assagir l'enfant terrible du LOSC ? 


Bourrier 
quitte Hidalgo 


Le conseil fédéral du 18 novembre étudiera et, 
selon toute vraisemblance, entérinera le nouvel 
organigramme des sélections nationales, présenté 
par Michel Hidalgo, nouveau directeur technique 
national. La principale innovation de ce projet 
réside, on le sait, dans la nomination d'Henri 
Michel qui rejoindra ainsi Michel Hidalgo et Henri 
Guérin dans le staff de l'équipe de France. 


Cette intronisation, qui a été préparée depuis 
plusieurs mois déjà, entraînera le départ de Marc 
Bourrier, appelé désormais à diriger la sélection 
Æspoirs et peut-être même celle des Olympiques 
dans la perspective des Jeux Olympiques de Los 
Angeles. « Cela faisait six ans et demi que Marc 
travaillait avec moi, explique Michel Hidalgo, et il 
est arrivé à un moment de sa carrière où il devait 
prendre des responsabilités. Sa succession sera 
très lourde notamment sur le plan humain car il 
traversait les bonnes comme les mauvaises pério- 
des de l'équipe avec une humeur égale, ce qui est 
une qualité peu répandue mais précieuse à ce 
niveau. » Enfin, si Gaby Robert conservera la res- 
ponsabilité des sélections juniors, Jacky Braun 
sera désormais chargé des sélections cadets et 
scolaires. 


Michel Hidalgo met actuellement la dernière 
main à ce projet, mais ce n’est pas son unique tra- 
vail du moment. « Mardi, précise-t-il, je suis au 
siège de la Fédération à Paris afin de mettre en 
place la nouvelle direction technique. Demain, je 
serais à Monaco pour superviser les internatio- 
naux contre Sofia. Enfin, jeudi et vendredi, je me 
rendrais à Vichy pour participer aux stages des 
gardiens de but et attaquants de pointe. » Travail 
spécifique de directeur technique national, de 
sélectionneur et d'éducateur. Une semaine bien 
remplie, donc, pour Michel Hidalgo. Une semaine 
qui illustre parfaitement l'étendue de ses compé- 
tences actuelles. 


REVELLI:«PARIS M'INTÉRESSE » 


Le projet était dans l'air depuis 
quelque temps. Le Paris-Saint- 
Germain, souhaitant étoffer son 
staff, cherchait dans la discrétion 
un directeur sportif. Cette démar- 
che n'avait pas trouvé jusqu'ici de 
grands prolongements mais, dès 
lPinstant où un candidat nommé 
Hervé Revelli pointait le nez, 
l'affaire ne pouvait que devenir 
beaucoup plus sérieuse ! d'autant 
que mercredi passé, l'ex-avant- 
centre des Verts et de l'équipe de 
France était dans le bureau de 
Francis Borelli, et que ce dernier 
décl que «la venue de Revelli 
pouvait devenir une réalité ». 

Quelques heures plus tard, un 
tout autre son de clocl arvenait 
de Saint-Germain, Georges Peyro- 
che mettant son veto à cette arri- 
vée. 

Hervé Revelli reprenait donc le 
chemin de Châteauroux, où il est 
entraineur depuis deux saisons, un 
peu déçu, affirmant cependant que 
les ponts sont loin d’être rompus 
entre le Berry et la capitale. 

«Au départ, Hervé, comment 
avez-vous été amené à prendre 
contact avec Francis Borelli ? 

— Depuis deux ou trois ans, 
nous nous voyons régulièrement à 
Cannes pendant les vacances. 
Nous jouons au football ensemble, 
et à plusieurs reprises nous avions 
parlé de cette possibilité. Sans 
approfondir. Nous en étions restés 
là. Et puis, il y a trois semaine: 
la suite d'un match avec les varié- 
tés, j'ai évoqué ce projet avec l’un 
de vos confrères ; quelques jours 
après, Francis Borelli me télépho- 
it, m’invitant à me rendre à Paris. 
— Comment s’est déroulée cette 
entrevue ? 

— Nous avons parlé longuement. 
Il m'a exposé ses idées, j'ai 
exposé les miennes et je dois dire 
que nous sommes tombés 
d'accord. M. Boi qui est un 
homme très intelligent, veut mon- 
ter un très grand club, et il se rend 
compte que les bases ne sont pas 
encore assez solides. Pour ma 
part, je pense pouvoir apporter 
mon expérience de footballeur de 
haut niveau, mes connaissances, 
tout ce que j'ai appris avec l'équipe 
de France, avec Saint-Etienne, et 
c'est pourquoi cette fonction de 
directeur sportif m'intéresse. 

— Votre rencontre avec Georges 
Peyroche ne s'est pas passée de la 


sa 


_ voit très mal ma venue. Je ne com- 
: prends pas très bien qu'il puisse 
me reprocher mon passé de joueur 
de haut niveau et ma carrière 
exemplaire. J'ai eu beau lui donner 
des explications, des assurances, 
lui dire que je ne viendrais pas 
empiéter sur son domaine, visible- 
ment, il y avait un blocage. Ma pré- 
sence l’embêtait. 


— At-il les moyens d'empêcher 
votre venue ? 

Fécar dans le contrat d'un an 
qu’il a signé, il y a une clause qui 
stipule que lui seul peut faire son 
encadrement. 

— C'est une attitude étonnante 
tout de même ? 

— J'estime en effet pouvoir 
apporter quelque chose à un club 
.comme Paris, et mon but n’est pas 
du tout de m'occuper de l'équipe, 
ou de la faire. Ce qui m'intéresse, 
C'est d’aller voir des matches, nos 
es, de me rendre à l'étran- 
m'occuper des transferts, 
d’être auprès de M.Borelli 
J'avoue que je n’ai compris, 
mais je ne veux pas envenimer la 
chose. Et, de toute façon, Revelli 
là ou pas là, si Georges Peyroche 
doit être « viré, il sera viré ». 

— Demeurez-vous en contact 
avec Francis Borelli ? 

— Oui, nous nous sommes d’ail- 
leurs téléphoné dès jeudi, et nous 
continuerons à le faire régulière- 
ment. En fin de saison, nous rever- 
rons certainement. Il m'avait choisi 
et je ne suis pas écarté, pas du 
tout même. C’est peut-être pour 
mieux sauter. Je ne serais pas 
venu au Paris-Saint-Germain dans 
les trois jours, et notre contact 
portait donc sur l'avenir. Au mois 
de juin prochain, Georges Peyro- 
che n'aura peut-être plus le même 
pouvoir et nous pourrons de nou- 
veau discuter. 


— Revelli à Paris, ce n’est donc 
pas fini ? 

— Non, au contraire, dans la 
mesure où Paris est un club ambi- 
tieux, qui veut s'élever à la dimen- 
sion européenne, et où je suis éga- 

«lement très ambitieux. Je l'avoue 
sincèrement, les projets de 
M. Borelli m'ont emballé. Je ne 
vivrai pas toute ma vie à Château- 
roux. Enfin, pour l'instant, je me 
suis remis au travail à la Berri- 
chonne avec pour objectif de réali- 


… 


même façon. 
— Nous nous sommes vus pen- 
dant une vingtaine de minutes, et 


j'ai senti très vite une réticence 
chez Georges Peyroche mais la 
rencontre a été cordiale. Seule- 
ment, ma personnalité le gène et il 


ser une bonne saison, mi: 
de grandes chances pour que l'on 
reparle de ma venue à Paris au 
printemps. » 


L'épisode «Hervé Revelli, directeur sportit du 
PSG » ayant provisoirement fait long- feu, on parle 
maintenant avec insistance de la nomination à ce 
poste de René Charlot, ancien directeur sportif du 
Stade Brestois et licencié « économique » par son 
club à la fin de la saison dernière. très marqué mora- 
lement par son licenciement, René Charlot envisa- 
geait très sérieusement jusqu'à une période récente 
de reprendre son ancienne activité (il était cadre dans 
une société de publicité) et d'abandonner toute car- 
rière dans le football professionnel. 

Ce projet, il l'a révisé il y a quelques jours quand, 
au détour d'une conversation téléphonique avec Fran- 
cis Borel, le président du PSG lui a proposé 
d'envoyer un dossier de candidature pour le poste de 
directeur sportif qu'il envisage de créer afin de struc- 
turer le club et d'épauler Georges Peyroche. Après 


René Charlot, l’autre candidat 


moult hésitations, fondées essentiellement sur sa 
triste expérience de la saison dernière, René Charlot 
s'est décidé à expédié sa demande de candidature 
jeudi dernier. 

< J'ai eu également une conversation téléphonique 
avec Georges Peyroche, explique-t-il, et je pense que 
nos points de vue concordent. L'entraîneur du PSG 
ne veut pas d’un homme de terrain à ses côtés, ce 
que je conçois parfaitement. A Brest, j'avais un rôle 
administratif, je m'occupais de «l'intendance ». Je 
crois qu'il est bon que chacun ait son domaine. » 

L'intérêt que lui porte Francis Borelli et cette con- 
vergence de vues avec Georges Peyroche font de 
René Charlot le prétendant numéro 1 pour le poste 
de directeur sportif du PSG. L'intéressé se déclare 
prêt, en tout cas, à rencontrer les deux hommes dans: 
les plus brefs délais. 


APRES LA DISPARITION DE « FOOT 2 », 


« FRANCE FOOTBALL » 


< France Foot 2», dont le dernier numéro vient 
de paraître, était, dès l'origine, considéré comme 
le complément hebdomadaire de « France Foot- 
ball ». 

Lancé en avril 1978, peu de temps avant le Mun- 
dial argentin, il s'attachait surtout à l'aspect 
« magazine » des choses. 

C'est ainsi que, pendant plus de quatre ans, il 
multiplia les reportages, les enquêtes, les dos- 
siers sur les sujets les plus brûlants et parfois les 
plus « tabous » du football et sur tous les hommes 
qui, en France et à l'étranger, servent et incarnent 
notre sport. 

< France Football > ne regrette pas cette expé- 
rience qui a permis d'élargir son horizon. 


PLUS COMPLET ENCORE 


Certaines recherches, certains sujets et certains 
tons pourraient être maintenus et repris dans 
notre hebdomadaire, qui s'efforcera ainsi, tout en 
préservant ce qui fait sa raison d'être, de répon- 
dre à l'attente du public le plus large possible. 

On a déjà dit que tous les rédacteurs perma- 
nents de « Foot 2» demeureront attachés à notre 
groupe 2t collaboreront soit à « L'Équipe », soit à 

+ « L'Équipe magazine », soit à « France Football », 
leur apportant ainsi un goût particulier de l'inédit 
et de l’approfondissement. 

< France Football » sera donc, plus que jamais, 
l'hebdo football complet, varié, dynamique que 
vous appréciez et le miroir de la réalité vivante et 
complexe du sport numéro 1 des hommes. 


France Football 7 


(C1) 


ETTORI (Monaco) : 


«Tenter le tout 
pour le tout» 


(Victor SINET) 


E On ne peut pas dire que les conditions 
soient les meilleures. Monaco, à l'heure 
actuelle, s'interroge. D'une part, parce 
que comme à l'habitude, nous avons 
effectué un démarrage laborieux en 
Championnat. D'autre part parce que, 
vous le savez bien, nous n'avons jamais 
réussi en Coupe d'Europe. Il n'y a pas de 
référence. D'entrée de jeu, nous sommes 
toujours tombés sur des « durs ». Ce n'est 
pas moi qui le dis. Consultez la liste de 
nos adversaires depuis cinq ans et vous 
serez édifié. CSKA, par exemple, c'est le 
demi-finaliste de la Coupe des champions 
disputée la saison écoulée et c'est l'ossa- 
ture de l'équipe nationale bulgare. Inutile 
de vous faire un dessin. Malgré tout, nous 
comptons sur notre esprit collectif et sur 
nos bonnes aptitudes techniques pour 
faire honneur à notre engagement. En 
football, c'est le terrain qui importe 
d'abord. Et puis, je dois dire que depuis 
quelque temps, le moral est meilleur. La 
preuve en est que nous restons sur trois 
matches sans défaite au plan national. 
Autrement dit, je pense que nous aborde- 
rons cette première partie contre les Bul- 
gares dans des conditions très convena- 
bles et surtout avec l'intention de tenter 
le tout pour le tout. 

Bi ne faut pas attacher trop d'impor- 
tance à ce France-Pologne qui a causé la 
désillusion que vous savez. Bon, c'est 
vrai, nous sommes passés à travers. Les 
Polonais sont des footballeurs qui jouent 
toujours pour gagner. Au contraire, nous 
étions plus ou moins démobilisés. Toute 
la différence était là. Ce sont des choses 
qui arrivent. De toute façon, je ne pense 
pas que ce dernier résultat, sans enjeu, 
ait pu détruire l'acquis du Mundial et je ne 
crois pas non plus que l'on puisse consi- 
dérer cet échec comme un grave avertis- 
sement. Quant à dire que cette déconve- 
nue risque d'avoir de fâcheuses répercus- 
sions au niveau des Coupes d'Europe, 
cela me paraît tout à fait déplacé. Au con- 


traire, notre réussite espagnole va nous 
aider à jouer sans le moindre complexe. 
Les Français ont montré qu'ils avaient 
autant de possibilités que les autres. Ce 
n’est donc pas le moment de s'embarras- 
ser de mauvais scrupules. 

El Non, pour ce qui me concerne, je ne 
me sens pas déconcentré ou découragé, 
pas même après le match France-Pologne 
qui ne m'a pas tellement réussi. Je consi- 
dère que les événements survenus 
depuis le mois de juin m'ont forgé le 
caractère. Je me suis trouvé placé dans 
des conditions difficiles. Les critiques ne 
m'ont pas épargné. J'ai dû faire face à 
pas mal de responsabilités. Croyez-moi, 
de telles choses enrichissent un homme, 
a fortiori un gardien de but. Et je vous prie 
de croire que je reprends la compétition 
sans la moindre appréhension. 


El Que peut-on redouter d'un adversaire 
qui, depuis vingt ans, est constamment 
présent sur la scène européenne et qui, 
de surcroît, a souvent été quart de fina- 
liste ou demi-finaliste de la C 1 ? Je vous 
le demande ! Je n’apprendrai rien à per- 
sonne en disant que CSKA est l'un des 
clubs les plus redoutables du continent. 
J'ai d'ailleurs lu récemment dans une 
revue italienne de football qu'au classe- 
ment européen de tous les temps, 
l'équipe sofiote était sixième ou sep- 
tième. C'est tout dire. Ces Bulgares, à 
vrai dire, ont non seulement pour eux leur 
valeur collective, leur organisation et leurs 
aptitudes techniques ou tactiques. Ce 
sont aussi des joueurs d'expérience qui 
ne manquent ni de ruse ni de vice. Autant 
dire que nous allons noûs heurter à très 
forte partie, 

Hi C'est vrai qu'en Coupe d'Europe, 
beaucoup préfèrent jouer d'abord à l’exté- 
rieur, surtout au premier tour quand tout 
le monde se méfie et que la situation 
n'est pas décantée. Moi, je pense que de 
toute façon, ça ne change pas grand- 


C.S.K.A. : objectif match nul 


SOFIA. — Avant d'affronter Monaco en 
Principauté demain soir, le CSKA jouait 
samedi en Champlonnat contre Haskovo, 
Les milltaires sofiotes ont largement 
dominé un adversaire très médiocre, mais 
son remporté qu'une victoire étriquée (2- 


Les joueurs du milieu de terrain et les 
attaquants ont ébauché beaucoup de com- 
binaisons souvent intéressantes, mais 
leurs tirs étaient mal ajustés, et mirent 
très rarement en péril le gardien adverse. 
D'autre part, on a pu aussi constater que 
tout n'était pas complètement au point en 
ce qui concernait la défense du CSKA, 
seln de laquelle faisaient pourtant lei 
rentrée les deux frères Dimitrov, 
une longue interruption pour des blessu- 
res. 

Il est vrai qu'un de leurs meilleurs élé- 
ments dans ce secteur du jeu, le jeune 
Bezinskl, blessé au coude, était absent. 
Mais il sera présent à Monaco. L'entraf- 
neur Ikodimov espère que ses joueurs 
obtiendront un résultat honorable en Prin- 
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cipauté, par exemple, un match nul, et 
que n'importe quelle victoire leur permet- 
trait quinze jours plus tard de passer ce 
premier tour de la C1. 

Au cours du match contre Haskovo, les 
buts ont été marqués pour le CSKA par 
Georges Dimitrov à la quinzième minute, 
quand il profita d'un faible renvoi du gar- 
dien adverse, puis par lliev à la 32e, 
lorsqu'il reprit de la tête un centre du 
meilleur homme sur le terrain, le petit 
ailier lontchev, qui s'était déjà distingué 
lors du match international Suisse-Bulgarie 
deux jours auparavant, et qui, sur sa 
forme actuelle, sera certainement le dan- 
ger numéro un demain pour les cham- 
pions de France. 

D'une façon générale, les spectateurs 
n'appréciérent pas du tout ce match de 
Championnat. lls eurent l'impression de 
n'assister qu'à un simple entraînement 
pour le qui s'est visiblement 
réservé pour son affrontement avec le 


champion de France. 
Nicolas IGNATIEFF 


C'est vers l’Est qu'il no: 
le coup d’envoi di 


faut aujourd’hui tourner le regard, à l'heure ou sonne 
Coupes européennes. Cette année encore, nos représentants 


sont au nombre de cinq: Monaco en C1, opposé au CSKA Sofia; Paris-Saint- 
Germain, en C2, avec pour adversaire un autre club de la capitale bulgare : le 
Lokomotiv Sofla, Bordeaux, Saint-Etienne, Sochaux en C3, qui affronteront 
respectivement Carl Zeiss léna, Tatabanya, PAOK Salonique. 


Ce mercredi, Monégasqu 
en déplacement, ce pri 
sur la lancée du Mundi 


I n'y avait eu le récent France-Pologne pour tempérer |: 


et Stéphanois évolueront 


domicile, les trois autres 


tour se présentant pour l’ensemble du football français 


ue d'optimisme 


t emparé du pays après l'Espagne, nul doute que ces matches auraient été 


abordés dans un clit 


de confiance beaucoup plus grand. Après cet échec, compte 


tenu de la valeur de l'opposition, CSKA et Carl Zeiss léna notamment, on a quelque 


peu tendance à mettre le frein à main. 


Est-ce aussi l'opinion des principaux intéressés, li 
, Ce que nous avons 
rnationaux a: 
(Sa ne), Giresse (Bordeaux), 


pour le savoir était 


Joueurs ? Le plus simple 


t accompli | 
(Paris-Saint- 


eai 
Germain), Ettori (Monaco), ainsi que Stopyra (Sochaux), lequel a seulement participé 


au France-Pologne du 31 août. 
Voici l 


cinq questions que nous leur avons posées : 


Dans quelles dispositions, physiques et morales, aborde-t-elle ce premier tour 


de Coupe d'Europe ? 


El Le dernier France-Pologne a constitué un mardi noir, dans le climat 
le 


euphoriq 


après-Mundial. Doit-on considérer ce 


tat comme un simple 


ertissement, ou bien craindre plus, c'est-à-dire une nouvelle déconvenue au niveau 


européen ? 


Personnellement, en tant qu'international, ressentez-vous ce phénomène de 
déconcentration, de lassitude, après la tension de juillet ? 


nt à ce sujet. Préférez-vous Jouer le premier match à 


| Que redoutez-vous plus particulièrement chez votre adversaire ? 
L 
domi 


Les diffi 
ile ? A l'extérieur ? Et pourquoi ? 


chose au résultat. On a beau me dire que 
l'équipe recevant en second se qualifie 
dans 70 cas sur 100, je considère que cet 
ment important. Et puis, vous savez qu'à 
Monaco, nous avons un public particulier. 
Un public qui ne peut être en aucun cas 
considéré comme un «douzième 
homme >. Alors, voyez-vous, je ne me for- 
malise pas du tout à ce sujet. D'autant, je 
le rappelle, qu'il y a deux ans, contre 


l'autre équipe de Sofia, le Lokomotiv, 
nous avions commencé par nous dépla- 
cer, ce qui ne nous a pas empêchés 
d'être bêtement éliminés à domicile, tout 
cela parce que, une fois de plus, nous 
n'avions pas su garder notre self-control. 
Et peut-être bien que dans le cas con- 
traire, je veux dire en jouant le second 
mel au stade Levski, nous serions pas- 
sés ! 


@ ROCHETEAU (P.-S.G.) : 
«Un grand jour» 


(François de MONTVALON) 


! Comme une équipe qui découvre une 
preuve nouvelle. Ce sera pour le Paris- 
SG le premier match de Coupe d'Europe 
de son histoire. Je pense que chacun 
sera un peu tendu, mais sans plus. Nous 
attendons ce jour depuis assez longtemps 
pour ne pas manquer notre entrée. 

ll est certain que l'équipe connaît 
actuellement sur le terrain quelques pro- 
blèmes de complémentarité, de forme 
physique, mais l'expérience que j'ai 
acquise au fil des saisons notamment 
avec Saint-Etienne ne me fait pas oublier 
que Championnat et Coupe d'Europe sont 
deux épreuves totalement différentes. Et 
il ne faut surtout pas tirer de conclusions 
définitives sur notre futur comportement. 
FI On ne pourra répondre à cette ques- 
tion qu'à l'issue du premier tour des diffé- 


‘ rentes Coupes européennes où les équi- 


pes françaises affronteront dans l'ensem- 
‘ble des adversaires difficiles à 
manœuvrer. 

Quant au résultat de France-Pologne, il 
faut bien dire que les Polonais étaient en 
pleine période de préparation avant un 
match de Championnat d'Europe des 
Nations. et les Français démobilisés. 
Rien de dramatique à mon avis. 

Oui, c'est évident, nous n'avons pas 
eu assez de vacances. Il aurait fallu 
s'arrêter un mois. Physiquement et mora- 
lement, la reprise a été difficile. 
Lokomotiv Sofia n'est sans doute pas 
une équipe de premier plan, mais 
s'annonce comme un adversaire rugueux 
et pas simple à remuer. Il s'agira avant 
su de faire preuve de prudence défen- 
sive. 


Je préfère disputer le premier match à 
l'extérieur. Avec Saint-Etienne, cela nous 
a souvent favorisés. || vaut mieux laisser 
d'abord l'adversaire se livrer à fond sur 
son terrain quitte à renverser la situation 
quinze jours plus tard. » 


Lokomotiv : s'imposer d'entrée 


SOFIA. — Le Lokomotiv Sofia a été battu 
samedi à Pirine par 1 but à 0. Traditionnel- 
lement, les équipes de Macédoine sont 
toujours très difficiles à manœuvrer chez 
elles mals, en l'occurrence, l'entraîneur de 
Pirine avait eu toutes les peines du monde 
pour composer son équipe, suite à la sus- 
pension pour indiscipline de nombreux titu- 
laires par les dirigeants du club. Malgré 
cela, le Lokomotiv a été constamment 
dominé par ses fougueux et ardents adver- 
saires qui ont inscrit leur but victorieux à la 
70° minute. 

Lokomotiv alignait à ceite occasion la 
même formation qui, la semaine précé- 
dente, avait fait match nul avec le CSKA, et 
Gui, selon toute vraisemblance, devrait être 


celle qui affrontera le Paris-Saint-Germain 
demain soir. Dans cette équipe, seuls le 
gardien de but Donev et le défenseur 
Bonev se sont montrés à leur niveau 
samedi à Pirine. 

C'est donc avec une certaine crainte que 
le Lokomotiv se prépare maintenant & son 
premier rendez-vous européen de la sal- 
son. Le seul motif de satisfaction des diri- 
geants du club vient en fait de Lens où le 
Paris-Saint-Germain a concédé une nette 
défaite vendredi soir. Quoi qu'il en soit, on 
s'attend à un match trés disputé entre les 
deux équipes mercredi et on place généra- 
lement les Parisiens en position de légers 
favoris. et 


Î 
| 


” © GENGHINI (St-Etienne) : 


«La confiance revient» 


(Claude CHEVALLY) 


EE: Physiquement parlant, je pense que 
Saint-Etienne est désormais au point. 
Dans la mesure où, après une période où 
un certain nombre d'entre nous ont dû 
assimiler de nouvelles méthodes d'entrai- 
nement, tout le monde semble avoir 
digéré les efforts consentis. Nos derniers 
matches prouvent d'ailleurs que, de ce 
côté-là, nous n'avons plus de soucis à 
nous faire. 

Sur le plan moral, disons que la victoire 
obtenue sur Toulouse, vendredi soir, est 
importante pour toute l’équipe. Car elle a 
probablement mis les uns et les autres en 
confiance, après cette série de matches 
sans succès qui onto à nous faire 
désespérer un peu. Cela étant, nous nous 
disions aussi qu'à force de progresser, 
ainsi que nous en avions la sensation ces 
derniers temps, cela finirait par arriver. Ce 
fut donc contre Toulouse ! Et en méritant 
ce gagner ce soir-là. Même si ce fut diffi- 
cile. 

Elfranchement, je crois qu'il s’agit de ne 
pas vouloir établir de relation à tout prix 
entre ce mauvais résultat obtenu devant la 
Pologne par l'équipe de France et le com- 
portement à venir des équipes françaises 
engagées en Coupe d'Europe. Il ne faut 
pas oublier en effet que les bons résultats 
obtenus lors du dernier Mundial ne sont 
pas non plus le fait du hasard et que, 
depuis plusieurs années, un certain nom- 
bre d'équipes françaises s'illustrent dans 
les différentes Coupes d'Europe. Aussi, 
j'estime que ces derniers temps, c'est 
tout le football français qui a progressé. 
Et à tous les niveaux. Dans ces condi- 
tions, il ne faut pas trop s'inquiéter parce 
ce qu'un soir l'équipe de France a perdu 
chez elle par 4 à 0 contre la Pologne. 
Reste aussi que c'est un averissement 
pour tous les footballeurs français, indi- 
quant qu’il s’agit de rester sérieux et con- 
centré en toutes circonstances. Mais cela 
ne va pas plus loin à mon avis. 

a 


EM Lorsqu'il s'est agi de redémarrer, il 
est un fait qu’il m'a fallu surmonter une 
certaine décompression. Mais n'est-ce 
pas normal après avoir vécu un événe- 
ment comme la Coupe du monde. Et cela 
ne se fait, bien sûr, pas sans certains 
efforts, d'autant que traditionnellement, 
j'éprouve quelques difficultés à relancer 
la machine en début de saison. D'autant, 
aussi, qu'il m’a fallu cette année m'adap- 
ter à un nouveau cadre de vie, à un nou- 
veau club, à de nouvelles méthodes 
d'entraînement. Mais, aujourd'hui, je 
pense que tout cela est dépassé. Car je 
me sens de nouveau bien. 


Le] Pour l'instant, nous ne savons de 
‘atabanya que ce que l'on a pu entendre 
dire ça et là. C'est-à-dire pas grand- 
chose, vu que c'est une équipe pas très 
connue sur le plan européen. Mais de ce 
fait même, elle peut surprendre, n'ayant 
en réalité rien à perdre dans l'affaire. 
Sous cet aspect-là, il s'agira du reste de 
se souvenir de ce que nous avons fait à 
Sochaux il n’y a pas si longtemps, dans 
des conditions psychologiques à peu près 
identiques à celles de Tatabanya 
aujourd'hui. Cela étant, nos dirigeants 
sont allés superviser les Hongrois à deux 
reprises. Et je pense donc que nous 
n'aborderons pas non plus ce match à 
l'aveuglette. Un détail : c'est la première 
fois de ma vie que je rencontre une 
équipe hongroise ! 


Personnellement, j'avoue. que je pré- 
fère jouer le deuxième match à domicile. 
Au moins, en effet, on sait à quoi s'en 
tenir. Etant par ailleurs entendu qu'il est 
difficile de savoir quel est le meilleur 
résultat à obtenir sur son terrain lors du 
premier match. Quoi qu'il en soit, devant 
Tatabanya, un 2-0 serait tout de même 
bien le bienvenu. Mais faisons surtout en 
sorte de ne pas encaisser le moindre 
but!» 


Tatabanya : limiter la casse 


BUDAPEST. — Huit jours après avoir 
battu le leader Raba Eto, Tatabanya affron- 


d'heure de la fin, le club banlieusard 
devait finalement réduire le score, par le 
remplaçant P.Nagy, dans les dernières 
minutes (1-2). 

L'entaineur Jeno Dainoki, qui rentrait de 
Saint-Etienne, a dit: «Saint-Etienne est 


m'a d’ailleurs semblé que, là-bas, tout le 


monde est persuadé de la qualification 
des Verts. Mais si nous parvenons à limi- 
ter les dégâts au match aller, nous pour- 
rions bien causer la surprise le 28 sur 
notre stade, où le Real est déjà tombé l'ar: 
dernier. » 


De son côté, Robert Herbin assurait : 
«Je sais que beaucoup de gens croient 
que ce premier tour sera facile, et je ne 
suis pas de cet avis. Dans ce dernier| 

à Csepel, Tatabanya a très bien 
abordé la rencontre, et a aussi eu une 
trés bonne réaction en fin de rencontre. 
Nous nous attendons à souffrir. » 


Laszio LUKACS. 


© GIRESSE (Bordeaux) : 
«Limiter les dégâts » 


Les conditions dans lesquelles nous 
abordons ce premier tour de Coupe 
d'Europe ne sont pas trop mauvaises. 
Nous avons le sentiment d'être en pro- 
gression et de retrouver peu à peu notre 
unité. Physiquement nous sommes bien 
depuis le début de saison, il n'y a jamais 
eu de problèmes de ce côté-là. Mainte- 
nant, c'est le moral qui s'améliore et de 
ce point de vue-là, notre nette victoire sur 
Laval nous a fait beaucoup de bien. 

Ce n’est pas parce qu'on a perdu con- 
tre la Pologne qu'il faut tout remettre en 
question. Il faut replacer le match dans 
son contexte et ne pas juger catégorique- 
ment le football français là-dessus. Donc, 
cette défaite ne saurait constituer un aver- 
tissement et je ne crains pas particulière- 
ment pour les équipes françaises au 
cours du premier tour de Coupe d'Europe 
étant entendu qu'elles n'ont jamais pré- 
tendu occuper un rang de favori dans 
cette compétition. 

J'ai effectivement ressenti un phéno- 
mêne de lassitude au début du Champion- 
nat. Vous savez, après la tension du Mun- 
dial, nous aurions eu besoin de vrais 
vacances | Malheureusement, cela n'a pas 
été possible puisque le Championnat 
démarrait un mois après le dernier match 
de Coupe du monde. Pour les vacances, il 


faudra donc attendre la trêve. Maintenant, 
je dois préciser que ce phénomène de 
saturation ou de lassitude, comme vous 
voudrez, s'est nettement estompé en ce 
qui me concerne. Je le répète, j'en ai sur- 
tout souffert dans le courant du mois 
d'août. 

La solidité physique et morale du foot- 
ball est-allemand n’est plus à vanter. Les 
équipes de RDA manquent peut-être d'un 
peu de génie mais elles ne sont jamais 
faciles à manœuvrer et il nous faudra 
nous montrer très méfiants et supporter 
sans trop de dommages le premier match 
là-bas où nous ne serons sûrement pas à 
la fête. 

Je sais que les avis sont partagés à ce 
sujet et c'est normal ; moi-même, je pèse 
le pour et le contre, mais je crois quand 
même que je préfère jouer le premier 
match à l’extérieur. On a ainsi l’impres- 
sion de conserver une porte de sortie car 
en principe, à la maison, on domine la 
rencontre. L'adversaire doit commettre 
des fautes et, on peut renverser une 
situation. Dans notre cas à nous, Borde- 
lais, par exemple, j'espère que nous par- 
viendrons à limiter les dégâts là-bas et 
que nous connaîtrons un peu de réussite 
chez nous au match retour. 

François TRASBOT. 


Carl Zeiss léna : la crainte 


BERLIN. — Avant son match contre les 
Girondins, Carl Zeiss léna ne s'est pas 
montré spécialement brillant en Champion- 
nat de RDA samedi dernier contre Zwic- 
kau, la nouvelle lanterne rouge, qui ne 
s'est incliné que par 2-0. 

C'est le milieu de terrain Raab qui ouvrit 
le score presque d'entrée, et l'on pensait 
se diriger vers une brillante prestation des 
Joueurs léna. Mais il s'ételgnirent brutale- 
ment et les sept mille spectateurs durent 
patienter longuement (jusqu'à un quart 
d'heure de la fin) pour que Trocha, l'ailier 
gauche, inscrive le second but au profit de 
son équipe. 

léna reste sans doute une équipe redou- 
table en Coupe d'Europe, car elle pos- 
sède une très grande expérience, et cette 


qualité est primordiale au niveau interna- 
tional. Mais beaucoup de ses joueurs, 
notamment des internationaux, arrivent en 
fin de carrière et ne sont plus aussi 
redoutables. Sur le plan national, c'est 
une équipe qui paraît en baisse. 

ll semble d'ailleurs qu'iéna craigne 
beaucoup son adversaire français, et que 
dans l'entourage du club, on ne soit pas 
plus rassuré quant aux possibilités de pas- 
ser ce tour. Car on 3 vu le Mundial à la 
télévision, et on sait la valeur des Giresse, 
Tigana, Trésor, sans parler de Dieter Mui- 
ler, Memering et aussi Rohr, qui sont très 
connus en RDA, où on s'interroge tou- 
Jours de très prés à ce qui concerne les 
Cousins de l'Ouest. 

Horst BRAUNLICH. 


© STOPYRA (Sochaux) : 
«Une autre motivation» 


(Jacques ETIENNE) 


Tout d’abord, nous sommes plusieurs 
voir gardé le souvenir de notre aven- 
ture européenne qui, il y a deux saisons, 
nous avait amenés jusqu'en demi-finales. 
Au plan sportif, il s'agira, pour nous — si 
possible —, de confirmer. D'autre part, 
j'avoue que cette compétition va nous 
permettre de changer d'air et de nous 
refaire une santé. Elle représente, pour 
nous, une autre motivation. 


Il y a une différence de nature évi- 
dente entre un France-Pologne, match 
amical se situant dans le prolongement du 


| Mundial, et les Coupes d'Europe qui per- 


mettent de nourrir de nouvelles ambitions. 
C'est pourquoi notre défaite face aux 
Polonais ne peut en aucun cas constituer 
un avertissement. On avait déjà tenu ce 
langage avant la Coupe du monde, quand 
l'équipe de France avait marqué le pas 
face au Pérou et à la Bulgarie. Cela ne l'a 
pas empêché de faire, en Espagne, la car- 
rière que l'on sait. 

Face à la Pologne, j'étais titulaire au 
départ pour la première fois, ce qui, d'une 
certaine manière, a constitué mes vérita- 
bles débuts internationaux, dans la 
mesure où l'on m'a fait confiance 
d'entrée. Mais cela ne signifie pas forcé- 
ment que je serai au top-niveau dans deux 
ans, pour le Championnat d'Europe des 
nations. La Coupe d'Europe, qui débute 
avec son caractère officiel et des résultats 
immédiats à obtenir, se présente donc, 
pour moi, sous un jour très différent. Ne 
parlons donc pas, a priori, de déconve- 
nue... 


N'ayant pas participé au Mundial, je ne 
suis ni déconcentré ni las. Au contraire, 
pour la première fois depuis que je suis 
professionnel j'ai bénéficié de cinq semai- 
nes de vacances. Ce qui m'a permis de 
recharger les accus. 

Ma préoccupation du moment, ce serait 
plutôt notre médiocre début de saison. 
C'est pour moi une grosse déception, 
même si, avec nos nombreux blessés, 
nous avons droit à des circonstances atté- 
nuantes. L'équipe est cependant en pro- 
grès et vient d'en apporter la confirmation 
en faisant match nul à Auxerre. Ce bon 
résultat peut et doit nous relancer, en 
dépit de nos problèmes actuels. 


EX Nous connaissons peu de chose de 
notre futur adversaire, si ce n’est que, la 
saison passée, Salonique a battu Franc- 
fort à domicile. De toute manière, c'est 
une équipe latine, avec ce que cela sup- 
pose de tempérament généreux et 
d'enthousiasme. Elle sera certainement 


encouragée par un public déchaïné. Chez 
eux, les Grecs voudront se transcender. 


El Vous savez, quand on est dans le 
coup, jouer d'abord à l'extérieur ou chez 
sol revêt une importance toute relative. 
Nous l'avons expérimenté il y a deux ans. 
Pour le cas qui nous intéresse dans 
l'immédiat, j'estime qu'il vaut mieux aller 
à Salonique d'abord. Dans quinze jours, 
nous serons meilleurs et, surtout, 
j'espère que nous aurons récupéré des 
coéquipiers actuellement indisponibles ou 
qui reprennent seulement la compétition. 


ATHÉNES. — La fièvre monte à Saloni- 
que où l'on ne trouve plus aucun billet 
pour le match contre le FC Sochaux. Le 
PAOK Salonique aura bien besoin de ce 
précieux concours populaire car les mat- 
ches amicaux auxquels il a participé n'ont 
pas donné entière satisfaction. Ainsi, con- 
tre Aris (défaite, 1-0) puis contre Patras 
(victoire, 2-1), Salonique n'a guère paru à 
son avantage. C'est seulement contre AEK 
que Salonique s'est bien repris en gagnant 
largement (4-1) grâce notamment à son 
allier Dimopoulos auteur de trois buts. 

PAOK, qui a transféré son remarquable 
défenseur Goinaris à Olymplakos à l'inter- 
saison, n'a toujours pas trouvé ses mar- 
ques, un peu à l'image de son nouveau 
défenseur allemand Trimhold, d'Eintracht 
Francfort, qui commence sa carrière grec- 


PAOXK Salonique : l'incertitude 


que avec Salonique. Autre sujet de péoc- 
Cupation : le vétéran Koudas, le créateur 
de l’équipe et du football grec, qui est un 
peu en perte de vitesse ces derniers 
temps. Le problème est qu'il est une plèce 
maîtresse de Salonique, et sa méforme 
chronique risque de coûter cher à son 
équipe. Tout cela concourt à tempérer tout 
enthousiasme, d'autant que l'équipe n'a pu 
réellement se roder: cette saison car le 
Champlonnat n'a toujours pas repris. 


Cela n'empêche d'ailleurs pas le prési- 
dent Pantelakis de déclarer: « Même si 
certains Joueurs de base se retrouveront 
peut-être sur la touche, PAOK fera tout 
pour réussir en pratiquant un football 
offensif... » 


Paul GONDIKAKIS. 
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LE POINT 


Coup d'essai 
Coup 
de maïtre 


Une seule équipe demeure sans 
défaite après six journées, et cette 
équipe, c'est Lens, l'étonnant leader de 
l'été, qui n'a fait qu'une bouchée d'un 
Paris-Saint-Germain la tête à l'envers. 

Cette prise de pouvoir bouleverse 
quelque peu les habitudes dans la 
mesure où il faut remonter loin dans le 
temps pour trouver trace de pareille 
position de la part du club nordiste (la 
saison 1973-1974), alors que c'est en 
1977 qu'il termina au second rang du 
Championnat, derrière Nantes. 

Ce retour dans le peloton de tête des 
Lensois soulève, dans le Nord, une 
belle vague d'enthousiasme 
(29 053 spectateurs vendredi), et la pro- 
gression des joueurs de Gérard Houl- 
lier, lequel réussit pour ses débuts en 
Division un coup de maître, retient 
l'attention. L'entraîneur lensois ne 
remarquait-il pas justement, après la 
large victoire de son équipe (4-0) que, à 
l'exemple de Laval, un outsider ou deux 
pouvaient parfaitement se glisser au 
milieu des quatre ou cinq gros bras, ou 
présumés tels sur la ligne de départ. 

Ceux-ci se portent plus ou moins 
bien, à la veille de faire leur entrée sur 
la scène européenne. lis ne figurent 
pas en tout cas aux avant-postes de 
l'épreuve hexagonale, ou dans le sil- 
lage immédiat de Lens se maintient 
Nantes, absent cette année au rendez- 
vous de l'Europe. 


Ces Européens se nomment, dans Un bonheur très simple se lit sur les visages de Piette et Brisson. Ça rigole pour Lens. L {Photo Alain LAUDRAIN) 
l'ordre actuel de leur classement : Bor- 


deaux (cinquième), Monaco (dixième), 
Paris-Saint-Germain (treizième), Saint- 
Etienne (seizième) et Sochaux (dix- 
neuvième). En marge du sévère échec 
parisien, on recense, à l'issue de cette 
sixième journée, un résultat d'ensem- 
ble encourageant : trois victoires (Bor- 
deaux, Saint-Etienne, Monaco) et un 


match nul à l’extérieur pour le Socha- 
lien (2-2 à Auxerre). On peut ajouter 


qu'il s'agit là du premier succès sté- 
phanois dans l'exercice en cours (de 
même pour Mulhouse face à Bastia) et 
que seul Sochaux affiche toujours zéro 
dans cette colonne. 

Au travers de ces performances, on 
cherche évidemment quelques informa- 
tions pour demain. Aucun de nos repré- 


sentants à l'échelon européen n'a, pour 
l'instant, dominé son sujet, mais il est 


robable que ce serait une erreur de LENS. — Les joueurs lensois n'ont pas -Phili Mais c'est le milieu lensois qui consti- 
Sa0RONOE sur ces comportements raté leur coup. Pour la pose de la pre- ; (Jean Philippe RETHACKER) tue le joyau de l'équipe. Didier Krawczyk, \ 
moyens à l'approche d’une rencontre mière pierre du futur stade aux 50.000 pla- d’ailleurs constituer une leçon pour les aussi grand et longiligne que son frère 
de Coupe d'Europe, toute différente par ces, et sous les yeux de Mme la ministre, hommes de Georges Peyroche avant leur Richard (dit Zébulon) était petit et vif, 
son climat, son environnement, sa ten- dans une ambiance de gala qui aurait pu  ©xpédition bulgare. compense une certaine raideur par une 
sion. au contraire les paralyser, ils ont fait écla- Dans l'euphorie d'un soir, on a décou- disponibilité, une activité, un souffle iné- 
La lecture du classement 1982-1983 et ter le plus joyeux des feux d'artifice et Vert ainsi des joueurs qui sont pour la  puisables qui lui permettent de ratisser le 
des précédents nous apprend néan- taillé en pièces une équipe de Paris-Saint- majorité d'entre eux jeunes et nordistes, terrain devant ses arrières, mais aussi de 
moins que les clubs européens ne Germain qui manqua certes de réussite ce qui représente un double argument de se porter souvent sur le côté droit de 
HÉOUNEUTERNN ten AE NS mais ne put résister au rythme endiablé réussite, de popularité et d'avenir. l'attaque pour y déclencher, en position 
ni D il È [I ntres. 
19821983: Bordeaux (5e), Monaco Impese par les jeunes protégés de Gérard FLAK ET SES FRÈRES de débordement, d'excellents ce: 
(10°), Paris-Saint-Germain (13°), Saint- ques é . : # Ë < Son travail énorme favorise les plans 
Etienne (16°), Sochaux (19°) Cette équipe lensoise, l'ex-entraîneur Devant le gardien Hédoire, qui semble offensifs des deux autres joueurs du - 
19811982: Bordeaux (1 Monaco de Nœux-les-Mines l'a reconstruite pen- avoir repris confiance en lui et retrouvé milieu : Philippe Piette d’abord, qui a 
(+), Bastia (8), Nantes (10e). Saint- dant l’intersaison, et son travail de remise une certaine autorité, les quatre arrières retrouvé confiance et verve en revenant 
Étienne éliminé au tour préliminaire. en place a été tout de suite payant, tant sont commandés par un Hervé Flak qui, dans son Nord natal après des expérien- 
1980-1981 : Saint-Etienne (1°), Nantes sur le plan individuel que dans le domaine malgré ses vingt-cinq ans, fait figure ces plus ou moins heureuses à Marseille 
(3°), Monaco (6°), Sochaux (9°) collectif. d'ancien et qui tient maintenant le rôle de et à Metz. Sa vivacité, sa clairvoyance, sa 
1979-1980 : Saint-Etienne (1°'), Monaco Dans le 4-3-3 lensois, les lignes s'inter- libero où son expérience est utile. Le technique en mouvement, sa frappe de 
(2°), Nantes (3*), Strasbourg (7°). pénètrent et se complètent parfaitement à  stoppeur Alain Tirloit est un joueur puis- balle en font un joueur très complet. Mais 
1978-1979 : Strasbourg (1°), Monaco partir d'une défense utilisant intelligem- sant qui impose son poids, sa vigueur, le plus grand espoir de l’équipe s'appelle 
ee Nantes (7®), Nancy (14°). ment le hors-jeu et remontant constam- son marquage sur l'adversaire. Son his-  Vercruysse, Philippe lui aussi. Il a eu vingt 
877-1878 : Saint-Etienne (3e), Nantes ment en soutien des demis et des atta- toire est étonnante. Rejeté et dédaigné ans en janvier, il est harmonieusement 
astia (199); a quants. La mobilité et la vivacité de gar- par Lille où il tentait d'entrer dans la car- bâti (1,88 m, 75 kg), mais son grand gabarit 
e) Marcalile (12) an ton nn gons comme Piette, Vercruysse, Xuereb,  rière professionnelle, il fut relancé à qui l'avantage dans le jeu de tête ne 
Bien classé, mal classé. Bon départ, Brisson s'allie harmonieusement avec la Nœux-les-Mines par Gérard Houllier qu'il l'empêche nullement d'être rapide, vif de 
mauvais départ, les entraîneurs sont les présence physique d'un Krawczyk et d'un a suivi à Lens et qui l'a remis sur les rails. gestes, doté d'un pouvoir d'accélération 
premiers à dire qu'il n'y a pas de vérité Ogaza qui leur servent de compléments à Les arrières latéraux Didier Sénac et remarquable avec une frappe puissante. 
en ce domaine. Ainsi, en 1977-1978, les tous les points de vue. Le jeu des Lensois Pascal Leprovost ou Jean-Pierre Bade 
Stéphanois, troisièmes, sont tombés est simple, rapide, efficace jusqu'au der- sont assez dissembiables. Le premier, fils Pour ce numéro 10 très doué, le pro- 
devant Manchester United, et Bastia, nier geste devant le but adverse, geste de Guy, l'ancien Racingman (de Paris et  blème, comme le souligne Gérard Houl- 
treizième, est passé. Il faut donc atten- final qui demande à être encore mieux Lens), est grand, solide dur sur l'homme. lier, sera d'exploiter au maximum ses | 
dre. Une partie de la réponse dès mer- soigné. Leprovost, qui vient lui aussi de Nœux- énormes moyens physiques et techni- 
credi. Pour le Championnat, c'est dans Devant le P.-S.-G, cette vitesse d'exécu-  les-Mines et qui a effectué en quatre ou ques, de ne pas tomber dans la facilité, et 
une semaine, le 21 septembre que Lens tion fut d'autant plus évidente que les cinq ans une ascension assez exception- de ne pas se laisser griser par un environ- 
retrouve ses rivaux, Brest en l'occur- Parisiens présentèrent une défense assez nelle, passant de la Division d'Honneur à nement ou par une publicité et une 
rence. pesante, surtout dans son axe central. Et la Division |, est plus léger, plus vif. Tout renommée déjà ronflante S'il tient le 
J L. puis les Lensois prirent leurs rivaux à leur comme Bade, très rapide et redoutable coup, on reparlera du jeune homme, c'est 
propre jeu de contre-attaque, ce qui doit contre-attaquant. sûr. 
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Trop tard, Baratelli, trop tard Col, Ia balle de Vercruysse échappe à Paris. Premier but de Lens. 


Devant le PSG, Lens n'avait pu aligner 
Daniel Leclerc, le «vieux» qui n'a que 
trente-trois ans et qui lui aussi a refait 
surface dans ce nouveau contexte. Son 
pied gauche n’a rien perdu de son habi- 
leté et de sa précision. Gérard Houllier, 
qui lui demande de se tenir maintenant 
plus près de ses avants de pointe pour 
mieux utiliser sa technique précise et son 


sens de la dernière passe, va se trouver. 


tout de même confronté à un douloureux 
problème de choix. 


LE RÉVEIL DE BRISSON 


L'attaque lensoise, enfin, bénéficie du 
concours de deux ailiers de métier (ce qui 
est assez rare maintenant) avec l'ex- 
Lyonnais Daniel Xuereb à droite, encore 
en forme précaire mais dont les dribbles 
demeurent dévastateurs, et avec à gauche 
l'ex-Parisien François Brisson qui, animé 
vendredi d’un terrible désir de revanche, 
fut bien sûr irrésistible par ses courses 
balle au pied et par ses centres précis de 
gaucher. 

Quant à l'avant-centre polonais Ogaza, 
lourd mais bien accroché au sol, doté 
d'un excellent jeu de tête, il possède 
comme le dit Gérard Houllier, une intelli- 
gence tactique dans le placement et dans 
les déplacements qui sont très utiles à 
es partenaires (à Vercruysse en particu- 

ler). 

Il serait prématuré et assez inconsé- 
quent de faire d'ores et déjà de cette 
équipe lensoise qu'un candidat au titr 
Mais sa fraîcheur, son enthousiasme, sa 
résurrection (provoquée en grande partie 
par un entraîneur tout neuf) sont réjouis- 
sants pour un public et une région pas- 
sionnément épris de football, et aussi 
pour le football français tout entier qui a 
bien besoin — en ce moment surtout — 
d'un bon bol d'air frais. 


tdi ri 


Peyroche : 


« Une bonne leçon » 


LENS. — Avant de se rendre à Lens 
affronter un Racing en pleine période 
euphorique, Georges Peyroche avait 
perdu deux de ses principaux éléments, 
Mustapha Dahleb et Thierry Morin. Avant 
de se rendre à Lens, Georges Peyroche 
avait déclaré : « Nous ne penserons pas 
au match de Sofia. || n'est pas temps de 
viser uniquement l'Europe.» Avant de 
se rendre à Lens, Georges Peyroche 
était confiant, s'appuyant en la circons- 
tance sur les deux résultats positifs 
obtenus par son équipe à Monaco (1-1) 
et à Saint-Etienne (1-1)... 

Résultat: 0-4, des absences « criar- 
des », des présences en demi-teintes, 
des faiblesses défensives et beaucoup 
de questions. 

Dix années durant, Paris a rêvé de 
l'Europe. Il atteint l'objectif. Mais dans 
quel état ? 

<Sincèrement Georges Peyroche, 
vous vous attendiez à un tel écart entre 
votre équipe et celle de Lens ? 

— Non, bien sûr. Je savais que nous 
serions secoués, que Lens, leader, sou- 
tenu par un public extraordinaire qui n'a 
sans doute pas son pareil en France, 
traversait une période euphorique... 
Mais de là à imaginer une telle mal- 
chance ! 

— De la malchance ? 

L'écart chiffré ne représente pas la 
différence de valeur entre les deux for- 


(François de MONTVALON) 


mations. Il faut faire la part des choses. 

— D'où vient le 0-4 alors ? 

— D'abord il faut savoir que nous ne 
nous étions jamais créé autant d'occa- 
sions en un seul match depuis le début 
du Championnat. Si Kist n'a que cin- 
quante pour cent de réussite contre 
Lens, nous pouvons nous en tirer à bon 
compte. Ça n'a pas été le cas et, com- 
ble de malchance, les Lensois ont béné- 
ficié d'un coefficient de réussite maxi- 
mal juste avant la mi-temps. Après il n'y 
avait plus grand-chose à espérer. 

— L'explication technique ? 

— La défense a commis des erreurs, 
Zaremba aurait peut-être été plus utile 
au milieu de terrain. Et puis surtout, il 
nous manquait Mustapha Dahleb, et 
Ardiles, c'est évident maintenant, n'est 
pas un meneur de jeu. Dans ces condi- 
tions, nous ne possédions aucun sou- 
tien offensif. 

— Certains joueurs, de plus, on paru 
en petite condition. 

— Les joueurs blessés ne peuvent 
pas retrouver du jour au lendemain le 
rythme de la compétition. Dominique 
Rocheteau en particulier qui souffre du 
genou et qui, à Lens, a dû revenir au 
vestiaire avant la fin de l'échauffement 
parce qu'il souffrait. ll ne parvient plus à 
se livrer totalement. 


— Quel est le point négatif a retenir 
de la dernière soirée de Championnat ? 

— La mauvaise liaison entre notre 
secteur défensif et notre secteur offen- 
sif, Dahleb étant absent et Boubacar, 
apte à tenir ce poste, étant actuellement 
malade. 

— Si près de la Coupe d'Europe, 
c'est une défaite particulièrement 
grave ? 

— Il ne faut pas que les joueurs 
soient traumatisés. Nous nous sommes 
créé des occasions de but sur le terrain 
du leade: 

— D'ici Sofia, ce match sera oublié ? 

— Ecoutez, Lens vendredi dernier 
était imbattable à mon avis. C'était le 
Lens qui avait battu la Lazio de Rome en 
Coupe d'Europe, 6-0, avec le public pour 
doping. Alors aprés tout, c'est sans 
doute une bonne leçon. À Sofia, nous 
allons serrer notre garde, et tâcher de 
retenir la leçon. De toute façon, 
l'ambiance ne sera pas la même en Bul- 
garie. Heureusement. 

— Des changements en perspective ? 

— Thierry Morin sera peut-être parmi 
nous. Pour le reste, je ne vois à l'hori- 
zon que Cardinet, Toffolo et Tanasi pour 
suppléer les treize joueurs de Lens. On 
s'aperçoit que notre effectif n'était pas 
aussi pléthorique que cela. Tout va trés 
vite en matière de football. Dans un 
sens ou dans un autre... » 
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DE SAINT-ETIENNE 


ROUSSEY : « CETTE VICTOIRE 
TANT ATTENDUE » 


(Claude CHEVALLY) 


SAINT-ÉTIENNE. — Depuis quelque 
temps, Laurent Rousse) fait vraiment plai- 
sir à voir. À la fois sur le terrain, où il 
répond de nouveau aux espérances pla- 
cées en lui, et en dehors de celui-ci, où 
l'on sent un garçon relancé, heureux de 
vivre, repris par une certaine ambition. Et 
puis, il marqua régulièrement « son » but. 
Et pour un attaquant, c'est bien connu, 
c'est l'Eden sur terre. Enfin presque. 

« Saint-Etienne qui renoue avec la vic- 
toire, cela devait vous presser, non ? 

— Bien sûr! Mais voilà donc qui est 
fait, à l'issue d'un match contre une 
bonne équipe de Toulouse, mais qui ne 
devrait cependant pas jouer les tout pre- 
à mon avis. 

Issez pourtant que ce ne fut 
pas si facile pour vous ? 

— C'est aussi vrai. Je vous dirai d'ail- 
leurs que lorsque Toulouse a égalisé sur 
penalty, j'ai vraiment été très inquiet 
durant quelques minutes parce que je me 
suis dit alors que nous devions être mau- 
dits. Pensez voir, Toulouse ne se crée 
pas une occasion de but digne de ce 
nom, et cette équipe trouve le moyen 
d'être à égalité avec nous au bout d'une 
heure de jeu. 

— Pour en venir au jeu et à vos difficul- 
tés, comment les expliquez-vous ? 

— Je crois qu’il y a deux choses à con- 
sidérer. D'une part, en effet, il est juste 
de dire que nous avons connu un départ 
difficile à tous les points de vue. Et cela a 
donné les résultats que vous savez. Et 
puis, il y a eu ce match à Lyon, qui, mal- 
gré la défaite encaissée, a constitué pour 
nous une espèce de petit déclic. Ensuite, 
nous avons donc battu le Bayern Munich à 
Colombes. Et maintenant, nous venons de 
remporter notre permière victoire en 
Championnat contre Toulouse. C'est bien 
l'indice que nous avons remonté la pente 
et retrouvé un certain rythme. Maintenant, 
pour expliquer les difficultés que nous 
avons connues pour battre ces Toulou- 


SAINT-ÉTIENNE. — C'était prévu. A 
l'Issue du match Saint-Etienne-Toulouse, 
l'homme le plus entouré fut probablement 
Christian Lopez. Pas la peine de vous faire 
un dessin pour vous expliquer pourquoi. 
N'empêche : cela doit tout de même faire 
drôle de remettre les pieds dans une 
enceinte dont vous avez été pensionnaire 
durant près de treize ans, et que vous avez 
de surcroît quittée il y a seulement quatre 
mois, lorsqu'il fut question de préparer le 
Mundial et non plus le prochain match de 
l'AS Saint-Etienne. 

Cela étant, le néo-Toulousain avait bien 
préparé son coup. En répétant en effet 
inlassablement qu'il avait toujours été 
apprécié du public de Geoffroy-Guichard, 
et qu'il n'avait, de même, cessé d'appré- 
cler les gens du coin, en l'espace de treize 
années passées par lui dans le Forez, 
« Jeannot » avait en effet presque suscité 
ces « Lopez-Lopez » qui percérent les gra- 
dins en début de match. Reste aussi que 
certains, à Saint-Etienne, n'ont pas tout 
gobé des plus récentes déclarations de 
Christian. Tenez, Robert Herbin par exem- 
ple. Et cela pour deux raisons bien sim- 
ples. D'une part, en effet, parce que Lopez 
a beaucoup dit ces dernières semaines le 
respect et l'admiration que lui ont toujours 
inspiré Roger Rocher. Et d'autre part 
l'entraîneur stéphanois n'a visiblement pas 
admis que son ex-libero ait laissé entendre 
qu'on ne voulait plus de lui à l'ASSE en fin 
de saison dernière. « Car c'est faux, dit 
aujourd'hui Herbin. La vérité est plutôt que 
lorsqu'il est venu me voir en fin de saison 
dernière pour discuter de son avenir au 
club, Lopez s'est entendu dire par moi 
qu'il avait désormais toutes chances de 
Jouer stoppeur. 

Quant à une éventuelle prolongation de 
son contrat, je l'avais effectivement liée à 
son comportement à ce poste de stoppeur. 
Mais rien ne dit que s'il m'avait donné 
satisfaction, Lopez n'aurait pas signé un an 
de plus. Bref, ce n'est pas mol qui l'ai mis 
à la porte. Mais bien lui qui a choisi de par- 
tir avant le terme de son contrat. » 

Christian, pour sa part, ne démordra pas 
de l'impression qu'il ressentit à ce 
moment-là. Mais qu'importe après tout, 
aujourd'hui où, devenu toulousain, il lui 
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Lopez singulier revenant 


match dans l'ensemble. 


sains, disons que lorsqu'il y a eu 1-0 pour 
nous, nous avons peut-être ressenti cette 
étrange <« peur de gagner » qui habite les 
équipes à la recherche d'un premier suc- 
cès. Un premier succès que l'on attendait 
tous avec tellement d'impatience. 

— Au fait, ez-VOUS personn 
été inquiet de voir Saint-Etienne pelner 
en début de saison comme cela a été le 
cas? 

— Sur le fond, je n'ai pas été inquiet, 
non ! Car comme les autres, j'étais bien 
conscient de ce qui nous attendait. En rai- 
son de la fatigue ressentie par les interna- 
tionaux, au retour d'Espagne, en raison 
des changements relativement importants 
survenus dans l'équipe, en raison aussi 
du net rajeunissement de l'équipe. 

— Pensez-vous alors qu'avec cette pre- 
mière victoire, l’équipe stéphanoise est 
« débloquée », comme on dit ? 

— C'est ce que l'on espère. Mais c'est 
évidemment l'avenir qui nous dira si nous 
sommes vraiment repartis d’un bon pied. 

— À propos, quels peuvent être cette 
année les sommets visés par Saint- 
Étienne 

— Je crois que contrairement à ce qui 
s'est passé toutes ces dernières années, 
il convient d'être prudent et pas trop 
ambitieux au départ. La première chose à 
faire, en effet, c'est de former une nou- 
velle équipe, une nouvelle ossature. Main- 
tenant, cela ne nous empêche pas une 
certaine ambition. Mais pour la concréti- 
ser, il me semble que nous devons aussi 
attendre le mois de décembre, c'est-à- 
dire en gros la fin des matches aller. 

— Et la Coupe d'Europe, dans laquelle 
vous allez entrer demain soir en recevant 
les Hongrois de Tatabanya ? 

— Elle nous fait rêver comme chaque 
fois. Simplement, là aussi, la façon de 
l'aborder est un peu différente de celle 
des autres années. 

— Venons-en_à parler plus spéciale- 
ment de vous. Et d’abord avez-vous e 
sentiment de vivre une saison blanche en 
1981-1982 ? 


faut donc aborder les matches dans 
d'autres conditions que du temps où il por- 
tait l'habit vert. Sans compter qu'à son 
tour, il a pu découvrir les états d'âme d'un 
adversaire de Saint-Etienne invité à se pro- 
duire à Geoffroy-Guichard. Avec les consé- 
quences que cela peut parfois avoir. 

< Eh ! Oui, Saint-Etienne a gagné grâce à 
un penalty bidon ! Car nous pouvons tous 
vous l'assurer: sur le coup Deplanche a 
vraiment tout fait pour éviter le moindre 
choc avec Zanon. Résultat, pourtant: un 
penalty à propos duquel il ne faut pas être 
devin pour dire qu'il est une compensation 
à celui que M. Quiniou nous avait accordé 
dix minutes plus tôt. Du reste, n'ai-je pas 
nettement entendu M. Quiniou dire à ce 
moment-là : « J'étais obligé de le siffler ». 
Si c'est pas un aveu, ça ! Reste qu'au total 
c'est bien rageant d'être battu dans ces 
conditions. Même si je suis le premier à 
reconnaître que Saint-Etienne a dominé le 


comment jugez- 


— Plus précisément, 
vous votre performance ? 

— Comme d'habitude j'ai essayé de don- 
ner le maximum. Sans tenir compte qu'en 
face jouaient d'anciens partenaires. 

— L'avenir ? 

— Nous avons pris pour l'instant huit 
points sur douze. Ce n'est pas si mal, nos 
deux défaites ayant été encaissées à 
l'extérieur. Mais il est un fait aussi que le 
calendrier qui nous attend est particulière 
ment difficile. Aussi, avons-nous intérêt à 
nous serrer les coudes. Mais ça devrait 
néanmoins aller si nous continuons de 
Jouer comme nous fe faisons, notamment à 
domicile. » 


Lä-dessus, « Jeannot» s'arrache de la 
meute pour aller se raser, ainsi qu'il en 
avait l'habitude lorsqu'il « logeait » dans le 
vestiaire d'en face. Et alors, vous nous 
croirez si vous voudrez, mais il fut le bon 
dernier, les deux camps confondus, à sor- 
tir du périmètre réservé aux joueurs. A 
Geoffroy-Guichard il faut dire qu'au con- 
traire de ses équipiers pressés par 
l'horaire de l'envoi retour, Lopez avait eu 
une faveur, ayant en effet reçu de Cahuzac 
l'autorisation de rester à Saint-Etienne 
Jusqu'à dimanche après-midi ! 


— Oh! oui, vous pouvez y aller! J'ai 
bel et bien vécu une année blanche : peu 
de titularisations en pro, peu de buts, peu 
de matches satisfaisants, y compris en 
Division Ill. 


— Mais pourquoi « ça », alors ? 

— Probable qu'il me fallait encore sup- 
porter les dernières séquelles de ma 
blessure au genou. Et puis, j'ai connu cer- 
tains problèmes personnels, que vous me 
permettrez de garder pour moi, 


— Restons-en donc à votre genou. Les 
vacances, apparemment lui ont fait du 
bien ? 

— À ce sujet, il faut dire que j'ai mis à 
profit l'intersaison pour me faire enlever, 
sous anesthésie générale — encore une |! 
— les fils qui demeuraient dans les 
chairs. Et psychologiquement, cela a 
peut-être débloqué un certain nombre de 
choses. Car pour le reste, il faut être hon- 


DE NANTES 


nête : je n'ai pas éprouvé physiquement 
parlant des sensations spéciales ou 
retrouvées. Une fois que l'on m'a retiré 
ces fils. 

— Laurent Roussey est-il alors reparti 
vers les sommets ? 

— Attention, ne nous emballons pas ! 
Je n'oublie pas en effet que j'ai connu un 
début de saison difficile, que je n'étais 
pas titulaire à Bastia, lors de la première 
journée. 

— N'empèch derniers mat- 
ches, voi z les honneurs du commu- 
niqué. C’est bon signe, non ? 

— Oui. Et puis je marque de nouveau 
des buts. Pour un attaquant, c'est naturel- 
lement excellent pour le moral. 

— Laurent Roussey s’apprête-t-l alors 
à vivre une saison importante ? 

— Disons que c’est surtout pour 
l'équipe stéphanoise que cette saison est 
importante. Pour moi, en revanche, il ne 
me semble pas qu'il doive rien survenir 
de capital. 

— Et l’équipe de France ? 

— J'y pense. Mais de loin. Et ce n'est 
vraiment pas quelque chose qui me hante 
par les temps qui courent. » 


Oscar Muller : 
« L'Europe nous manque » 


(Victor PERONI) 


NANTES. — Vendredi soir, l'équipe de 
Nantes, tout en dominant parfaitement 
son sujet, a finalement éprouvé les plus 
grandes difficultés à triompher de l'équipe 
de Lyon par la marge la plus étroite qui 
soit (12), alors que les Nantais avaient 
totalisé dix-huit corners en leur faveur 
contre seulement deux pour leurs adver- 
saires. 

C'est assez dire la supériorité d'ensem- 
ble de l'équipe de Suaudeau qui pourtant 
laissa sur sa faim les 16000 spectateurs 
de cette rencontre qui, vu les résultats 
précédents de la formation nantaise, 
s'attendaient à une large victoire plus ron- 
dement menée de sa part. Or il fallut 
attendre plus d'une heure pour voir enfin 
Nantes prendre l'avantage grâce à un très 
beau but de Muller qui libéra d'ailleurs 
tout le monde, aussi bien les spectateurs 
que les joueurs. 

« Oscar Muller, cette victoire devant 
Lyon s’est avérée singulièrement labo- 
rieuse alors que dès le début du match 
votre équipe avait pris les affaires en 
main devant une formation très pru- 
dente ? 

— Oui, en dépit d'un très rapide départ 
de notre part qui aurait dû nous permettre 
de prendre l'adversaire à la gorge, nous 
avons piétiné, nous nous sommes un peu 
énervés devant un adversaire parfaitement 
organisé qui voulait surtout éviter que 
nous ne marquions d'entrée. Et cela a 
réussi. Les équipes qui viennent chez 
nous désormais tentent toujours de nous 
tenir en échec pendant le premier quart 
d'heure car c’est, en principe, le moment 
où nous faisons la différence. Et lorsqu'on 
bute durant ce premier quart d'heure, qui 
pour nous devrait être décisif, après nous 
devenons moins rayonnants car nous 
avons un peu tendance à nous énerver. 

— Heureusement votre but est arrivé ? 

— C'est-à-dire que nous aurions dû 


marquer plus tôt, et dès lors tout aurait 
sans doute été plus simple. Mais Lyon 
était parfaitement organisé, la défense 
lyonnaise était excellente et Topalovic est 
un gardien de grande classe. 

— Autre chose, Oscar, c’est la pre: 
mière fois que vous ne disputez pas une 
Coupe européenne ? 

— Oui, en effet, et j'ai vingt-cinq ans et 
il y a sept ans que je joue en équipe pro- 
fessionnelle et c'est la première fois cette 
saison que je ne participerai pas à une 
compétition européenne. Cela nous fait 
un grand vide à mes camarades et à moi. 
C'est même pour cela que nous allons 
tout mettre en œuvre pour devenir de 
nouveau européens. Pour l'instant, ce 
n'est pas mal parti encore que le Cham- 
pionnat ne fait quand même que commen- 
cer. 

— Précisément, quelle est votre ambi- 
tion personnelle dans ce Championnat ? 

— Eh bien, je pense sincèrement que 
nous pouvons jouer pour le titre, pourquoi 
pas ? Bien sûr, il est un peu tôt pour se 
montrer affirmatif, mais comme notre 
équipe n'a aucun problème d'homogé- 
néité nous sommes déjà, me semble-t-il, 
très compétitifs. 

— Vos rivaux ? 

— Toujours les mêmes, c'est-à-dire 
Bordeaux, Monaco, Saint-Etienne. Pour 
l'instant, je suis assez impressionné par 
Lens, mais il faudra quand même attendre 
pour juger mieux. De toute façon, nous 
ferons l'impossible pour redevenir euro- 
péens, car nous en avons les moyens. 


— Pour la prochaine journée vous joue- 
rez à Laval ? 

— Un derby, oui, ce n'est pas facile, 
mais devant les Lavallois, qui ne refusent 
jamais le combat, surtout chez eux, peut- 
être éprouverons-nous finalement moins 
de difficultés que nous en avons éprou- 
vées devant Lyon. Alors je pense que 
nous pouvons réussir un bon résultat. 
“Pourquoi pas ? » 


Chiesa : « Nous ne pouvions 
rien de plus » 


NANTES. — Serge Chiesa reste un des 
tout premiers footballeurs français et un 
grand capitaine de manœuvre. Vendredi, 
contre Nantes, au sein d'une équipe très 
prudente et qui dès le départ avait choisi 
d'essayer de ramener un point, il tenta tou- 
Jours, dans la mesure du possible, de por- 
ter le danger chez l'adversaire sans toute- 
fois pouvoir totalement y parvenir et, après 
la rencontre, il expliquait : 


«D'entrée, attaqués de toute part par 
une équipe qui est déjà très au point, nous 
avons été réduits à la défensive à outrance 
sous peine de devoir nous incliner assez 


rapidement. Contre un adversaire qui jouait 
remarquablement, nous avons dû sans 
cesse nous replier. Nous n'avons d'ailleurs 
pas la même homogénéité ni les mêmes 
ambitions que les Nantais; donc, nous 
sommes obligés, surtout à l'extérieur, à 
plus de prudence. La victoire de Nantes ne 
sé discute pas le moins du monde, mais 
nous n'avons quand même pas été loin de 
réussir ce que nous recherchions, c'est-à- 
dire ramener un point de ce déplacement 
délicat. A mon avis, il sera certainement 
très difficile cette saison de gagner à Nan- 
tes où nous avons en fait limité les 
dégâts. » 


at TÉ SRE 


DE MONACO 


BANIDE : « IL N'Y A PAS 
DE CLANS A MONACO» 


(Victor SINET) 


MONACO. — Gérard Banide arborait 
une mine assez tendue après le match 
victorieux contre Metz. Pourtant, son 
équipe, vivement critiquée depuis le 
début de la saison, en était à son troi- 
sième match sans défaite. A quelques 
jours du choc de Coupe d'Europe contre 
le CSKA Sofia, c'était tout de même un 
enseignement positif. Certes, on n'avait 
pas retrouvé pour autant le vrai Monaco, 
puisque aussi bien ce succès avait été 
long à se dessiner, mais ce n'était pas 
non plus une raison pour désespérer. Or, 
Banide faisait la moue et d'une drôle de 
façon. Pourquoi ? 

<Pour la simple raison, devait nous 
répondre l'entraîneur, que Monaco est 
décidément affligé d'un bien curieux 
public. Voilà qu'à tout instant on nous 
insulte, on nous traîne dans la boue, on 
nous reproche des tas de choses, tout 
cela parce que nous sommes champions 
de-France. Je le dis tout net, c'est à vous 
dégoûter de vouloir obtenir de bons résul- 
tats ici ! Un jour, je fais jouer Pécout et on 
réclame Edstroem, le lendemain c'est le 
contraire. D'autre part, je lis ici et là des 
déclarations qui ne me font aucunement 
plaisir. Bref, nous vivons actuellement 
dans une ambiance singulièrement incon- 
fortable et je ne le déplorerai jamais 
assez. Ce n'est certes pas la meilleure 
façon, je le pense, de nous encourager à 
nous surpasser mercredi prochain en 
Coupe d'Europe. Je sais bien que ce 
public n'a jamais pris la forme, comme on 
dit, d'un «douzième homme >». Tout de 
même, jusqu'à présent, les gens nous 
avaient au moins fichu la paix. 
Aujourd’hui, ils nous manifestent une hos- 
tilité qui ne se justifie pas, et c'est toute 
l'équipe qui en souffre. La confiance des 
joueurs se trouve, en effet, ébraniée, on 
se pose des questions et tout et tout. 
C'est un désastre de constater cela après 
les résultats que nous avons obtenus et, 
pour ce qui me concerne, je vous garantis 
que je me fais de ce comportement public 
la plus piètre idée. 

— Il semblerait aussi, puisque nous en 
sommes à parler de dissension, qu’il y ait 
un malaise au seln même de l’équip: 

n malaise interne ? Peut-être. En 
tout cas, moi je n'en suis pas informé. Je 
sais seulement qu'il y a des éléments en 
concurrence au sein de l'équipe, et que 
cette rivalité peut se poser parfois en ter- 
mes acides. Mais, de là à croire, comme 
le disent certains, qu'il y a des clans au 
sein de l'effectif, il y a une marge que je 
ne puis admettre. Ce serait trop grave. 
Surtout à un moment où Monaco va défen- 
dre l'honneur du football français au plan 
européen. Permettez-moi d'ajouter encore 
à ce sujet que, s'il y a concurrence, elle 
devrait, d'une part, créer l'émulation et 
non la division. En outre, je pourrais ajou- 
ter personnellement que je ne l'ai nulle- 
ment voulu. Malheureusement, on ne m'a 
pas suivi sur ce chapitre-là.…. 

— Mais vous n 
pour autant c: 

— Non, car, devant Metz, j'ai retrouvé 
un Monaco très proche de la vérité. Sans 


Le programme 
monégasque 


MONACO. — Pour préparer son match 
de Coupe d'Europe contre le CSKA, l'AS 
Monaco n'a pas voulu déroger à ses habi- 
tudes. C'est ainsi que l'entraînement 
s'est effectué normalement dimanche et 
lundi au stade Louis. Aujourd'hui, 
l'équipe sera réunie à Eze-Village pour 
une dernière séance de mise au point. 1 
n'y aura pas de mise au vert. Il faut dire, 
à cet effet, que le club de la Principauté 
ne peut plus disposer, cette saison, des 
installations de Saint-Martin-de-Peille où 
les joueurs avaient l'habitude de se 
retrouver pour toutes les veillées d'armes 
importantes. 


Alors, à Monaco, en attendant la réali- 
sation du grand complexe sportif que l'on 
sait, on prend son mal en patience, et 
l'on se contente de ce que l'on a. 


atteindre les sommets, nous avons joué 
un match honorable, avec de l'allant, des 
occasions. Il a d'ailleurs fallu le brio 
d'Ettore pour nous empêcher d'obtenir un 
résultat plus net. Mais ensuite, quand 
Metz a marqué ce but stupide, les gars 
ont bien réagi. lis ont passé la vitesse 
supérieure. IIS se sont moralement défon- 
cés. C'est un signe assurément encoura- 
geant. N'oubliez pas, d'ailleurs, que, 
depuis Bastia, Monaco n’a plus perdu. 


— Mercredi donc, c'est à nouveau la 
Coupe d'Europe et une expérience aussi 
difficile que les précédentes, puisque 
aussi bien votre club n'aura jamais la 
chance, en Coupe d'Europe, de tomber 
sur un adversaire modeste. 


ROUEN. — L'ex-Strasbourgeois Joël 
Tanter pouvait-il espérer vendredi, par 
une belle soirée, meilleure entrée en 
matière pour ses débuts sous les maillots 
du FC Rouen? Non, puisque au beau 
milieu de la deuxième mi-temps, alors 
qu'il en faisait voir de toutes les couleurs 
à la défense lilloise, le public rouennais 
se mit à scander son nom sur l'air des 
lampions… 

« Cela me rappelle un souvenir merveil- 
leux puisque la première fois que j'ai 
entendu des spectateurs crier mon nom, 
c'était le 11 mars 1977 à Strasbourg, je 
venais de me marier avec Fabienne et 
nous jouions en Coupe de France con- 
tre. Lille ! » 

Curieuse coïncidence en vérité ; aussi 
on est tenté d'écrire que cette équipe lil- 
loise réussit bien à Joël-le-barbu : « Peut- 
être, mais nous avons dû disputer un 
| match très sérieux où les consignes de 
| notre entraîneur se sont révélées capita- 
les. Je sais très bien que pour ma pre- 
mière apparition au stade Robert-Diochon, 
on m'attendait un peu au tournant, C'est 
logique. Je pense avoir réussi mon exa- 
men de passage. 

— L'air normand semble vous conve- 
nir? 

— Je suis venu à Rouen parce que je 
savais que le club avait le plus vif désir de 
faire du bon travail. Je constate que grâce 
à la solidarité de tous, nous avons les 
moyens d'atteindre notre premier objectif 
qui demeure le maintien. 

— De quelle manière ? 

— En continuant à jouer comme face à 
Lille, c'est-à-dire avec un état d'esprit où 
la volonté et l'abnégation de tout le 
monde sont les meilleurs fers de lance. À 
ce niveau de la compétition, il faut savoir 
se serrer les coudes dans les moments 
difficiles, ce que nous faisons sans 
qu'aucun rechigne à la tâche. 


au - HOES s 
Un départ en dribble de Couriol, très affûté. 


— Ça, vous pouvez le dire. Un jour 
Valence, un jour Dundee, un jour Donetsk 
et maintenant le CSKA Sofia, qui est 
comme vous le savez l’un des grands du 
football européen. Un grand qui, depuis 
deux ans, a battu tour à tour Nottingham, 
Hambourg, Dynamo Kiev et, en dernier 
lieu, Liverpool, le tenant du titre, au mois 
de mars. CSKA est, à n'en pas douter, un 
bloc difficile à manœæuvrer. || nous faudra 
donc laisser le minimum d'espace der- 
rière, nous serrer les coudes, redoubler 
d'attention. En espérant évidemment le 
coup de pouce qui fait la différence. Moi, 
je ne pense pas que ces gens-là soient 
imbattables. Simplement, je dis qu'ils ont 
un jeu fondé sur l'organisation et sur la 
valeur tactique ou collective, de sorte 


que, pour les surprendre, il faut jouer le 
pied au plancher. 


— Mais votre équipe n'est tout de 
même pas au mieux actuellement ? 
— Oui, c'est sûr, nous tardons à trouver 


notre sérénité défensive, nous commet- 
tons des fautes inhabituelles, ça démarre, 
si vous voulez, assez laborieusement. 
Mais à présent, le mouvement me semble 
lancé. Et Vous avez vu vendredi soir que 
nous tenions en Claude Puel un garçon 
capable d'apporter lui aussi quelque 
chose à l'équipe. En voilà un qui ne man- 
que ni de tempérament ni d'aptitudes 
physiques ou techniques. Comme quoi 
fase monégasque continue à porter ses 
ruits. 


Tanter : « Des sensations 


— Cet état d'esprit sera-t-il suffisant 
pour mener à bien une opération toujours 
délicate pour un nouveau promu ? 

— Je le pense car, regardez sur le 
papier, une équipe comme Lille offre bien 
des garanties et au bout du compte obser- 
vez le résultat. 

— Mais bientôt ce sera Bordeaux, Nan- 
tes, Saint-Etienne, Lens, Monaco et les 
autres ? 

— Je pense que nous avons la possibi- 
lité, grâce à une certaine complémentarité 
qui nous unit sur le terrain, d'inquiéter les 
meilleurs. Lorsque l'on ne calcule pas ses 
efforts, tout est réalisable. 


ROUEN. — Incontestablement, les Lillois 
comptaient bien sur leur match de Rouen 
pour se débarrasser d'une carapace de 
vaincu qui leur colle à la peau depuis le 10 
août. Battus en Normandie, ils commen- 
cent à y perdre leur latin. Arnaud Dos San- 
+ a beau retourner le problème, rien n'y 
fait. 


«Je ne conteste pas le succès des 
Rouennais, qui est mérité. Ils ont su appor- 
ter la manière à leur jeu tout en prenant 
des risques. Nous n'avons aucune excuse 
si ce n'est que des garçons comme Chris- 
tophe et Henry restent bien en dedans de 
leurs possibilités. 


— Inquiet ? 

— Ah ça oui, je commence à me poser 
des questions. Nous allons devoir redes- 
cendre sur terre et nous fixer des objectifs 
plus modestes que ceux qui étaient les 
nôtres en début de saison. 
— Un remède pour cela ? 


Dos Santos : 
« Je me fais des cheveux » 


oubliées » 


— Joël Tanter est donc redevenu un 
homme heureux après cette vilaine bles- 
sure qui l’éloigna des stades l’an passé ? 

— Oui, car j'ai trouvé à Rouen l'accueil 
adéquat à une réinsertion que je souhai- 
tais. De l'entraîneur aux dirigeants, tous 
ont su me mettre en confiance et dans 
mon cas cela était primordial. » 

C’est sans doute pour cette raison que 
les douze mille spectateurs, présents au 
stade Robert-Diochon vendredi soir, ont 
vite adopté ce Breton venu de l'Est, qui 
pourrait bien attiser les regrets de ceux 
qui l'ont laissé filer durant l'intersaison. 

Jean-Pierre CARPENTIER. 


— | va d'abord falloir que chacun se 
sente concerné. Ce n'est pas toujours au 
même de faire l'effort comme cela a été 
encore le cas à Rouen. Pour retrouver une 
équipe digne de ce nom, personne ne doit 
s'abstenir de faire son propre examen de 
conscience. Nous manquons par trop de 
sérénité, notamment sur le plan défensif 
où il a suffi par exemple que nos adversai- 
res rouennais marquent un but d'entrée 
vendredi pour que les arrières fassent 
preuve d'une faiblesse déconcertante. Etre 
perturbé par un tel coup est, après tout, 
logique, mais le temps de se ressaisir et 
tout doit rentrer dans l'ordre. » 


Pour remonter la pente, qui sait si le 
calme Arnaud Dos Santos ne prendra pas 
exemple sur cette détermination payante 
dont fait preuve le FC Rouen actuellement. 
C'est peut-être après tout la solution 
d'urgence qui s'impose pour tirer le vieux 
LOSC d'un mauvais pas. 
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DE BORDEAUX 


JACQUET : 


«MA PATIENCE 
RÉCOMPENSÉE» 


(Gérard SCHALLER) 


BORDEAUX. — Qui pourrait en douter ? 
Aimé Jacquet savourait son plaisir après 
la victoire sans bavure des Bordelais aux 
dépens de Laval. Inscrire quatre buts à 
quelques jours de la Coupe d'Europe ras- 
sure et soulage. Surtout pour une équipe 
dont le début de Championnat ne fut pas 
flambant: deux victoires, et autant de 
défaites en cinq matches. Aussi l’entrai- 
neur des Girondins redoutait-il un peu la 
venue des Lavallois, véritable «bête 
noire » du club, qui ont pris la fâcheuse 
habitude de rentrer chez eux avec un, 
voire deux points dans leurs sacs lors de 
leurs déplacements en Gironde. Jacquet, 
c'est certain, aurait signé des deux mains 
avant la rencontre pour une courte vic- 
toire. Ce 41 le comble, autant que la 
manière par laquelle il fut acquis. Le ciel 
se dégage au-dessus de Bordeaux, à cinq 
jours du grand rendez-vous avec léna. 

« Aimé Jacquet, comment expliquez- 
vous la métamorphose de votre équipe ? 
—— C'est tout simple. Cette semaine, 
nous avons travaillé dans le calme. Enfin 
tranquilles, pourrais-je dire. Pensez que 
c'est la première fois depuis la reprise 
que je disposais de tous les joueurs à 
l'entraînement, sans compétition immé- 
diate. J’en ai profité pour avoir de longs 
entretiens avec chacun d'eux. 
Aujourd'hui, je peux affirmer que je les 
connais tous, ce qui n'était pas le cas 
auparavant. Nous avons travaillé sérieuse- 
ment, dans les domaines physiques et 
techniques, bien sûr, mais également 
psychologiques. Et l'on a senti ce soir sur 
le terrain que le courant passait entre les 
Joueurs. Nous avons constamment eu la 
maîtrise du jeu, sans que Laval parvienne 
à nous contrarier sérieusement, comme 
c’est son habitude. Cela dit, il ne faut pas 
non plus exagérer ; si l'on n'avait pas vu 


DE NANCY 


Jacques : 


NANCY. — L'équipe nancéienne n'a pas 
déçu son public malgré son échec devant 
Brest. Certes, les spectateurs du stade 
Marcel-Picot auraient préféré que. leur 
équipe gagne ce match, mais ils avaient 
été témoins des efforts généreux des 
joueurs lorrains ; efforts mal payés puis- 
que M. Konrath refusa un but pour hors- 
jeu qui n'était pas si évident, que deux 
tirs furent renvoyés par les poteaux et 
que, pour comble, le but brestois fut con- 
sécutif à une malencontreuse déviation de 
Philippe qui détourna la balle hors de por- 
tée de Moutier. A la sortie des vestiaires, 
il y eut de nombreuses manifestations de 
sympathie à l'égard des joueurs nan- 
célens. Nous étions aux côtés de Robert 
Jacques quand un supporter lui prit la 
main pour le féliciter de son match et de 
son courage. Le public aime les joueurs 
RUES le Guadeloupéen est de ceux- 
là. 


Rapide, incisif, Robert Jacques est un 
ailier qui ne laisse jamais une défense en 
paix. || semble avoir trouvé à Nancy une 
efficacité qu'il n'avait pas à Valenciennes. 
Du moins les chiffres semblent l'attester : 
quatre buts durant toute la saison der- 
nière, il en a inscrit déjà trois après six 
journées de Championnat. Ce n'est sûre- 
ment pas tout à fait un hasard car, à la 
suite du stage de préparation en altitude, 
Hervé Collot nous avait confié : « Robert 
Jacques, c'est un joueur qui a tout pour 
réussir. Il va très vite, sa détente est 
exceptionnelle et il a une frappe de mule. 
Il lui faut simplement se débarasser d'un 
complexe devant la cage. il a besoin d'y 
croire et je m'efforcerai de lui inculquer la 
confiance qui lui manque. » 


A ce qu'il paraît, l'entraîneur lorrain, 
qui, jusqu'ici, était conseiller pédagogique 
à l'académie de Nancy, a su trouver les 
mots pour convaincre l'ex-Valenciennois. 
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encore un très bon Bordeaux, l'équipe n'a 
pas non plus été mauvaise. || faut être 
patient. Contre Nantes et Nancy, par 
exemple, nous n'avons pas démérité mal- 
gré nos défaites. Mais aujourd'hui on peut 
réellement dire que la machine bordelaise 
est enfin sur les rails. 

— Vous paraissez autant soulagé que 
satisfait. 

— C'est vrai que j'ai connu quelques 
moments de doute. J'étais un peu inquiet 
de la tournure des événements, et jamais 
je ne me sentais en confiance. Cette vic- 
toire arrive décidément au bon moment. 
Vous savez, la Coupe du monde a eu des 
effets positifs, mais aussi négatifs. || a été 
difficile de sortir de cette sorte de rêve et 
de revenir les pieds sur terre. Il ne s’agit 
pas uniquement des joueurs sélectionnés 
au Mundial, mais de tout le monde, car 
chacun s'est senti concerné. À ce titre, il 
faut peut-être voir dans le 0-6 contre Ham- 
bourg (au Tournoi du Real de Madrid) 
quelque chose de salutaire. 

— Ne craignez-vous pas que vos 
Joueurs arrivent à léna trop décontractés 
après leur tranquille victoire contre 
Laval ? 

— Absolument pas, car cela n'a rien à 
voir. Paris-Saint-Germain a encaissé que- 
tre buts, et nous en avons marqués 
autant. Mais mercredi soir ce sera peut- 
être l'inverse. Il n’y a vraiment aucune 
comparaison entre le Championnat et la 
Coupe d'Europe. Je le sais d'expérience, 
puisque j'y ai joué lors de ma carrière. 
Par son ambiance, son importance, la 
Coupe d'Europe représente une sorte 
d'agression sur le joueur, qui n’a rien de 
commun avec une rencontre de Cham- 
pionnat. Mes joueurs le savent : ils abor- 
deront le match, du moins je l'espère, 
avec confiance et sans craintes. Mais con- 
fiance ne signifie pas rêve ou utopie. 
Nous avons bien préparé ce premier 


Celui-ci est d'accord avec cette analyse 
mais il voit aussi parmi les motifs de son 
efficacité nouvelle la différence de jeu 
entre les équipes de Nancy et de Valen- 
ciennes : « A VA, nous procédions plus 
simplement, par de longues courses au 
bout desquelles, forcément, le punch 
s'émousse. Nous n'étions pas, technique- 
ment, au niveau de la plupart des équipes 
de Division | et nous devions compenser 
par notre condition physique. Ce qui, je 
m'empresse de le dire, ne nous a pas 
empêchés de fournir souvent de très 
bons matches. A Nancy, on joue un peu 
autrement, en préparant mieux les offen- 
sives. C'est d'ailleurs pourquoi j'ai choisi 
de venir ici, parce que j'appréciais le style 
de cette équipe qui joue bien au ballon. » 


L'adaptation de Jacques à Nancy s'est 
faite rapidement, elle a un peu étonné 
l'intéressé lui-même : 

«Oui, je pensais que ce serait plus 
long : le stage de trois semaines à Val- 
Thorens nous a fait du bien à tous et a 
facilité notre intégration à tous les nou- 
veaux. Mais tout n'est pas encore parfait 
dans le jeu, nous avons beaucoup de pos- 
sibilités d'amélioration, ce qui, somme 
toute, est encourageant. » 


Pourtant, l'équipe de l’ASNL, si on se 
réfère à ses deux dernières performan- 
ces, pourrait donner l'impression de mar- 
quer le pas. Elle a été battue à Bastia et 
vient de concéder un point à Brest. Jac- 
ques écarte toute idée de chute de 
régime : 


«< Non, le résultat contre Brest a été 
malheureux pour nous ; ce but que l'on a 
refusé à Philippe, je peux vous garantir 
qu'à Bastia il aurait été accordé à l’équipe 
locale. C'est le même que celui qui a été 
accordé à Mila. Et il y a eu ces tirs sur 
les poteaux, le coup franc de Vabec 
détourné hors de portée de Moumout.. 


Jean Tigana à l'attaque, et Laval ne sait plus sur 


match, et logiquement personne ne 
devrait douter de lui-même ou de 
l'équipe. 


— Pensez-vous que la participation 
d’internationaux présents au Mundial 
puissent aider les autres joueurs ? 

— Cela, c'est le côté positif de ce Mun- 
dial. Incontestablement, les Tigana, 
Giresse et compagnie ont acquis une 
expérience qui peut leur servir, et servir 
aux autres. De plus, les résultats français 
ont libéré, décomplexé les joueurs. Ce 
sera nécessaire face à des Allemands de 
l'Est qui, en général, ne connaissent pas 


Bez fait fa 


BORDEAUX. — « Pour cette saison 1982- 
1983, notre première préoccupation a été 
de consolider, en la renforçant, notre 
équipe, comme vous l'a si bien dit et 
écrit Le niveau auquel nous préten- 
dons s oblige à vous recevoir et à vous 
traiter comme certain: 
européens savent 
passe de la pommai f d’ 
fait: «L'entrée du paddock (vestiaires) 
sera réservée aux seuls membre: 
direction du club», les journalistes, 
rencontrant les joueurs et les dirigeants 
du club qu’une demi-heure après la ren- 
contre, lors d’une conférence de presse. 

Le communiqué est signé Claude B 
président des Girondins de Bordeaux, 
été remis à chaq porter, avant 
Bordeaux-| il interdit les 
Impressions « à chaud» pour nombre de 
Journaux, en raison de leur heure de bou- 


«Une équipe qui me plaît » 


Non, pour nous, ce soir c'était plutôt un 
jour où cela ne rigolait pas. Nous avons 
bien joué mais sans connaître la réussite. 
L'équipe de Brest n'a joué que pour 
défendre, je ne lui en conteste pas le 
droit et même je trouve qu'elle a bien 
manœuvré tactiquement. C'est d'ailleurs 
une bonne équipe avec de bons joueurs. 
On ne s'attendait pas à un match facile, je 
vous l'assure, et cela s'est vérifié. Mais il 
n'empêche que rien ne nous a servi ce 
soir, ni les événements ni l'arbitre. Ce 
sont des choses qui arrivent dans une sai- 
son, parfois cela tourne même plus mal. 


mm 


quel pied danser. 


(Photo André LECOQ) 


beaucoup d'états d'âme. Cela peut com- 
penser, en partie, notre manque d'expé- 
rience européenne contre des habitués 
de l'épreuve. Ces Allemands sont assez 
impressionnants athlétiquement dans leur 
engagement. En face, il nous faudra être 
très serein pour tenter d'imposer notre 
manière, notre style de jeu. L'avantage 
réside dans ce premier match joué à 
l'extérieur. En cas de mauvais match, rien 
ne sera perdu, puisque nous aurons 
l'occasion de nous rattraper au retour. Si 
nous avions dû débuter chez nous, 
l'erreur aurait été quasiment éliminatoire. 


usse route 


se le 
Presse, et dont l'accès aux vestiaires est 
interdit. Bref, « ces nouvelles dispositions 


plus contraignantes qu'efficac: 


La presse locale a tout simplement 
décidé de boycotter la conférence. Mais 
les plus énervés fui sans conteste, 
nos confrères de Mayenne, venus spécia- 
lement à Bordeaux, et qui rentrérent bre- 
douilles de con! de la part de leurs 
Joueur: Mais n'en doutons pas: 
M. Claude Bez, dont le souci est de facili- 
ter la tâche des journaliste: a compris 
ces menus problèmes. || ne tardera pas à 
ouvrir les vestiaires. À moins qu'il ne cher- 
che délibérément à se venger de quelques 
écrits qui ne lui auraient pas plu... 


Mais, vous voyez, le public n’a pas été 
déçu de notre match. Alors, cela atténue 
notre déception. En fait c'est plutôt le 
match de Bastia qui nous a le plus déçus 
jusqu'ici. » 


Cela dit, Robert Jacques ne veut pas 
parler d'avenir, d'objectifs, d'ambition : 
« J'ai tellement lu de déclaration de début 
de saison contredites par les événements. 
Certains qui affirmaient que leur équipe 
ne craignait personne et qui sont descen- 
dus en D 2 quelques mois plus tard... » 

Marc VAUTRIN. 


Le plan de Nemkovic 


NANCY. — Faire match nul au stade 
Marcel-Picot, là où par deux fois l'équipe 
de son prédécesseur, De Martigny, avait 
encaissé cinq buts, était en quelque sorte 
un succès pour Nemkovic. D'ailleurs, 
l'entraîneur yougoslave du stade brestois 
n'avait pas d'autre ambition. || avait 
annoncé ses intentions en alignant Hono- 
rine, habitué à l'arrière, avec le numéro 7. 
Le plan de Nemkovic fut évident dés que le 
match débuta : Honorine était chargé de 
neutraliser Umpierrez, l'un des meneurs 
de jeu nancéien, et il remplit sa mission 
avec une louable application. Il s'attacha 
aux pas de l'Uruguayen, lequel ne put se 
dépêtrer de son marquage que sur la fin. 

Cependant, Pardo, qui selon le plan de 
Nemkovic devait mettre sous l'éteignoir 
Rubio, lui, échoua à peu près complète- 
ment. Le numéro 8 nancéien se montra 
insaisissable et c'est lui qui obtint l'égali- 
sation pour son équipe. Mais Nemkovic se 
consolait assez facilement, sachant qu'il 
est difficile, voire Impossible, d'étouffer 
deux joueurs aussi mobiles. Et le point rap- 
porté de Nancy le comblait déjà. 

< Nous avons réussi une bonne perfor- 


mance. Je suis particulièrement content 
d'Honorine. Pardo n'a pas eu la même effi- 
cacité sur Rubio mais cela ne fait rien, 
nous avons eu tout de même bien des 
satisfactions dans cette partie. Leroux a 
fait une rentrée excellente et Le Mague- 
resse a fort bien joué au poste de libero. 
C'était sa première expérience dans ce 
rôle, il a été parfait, s'alignant avec beau- 
coup d'intelligence sur Leroux. 


Dans l'ensemble, la défense à d'ailleurs 
fait un match de qualité. Rico a fort bien 
pris Jacques. Ce n'était pas facile et il s'en 
est tiré très bien. 


Quant on joue aussi défensivement que 
Brest l'a fait à Nancy, il est rare qu'un atta- 
quant puisse se mettre en évidence. Ce fut 
pourtant le cas de Radovic qui a fait plaisir 
à son entraîneur : « Il est en grande forme 
et je crois qu'on va voir, cette saison, le 
véritable Radovic. Quelle puissance | 
Cependant, Vabec, lui, court après sa meil- 
leure forme. Il n'est pas au mieux de sa 
condition et cela se voit. Lorsqu'il y vlen- 
dra, notre équipé pourra envisager l'avenir 


avec beaucoup de sérénité. » 


DE MULHOUSE 


Pfertzel : « Notre tactique 


est bonne » 


MULHOUSE. — Capitaine du FC Mul- 
house, Jean-Paul Pfertzel fait figure 
d'ancien de la maison. Mais il ne s'y est 
réinstallé qu'il y a deux ans, après y avoir 
fait ses classes. Pour Guillou, il est un 
pilier de l’équipe. Par sa précieuse poly- 
valence qui lui permet d'opérer aussi bien 
en défense centrale qu'en milieu de ter- 
rain. Plus encore par son esprit d'abnéga- 
tion, son humeur toujours égale, sa joie 
de vivre communicative. Un véritable 
exemple que ce joueur encore trop 
méconnu et dont la carrière aurait dû être 
déjà plus riche s'il n'avait, jadis, été 
entouré de borgnes… Devant Bastia, 
Jean-Paul Pfertzel a marqué le troisième 
but qui fit définitivement basculer le 
match. || savoura un énorme plaisir, une 
joie profonde et intense qu'il ne deman- 
dait qu'à partager, lui l’altruiste parfait. 

«Ce succès doit vous combler, 
d'autant plus qu'il s’est fait attendre. 

— C'est vrai! || nous fallait gagner à 
tout prix et nous jouions là une de nos 
dernières cartes, vis-à-vis du public en 
tout cas. Et cela fait beaucoup de bien 
d'avoir enfin réussi. Quand on gagne on 
voit l'avenir différemment. 

— On vous a trouvé très motivés, les 
Mulhousiens.. 

— Cela, je l'ai senti avant le match, 
dans les vestiaires. Dans ces cas-là, on 
respire la concentration. Vendredi elle 
était énorme; c'était le résultat d'une 
prise de conscience collective. Ah oui, on 
les voulait ces deux points ! 

— Comment expliquer alors que vous 
MENU soudain montrés aussi effica- 
ces 

— La raison essentielle à mes yeux, 
c'est que nous nous sommes mieux trou- 
vés sur le terrain. || nous a fallu plusieurs 
matches pour prendre nos marques. Main- 
tenant je pense que ça colle mieux, en 
particulier entre anciens et nouveaux. 
Bien sûr, nous avions déjà laissé apparaï- 
tre des progrès, notamment contre Lyon, 
“où Topalovic avait fait un véritable mal- 


” heur pour nous chiper un point. Sinon le 


score aurait pu être le même que devant 
les Corses. 


MULHOUSE. — | avait déjà le regard 
Sombre avant le match. Mais c'est là l'air 
naturel d'Antoine Redin, l'entraîneur corse. 
Après la rencontre, la troisième à l'exté- 
rieur pour sa formation, soldée par autant 
d'échecs, il ne trouvait rien à redire au 
succès mulhousien. 

<!l est parfaitement logique. Pour la 
bonne et simple raison que les Alsaciens 
ont dominé tout le match en nous laissant 
un minimum d'initiatives. Finalement, 
compte tenu du nombre d'occasions que 
les Alsaciens se sont créées, nous nous 
en tirons même assez bien. Sans doute 
bon nombre de personnes seront-elles 


D'AUXERRE 


Redin : « Trop de bêtises » 


— À Bordeaux aussi, il y 
messes pendant une mi-temps. 

— Oui, mais une mi-temps seulement. 
Alors que là nous avons fourni un match 
plein en accumulant les occasions durant 
quatre-vingt-dix minutes. Bien entendu 
Bastia n'est pas Bordeaux, mais n'empê- 
che. Je suis content que nous ayons enfin 
connu la réussite. Désormais nous pour- 
rons être plus sereins. 


— Faut-il penser que Mulhouse a 
désormais trouvé sa bonne carburation ? 

— Nous sommes en tout cas sur le bon 
chemin. Mais nous pouvons encore nous 
améliorer. Disons que nous sommes envi- 
ron à 70 ou 80 % de nos possibilités. Il 
reste des petites lacunes et cela dans 
toutes les lignes. Ce sont elles qui repré- 
sentent ces 20 % de marge qu'il faut gom- 
mer. Et alors nous pourrons nous expri- 
mer pleinement. 


— Tactiquement, pensez-vous que vos 
problèmes sont résolus ? 

— Je me dis en tout cas que sur ce 
plan-à nous avons joué notre meilleur 
match devant Bastia. C'est déjà une 
bonne chose. Pour le reste, c'est un faux 
procès que de mettre en cause la tactique 
quand nous perdons. Je suis persuadé 
que la nôtre est la bonne et que nous le 
prouverons lorsque nous l'appliquerons 
pleinement, du mieux possible, en se rap- 
prochant de cette perfection que recher- 
che Guillou. Cette tactique réussira alors 
en Division 1, commme elle nous a réussi 
en Seconde. 

— Un mot sur le public ? 

— Extraordinaire ! Moi, le Mulhousien 
de souche qui croyais bien connaître le 
public, j'avoue avoir été étonné, sidéré 


même de constater un phénomène nou- , 


veau. Plus de onze mille personnes sont 
venues au stade alors que nous étions 
derniers. C'est remarquable. Je crois que 
nous leur en donnons pour leur argent. 
Mais à l'inverse un tel public nous a bien 
aidé. J'espère que cela continuera dans 
les deux sens et alors ce sera vraiment un 


plaisir partagé. » 
Roland SCHEUBEL. 


d'accord avec moi pour dire que ce match 
pouvait se terminer par sept à trois. Heu- 
reusement pour nous, Pierrick Hiard a 
fourni un très bon match. || était dans le 
coup, Pierrick, car sinon je me demande 
quelle addition nous aurions dû payer. 


À l'extérieur, je suis bien obligé de cons- 
tater que nous restons friables. Nous com- 
mettons beaucoup trop d'erreurs, des bêti- 
ses stupides, et ce soir, on l'a remarqué 
au niveau de la défense surtout. Il va falloir 
corriger tout ça car il ne sert à rien de 
s'imposer chez nous, si nous en reperdons 
aussitôt le bénéfice à l'extérieur. » 


Roux : « Un esprit 
offensif à cultiver » 


AUXERRE. — Une équipe sochalienne 
accrocheuse, une formation auxerroise 
enthousiaste, les conditions étaient réu- 
nies pour assister à un grand match. Ven- 
dredi soir, les 10 000 spectateurs du stade 
Abbé-Deschamps ne regrettèrent pas le 
déplacement même s'ils repartirent, un 
peu déçus, d'autant que les Bourguignons 
se firent remonter dans les dernières 
minutes. Point perdu, point gagné, l'éter- 
nel dilemme. Pourtant, cette rencontre 
aura permis de constater que les Auxer- 
rois étaient bien sur la pente ascendante. 
Pour preuve cette première période qu'ils 
dominèrent largement grâce à un engage- 
ment constant ponctué par de belles pha- 
ses critiques. Et c'est d'ailleurs un Guy 
Roux relativement satisfait que nous 
avons rencontré. 

«Vous avez été tenu en échec par 
Sochaux alors que vous aviez le match 
“en main». Quel jugement portez-vous 
sur cette rencontre ? 

— Etre remonté dans les dernières 
minutes ne peut qu'être regrettable. C'est 
dommage. Mais à la réflexion, je ne consi- 
dère pas que nous ayons laissé passer un 
point. Car Sochaux, malgré ses absents, 


demeure une équipe excellente en con- 
tre. Avec de jeunes joueurs qui possèdent 
de bien belles qualités comme Fernier et 
Colin, que j'admirerais encore plus s'ils 
cessaient de donner des coups. Face aux 
Doubistes, nous avons produit un match 
de bon niveau, notamment durant la pre- 
mière période. 

— Pourtant, vous n'avez pas pu conser- 
ver le gain du match, laissant une nou- 
velle fois échapper un point dans les der- 
nières minutes. 

— C'est une erreur de jeunesse de 
l'équipe qui est constamment portée vers 
l'offensive et qui ne pense pas suffisam- 
ment à défendre un résultat. Je ne veux 
pas freiner cet esprit offensif qui révèle 
en lui-même d'incontestables progrès. 

— Vous avez manqué le coche en pre- 
mière période. 

— J'avais mal préparé mon équipe 
cette semaine, étant donné que quatre 
joueurs étaient légèrement blessés. Par 
ailleurs, Janas avait été rappelé avec 
l'équipe de Pologne pour jouer en Fin- 
lande et il n'est rentré que jeudi. Nous 
avons été sur l'ensemble moins incisifs 
que d'habitude. Par ailleurs, Sochaux pos- 


sède un système défensif très rigoureux. 
Enfin, l'état du terrain, dont le drainage 
avait été effectué pendant la sécheresse, 
pose de sérieux problèmes aux joueurs, 
notamment à la formation qui fait le jeu. 
D'ailleurs, il n'y aura pas de lever de 
rideau de Troisième Division durant 
l'automne. 

— Des sujets de satisfaction tout de 
même. 

— Oui bien sûr. Je possède ainsi avec 
Gérard Lantier un troisième buteur. Lan- 
tier est sur la bonne voie et il ne devrait 
pas s'arrêter en si bon chemin. Par ail- 
leurs, j'ai pu constater que cette équipe 
était capable de produire un jeu de haut 
niveau, durant une demi-heure. Enfin, 
cette saison, après six journées, nous 
comptons six points avec un goal-average 
de 9-6. L'an passé à pareille époque, nous 
comptions trois points et un goal-average 
négatif de 3-12. 

— Les Sochaliens ont vivement con- 


AUXERRE. — Comme tous ses partenai- 
res, le gardien et capitaine de Sochaux 
Albert Rust appréhendait quelque peu ce 
déplacement en terre bourguignonne. Fina- 
lement, il est assez heureux du résultat : 

< Si l'on considère que le premier but 
d'Auxerre était notoirement hors jeu et que 
nous sommes — à l'extérieur — revenus 
deux fois à la marque, c'est plutôt encoura- 
geant, disait-il. L'équipe est animée d'un 
état d'esprit remarquable. Elle est soli- 
daire. C'est ce qui nous permet de « tenir » 
_e que nous traversons une passe diffi- 
cile. » 

Rust admet que tous ces derniers temps, 
lui et ses coéquipiers ont plutôt évolué 
fébrilement, en raison de résultats qui « fai- 
salent mal ». Il reconnaît cependant : 

«Nous n'avions pas d'autre choix que 
celui de nous battre, compte tenu que 
nous éprouvions des difficultés à maîtriser 


DE TOURS 


Steck : «Plus de réalisme » 


TOURS. — Bruno Steck pour la pre- 
mière fois depuis qu'il est à Tours a joué 
contre Strasbourg, numéro 6. Un retour à 
sa place originelle : 


« Dur, dur, Bruno ? 


— Certes le milieu de terrain réclame 
plus de physique mais je suis content 
autant que fourbu. Nous avons recherché 
nos marques toute la première mi-temps. 
Strasbourg a joué en contre et il nous fal- 
lait perdre le moins de ballons possible. 
Nous avons essayé de contrôler le jeu, le 
public l'a compris je crois, à partir du 
moment où nous avons mené à la marque. 
Le milieu de terrain des Alsaciens est très 
bien organisé, Piasecki, Nielsen, Deutsch- 
mann sont toujours dangereux mais nous 
avons pris Piasecki dans l'étau et après le 


Le moral 


testé le premier but. Comment jugez-vous 
l’action ? 

— Il est possible qu'il y ait eu un petit 
dépassement de-l'un de nos joueurs. 
Mais s’il y avait contestation possible, la 
position du joueur en question n'influen- 
çait pas le jeu. 

— Que pensez-vous de cette équipe 
sochalienne à la veille de son premier 
tour de Coupe d'Europe ? 

— Les Sochaliens ont démontré qu'ils 
avaient de belles ressources. Si les nerfs 
des jeunes joueurs tiennent, les Doubis- 
tes ont une chance de passer, malgré 
tous leurs blessés. 
intenant, deux déplacements 
consécutifs ? 

— Ce sera, bien sûr, très délicat à 
Tours puis à Metz. Si nous prenions un 
point sur ces deux rencontres, je m'esti- 
merais satisfait. Deux points, ce serait for- 


midable. » 
Jean-Pierre GUILLETAT. 


de Rust 


le jeu, à le prendre à notre compte. De ce 
point de vue, l'absence de Didier Simon, 
qui représente un élément technique et 
expérimenté dans une formation rajeunie 
par la force des choses, nous a certaine- 
ment été préjudiciable. Néanmoins, après 
quatre matches plutôt décevants, nos pro- 
grès sont apparus et confirmés par ce que 
nous avons réussi à Auxerre, face à un 
adversaire en net regain de forme. Dés 
lors, tout ne peut aller qu'en s'amélio- 
rant. > 


1! faut dire que le capitaine sochalien a 
été le premier à payer de sa personne. 
Pour ses jeunes partenaires, il est un 
exemple et il a su, en plusieurs circonstan- 
ces, manifester tout son talent, sauvant 
ainsi quelques situations compromises et 
maintenir intact le capital confiance de 
toute l'équipe. — JE. 


but d'Onnis et même après celui de Da 
Fonseca, nous nous sommes attachés à 
une bonne occupation du terrain et à ne 
perdre que le minimum de ballons. Nous 
avons eu moins d'occasions que d’habi- 
tude mais au moins nous les avons mises 
au fond ! 


— Et Strasbourg ? 


— Son milieu de terrain est meilleur 
que l'an passé. Son style de jeu est tou- 
jours difficile. Il essaie de casser le 
rythme et de compter ensuite sur la 
vitesse de ses attaquants toujours en con- 
tre. Mais nous y avons fait face et nous 
avons aussi eu la chance de marquer les 
premiers. En défense, nous avons serré 
le jeu et finalement nous avons gagné. » 


TOURS. — En obtenant le second but, 
celui du soulagement, Omar Da Fonseca a 
marqué un bon point vendredi dernier. 
Très controversé depuis le début de la sai- 
Son, le jeune Argentin avait été mis sur la 
touche à l'occasion de la venue de Tou- 
louse, et cette fois encore, les avis étaient 
très partagés à son sujet, quand Hollink 
décida de l'intégrer dans l'équipe. 


Parmi les réflexions entendues ici et là, 
«C'est un autre avant-centre » (Hollink) ; 
«C'est le véritable numéro 105, décré- 
tient de nombreux spectateurs. 


Contre Strasbourg, Da Fonseca a sans 
doute réalisé son meilleur match sous le 
maillot de Tours, son match le plus con- 
vaincant de toute façon, et pas seulement 
parce qu'il a inscrit un but capital. 


En fait, c'est un attaquant qu'il faut lais- 
ser entièrement libre sur le front de l'atta- 
que. II l'a dit lui-même : en Argentine, dans 
un système de jeu, 4-5-1, parfois, il navi- 
guait en pointe et il a terminé troisième 
buteur du Championnat. Delio Onnis, orfé- 
re en la matière, prédisait la semaine pas- 
sée : 


«< Laissons-le jouer comme il sait; 
laissons-le libre et surtout laissons-le 
s'acclimater ; il est jeune et la transplanta- 
tion va réclamer un certain temps. » Jeune, 
il l'est. Enthousiaste, travailleur, très bon 
dribbleur, clairvoyant, il l'est aussi. Ce 
n'est pas l'attäquant jaillissant, mais celui 


Un coup Onnis, 
un coup Da Fonseca 


qui tisse inlassablement sa toile. Un 
magnifique partenaire pour Onnis. 


Néanmoins, Henrik Hollink craignait que 
ses deux avants-centres fassent double 
emploi. Nous le pensons rassuré après ce 
match contre Strasbourg. Omar Da Fon- 
seca a d’ailleurs reconnu après la rencon- 
tre : 


<En seconde mi-temps, j'ai été très à 
l'aise, car je jouais sur tout le front de 
l'attaque ; un coup, Delio décrochait, un 
autre, c'était moi. » 


Si bien qu'Hollink, sans pour autant 
pavoiser, disait : « Ce soir, la discipline et le 
collectivisme dont nous ne sommes pas 
toujours des adeptes fidèles ont été 
payants. Je suis satisfait de tous mes 
joueurs. Le jeune Desrutins manque 
d'expérience, mais il promet. Pour Serge 
Besnard, j'étais tranquille, car nous nous 
sommes attachés à neutraliser Nielsen, 
Betancourt et Piasecki. Aussi, il pouvait 
évoluer en dernier rempart avec une belle 
marge de sécurité. Certes, cette victoire 
nous fait du bien, et si nous l'avons préser- 
vée, c'est parce que chacun a tenu son 
rôle avec discipline. Mais nous ne devons 
pas pour autant sortir les drapeaux. » 


Avis que partage Delio Onnis, le buteur 
du jour avec Da Fonseca : « Ne nous leur- 
rons pas. Nous ne sommes pas le Real, et 
le milieu de tableau sera notre objectif. » 


France Football 15 


Paris S.-G. 


+ 4 BARATELLI 4 

4 PILORGET 3 

+ 4 ZAREMBA. 4 

4 BATHENAY 3 

4 L 3 

LEPROVOST .... 4 3 
KRAWCZYCK .... 4 

. 4 3 

. $ 3 

ar] 4 

3 

. 4 3 
. 6 

.# Total... 3% 

Entr. : Peyroche 


29 053 spectateur: : 1.160.209 F 


Recett 
Arbitrage di rard 


L'équipe lensolse. entamant le match tambour 
battant, prit l'avantage dès la 15° minute sur une 
contre-atfaque lancés par Brisson et termi 
Vercruysse. À partir de 

CDR vainement rs 


galisation, échoutrent 


deux fois de justesse, avant de concéder deux nou- 
veaux but si 


sur penalty par Brisson, pui 
menée par Brisson et conclue par 
ruysse. À la mi-temps, la cause était entendue. 
Une autre contre-attaque de l'intenable Brisson 
devait se terminer par un quatrième but marqué 
contre son camp par Fernandez. 


1 (0) 


Muller (88°) 
[LYON Ni 
Nante Lyon 
B. DEMANES .... 4 TOPALOVIC ….. 5 
: 4 VARGOZ 3 
: 4 MILLOT. 4 
: 4 ZAMBELLI. 4 
: 4 DOMERGUE ....: 4 
: 4 BOCCHI 4 
à 4 
TOURE . Fas FOURNIER 3 
(POULLAIN 75e) 4 
BARONCHELLI … 4 NGC: 3 
(Picot 73°) EM: 3 
HAUILHODZIC … 3 (SPADINY dés) 
AMISSE …. 4 
Total «43 Total... 4 
Entr. : Suaudeau Entr. 


15 579 spectateurs. Rece: 
Arbitrage de M. Vautrot 


Les Nantais ont très longtemps buté sur une 
excellente défense lyonnaise et un re 
gardien de but. A tel point que Nantes, qt dû 
faire trés rapidement la différence devant une 
8 prudente et fort blen organisée, ne put 
nt respirer que lorsque Oscar Muller eut 

après plus d'une heure de jeu, d'un excel- 
lent ür de volée, du droit, un but gur centre de 
Amisse — qui libéra tout le monde, joueurs comme 


Nantais est largeme 
ent fort laborleux on dépit 
mmes de Bossis. 


— | 


EE 2 (1) 


Roussey (24°) 
Larios (68° sur pen.) 


TOULOUSE 1 (0) 


Pintenat (56° sur pen.) 


Saint-Etienne Toulouse 
CASTANEDA .... 3 WELLER 3 
LESTAGE 4 DEPLANCHÉ 3 

14 4 
4 3 
a 3 
3 3 
4 3 
4 4 
4 4 
4 4 
3 

3 

Taha. 40 Total... 37 
per Herbin Entr, : Cahuzac 


472.649 F 
Kélrase de M. Quiniou 


Après un début bien timide, auquel même les 
Toulousains ne s'attendaient certainement pas, les 
Stéphanois se reprirent durant les vingt-cinq minu- 
tes de la première mi-temps. Résultat : un but mar- 
qué de la tête par Roussey, et une période plutôt 
difficile pour une défense haut-garonnaise pas spé- 
cialement impressionnante vendredi soir. 

En seconde période, tout fut gâché, il faut en con- 
venir, par les deux, penalties accordés par M. Qui 
niou, à Toulouse d'abord, à Saint-Eti 
Car non seulement le stade s'énerva, m 
les joueurs des deux équipes. Au total, par consé- 
quent, un match bien moyen entre deux équipes 
suivent peut-être des courbes de forme inverses. 


1 (0) 


Rubio (51°) 


BREST 1 (1) 


Vabec (37°) 


Brest 
BERNARD . 
KEDIE 
LE ROUX 
LE MAGUERESSE 


3 

3 

3 

4 

3 RICO. 
4 HONORINE . 
5 

3 

4 

4 

3 


BERNARDET 


PHILIPPE 
MEYER 


Total . 3 Total ...... .… 38 
Entr. : Collot Entr. : Nemkovic 
10 429 spectateurs. Recette : 296.718 F. 
Arbitrage de M. Konrath 
Brest était venu à Picot pour obtenir la mi 
en défendant son camp massivement et en 


par Radovic quelques contres. Cela réus: 
ment auiant le scénario classique : 


outrageusement, manqua quelques occasions au 
début et sur une contre-atiaque Vabec, sur coup 
franc dévié par le mur nancéien, ouvrit la marque 
ave coup de chance, Moutier ayant été com- 


plètement trompé par la trajectoire Initiale, Aubio, 
de son côté, tira un coup franc sur le poteau 
comme devait le faire en seconde mi-temps Umpier- 
fez. Rublo obtint légalisation 8 la 5° minute, 
à un corner donné par Umpierrez de Ia gauc! 
renvoyé par la défense brestoise. À l'abord de la 
surface, il reprit instantanément et expédia un 
bolide dans la lucarne. La domination nancéienne 
ensuite fut aussi nette que constante mais vaine. 


BORDEAUX MA 


Muller (15°) 
Tigana (22+) 
Lacombe (47° et 60°) 


1 (0) 


Sené (86°) 


Laval 


Total... 
Entr. : Jacquet : Le Milinaire 


15 Fed spectateurs. pos 356.399 F. 
rage de M. Wurt: 


le maladie incurable et 
sauraient guère engen- 
la part des Bordelais. Cat 

Si décidèrent de porter Immédiatement 1. jger 
face, seion le bon vieux principe qui veut qu'elle. 
Quer soit la meilleure défense. Vingt minutes plus 
étaient rassurés : buts, par Muller 6t 
Tigans, concrétiaient déjà leur très aite domine: 


sur une 
féte, puis aur un lr de Lacombe. Les sorties des 

Allemands, Menering (dont c'était les débuts 
ofclle) at Mutier (entorse), n'y changealent rien, 


6° JOURNÉE 


me 
Terrain 
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LA DIVISION 1 EN UN COUP D'ŒIL 


É 


2 (1) 


Lanthier (29) 
Szarmach (54°) 


SOCHAUX 2 (0) 


Stopyra (46+) 
Fernier (80+) 


Sochaux 


RUST. 


BEZAZ 
BONNEVAY 
LUKETIN . 


# 099 spect. Recette : non communiquée 
Arbitrage de M. Bourgeois 


ne s'avouérent pas battus et obtinrent une première 
égalisation à la suite d'un coup franc tiré côté gau- 

che par Lubin, la balle étant victorieusement reprise 
d'une tête plongeante par Stopyra. Auxerre reprit 
l'avantage huit minutes plus tard, gj In: COUp 
franc transformé par Szarmach (84, mais Sochaux 
ui ne renonça Jamais obtint ls partage des points à 
la suite d'une reprise de Femier sur centre de 


16 France Football 


4 (0) 


Krimau (54°) 


(PEGOUT 60e) 
‘OURIOL . 


. 3 
4 
3 
3 
4 
4 
4 
3 
4 
3 
4 


Total 
; Entr. : Kasperczak 
3243 spectateurs. Recette : 111210 F 
Arbitrage de M. Bacou 


une os encore, les champions de France ont 


seurs, Monaco fut longtemps en mauvaise posture 
au point de se retrouver avec un but de retard à la 
54° minute, but imputable à une grossière erreur 
défensive. Mais très vite, une malencontreuse inter- 
vention de Tukac, détournant le ballon dans ses 
de Couriol, le plus actif, per- 

ie era Viol 


, mais qui 
le publi frondeur 8t malgre du stade Louis I. 


. Auxerre . 
. Lyon. 
. Monaco. 
. Tours . 
. Bastia 
. Paris-SG 


. St-Etienne . 
. Strasbourg . 
. Mulhouse 


10 SEPTEMBRE 1982 


Toulouse .. 
Nancy .…. 
Bordeaux 
Brest 
Laval 


+++++ 
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Metz. 
Rouen 


BASTIA 1 (0) 
Milla (48°) 
Mulhouse 
4 HIARD 4 
4 CAZES 3 
4 ORLANDI 2 
4 BOROVNICA 3 
4 PASTINELLI 3 
Rare) à 3 
4 4 
5 LAAD 4 
. 4 MANGAS 3 
RECA 4 
+ 4 MARIINI 4 
4 (BIANCONI 70+) 
Total ...... m Total 
Entr. : Guillou Entr. : Redin 
10 800 spectateurs. Recette : 320 000 F 
Arbitrage de M. Biguet 


house a dominé ce match de bout en bout, 
près plusieurs corners et un arrêt réfi 
rd sur un tir d'Ehriacher, ou encore CT 

lucarne, ce n'est la 
41* minute qu’Andrey fit mouche de 30 m. Ouattara 
doubla la mise d'entrée en seconde mi-temps, mais 
Milla profit d'une erreur de la défense alsacienne. 


Onnis (51°) 
Da Fonseca (72°) 


STRASBOURG] 


Tours Strasbourg 


DESROUSSEAUX 


Blouse soma 


Total 
Entr. : Hollink 


10 157 spect: 
Arbitrage de 


Total ..….... …. 
Entr. : Lemerre 
urs. Pi : 287.300 F 
S y 


‘Avec une équipe remaniée par obligation, Tours a 
gs une mi-temps À irouver 888 marques, Stras- 
bourg, mieux organisée et plus technique, n'a pas 
profité de cette période fébrile des Tourangeaux qui 
ont retrouvé leur alla 8 automatismes en 
libre sur le front de 

créé quelques occasions dont l'une 
relayée Bar Denon offrit à Onnis l'occasion d' mr but 


2 (1) 


Beltramini (1° et 64: 


LILL [) 


Rouen Lille 
BENSOUSSAN .… 3 BERGEROO …. 3 
4 DREOSSI. 3 
SERTRAU 4 ou KOURIOI 3 
4 MARSIUX 4 
4 CHRISTOPHE .. 4 
4 $. 4 
5 
FA n 
BELTRAMINI :..: 4 4 
RASPOLLINI !..: 4 3 
4 
Total... 46 m] 
Entr. : Vicot Entr.: Dos Santos 
11 385 spect. Recette : non communiquée 


Arbitrage di de M. Benali. 


Après une première période équilibrée, out 
nettement pris le dessus sur son adversaire. 
deux buts rouennais ont été Inscrits par Beltramini 
dés la première minute sur un centre de Malbeaux 
puis en milieu de seconde mi-temps à la suite d'une 
sxcellente couverture de Princet, Deux joueurs ont 
dominé la partie, l'ex-Strasbourgeols Tanter, vif et 
ini, ete rio virevoltant Heauime. 


2Tétoil Bernard 
(Brest), Bossis (Nantes). 

26étoiles: Topalovic 
(Lyon), Rubio (Nancy), 
Adonkor (Nantes). 


25 étoiles : Milla (Bastia), 


Redon (Laval), Piette 
(Lens), Barberis (Monaco), 


Alberto (Rouen), Lopez 
(Toulouse), Desrousseaux 
(Tours). 


24 étoiles : Bats, Ferreri 
et Lanthier (Auxerre), Hiard 
et Fiard (Bastia), Tigana, 
Giresse et Lacombe (Bor- 
deaux), Honorine_ et Ber- 
nardet (Brest), Tirloit et 
Senac (Lens), Ettore 
(Metz), Bijotat et Delamon- 
tagne (Monaco), Huck (Mul- 
house, Umpierrez (Nancy), 
Ayache (Nantes), Mahut et 
Janvion (Saint-Etienne), 
Onnis (Tours). 


23 étoil Borovnica 
(Bastia), Bracci (Bordeaux), 
Pardo (Brest), Zvunka 
(Laval), Hedoire, Xuereb et 
Brisson (Lens), Pean et 
Muslin (Lille), Millot, Ferri 
et Bocchi (Lyon), Thys, 
Zdun et Kurbos (Metz), Rio, 
Tusseau, Muller et Halil- 
hodzic (Nantes), Bensous- 
san et Berthaud (Rouen), 
Rep (Saint-Etienne), Dropsy 
et Piasecki (Strasbourg), 
Csapo et Pintenat (Toulou- 


22 étoiles : Danio (Auxer- 
re), Ihily (Bastia), Trésor et 
D. Muller (Bordeaux), 
Bozon et Buigues (Laval), 
Domergue (Lyon), Braci- 
gliano (Metz), Ettori (Mona- 
co), Rey, Pfertzel et Guillou 
(Mulhouse), Zappia, Jean- 
nol et Jacques (Nancy), 
Fernandez (Paris-Saint- 
Germain), Jodar (Stras- 
bourg), Balint et Ferratge 
(Toulouse). 

21étoiles: Cuperly 
(Auxerre), Specht (Bor- 
deaux), Leprovost, 
Krawczyk et Ogaza (Lens), 
Bergeroo et Kourichi (Lille), 
Zambelli (Lyon), Tucak 
(Metz), Couriol (Monaco), 
Ouattara et Assad (Mulhou- 
se), Casini, Neubert et 
Meyer (Nancy), Bertrand- 
Demanes, Touré et Baron- 
chelli (Nantes), Baratelli, 
Bathenay et Ardilés (Paris- 
Saint-Germain), Beltramini 
(Rouen), Stopyra, Rust, 
Colin, Santos et Anziani 
(Sochaux), Knapp (Stras- 
bourg), Weller (Toulouse), 
Marais et Polaniok (Tours). 

20étoiles: Gendreau 
(Auxerre), Cazes (Bastia), 
Girard (Bordeaux), Radovic 
et Vabec (Brest), Krause 
(Laval), Leclercq (Lens), 
Marsiglia (Lille), Nikolic 


(Lyon), Morgante (Metz), 


se), Dehon (Tours). Philippe (Nancy), Amisse 
BUTEURS 
JOUEURS Total D. G. T. P. 
1. Milla (Bastia) .................. 6 3 2 1 
2. Muller (Bordeaux) ............ , 6 2 1 1 2 
3. Lacombe (Bordeaux) 5 1 3 1 
4. Xuereb (Lens)... 5 4 1 
5. Pintenat (Toulouse) 5 ? 1 2 
6. Beltramini (Rouen) ............ 4 4 
7. Ferreri (Auxerre) .............. 4 4 
8. Krause (Laval)................. 4 L 1 1 
8. Nikolic (Lyon) 4 1 1 2 
10. Philippe (Nancy). 4 3 1 


D. : droit ; G. : gauche ; T. 


: tête ; P. : penalty. 


11. Szarmach (Auxerre), Vabec (Brest), 4 ; 13. Courlol (Monaco), 
Jacques, Meyer, Rubio (Nancy), Halilhodzic, Amisse (Nantes), 


Bathenay (Paris-Saint-Germain), 


Csapo (Toulouse), Onnis 


(Tours), 3 ; 21. Tusseau et Baronchelli (Nantes), Marcialis (Bastia), 
Maroc (Brest), Redon (Laval), Ogaza, Brisson, Vercruysse (Lens), 
Kurbos, Krimau (Metz), Pfertzel, Ouattara, Assad (Mulhouse), 


Fernandez (Paris-Saint-Germair 


Stopyra (Sochaux), Da Fonseca, Gu: 
Lanthier (Auxerre), Mariini (Bastia), 
Parizon, Pouliquen, Bernardet, Radovic et Bureau (| 


Roussey (Saint-Etienne), Anzian, 
ours), 2; 40. 
(Bordeaux), 
t), Buigues 


et Thordarsson et Sené (Laval), Plette (Lens), P. Plancque et Verel 
{Lilie), Chiesa, Zambelli_et Domergue (Lyon), Tucak, Loiseau, 
Krimau et Bellus (Metz), Barberis, Bljotat, Pécout et Delamontagne 
{Monaco}, Andrey (Mulhouse), Jeannol et Umplerrez (Nancy), lo, 


Picot et Muller (Nantes), 


Morin et Kist (Paris-Saint-Germain), 


Raspollini, Montellh et Heaulmé (Rouen), Zanon, Rep et Larios 
(Saint-Etienne), Simon, Colin, Lubin et Fernier (Sochaux), Gentes, 
Lacuesta, Piasecki, Vogel et Betancourt (Strasbourg), Ferratge, 
Balint et Lopez (Toulouse), Dehon (Tours) 1. 


Ont marqué contre leur camp: Le ire (Brest) pour Tours ; 


Buigues (Laval) pour Monaco ; Tucak ( 
(Nancy) pour Lens : Fernandez (Paris Saint 


Metz) pour Monaco ; Rubio 
jermain) pour Lens. 


LES ETOILES 


(Nantes), Pilorget 
Saint-Germain), 
Heaulmé et Raspollini 
(Rouen), Castaneda, Les- 
tage, Zanon, Roussey et 
Larios (Saint-Etienne), 
Luketin et Zandona 
(Sochaux), Vogel et Betan- 
court (Strasbourg), Laverny 
(Toulouse), Steck et Furlan 
(Tours). 

19 étoiles : Lokoli, Szar- 
mach et Janas (Auxerre), 
Pastinelli et Bacconnier 


(Paris- 
Mogis, 


(Bastia), Le Magueresse 
(Brest), Felci et Thordasson 
(Laval), Dreossi (Lille), 
Chiesa (Lyon), Liegeon 
(Monaco), Sanchez (Mul- 
house), Kist (Paris-Saint- 
Germain), Nielsen et 


Lacuesta (Strasbourg), Van 
Straelen (Toulouse), 
Lacombe (Tours. 

18 étoil Rico et Gueye 
(Brest), Gemmrich (Lille), 
Krimau et Bernad (Metz), 
Amoros et Perais (Monaco), 
Ehrlacher, Fabiani et Ben 
Said (Mulhouse), Moutier 
(Nancy), Dahleb (Paris- 
Saint-Germain), Lubin 
(Sochaux), Deplanche (Tou- 
louse), Da Fonseca (Tours). 

iTétoiles: Pérard 
(Laval), Olio et Fournier 
(Lyon), Bellus (Metz), Ninot 
(Monaco), Andrey (Mulhou- 
se), Princet et Larvaron 
(Rouen). 


310 JOUEURS 
UTILISÉS 
1. Metz . 14 
Nancy 14 


Strasbourg 


5. Auxerre 15 
15 
15 
15 
15 
15 
11. Bordeaux 
Laval 
Lille 
Mulhous, 
Paris-Saint-Germain. 16 
Rouen... 
Toulouse 


CLASSEMENT 
DES ÉTOILES 
PAR ÉQUIPES 

(à la sixième journée) 


. Auxerre 
Bastia 
Monaco . 

15. Mulhous. 

16. Toulouse 233 

18. Paris-Saint-Germain _ 


EQUIPE TYPE DE LA 6° JOURNÉE 


FABIANI 
(Mulhouse, 5 ét.) 
MULLER 
(Nantes, 5 ét.) 


TIRLOIT 
(Lens, 4 ét.) 


RUBIO 
(Nancy, 5ét.) 


TOPALOVIC 
(Lyon, 5 ét.) 


LACOMBE 
(Bordeaux, 5 ét.) 
Ont également obtenu cinq étoiles : D. Muller, Tigana, Memering (Bordeaux), 
Heaulmè, Tanter (Rouen), Vercruysse (Lens), Lanthier (Auxerre), Da Fonseca (Tours), 


Ettore (Metz). 


LE MAGUERESSE 
(Brest, 5 ét.) 


HUCK 
(Auxerre, 5 ét.) 


BRACCI 
(Bordeaux, 5 ét.) 


GIRESSE 
(Bordeaux, 5 ét.) 


BRISSON 


(Lens, 6 ét.) 


Topalovic (Lyon) 
PASSES DÉCISIVES | Marin : 


Cette saison «FF» clas- 
sera comme Ii l'avait déjà fait 


Bordeaux : Muller, 
Girard et Memering; 


néant; Laval: 
; Lens : Brisson (2) ; 


vollà quelques saisons les éant ; Lyon : néant ; 
Te Les par: etz: néant; LEE 

meurs qui | Barberis ; Mulhou Hucl 

es G'entdre dos passes et Guillou ; Nancy : néant, 
qui provoquent à l’évider Nantes: Amisse; 
un but. Ce qui signifie qui Paris-SG : néant; Rouen : 


CE # pas obligatoirement un | Malbeaux et Princet; 


ur par but Inscrit, cer- ü 
fans de ces buis pouvant Paganelli ; 
être marqués individuelle- Lubin (2); 
ment ou sur des erreurs de | Strasbourg: néant; 
défense. Toulouse : néant; Tours : 

ge é Dehon et Polaniok. 
(journée) CLASSEMENT GÉNÉRAL 
Auxerre : néant ; Bastia : 1. Danio (Auxerre) et 


À A L'OUEST, RIEN DE NOUVEAU 


Umpierrez (Nancy), 4; 3. 
Tigana (Bordeaux), Redon 
(Laval), Leclercq (Lens), 
Lubin (Sochaux), Maier 
(Toulouse), Dehon (Tours)), 
3 ; 9. Ihily et Fiard (Bastia), 
Specht (Bordeaux), Radovic 
et Vabec (Brest), Brisson 
(Lens), Zdun (Metz), Barbe- 
ris (Monaco), Meyer 
(Nancy), Touré, Muller et 
Amisse (Nantes), Ferratge 
et Csapo (Toulouse), 2 ; 23. 
Cuperly et Perdrieau 
(Auxerre), Bacconnier et 
Mariini (Bastia), Rohr, 
Girard, Muller et Memering 
(Bordeaux), Pardo, Maroc 
et Parizon (Brest), Rabier, 
Thordarsson, Sené, Bui- 
gues et Zvunka (Laval), 
Sénac et Xuereb (Lens), 
Gemmrich (Lille), Emon, 
Chiesa et Zambelli (Lyon), 
Thys et Loiseau (Metz), 
Ninot et Edstroem (Mona- 
co), Assad, Andrey, Ouat- 
tara, Huck et Guillou (Mul- 
house), Zappla, Rubio et 
Philippe (Nancy), Ayache, 
Baronchelli, Picot et Adon- 
kor (Nantes), N'Gom et 
Bathenay (Paris-SG), 
Amours, Heaulmé, Beltra- 
mini, Monteilh, Malbeaux et 
Princet (Rouen), Roussey 
et Paganelli (Saint-Etienne), 
Santos et Stopyra 
(Sochaux), Piasecki (Stras- 
bourg), Vinuesa (Toulouse), 
Lacombe et Polaniok 
(Tours), 1 


POUR MOINS DE 60 F, 
VOUS POUVEZ REMETTRE 
VOTRE CARROSSERIE 
EN FORME 


Si on les laissait s'accumuler, les éra- 
flures et les petites bosses vieilliraient 
une auto prématurément. 

Avec les produits HOLTS et un peu 
d'attention, vous pouvez remettre en 
état vous-même et à peu de frais une 
carrosserie endommagée. 

Pour masquer les rayures, le mastic 
cellulosique HOLTS. Pour les bosses et 
les trous, les mastics pâte ou fibre Cata- 
loy. Pour les déchirures plus importantes 
et pour moins de 150F, il existe aussi des 
kits complets de réparation. 

Soyez attentif aux problèmes de votre 
auto, vous lui éviterez une immobilisation 
souvent coûteuse. 
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Holts. Des produits 
tout simples 
pour garder votre auto 


en forme. 


Holts 


France Football 17 


© Sur les quinze mille spec- 
tateurs de la rencontre 
Bordeaux-Laval, plus du tiers 
était constitué par des abon- 
nés (5 474 exactement). Une 
performance lorsque l'on 
pense à la hausse des prix : 
un abonnement pour la tri- 
bune d'honneur, qui coûtait 
18000F la saison passée, 
déleste aujourd'hui le candi- 
dat de 28000F. Soit une 
hausse de 55 % ! 


® Un autre espion traînait 
dans les tribunes du stade- 
vélodrome de Bordeaux : 
l'entraîneur de léna en per- 
sonne, venu juger de la 
forme des Bordelais avant la 
Coupe d'Europe. || semble- 
rait que les autorités de son 
pays n'aient pas une con- 
fiance infinie en lui, puisqu'il 
eut toutes les peines du 
monde à obtenir l'autorisa- 
tion de sortie de RDA... 


CONFIDENTIEL 


GOÛT BULGARE | 


© On sait que, à partir du 
moment où se déclencha 
l'affaire stéphanoise, les édi- 
teurs se suspendirent au 
téléphone de Roger Rocher 
afin que l'ex-président de 
l'ASSE consigne dans un 
livre ses souvenirs et ses 
états d'âme. Or, il faut croire 
que Roger Rocher a travaillé 
dur sur la question 
puisqu'on dit maintenant que 
la sortie du bouquin en 


question devrait intervenir 
dès la fin du mois de 
novembre ! 


@ Vendredi, à l'occasion de 
la rencontre Nantes-Lyon, 
presque toute l'équipe nan- 
taise de 1966 se trouvait réu- 
nie puisqu'il y avait au stade 
Marcel-Saupin: Eon, De 
Michele, Le Chenadec, Blan- 
chet et, évidemment, Suau- 
deau et Budzinski. ainsi que 
Vladimir Kovacevic, l'entrai- 
neur de Lyon. 


© Sa blessure étant désor- 
mais consolidée à 80%, 
Patrick Battiston a bon 
espoir de reprendre la com- 
pétition courant octobre. En 
attendant, l'international sté- 
phanois a repris l'entraine- 
ment et se réjouissait fort de 
ne plus avoir mal à la tête 
après un effort prolongé. 


© Robert Budzinski ne se 
promène plus qu'avec un 
superbe maillot du Racing 
Club de France. II l'a acheté 
en Espagne! l| en a d'ail- 
leurs rapporté plusieurs, 
mais les garde jalousement, 


BARATELLI 


€ SKA © Elie Fruchard, l'entraîneur 
17 o d'Angers, et Michlowski, qui 
LOROMETNV vient de prendre sa retraite, 
AU étaient vendredi soir à Nan- 


tes et certains Nantais 
devaient en principe aller à 
Angers le lendemain mais on 
ne vit finalement personne 
du FCN au stade Jean-Bouin. 


@ Comme il en est habitué, 
Michel Hidalgo s'était 
déplacé en voisin pour voir 
les Girondins. Il n'aura sans 
doute pas manqué de noter 
les bonnes prestations de 
Lacombe, Tigana, Giresse, et 
autre Bracci. 


© Flemming Christiensen 
doit encore conquérir le 
public stéphanois. Et pour 
cela, bien sûr, il lui faut 
s'entendre sur le terrain 
avec ses nouveaux partenai- 
res. Dans cette optique, 
Christiensen fait d’ailleurs 
tous les efforts qu'il peut, 
travaillant notamment très 
sérieusement ses cours de 
français. 


@ Le FC Tours dispute ce 
soir à Tours un match de 
bienfaisance au profit de la 
fondation pour la recherche 
médicale. Son adversaire ? 
L'US Orléans de Jacky 
Lemée qui a proposé sponta- 
nément de venir gratuitement 
participer. Tout est gratuit ce 
soir à Tours, sauf le prix des 
places, au demeurant 
modeste : 40 et 25 F. 


© Mulhouse a pratiquement 
terminé sa campagne d'abon- 
nement. Ils sont près de 
1700 à avoir pris leur carte 
de fidélité, ce qui est assez 
appréciable pour un promu. 


@ Si l'éclairage du stade- 
vélodrome de Bordeaux est 
satisfaisant, celui de la salle 
où se tiendront désormais 
les conférences de presse 
était, vendredi, clignotant. Il 
n'y eut pas moins de trois 
coupures de courant en une 
heure ! « C'est le rodage », a 
commenté Aimé Jacquet. 


© Peu habitués aux confé- 
rences de presse d'après- 
match instituées par leurs 
dirigeants, les Allemands de 
Bordeaux brillèrent par leur 
absence. Dieter Müller eut 
toutefois le mérite de délé- 
Quer sa femme. 
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@ A son arrivée à Lens, 
l'épouse de l'avant-centre 
polonais Ogaza, affolée par la 
richesse des magasins fran- 
çais, n'osait pas y entrer 
pour acheter. |l fallut que plu- 
sieurs femmes de joueurs 
lensois l'accompagnent pour 
lui démontrer que tout était 
en vente libre et aux prix 
marqués. 

@ Avant d'entrer sur le ter- 
rain, Alain Tirloit, le Lensois, 
est l'un des rares joueurs 
français à se signer, comme 
F3 font Brésiliens et Argen- 
tins. 


© Chaque fois que l'équipe 
de Division Ill de Tours joue 
en lever de rideau, elle 
donne l'exemple à l'équipe 
professionnelle : contre Tou- 
louse, elle avait marqué cinq 
buts, contre Angoulême, ven- 
dredi dernier, sept buts ! 
Ainsi, en trois journées de 
football au stade du Cher, 
depuis le début de la saison, 
le public a pu applaudir vingt- 
trois buts, dont dix-neuf au 
bénéfice des deux équipes 
de Tours. 


Le Paris-SG effectuera, 
demain soir, à Sofia, ses 
grands débuts en Coupe 
d'Europe. Face à Loko- 
motiv, il faut espérer que 
les Parisiens seront plus 
en train que vendredi soir 
à Lens. 

«Je le souhaite, a dit 
Georges Peyroche, sinon 
Lokomotiv va nous mettre 
sur une voie de garage. » 

Le signal d'alarme a été 
tiré à Lens. L'entraîneur 
du Paris-SG espère qu'il 
n'aura pas à fonctionner 
devant les Bulgares de 
l'Est. 

Peyroche espère sur- 
tout que la semaine qui 
vient sera plus calme que 
la dernière. Il avait, en 
effet, bataillé ferme pour 
combattre les arguments 
de ceux qui désiraient 
engager Hervé Revelli 
comme directeur sportif 
du Paris-SG. 

« En tant qu'ancien Sté- 
phanois, a expliqué Pey- 
roche, j'ai beaucoup 
d'estime pour Hervé l'ex- 
foudre. Mais je pense que 
pour coller des envelop- 
pes, il n'est pas néces- 
saire d'engager 
quelqu'un qui a le 
diplôme d'entraîneur du 
7° degré. Je sais trop où 
cette situation mène ! » 


N'EN 
CROYEZ 
PAS 


PEYROCHE 
TARPÉIENNE 


Interrogé, Charles 
Samoy, le directeur spor- 
tif du LOSC, a déclaré 
que Peyroche avait tort 
de ne pas accepter la 
venue d'un homme qui le 
déchargerait des tâches 
administratives. 


De son côté, Robert 
Budzinski, le directeur 


NT 


LILS L' 


France. » 


mon équipe. » 


Germain : 


homme de terrain. » 


disputer le titre. » 


assez mal parti. 


© De Patrick Delamonta- 
gne : «Cinq points en trois 
matches, c’est tout de même 
pas mal du tout, non ? En ce 
qui me concerne, la forme 
est maintenant totalement 
revenue. || faut dire que, à la 
reprise, je me sentais assez 
fatigué par l'intensité des 
entraînements de pré saison. 
Aujourd'hui, après six mat- 
ches, mes possibilités 
d'expression techniques 
sont grandement facilitées 
par ma forme physique. » 


sportif de Nantes, a expli- 
qué : 

«Le rôle du directeur 
sportif dans un club pro- 
fessionnel est très impor- 
tant. C'est, notamment, 
lui qui doit expliquer, à la 
suite de deux défaites, ce 
qu'il convenait que 
l'entraîneur fit pour met- 
tre un terme à ces 
échecs. » 

Questionné à son tour, 
Jean Vincent a déclaré : 

< Depuis que j'ai quitté 
Nantes, je n'ai pas connu 
la défaite, tant avec le 
Cameroun en Coupe du 
monde qu'avec Rennes 
en Division ll, ce qui est 
encore la meilleure 
manière de couper court 
à tout commentaire. 

En tout cas, j'estime 
que Peyroche a raison de 
ne pas vouloir un second 
technicien dans la place. 
Depuis le cheval de Troie, 
on sait ce qui peut arri- 
ver!» 

Conforté dans son atti- 
tude, Peyroche a dit au 
président Borelli qu'il 
était assez grend pour 
expliquer lui-même les 
raisons de la défaite du 
Paris-SG à Sofia mercredi 
soir ! 


Pierre Courtois 


ONT DIT ! 


De Michel Hidalgo, après France-Pologne : 
« Actuellement, il n’y a plus de véritable éqj 


— Il faut se méfier des imitations. 


De Pierre Cahuzac, avant Saint-Étienne-Toulouse : 
« Je choisirai les onze meilleurs pour constituer 


— La raison du plus fort est toujours la meilleure. 


De Georges Peyroche, entraîneur du Paris-Saint- 
« Hervé Revelli s’est surtout présenté comme un 


— Or Georges tient à garder l'avantage du terrain. 


De Roger Lemerre, entraîneur de Strasbourg : 
« Il est sûr que nous ne sommes pas partis pour 


— À partir de ce principe, 


© Réflexion désabusée de 
Le Blayo à l'issue du match 
Saint-Etienne-Toulouse  fina- 
lement gagné par les Verts 
grâce à un penalty douteux : 
«Allez, ne vous cassez pas 
la tête, avec l'aide des arbi- 
tres, Saint-Etienne ne sera 
pas encore pas loin du titre 
cette année. et toujours 
grâce aux penalties Larios 
peut même espérer finir en 
tête du classement des 
buteurs. » Dossier transmis à 
M. QuipIou pour commen- 
cer! 


© La guerre est de nouveau 
ouverte entre Lille et Lens. 
Dernière escarmouche: la 
requête du club lillois récla- 
mant aux Lensois une indem- 
nité de formation pour Tirloit, 
ex-stagiaire du LOSC. Les 
dirigeants _lensois refusent 
de payer, Tirloit n'étant resté 
qu'un an à Lille. 


c'est effectivement 


© L'ailier droit toulousain 
Jean-Marc Ferratge se plaint 
des adducteurs. Un peu de 
repos et il n’y paraitra plus, a 
dit le médecin, volontiers 
rassurant. 


@ Le RC Lens jouera un 
match amical à Nœux-les- 
Mines, mercredi prochain 
15 septembre, au profit de 
l’ancien joueur de Nœux 
Jean-Pierre Copin, décédé 
accidentellement il y a quel- 
ques semaines. 


@ Jean-Luc Ettori a pris 
connaissance avec philoso- 
phie du référendum organisé 
par un hebdomadaire pari- 
sien le classant neuvième 
gardien français. «Je suis 
content pour Baratelli. Car 
être élu par ses propres 
supporters est toujours 
réconfortant. Je pense que 
si ce référendum avait été 
organisé à Monaco, je 
n'aurais sans doute pas eu 
grand-peine à me classer à 
un meilleur rang. Mais en 
fait, et pour ma part, c'est 
l'essentiel, pourvu que je 
continue longtemps encore à 
faire face à mes responsabi- 
lités monégasques, afin de 
ne pas donner tort à Gérard 
Banide et à Michel 
Hidalgo ! » 


© incorporé dans sa ville en 
juin dernier, le défenseur 
lyonnais Philippe Vargoz 
n'avait cependant pas pu 
suivre l'entraînement de ses 
camarades jusqu'alors. Mais, 
pour lui, tout s'est donc 
arrangé, puisque, depuis la 
fin de la semaine dernière, il 
a reçu l'autorisation de se 
rendre chaque matin au 
stade pour y retrouver ses 
équipiers de l'OL. 


@ Accompagné pour la cir- 
constance de Pierre Garon- 
naire et de Bernard Gardon 
— lesquels étaient déjà allés 
en Hongrie la semaine der- 
nière dans le même but — 
Robert Herbin a passé le 
week-end dernier à Buda- 
pest afin de voir à l'œuvre, 
face à Csepel, cette équipe 
de Tatabanya qu'il avait 
découverte en juillet dernier 
au Grau-du-Roli et qui sera 
donc l'adversaire des Verts 
demain soir à Geoffroy- 
Guichard au titre du premier 
tour de la Coupe de l'UEFA. 
Première conclusion de 
l'entraîneur stéphanois : 
«Les Hongrois constituent 
une équipe dure, voire 
rugueuse, qui n'est sûre- 
ment pas géniale, mais qui 
sera donc difficile à prendre 
en défaut. » 


@ Fanfan Félix, qui a dû 
interrompre sa carrière pro- 
fessionnelle par suite de 
biessures, fait désormais 
partie de l'encadrement 
technique de l'AJ Auxerre. 
En lever de rideau de 
Auxerre-Sochaux, || était sur 
le banc de touche pour « dri- 
ver» ses minimes qui ont 
É ceux de Migennes par 


QUAND ROCHER REMET 
UNE COUPE A LOPEZ 


Christian Lopez, accl 


é par ses anciens supporters stépha- 
nois à l'annonce de la composition de |" 


uipe de Toulouse 


vendredi soir, n'a pas fait le déplacement à Saint-Etienne pour 


rien. |! a, en effet, reçu des mains de Roger Rocher lui-mêi 


et en présence des membres du comité de soutien au prési- 


dent déchu, une imposante Coupe sur laquelle figur: 


ins- 


cription suivante : « A Christian Lopez, symbole de l'esprit 


d'équipe par 


exemple et le courage, le talent et la solida- 


rité ». Cette petite cérémonie, qui n’avait aucun caractère offi- 


ciel, a été suivie par Johnny Rep, le seul joueur st 


phanois 


prèsent à cette occasion. Ses partenaires ont-ils voulu démon- 
trer qu'ils étaient neutres dans le conflit qui secoue la direc- 


tion du club ? 


@ Pour s'aguerrir en vue 
des futures batailles euro- 
péennes — pourquoi pas |! — 
les Auxerrois jouent ce 
mardi en Belgique contre le 
Cercle de Bruges, pour le 
compte d'une Coupe qui 
porte le joli nom de « Marie- 
de-Bourgogne ». 


@ Pour la sécurité des 
joueurs et des arbitres, il est 
question de prolonger le tun- 
nel du vestiaire du stade 
municipal de Bordeaux 
jusqu'à quelques mètres de 
la pelouse. M. Gérard Cloez, 
grand spécialiste des cons- 
tructions sportives, serait 
chargé de l'opération. 


© Mulhouse jouera jeudi un 
match amical dans la riante 
vallée de Masevaux. Ceci 
dans le cadre de la-mutation 
du jeune avant-centre Alain 
Zenb. 


© Parmi les fidèles suppor- 
ters du FC Mulhouse, on 
note M.Emile Stahl, grand 
supporter des Pierrots de 
Vauban, qui fait partie des 
abonnés d'honneur. 


@ Le retrait de Roger 
Rocher de la présidence de 
l'ASSE a également corres- 
pondu à un certain change- 
ment de politique de la part 
du club vert. C'est ainsi que 
vendredi dernier pour affron- 
ter Toulouse, Saint-Etienne 
alignait dès le coup d'envoi 
rien de moins que huit 
joueurs sortis de son centre 
de formation: Castaneda, 
Lestage, Janvion, Zanon, 
Larios, Olakziek, Pagnanelli 
et Roussey ! Quant aux deux 
recrues acquises durant 
l'intersaison (Moizan et 
Christiensen), elles se con- 
tentèrent d'abord du banc 
de touche ! 


+? 


Isons se suivent et 


ressemblent pour le 
Racing Club de Strasbourg 
qui se trouve déjà dans une 
position très inconfortable 
classement. La_ défaite 
vendredi soir à Tours et sur- 
tout la manière dont elle a été 
concédée inspirent les plus 
vives inquiétudes chez les 
Strasbourgeois, au premier 
rang _ desque trouve 
Dominique Dropsy. 


« Dominique Dropsy, que 
se passe-t-il actuellement à 
Strasbourg ? 


chers délicat 
d'apporter xplicatio 
noire médiocre début de 
son. De toute façon, ce n'est 
à moi de juger mais à 
l'entraîneur. 


— Est-ce un problème de 
préparation physique ? 


— Je ne le pense pas. 
Vous savez, nous sommes 
des joueurs professionnels et 
nous nous entrainons tous 
les jours et je ne vois vrai 
ment pas comment nous 
pourrions être en méforme. 


— Alors, le problème se 
situerait-l au plan collectif ? 


UNE... 
DEUX 


— Ge qui est flagrant, c'est 
que nous jouons mal, très 
mal même. Nous avons, c'est 
un problème au niveau 
du ‘jeu collectif. Dans ces 
conditions, chacun cherche à 
faire la différence Individuel- 
lement mais cela est automa- 
tiquement voué à l'échec. 
Ainsi, nous perdons énormé- 
ment de ballons, ce qui est 


profondément anormal à 
notre niveau. 
À que le doute 
le dans l'équipe. 


— li est trop facile de par- 
ler de doute. Nous devons 
nous donner à fond, surmon- 
Jos o 6 EST et gg au 


[FRE 1e ro c'e où 

M, pus Pérest qui n'y & 
pas une âme cu se dégage 
de cette équipe. le plus 
ssleiseant EL le Dis malheu- 
reux aussi. 


— En plus, vous ne mar- 
quez pas beaucoup de buts. 


‘est vrai. En deux mat- 
ches, contre Auxerre et 
Tours, nous avons eu en tout 
et pour tout trois occasions. 
de but. C'est à désespérer. 
Après le premier but touran- 
geau vendredi 


de réagir. 


Len oui vous laex de 
la saison dernière. L'histoi 
du Ascing seralt-ile un éter- 
nel recommencement ? 

— Je n'arrive pas à com- 
prendre pourquoi nous dé! 
tons si mal à chi 
et pourquol nous re 


sans défaite dans la seconde 
moitié de Championnat, Un 
glub, quel qu'il soit, doit pour. 


‘entrée dans 
ke cinq premiers s'il veut 
sortir de la routine, du train- 
train. 


— Et comment réagit le 
public strasbourgeols ? 

— Il est comme tous les 
publics : Il aime vibrer devant 
un spectacle de qualité. Mal- 
heureusement. nous sommes 

impossibité actuelle- 

lui en proposer un et 
T'édsone le stade insensible” 
ment. 


— Votre avenir Immédiat 

semble délicat. Ne devez- 
vous pas rencontrer | 

ténors du nn ae gs 

rochaines semaines 

t pe) un 

difficile qui nous 

attend, mais j'espère que 

nous saurons réagir devant 
des adversaires réput 

supérieurs. Dans ces mat- 

ches, la motivation vient pres- 

que naturellement. Nous 


Pers Même 

fond de moi-même ua fi 
des matches nous ne nous 
améliorirons guère. » 


Vendredi soir, à Geoffroy-Guichard, 21 h 50, penalty pour Saint-Etienne. Exécuteur des hautes 
œuvres, Larios s'élance. Dans son dos, le Toulousain Pintenat donne un précieux conseil à son 
gardien Weller. A droite ! lui indique-t-il du bras. Weller acquiesce. Et se fait exécuter par Larios. 


LE FAUX FRÈRE 


Proprement. Alors Pintenat, on joue les faux frères ? 


@ Des espions venus de 
léna ont assisté à Bordeaux- 
Mulhouse et à Bordeaux- 
Laval. Réflexions judicieuses 
de François Bracci : «Ils ont 
eu de la chance de nous voir 
gagner, ils n'ont pas fait le 
voyage pour rien. Quand tu 
espionnes une équipe qui se 
trouve dans un jour sans tu 
ne peux pas en tirer d'ensei- 
gnements utiles.» L'entrai- 
neur Aimé Jacquet, lui, 
n'aura pas eu à se poser la 
question car on lui a pure- 
ment et simplement refusé 
le visa qu'il réclamait pour 
aller visionner l'équipe de 
Karl Zeiss léna et reconnai- 
tre l'hôtel où seront héber- 
dés les Bordelais. 


© Le président André Goe- 
rig, l'entraîneur Guillou et 
Yves Erhlacher le régional 
ont représenté le FC Mui- 
house à la foire européenne 
de Strasbourg dimanche. Au 
cours d'une émission 
retransmise en direct en 
radio par FR3 Alsace et 
Christian Daniel, le trio a été 
très sollicité par les visiteurs 
de la foire. Le nord de 
l'Alsace penche de pius en 
plus vers ce Mulhouse spec- 
tacle, d'autant que le Racing 
Strasbourgeois ne le satisfait 
guère pour l'instant. 


LES CARTES 
DE M. QUINIOU 


Joël Quiniou, l'arbitre de Saint-Etienne-Toulouse, 
nous faire savoir qu’il n'avait pas apprécié les critiqui 
à son endroit par Bernard Père sur Antenne 2 samedi après- 


midi. 
«J'ai 6 


faudrait que je conn: 
pourrait-il me contacter 


© Qui prétendait que les 
rapports entre les voisins 
normands Rouen et Le Havre 
étaient tendus? Dernière- 
ment, les dirigeants rouen- 
nais ont offert le champagne 
aux Havrais après leur vic- 
toire contre Valenciennes, 
infirmant toutes les rumeurs. 


© Pour permettre à leurs 
Joueurs de récupérer très 
vite de leur fatigue, les diri- 
geants du FC Rouen ont 
décidé de se rendre à Stras- 
bourg par avion le 21 septem- 
bre (départ de Deauville) et 
d'effectuer le voyage dans la 
journée. 11 est vrai que, le 
vendredi suivant, les Rouen- 
nais recevront Sochaux. 


stupéfait d'apprendre par Bernard Père que 
l'envoyais « des cartes postales aux journalistes ». Pour cela, Il 
se leurs adresses et peut 
pour me 
De son côté, notre confrère maintient ses critiques 


Entre deux personnes qui souhaitent ainsi se contacter, le 
contact devrait pouvoir s'établir. 


@ A l'occasion du match 
Bordeaux-Laval la pelouse 
du stade municipal faisait 
triste mine avec des trous et 
de grandes plaques pelées. 
L'explication venait du fait 
que deux jours plus tôt avait 
eu lieu au même endroit une 
rencontre de rugby entre 
Bègles et Biarritz pour le 
compte du Challenge Du- 
Manoir. Bernard Lacombe, 
pourtant grand amateur de 
rugby, était très mécontent : 
«lis auraient pu jouer ail- 
leurs (en effet, il n'y avait 
que 700 spectateurs payants) 
et en plus ce fut un mauvais 
match émaillé d'incidents », 
rouspétait Nanard qui venait 
pourtant de marquer deux 
buts sur ce terrain en mau- 
vais état. 


© Alain Moizan paraît avoir 
du mal à faire son trou à 
Saint-Etienne. C'est ainsi 
qu'appelé à remplacer Lau- 
rent Roussey à quatre minu- 
tes de la fin du match, il fut 
alors sifflé par une partie du 
public stéphanois. Sans 
compter que renvoyé sur le 
banc de touche par Herbin 
avant cette rencontre, Moi- 
zan a un peu peur mainte- 
nant d'y rester un moment. 
A fortiori, bien sûr, si les 
Verts se mettent à gagner 
sans lui ! 


être M 
communiquer ? » 


« Je 
n'ai rien voulu Insinuer sur la mentalité de M. Quiniou, mais 
seulement qu’il avait très mal arbitré et que le match de Saint- 
Etienne ne resterait pas pour lui un bon souvenir. Cela dit, Il 
ait me contacter moi-même plutôt que « France Foot- 


@ Guy Roux, l'entraîneur 
d'Auxerre, a lancé un nouvel 
appel du pied aux responsa- 
bles pour l'amélioration du 
stade Abbé-Deschamps. 
Dans le bulletin des suppor- 
ters du club, il indique que 
le dernier ouvrage important 
sera le triplement de 
l'ancienne tribune pour la 
porter à 5 500 places assises 
et couvertes. « F0 Fe 
l'œuvre, précise: 
chain consell UD CIDEI ui 
sera élu en mars 1983. » Avis 
aux futurs candidats. Ils 
auront intérêt à ne pas 
oublier cette revendication 
dans leur profession de foi. 
Au fait, une demande de 
Guy Roux, ça « pèse » com- 
bien de voix 7... 


(Photo Jean-Claude PICHON) 


© Retrouvailles européen- 
nes pour Jean-Michel Larqué 
et Bronek Bula à l'occasion 
du lever de rideau de Rouen- 
Lille opposant le Racing à la 
réserve rouennaise. L'ex- 
Stéphanois et son adversaire 
polonais disputèrent en effet 
il y a quelques années deux 
fameuses rencontres de 
Coupe d'Europe sous les 
couleurs de Saint-Etienne et 
de Chorzow. 


© Le président Goerig est 
satisfait. Après de longues 
démarches, il a obtenu, de la 
direction départementale de 
la Concurrence et de la Con- 
sommation, l'autorisation de 
pratiquer des prix de places 
analogues à ceux de la Mei- 
nau, Il ne perdra donc pas 
les quelque trois millions de 
francs que le blocage des 
prix faisait apparaître sur le 
budget prévisionnel. 


© Depuis qu'il a emménagé 
dans une coquette maison de 
la banlieue mulhousienne, 
Salah Assad est plus serein, 
Lorsque tous les magazines 
auront terminé leur reportage 
sur l'ailler algérien, il sera 
encore plus tranquille et 
toute la région espère qu'il 
donnera alors la pleine 
mesure de son grand talent. 


cié par ses dirigi 


public de Gerland. D'autre part, air:si qu'il le soul 
de prolonger de üeux ans le’contrat le liant à l'Olympique 
Lyonnais. Bref, Topalovic parait désormai 


Rhône et Saône jusqu'en 188 
Jam 


ag 
effectué toute ma carrière à 
dommage, à mon sens, que 


de Dragan 


tout avoir, « Slobo ! ».… 


© José Arribas qui, on le 
sait, a pris sa retraite, va 
revenir s'installer à Nantes 
l'année prochaine. Pour l'ins- 
tant, il reste à Lille car ses 
jumeaux vont y passer leur 
bac. 


QUAND LES 


SE CONCENTRENT 


Pour faciliter le travail de leurs amis de la presse qui ris- 
8 courants d' 
à leurs joueurs la meilleure concentration et 
ant et après les rencontres, 
Girondins de Bordeaux, leur inventif présidi 
tête, ont décidé que l'accès de leur vestiaire serait doré: 


quaient de 


nrhumer dans 


Pération 


page 14). 


Tout en regrettant que ces mesures n'aient pas été prises 
n avec les principaux intéressés, 


après concert: 
ent certain 
Û 


© Depuis samedi dernier, le 
stoppeur lyonnais Philippe 
Millot a rompu avec le céli- 
bat en épousant une jeune 
Stéphanoise connue lors de 
son passage chez les Verts. 
A noter que Millot a appe- 
remment conservé quelques 
amis à l'ASSE, puisque c'est 
Laurent Roussey qu'il a, en 
effet, choisi comme témoin 
pour cette cérémonie. 


© Jusqu'au bout, les Lyon- 
nais en général, et Kovace- 
vic en particulier, ont espéré 
qu'Alain Olio, blessé lors du 
derby, pourrait tenir sa place 
à Nantes. Mais malgré tous 
les soins prodigués, il n'y 
eut donc rien à faire. Et 
c'est comme ça que Philippe 
Vargoz se retrouva opposé à 
Amisse à Marcel-Saupin ven- 
dredi soir. 


La comptabilité est un métier 
solide et bien payé 


Vous pouvez dès maintenant préparer tranquillement chez vous un diplôme officiel de comptabilité : C.A. 
-B.P. de comptable, C.P.E.C.F. et D.E.C.S. Vous aurez alors la qualification professionnelle nécessaire 


dans les bureaux de n'importe quelle entreprise et être bien payé. 


Importance des diplômes comptables 

Selon votre niveau d'instruction, vous avez toujours la 
possibilité de préparer un examen comptable. Chaque 
diplôme ouvrant la voie vers l'échelon supérieur, vous 
pourrez devenir cadre comptable tout en gagnant déjà 


bien votre vie. 


Une sécurité exceptionnelle : 


la garantie Caténale 


UN NOUVEAU BAIL 
POUR TOPALOVIC 


Sloboden Topalovic est un gardien de but heureux. Très 
forme en ce début de saison, Il e: 
son entraineur, 588 Crea et le 


avoir connu les honneurs de la sélection yougoslave », 
reconnait-i sans délais. Il faut dire que le suis parti en RFA 

de vingt et un ans et que, hormis un très bref 
à l'OFK Belgrade à la fin de mon service militaire 


pelouse, 
Coupe d'Europe, ce qu'ils n'ont pas encore réussi jusqu'ici, 
peut-être à cause de ces fameux vestiaires trop encombrés. 


l'apprendrez avec la sympathique méthode Caténale 
qui est si facile à comprendre qu'elle est, dit-on, d'une 
génération en avance sur son temps. 

Formation continue (loi du 16-7-1971) 
Depuis le A png 1971, les cours par correspondance 


ni 
t, en effet, unaniment appré- 


Il vient 


installé entre 
Son seul regret, alor: 


ranger. C’est d'autant plus 
suis à peu près persuadé que 
ou à un autre. Surtout quand 
alllot natior 
ving! 


@ Le Bordelais Bernard 
Lacombe portait un emplâtre 
sur le côté de sa cuisse gau- 
che. Cela n'empêcha pas 
l'international de marquer un 
but par un tir puissant de 
cette jambe « diminuée », 


GIRONDINS 


et pour assurer 
meilleure récu- 
dirié 


privilège d'une con- 
le match (voir on 


les coulisses du 
n Championnat qu’en 


© Le premier à reconnaître 
que le penalty ayant donné 
la victoire à Saint-Etienne 
devant Toulouse, vendredi 
soir, n'était pas évident, fut 
Robert Herbin. Mais l'entrai- 
neur stéphanois d'ajouter 
aussitôt: <idem pour celui 
qui fut sifflé contre Mahut 
une dizaine de minutes 
auparavant | > 


@ Le Tourangeau Serge 
Besnard, qui avait décidé de 
prendre une semi-retraite, 
c'est-à-dire de jouer en Divi- 
sion Ill, tout en dirigeant le 
centre de formation, n'avait 
pas joué en équipe première 
depuis le mois d'avril contre 
Toulon en Coupe de France. 
ll a fait une rentrée fracas- 
sante comme libero vendredi 
soir contre Strasbourg. 


de stages peuvent être sui- 


Celle-ci vous permet, en cas de non-réussite à l'un des 
examens d'Etat auxquels nous préparons, de repren- 
dre gratuitement pendant une année vos études comp- 


Ayez donc confiance en vous 


Si vous étudiez la comptabilité avec nous, vous 


organisation de notre Ecole permet de s'hsacie à le préparation de ces différents examens à tout moment de 
douze. 


vis dans le cadre de la loi sur la formation continue, 


sous certaines conditions. 


La comptabilité est un métier 
de mieux en mieux payé 


et où les chances de promotion rapide sont nombreu- 
ses. Profitez-en et retournez dès aujourd'hui le coupon 
ci-dessous à l'Ecole Française de Comptabilité, orge- 


nisme privé, 82270 Bois-Colombes. 


‘année. La correction des devoirs est assurée douze mois sur 


Les demandeurs d'emploi peuvent bénéficier dans certains cas d'aides financières à la formation. Nous consulter. : 


Informez-vous vite QE D DU D DU D D D D DU D 

Envoyez-moi, gratuitement et sans engagement de ma part, votre 
guide n° T 2544 sur la préparation à ces différents diplômes, et tous 
renseignements sur la formation continue. 


et gratuitement 


en adressant simplement 
le coupon ci-contre à : n 


ECOLE FRANÇAISE n 
DE COMPTABILITÉ 
ORGANISME PRIVÉ 
42270 BOIS-COLOMBES 
(FRANCE) 


I ADRESSE (avec code postal) 
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RENNES ECRASE 
LES PRIX 


(Patrick DESSAULT) 


Les craintes que l'on nourrissait mardi 
dernier dans ces mêmes colonnes au 
terme de la sixième journée ont trouvé ce 
week-end encore toute leur signification. 
Savoir que Rennes et Nice donnent 
l'impression de nager dans cette 
Deuxième Division comme deux poissons 
dans l’eau. Les Bretons surtout. Ils ont 
empoché jusqu’à aujourd'hui onze points 
sur les quatorze possible mais surtout ils 
comptent quatre points d'avance sur un 
quatuor Nîmes, Racing Paris 1, Angou- 
lême et Valenciennes, qui, c'est évident, 
aura bien du mal à suivre la cadence des 
hommes de Jean Vincent véritablement 
souverains au cours de ces sept premiè- 
res journées. Nice poursuit également le 
train d'enfer qu'il s'est imposé, à cette 
seule différence près que ses adversaires 
suivent tant bien que mal le rythme sou- 
tenu des Niçois. Dans le grouper À, Ren- 
nes a donc tous les atouts en main. Treize 
buts inscrits, trois encaissés, six victoires 
pour un match nul (sur son terrain face à 
Nœux-les-Mines). À pareille époque, la 
saison passée, les Rennais avaient cinq 
points de retard sur Reims. Le monde à 
l'envers. Et ce n'est pas le derby samedi 
prochain contre Guingamp au stade de la 
route de Lorient qui devrait changer quoi 
que ce soit à l'affaire. 

Dans le groupe B, Nice effectue égale- 
ment un parcours en tout point remarqua- 
ble, sorte de copie conforme à celui du 
leader -de l'autre groupe. Orléans, son 


UN ÉTRANGER 
DANS LE CHAMPIONNAT 


SEWERYN 
LE PICARD 


ABBEVILLE. — Abbeville s'est donc, 
après tant d'autres, mis à l'heure polonaise. 
Deux joueurs sont arrivés dans la cité de 
Courbet, Seweryn et Milewski. Si le second 
venant de Perpignan n'a pas encore tout à 
fait acquis ses lettres de noblesse, en 
revanche, la personnalité, la classe et le 
comportement de véritables professionnels 
(de Zbignew Seweryn) ont rapidement 
éclaté. 

C'est peut-être l'une des meilleures 
recrues jamais effectuées par le club picard 
qui a donc visé juste quand il a fait signer fin 
juin l'ancien joueur de Tours et d'Angers. 
Dans cette dernière équipe, Seweryÿn ne 
devait rester qu'une seule saison et avait 
connu de grosses difficultés puisque le club 
angevin avait dû se séparer de plusieurs 
pros en janvier dernier. A Angers, Seweryn 
n'avait donc pas eu de grandes satisfactions 
mais depuis son arrivée à Abbeville, Il refait 
le temps perdu : « Je suis venu à Abbeville, 
dit-il, parce que je savais que Pierre Garcia 
était le nouvel entraineur et que Dusé, le 
gardien de Rennes, m'en avait dit beaucoup 
de bien. Pierre Garcia m'a tout de suite 
demandé d'être le capitaine de l'équipe. 
Pourquoi moi ? Peut-être que je suis le plus 
ancien. 

Mais je n'ai accepté qu'après avoir eu 
l'assentiment de tous les équipiers. Ceux-ci 
étaient tous d'accord. » Depuis son arrivée à 
Abbeville, Seweryn porte donc le brassard 
de capitaine et il ne tarit pas d'éloges sur 
ses coéquipiers, sur son entraineur et ses 
dirigeants. 

À Abbeville, il est heureux de vivre avec 
sa petite famille, son épouse Nathalie et ses 
deux enfants Grégory qui, à quatorze ans 
est aussi grand que lui et le petit Woitec 
(7 ans). Tous deux du reste jouent au SC 
Abbeville (Sporting Club d’Abbeville). A 
‘Abbeville, normalement, Seweryn ne restera 
qu'une année car Il sait que, à trente-quatre 
ans, le temps lui est désormais compté. 
C'est sûr qu'il retournera en Pologne dans 
son club de toujours, le Zaglébie Sosnowiec 
où il évolua dix-huit ans avant de venir tenter 
sa chance en France, à Tours où il est resté 
trois saisons. Mais, pour le moment, 
Seweryn goûte des heures délicieuses à 
Abbeville. L. H. 
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adversaire vendredi soir, en dépit d'une 
bonne partie, n'a pas pesé lourd dans la 
balance. En revanche, le prochain voyage 
des Aiglons en terre bourguignonne — à 
Gueugnon —, battu dimanche par l'OM 1-0 
constituera un test plus probant et, sur- 
tout plus révélateur. 

Si les ténors de Division Il restent les 
mêmes, les « petits bras » sont également 
identiques. Viry n’a toujours pas pu accro- 
cher la moindre victoire à son palmarès, à 
l'image de Blénod, d'ailleurs. Pour le pre- 
mier, la venue de Montpellier n'a pas Sus- 
cité l'espérance annoncée. Pire même 
puisque le club Coustillet a subi là son 
revers le plus cinglant de la saison. Qua- 
tre buts dans les valises qui remettent sur 
les rails l'équipe du président Nicollin 
dont le coup de gueule du mois d'août 
paraît de plus en plus avoir fait son effet. 
Depuis, les Héraultais n'ont plus perdu un 
match, ce qui pourrait leur valoir dans les 
semaines à venir d’autres satisfactions. 
Quant à Blénod, son résultat à Saint-Ouen 
contre le Red Star ne lui laisse pas beau- 


CANNES. — Christian Dalger fut le grand bonhomme de la rencontre Cannes-Toulon (2-2). Non 


coup de marge d'espoir. On se demande 
en effet comment le club des frères Dor- 
get fera pour se tirer du mauvais pas dans 
lequel il s'est fourré. À sa décharge, le 
fait de ne pas s'être renforcé et d'avoir 
jusque-là (mis à part le Red Star) rencon- 
tré que les grosses têtes du groupe. Mais 
trois points déjà séparent Blénod de 
l'avant-dernier Moptceau. Dur ! 

Qui peut troubler la belle quiétude de 
Rennes et de Nice ? 

Difficile à cerner tellement l'impression 
de supériorité de ces deux équipes est 
importante. Toujours est-il que, s'il fallait 
chercher des opposants sérieux aux Ren- 
nais, il faudrait tourner son regard vers 
Paris et le Racing P 1. Les hommes de De 
Martigny peaufinent au fur et à mesure 
leur ouvrage et se fondent de plus en plus 
dans la peau d'une équipe de Division Il 
en mal de Division I. Bien sûr, ils possè- 
dent déjà quatre points de retard sur Ren- 
nes mais le Championnat est long et 
beaucoup de choses peuvent encore Se 
produire d'ici au mois de mai. Et c'est 


Seulement il fut l'artisan direct de ce point gagné par son équipe à l'extérieur en inscrivant deux 


buts mais, de surcroît, comme à son habitude, il 


en fut le principal animateur. 
(Photo Patrick BOUTROUX) 


bien ce que Le Havre doit se dire après 
un départ plus que moyen mais qui, 
depuis deux semaines, semble avoir pris 
le problème par le bon bout ainsi que le 
prouve sa victoire à Béziers. Les candida- 
tures de Nimes et d'Angoulême, quoi 
qu'elles ne soient pas pour pas négligea- 
bles, demandent une confirmation, surtout 
à l'extérieur, des possibilités entrevues 
sur leurs terres respectives. 


Pour Nice, le danger n’a pas changé par 
rapport aux semaines précédentes. Dun- 
kerque est toujours là, bien calé dans la 
roue des Azuréens Toulon a démontré à 
Cannes tout le bien que l'on pensait de 
cette équipe Reims, même s’il n’a pas 
gagné à Fontainebleau, a prouvé sa soli- 
dité. Pour tous ses clubs, le résultat de 
Gueugnon-Nice samedi aura sa dose 
d'importance. Encore qu'un Toulon- 
Dunkerque n'ait rien à lui envier. 


Æ 
LE RATÉ 
DU MOIS 


LE « TROU » 
DE VIRY 


Incontestablement, cette semaine, c'est 
au promu — Viry-Châtillon — que revient 
cette triste palme. Encaisser quatre buts Sur 
sa pelouse devant 2 300 spectateurs, c'est 
dur. Pour le moral mais aussi pour une diffé- 
rence de but qui, d'ores et déjà, a mauvaise 
mine. La défense viroise a littéralement volé 
en éclats face aux attaquants de Montpellier 
qui se refond petit à petit une santé. 

En revanche, du côté de Viry, c'est le 
calme plat chez les attaquants. Un seul but 
d'inscrit en sept journées (par Mill lors de la 
5e journée contre le Racing Paris 1) ne peut 
permettre au club de l'Essonne d'espérer en 
des jours meilleurs. Or la défense, si elle 
peut, en certaines occasions, supporter tout 
le poids du match, ne peut le faire à chaque 
fois. Grâce à elle, le club de Coustillet à 
déjà arraché deux points et, chose curieuse, 
face à des équipes dont l'ambition ne se 
limite pas à faire de la figuration : Le Havre 
(0-0) et le Racing Paris 1 (1-1). Il est évident 
que, si une solution n'est pas trouvée rapi- 
dement, Viry va encore souffrir, et Son gar- 
dien de but — Gilbert Conrath — plus 
encore. 

— 


[Les CHIFFRES 
DU MOIS 


100 000 
SPECTATEURS 
EN MOINS 


Après sept journées de Championnat, la 
Deuxième Division compte près de 
400 000 spectateurs en moins par rapport à 
la saison dernière. A pareille époque, 
500 962 spectateurs étaient venus déposer 
leur argent derrière les guichets. On parlait 
alors de «boom des spectateurs » et les 
locomotives se nommaient, Toulouse, Mar- 
seille, Reims et surtout un match OM- 
Toulouse qui avait alors fait le plein au 
Stade-Vélodrome. 

Aujourd’hui, on est assez loin de ces chif- 
fres puisqu'on comptabilise 403 324 specta- 
teurs. La saison 1980-1981 avait été sensible- 
ment supérieure (423 121 spectateurs). 
Cette année, les meilleures affluences fri- 
sent les 10 000 spectateurs et puis c'est 
tout. Ce sont Rennes et Nice qui attirent l 
plus de curieux. Si l'on détaille un peu, on 
s'aperçoit que le groupe À est légèrement 
en tête par rapport au groupe B. Le premier 
enregistré la venue de 209 945 spec! 
ors que le second ne dépasse pas |k 
200 000 (193 379 exactement). 

Jusqu'à présent, deux seules rencontres 
ont franchi le cap des 10 000 spectateurs : 
Nice-OM (10 704) et Rennes-Nimes (10 750). 


7° JOURNÉE 


VALENCIEN. 1 (1) RACING P.I 1 (1) 


Lubanski (9) Nogues (22°) 


Arbitre : M. Lambert. 


LE HAVRE 2 (0) BÉZIERS 0 VIRY 0 MONTPEL. 4 (1) 
arevie (6) futé 
Durkai (5) pro pile) 
HAGENBACK 4 ROSE 4 DEPLAGNE 4 
BOURDON .… - 4  LAGUERRE 3 ZORZETTO . 4 
AMOURET 4 KNAYER 4 DURANO 3 
DJAADAOUI 4 BORGONI 3 OUATTARA . 3 
MASTROIANNI 3 D, CABANEL . « 3 {SANTINI, 68e) 
ABRAHAM 4 SANNER . 3 ALLEMAN 3 
CONTESTI , 3 EDWIGE eee 4 BALTIMOF 3 
STEPHAN +" 3 (FERRIERE, 69e) DUCUING 4 
. 4  LAKIERE … PS s. ZOMEORI 3 
3 (MARTINEZ, 69°) MILL e VALADIER . 4 
5 RE . | VANDENDRIESSCHE . FEU 4 
COHEN. 3 |. Aro 8 GADEREN TT 
To 4 Tolél… Fi # .# 


Entr. : Herbet. Enr. : Pelletier. 


27 F. 2315 spect, Recette : 47 610 F> 
É Arbitre : M. Deimer. 


LA DIVISION II EN UN COUP D’OEIL 


RE HE 
USSEAU 4 #5 #7 D 4 
DRreu 3 da 9 73311 6 1 742146 5 
SOKAL ; © 4 D Lions. 9 741 HE PAS EE 4 4 
$. Angoulème 1412 9 733113 7 ; : 
ET A 24 8724117 6 . NET 451 219 7 RU p Se 
He pat 7 3 2 240 10 | 7. Stade Français. 8 7 3 2 2 7 5 | CAL # a 
LEFEBVRE . 3 MEZC. 14 87322177 8. Martigues 8 7 4 0 310 11 À Mersu. 4 HENAULT 14 
PESIN … + 4 BEN MABROUCK …. 3 ETA-S TES 8. Orléans 17313810 GENTILI 4 MATHOU 4 
BAHOKEN 3 CHEBEL À 7 7 3 1 310 13 | 10. Grenoble 5 71426 8 | éareuié TRSSAR 3 
LUBANSKI 4 is 3 73048 8 | 11. Thonon 572235 9 | Se. 4 4 
RES “ : À ‘ 6 7 2 2 3 9 10 | 12. Red Star. 5113368 A 4 
2 13. Châteauroux .… 5 7 2 2 3 6 8 | 13. Cannes 51713399 h 
Total 5 Diais 5 7 21 411 12 À 14 Besançon 5 71214710 = 
Entr. : Wilczek 15. Béziers . 5 7 21 4 6 7 | 15. Fontainebleau. 5 7 2 1 4 6 17 4 
ét Desmenez 5 Loges 371335 D Cuissax 41712471 
17. Corbeil . 17. Montcoau-les-M. 4 7 1 2 4 6 15 
5065 spect. Recette : 154 755 F. 18. Viry … 27825112 18. Blénod . 6. SEC EAN 5908 spect. Recette : 139001 F. 


Arbitre : M. Rivière. 
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LES FAITS SAILLANTS 


Réalisateurs. — Pas de 
triplé et quatre doublés 
seulement sur dix-huit mat- 
ches. Christian Dalger, ‘n 
habitué de ce genre 
d'exploit et qui en profite 
pour prendre en compagnie 
de Orts, la tête des buteurs 
avec six buts. Cubaynes 
(Nîmes), Marguerite (Mont- 
pellier) et Dossevi (Dunker- 
que) ont réussi là, leur pre- 
mier doublé de la saison. 

Classement: 1. Orts 
(Stade Français) et Dalger 
(Toulon), 6 buts; 3. 
Lubanski (Valenciennes), 5 
buts ; 4. Berdoll (Orléans), 
Borgnat (Gueugnon), Ban- 
dera (Toulon), Bravo (Nice), 
Gaba (Alès), Peretz (Ren- 
nes), Charrier (Angers), 
Olarevic_ (Le Havre), Fer- 


MARSEILLE 1 (1) GUEUGNON 0 


RED STAR Z2(1) BLÉNOD 0 


N'Domba (18°) Massard (26°) 
La Aniol (77+) 
ms 3 JANIN … . + 8 
2 à BONE LE $ À DONS { 
: 3 BERTHOMMIER Ë 
CAMINITI 3 BORGNAT + 8 PIETRZAK . 3 
GILLES « 3  CHAUSSIN + 8 ZECH . 3 
DE BONO « 4 MAMMESSIER . 3 BERTA 4 
{ANTIC, 55°) SOULIER «ss JOLIOT 3 
3 LEFEVRE Ve MARIN! 4 
5 (BERNARD, (SZYMANSKI, 48) . 3 
TT Lin FL 
LECLI 
PILES j FRANÇOIS 4 
{ASSARD, 40°) . AUBURTIN 4 
Total . # Total ….. Total 7 
Entr. : Novotarskl. Entr.: Eo. Entr. : G. Dorget. 
4586 spect. Recette: 112 670 F. 1 376 spect. Recette : 27 342 F. 
Arbitre : M. Leduc. Arbitre : M. Lippens. 


rière (Béziers), Delestre 
(Corbeil), Cubaynes 
(Nîmes), 4 buts. 

Spectateurs. — Aucun 
club à plus de 6 000 specta- 
teurs. Ce n'était pas arrivé 
depuis le début du Cham- 
pionnat. Une fois encore, 
c'est Nice qui vient en tête 
avec 5968 curieux venus 
voir le leader affronter 
Orléans. 

Classement: Nice 
(Orléans), 5968 spect.; 
Valenciennes (Racing 
Parisi), 5065; Angers 
(Rennes), 5 005 ; Dunkerque 
(Martigues), 5 000 ; Cannes 
(Toulon), 4668; Marseille 
(Gueugnon), 4586: Nîmes 
(Châteauroux), 4 280 ; Abbe- 
ville (Alès), 4 190. 


NÎMES 2 (0) CHATEAUR. 1 (0) | ABBEVILLE 2(0) ALÉS 10) 


ST. FRANÇ. 1 (0) BESANÇ. O(0) | THONON 2(0) GRENOBLE 1 (1) 


Cubaynes (85 ot te) Bettavia (87) Ba (ste s. pen.) Vacie (34) (Orts (S0 s. pen.) Danimbe (26*) 

Leboucher (80) 

+ S MATRISCIANO ...... 4 

MORISSEAU … 4 4 | RoBenr. 4 ORLANDUCOI . 4 4 GAZZOLO . es 4 GUIGUET 4 
CHEVALIER mar 3 | Go ete) 3 :4 os "A 4 
LOPEZ … 4 3 | MOUCHON. 1. 4 3 4 4 3 3 
DELEDICO 3 4 | LABARTHE 4 4 x 3 8 3 
DECILIA 3 3 | m4 -$ 5 D PRENELE 0 4 4 4 4 
JUSTIER 4 3 | oovro 4 4 À romaszewsk 4 4 2 4 4 
HERRERO si 4 | SEMERN 4 . 4 D MazoN 4 14 5 
NYGAARD 4 4 | Lozano 3 CHARTON 3 :.4 #3 4 
VAN GOOL ii 5 | (MONVOISIN. 52) 4 Î NGOUETE 3 3 a 4 
AUJOULAT ( 3 | LEBOUCHER. 5 5 À (M'eamA 67) DANIMBE 3 
CUBAYNES 5 BELLAVA.. 4 | “SCHALL 3 4 Dons. .4 3 4 MORALY. 14 
PEREZ 4 MILENSKI 3 VIGNEAU . 3 N'JO LEA . 3 : 4 GAMOUH 3 
Total … 41 Total... 40 TON ne or TO crc # Total... 41 Total. er] +41 Total... 9 
Ent, : Barlaguel Entr. : Revel. Entr.: Garcis. Enr. : Cassan, Entr. : Dusseau. Entr. : Orsañti, Enr. : Carayon. Enr. : Djorkaeft, 
4280 spect. Recette : 112 437 F. 4 180spect. Recette : 73 408 F. TOI spect. Recette : 14777 F. 1205 spect. Recelts : 42008 F. 
Arbitre : M. Harrel, Avoir : M, Parain. Arbitre : M. Swirog. Arbitre : M. Pignol. 


Meilleures attaques, — 
Toulon, 16 buts ; Reims, 15 
buts; Nice, Gueugnon et 
Rennes, 13 buts; Racing 
Paris 1, Valenciennes, Alès, 
11 buts ; Dunkerque, Marti- 
ques, Nimes, Guingamp, 
Libourne, 10 buts. 

Meilleures défenses. — 
Nice, 1 but: Rennes, 
Angoulême, 3 buts; Dun- 
kerque, Nîmes, 4buts ; 
Toulon, Stade Français, 
Nœux, 5 buts. 

Expulsion. — Auburtin 
(Blénod) face au Red Star. 


A@ TOUJOURS 
GODART 


CLASSEMENT A L'ISSUE 
DE LA 7° JOURNEE 


GUINGAMP 3 (2) CORBEIL 1(0) | ANGOUL. 2(0) NŒUX 0 


MONTCEAU 1 (0). CUISEAUX 1 (0) | CANNES 2(1) TOULON  2(1) 


31 étolles : Godart (Nœux) 
30 étoiles : Thibault (Guin- 
‘gamp) : Hacenbach (Le Havre) ; 


Ont également obtenu cinq étoiles : Cassan et Gaba (Alès), Campagnac (Chä- 
teauroux), Morin (Rennes), Gallice (Libourne). 


Ont également obtenu cinq étoiles : Canet (Martigues), 
Velud et Weiss (Reims), Dubois et Lenartowicz (Fontainebleau). 


Jelestre à Justier (Nimes) ; Morin (Rennes. 
Flu 4 Écantigs) ar) 23 étoiles: Leboucher. 
Thibouit (52%) Solomenko (85) Daiger (1#, 614) Seweryn et Ba (Abbeville) ; Che- 
4 BLIN 4 CHEMIER 4 GODARD. 4 mier (Angoulème) ; Campagnac 
! 4 BOUCO 3 LIOTARD 4 WILCZINSKI . 4 3 3 (Châteauroux) ; Luizinho (Guin- 
4 VIGEANNEL . 3 CREIGNG 3 GRONIER 4 de 3 3 VZCAINO. 3 gamp) ; Peretz (Rennes). 
4 PIAZZA 3 FONS 5 MENTAUX 3 3 4 3 BERENGUIER . 4 28 étoiles : Besser (Château- 
4° (RAMA, è LONGO 4 LALOYER 3 mn 3 4 ALFANO . 5 | roux) : Vendrely (Corbeil) : Keru- 
4 (BORNE, 74) FLORES $ DERNS 3 ce 8 3 3 COURBIS 4 | zoré et Roch (Guingamp) ; Ola- 
4  AUGIAS 4 BAIOLA 4 (COCHEZ, 2 4 3 BOISSIER 4 revic et Djaadaoui (Le Havre); 
4 MORETTI 14 NARAGUI 4 GOSSET . va 3 4 CHAUSSIN . «4 Valadier et Deplagne (Montpel- 
NOSSIBOR 3 PATTERU 3  CYBULSKI 4 3 3 4 PERUN 4 lier). ; Nugaard, Morisseau et 
4 TALL le 3 {LAVARAGNE, 90°) WESTERLOPPE 3 3 3 4 N'KOUKA 3 Deledicq (Nimes); Renaut 
4 DELESTRE . : 4 | TOURNELE....... 3 CALESSE : 4 À Ganerra de 3 3 DALGER . 5 |(Racing Paris 1); Lubanski 
VENDRELY 1 4 || (ONESTAS, 80) KUTERMAK : 4 Do. 3 3 3 BANDERA 4 | (VA): Jean (Viry) 
4 KOMANO . AE) CHONACKI ......... 4 SOLOMENKO 4 Æ BENEDET 5 Le np 
m # Toi 4 Toi. Total … .8 % : -# 4 
een Lei Entre Si. Ent? BG Ent: Loi CAVALIER SEUL 
sk CLASSEMENT À L'ISSUE 
281 Re 73 800 F. 1335 spect. Recette : 42 065 F. 3 200 spect. Recette : 65000 F. 4 668 spect. Recette : 119 778 F. e 
Are M. Zn Arbitre : M, Rosenberger. Arbitre : M. Schiencker. Arbitre: M. Barillet. se ” RS 
He er es (Cuiseaux) ; 
\otz (Stade Fr). 
ANGERS ENNES  2(1) | LIBOURNE 1(0) LIMOGES 0 DUNKERQ. 2 (2) MARTIGUES 0 FONTAIN. 2(2) REIMS  2(1) | "% éiolies: Carpegieni_ (Can- 
nes) : Dalger (Toulon) ; Bonnec 
Sithier (25°) Ouali (79e) Dossevi (31e, 41°) Lenartowiez (16°) Ce Gauthier et Es 
TESTAS 4 CHARPENTIER MULLER. L4 Een RASE ARLES 
CHASLERIE . 5 DUSE. sé a IARPENT » 4 JLLER . +. EEN 3 MONTAUBIN 4 s Gon); Fernandez (Cannes); 
1 | Sa à ds à D More à ae à | UNGQN à : 3 | Ganges: Smet at Sont 
{ | dune 4 4 D sœur. 4 AROUH Fo Aa : 3 ['{Nice): Leopides et Mathon 
4 | Govnon 4 4 D carraooni : 4 COMINI : MELLE % : 4 | (Orléans) ; Amortini (Red Sta 
4 | wear … 3 3 D MESTELYNCK " 4 TABERNER 4 74) 3 | Velud (Reims) ; Mazon et Ons 
SANSON 4 | Penrsos : 3 B0S. 3 D ZAREMEA "4 MARTINEZ. 4 CNE 3 | (Stade Français); De Rocco et 
BOUSDIRÀ La | rose 2 4 MINASSI 3 À vavourre : 4 BONNEC 3 DÉS 4 | Douiliet (Thonon) ; Gourbis (Tou- 
5 TRAORE 3 AMOUYAL 3 DOSSEVI - $ DUSSAUD 3 $ (BERTOLINO) lon). 
5 | ue 5 BARTHELEMY ra Roi : * vase 4 $ MER à 
GREINER 4 WESS. 5 
hs s ns ae VILLEMIN 3 LECHAN 4 LA PROCHAINE 
4 | _Toù « # Total Total. e JOURNÉE 
Ent: Fruchan. Ent: Menaut. “ RE era à eurpée 
: 1 483 ect Reset: 39 02 F. 5 00 spect. Receti : non communiquée. ’ GROUPE À 
Pr Aires Pacte. Abies M Stenger, 4000 spect. Recette : non communiquée. Limoges Vlncinnes 
Nœux - Béziers 
£ F4 £ rx Angoulème - Ni 
EQUIPE TYPE DE LA JOURNÉE EQUIPE TYPE DE LA JOURNÉE Alès - Racing Pi 
pas pee 
CHASLERIE MOTZ le Havr® = ANQOrS 
LT - Gui 
(Angers, 5 ét.) (Stade Fr, 5 ét.) Éorbeil Viry 
ZORZETTO DUFOUR FONS BA LAVOIGNAT ARRIBART CURBELO ALFANO 3; 
(Montp.,4ét.) (Rennes, 4ét)  (Angoul. 5ét) (Abbeville, 5ét.) (Fontain., 5ét.) (Reims, 5 ét.) (Nice, 4 ét.) (Toulon, 5 ét.) GROUPE B 
FLORES DUCUING NARDELLI AMORFINI PERRAUD MONCELLI PS Do tee 
(Angoul., 5ét.) (Montp., 4ét.) (Angoul., 4 ét.) (Red Star, 4 ét.) (Thonon, 5 ét.) (Fontainebleau, 5 ét.) Besançon - Montceau 
LEBOUCHER CUBAYNES OLAREVIC DALGER DOSSEVI SOLOMENKO Mn un 
(Abbeville, 5 ét.) (Nîmes, 5 ét.) (Le Havre, 5 ét.) (Toulon, (5 ét.) (Dunkerque, 5 ét.) (Montceau, 4 ét.) Gueugnon - Nice 


Morabito (Dunkerque), 


Cuiseaux - Thonon 
Grenoble + Fontainebleau 
Reims - Red Star 
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TS 
———— "um 


lartigny, pourquoi considériez- 
nt valenciennois com: 


isons à cela. D'abord, le 
simple fait que Valenciennes fait partie de nos 
rivaux les plus sérieux. Cette seule raison se 
suffit à elle-même. Mais ensuite, je voulais 
savoir où nous en étions par rapport à une 
équipe comme celle-là. Nous attendions de 
et affrontement quelque chose de différent 
de ce que peuvent être certains matches de 
D Il, où l'adversaire se cantonne en défense. 
Cette fois, nous savions que Valenciennes 
allait jouer son propre jeu. Enfin, nous allions 
nous restituer par rapport à une équipe qui 
venait de D 1. 

— Et ce test s’est avéré satisfaisant ? 

— Tout à fait. Ce match est très satisfaisant 
à la fois pour le résultat et pour la manière. 1 
était important de réaliser une bonne perfor- 
mance à Valenciennes, pour rester placés. 
C'est surtout la manière qui m'a intéressé. 
Nous avons joué notre meilleur match, sur le 
plan collectif, qui a confirmé ce que nous 
avions fait la semaine précédente contre 
Abbeville. | me semble que c'est ce jour-là 
qu'un déclic s'est produit. Auparavant, il y 
avait un doute qui s'était installé un peu, et 
qui entraînait même parfois des erreurs tech- 


Histoire de penalty 


ABBEVILLE. — Après le match Abbeville-Alès, 
tous les observateurs s'accordaient pour admet- 
tre que le penalty accordé à l'équipe picarde 
avait été le véritable tournant de la rencontre 
Durant toute la première mi-temps, Alès as 
largement dominé la situation, déployant un 
collectif de grande qualité. 

Voilà une formation, qui, nouvellement pro- 
mue, n'hésite pas à attaquer sur le terrain de 
l'adversaire. Logiquement, Alès était récompen- 
sée par un but de son milieu de terrain Vacle et, 
au repos, Abbeville s'en tirait plutôt bien. À la 
reprise, Abbeville changeait d'attitude et atta- 
quait à son tour, car il n'était pas possible 
qu'Alès continuât de jouer toujours sur ce 
rythme effréné. 

Six minutes après la reprise, Abbeville allait 
obtenir un penalty pour une faute de Fages sur 
Mitewski. Ba égalisait puis, peu après, Lebou- 
cher donnait l'avantage à Abbeville. Le match 
venait donc de basculer définitivement et le 
penalty avait été décisif. Ce penalty était évi- 
demment contesté par les Alésiens et Michel 
Cassan, l'entraineur-joueur d'Alès, critiquait 
l'arbitre qui n'avait pas été « loyal et honnête ». 

« J'avais pourtant prévenu mes joueurs, disait- 
il à la mi-temps, je leur avait dit surtout de ne 
pas aller au contact avec Milewski qui avait plu- 
tôt tendance à se laisser tomber. C'est ce qui 
s'est produit et je vous assure que Fages n'a 
pas fait faute. Au départ, j'ai même cru que 
l'arbitre sifflait coup franc pour nous. Voyez- 
vous, je veux bien qu'il y ait penalty contre 
nous, mais en première mi-temps il y en avait 
un également cette fois pour nous quand Vala- 
dier a été crocheté dans la surface. Depuis le 
début de la saison, nous sommes poursuivis par 
l'arbitrage. Je ne veux pas qu'on nous fasse de 
cadeau, mais je demande simplement que l'on 
soit avant tout honnête. » 

Dans le vestiaire voisin, Pierre Garcia retenait 
avant tout la belle réaction de ses joueurs à la 
reprise : «J'ai eu peur en première mi-temps. 
J'ai demandé aux joueurs au repos de continuer 
sur ce rythme, car il n'était pas possible qu'Alès 
joue aussi vite durant quatre-vingt-dix minutes. 
Le repos nous a fait du bien pour reprendre nos 
esprits. Par la suite, nous nous sommes impo- 
sés athlétiquement. Mais quand même Alès a 
une bien belle équipe, la meilleure en tout cas 
que nous ayons rencontré, cette saison. » 

Lionel HERBET. 


Sans convaincre 


LIBOURNE. — Pour autant que ses joueurs 
aient emporté le gain du match, André Menaut 
ne triomphalt pas dans les vestiaires libournais. 
Il reconnaissait que ses Joueurs, contre les 
Limougeauds, venaient de réaliser leur plus 
mauvaise sortie depuis l'ouverture du Cham- 
pionnat. De positif, outre les deux points de la 
victoire, il n'était que l'imperméabilité de sa 
défense pour le satisfaire. Pour la première fois, 
en effet, Pierre Testas n'avait pas eu à aller 
chercher le ballon au fond de ses filets. 

« C'est vrai, reconnaissalt-il, nous n'avons pas 
été très bons. Mes joueurs n'ont jamais réussi à 
se libérer vraiment: manque d'enchaînement, 
manque de réallsme, tout ça parce que l'enjeu 
était d'importance. je suis sûr que nous joue- 
rons différemment dans quinze jours contre 
Rennes. Ce sera un tout autre match. Et puis, 
encore une fois, l'arbitre a oublié de protéger 
les attaquants. Je ne conteste pas l'avertisse- 
ment infligé à Jean Gallice, mais Il aurait dû, à 
mon sens, faire preuve de plus de sévérité bien 
avant », 

Tout naturellement, Robert Dewilder loua la 
vaillance et la tenacité. «Ils ont fait ce qu'on 
pouvait attendre d'eux. Au bout du compte, voilà 


22 France Football 


VALENCIENNES. — Pour la troisième fois dans sa carrière 
d'entraîneur, Alain de Martigny entame la course à la montée en 
DI. La première fois, c'était en 1978-1979, et il jouait encore, au 
milieu d'une belle équipe brestoise qui allait faire la nique à Lens. 
La seconde fois, l'ambition était autre. Il fallait, cette fois, recon- 
quérir une place perdue l'année précédente. Cette année, l'expé- 
rience est d'un autre ordre encore. Il s'agit de bâtir une équipe, un 


GROUPE A 


De Martigny : « Le déclic. » 


(Didier BRAUN) 


été bonne. 


niques assez grossières chez des joueurs 
très bons techniquement. Depuis ce match 
contre Abbeville, on sent une grande motiva- 
tion et un terrible esprit de décision chez tous 
les joueurs. 

Cela s'est manifesté de nouveau à Valen- 
ciennes, où tous ont fait preuve d'énormé- 
ment d'abnégation. C'est le point le plus 
important pour moi, cette prise de conscience 
collective. Dans un Championnat comme celui- 
là il faut faire bloc. 

— Est-ce un progrès par rapport à vos mat- 

précédents ? 

— À tous points de vue, nous avons réalisé 
notre meilleur match. Pour ce qui concerne 
cet état d'esprit dont je viens de parler, je ne 
suis pas étonné dans la mesure où, au 
moment du recrutement, nous nous étions 
attachés à prendre des garçons bien morale- 
ment. Disons que cela s'est concrétisé totale- 
ment sur le terrain. ll suffit de se souvenir du 
travail qu'ont réalisé des garçons comme 
Noguëès, Bianchi ou Chebel pour en être con- 
vaincus. 

À partir du moment où l'équipe se renforce 
ainsi collectivement par la volonté de chacun 
de servir le groupe sans aucune retenue, 
c'est la marque d'un indéniable progrès. 

— Reste le domaine purement technique ? 


cl 


notre troisième défaite par 1-0 pour notre troi- 
sième déplacement. ll aurait fallu que nous 
Soyons onze à jouer dans le même sens et nous 
n'étions que neuf. À ce stade de la compétition 
cela ne pardonne pas. Pourtant, jusqu'au but 
marqué par Libourne, il était bien difficile de 
prévoir à qui reviendrait la victoire. » 

Ce but fut inscrit par Ouali (78°) après un tra- 
vail préparatoire de Tessonneau et de Gallice et 
si Lalanne, Petitbois, Galice et Ouall faillirent 
corser l'addition tout de suite après c'est bien 
que les Limougeauds s'étaient alors décidés à 
prendre tous les risques. 

Christian GRENE. 


Démonstration 
du H.A.C. 


BEZIERS. — C'est tout simplement parce que 
Béziers, pourtant animé d'un ardent désir de 
reconquérir l'estime de son public, n'a su ou pu 
opposer à uné sérieuse formation havraise que 
son courage et sa fougue, qu'elle a dû s’incliner 
une nouvelle fois à Sauclières. Après le Racing 
et Rennes, Le Havre en lui infligeant sa troi- 
sième défaite à domicile — la troisième consé- 
cutive — a donné une leçon de réalisme à 
l'équipe de José Pelletier lequel doit commen- 
cer à se poser des questions. 

Son homologue Yves Herbet, en revanche, 
pouvait se frotter les mains. Ses garçons avaient 
magistratement joué le coup, se contentant de 
Juguler le forcing désordonné de leurs adversai- 
res pour lancer de loin de redoutables contre- 
attaques dont deux devaient faire mouche. On 
remarquera que les deux buts normands ont été 
obtenus sur la relance suivant immédiatement 
une action très incisive des Biterrois alors que 
ces derniers venaient de manquer de très peu 
l'occasion de concrétiser une domination qui, 
sur l'ensemble de la partie est à mettre large- 
ment à leur crédi 

Maîtres dans l'art de pratiquer le contre, avec 
des « lascards » d trempe de leur duo your 
goslave : Durkalic et surtout l'insaisissable Ol 
revic doté d'une frappe impressionnante, les 
«Ciel et Marine » ont fait la démonstration à 
Béziers de cette vérité première, maintes fois 
vérifiée : « Dominer n'est pas gagner ! » 

Les Biterrois combatifs à souhait et dont la 
bonne volonté ne saurait être mise en doute, se 
sont épuisés à voir leurs efforts — que le man- 
que de réalisme et de réussite de leurs atta- 
quants rendait vains — venir se briser sur une 
défense magistraiement orchestrée par Djaa- 
daoui tandis que Hagenbach s'interposait avec 
bonheur sur les quelques tirs qui risquaient de 
mettre son but en danger. 

Une seule fois pourtant Il fut pris en défaut 
par l’opportuniste Ferrière, ce qui fit encore 
plus regretter que le premier buteur biterrois, 
rentré à la 70°( minute, n'ait été inscrit que 
comme « douzième » sur la feuille de ER 


Les malheurs 
de Perez 


NIMES. — Aux arènes de Nîmes, il arrive fré- 
quemment au cours d'une corrida qu'une partie 
du public applaudisse un matador, tandis que 
l'autre partie le siffle. Autrement dit, les avis 
sont généralement partagés en matière d'affec- 
tion, et c'est peut-être parce que de nombreux 
spectateurs gardois du football sont également 
friands de corrida qu'ils ont les mêmes réac- 
tions que dans les arènes. 

Ainsi, samedi au stade Jean-Bouin, malgré la 
victoire méritée des joueurs locaux, lorsque les 
équipes regagnèrent leur vestiaire, après 


club, et en même temps, de jouer rapidement les premiers rôles. 
Le match de Valenciennes, après un mois et demi de compétition 
et six journées, intervenait comme une première borne importante 
sur la route du nouveau club. Le RPI a pris un point. Jean-Luc 
Lagardère est allé féliciter toute sa troupe. La soirée de samedi a 


— Qui est lié aux autres aspects. Je ne 
crois pas me tromper en disant que nous som- 
mes bien armés techniquement. Nous nous 
en sommes d'ailleurs rendu compte lors de 
nos matches de préparation d'avant-saison. 
Seulement, cette qualité technique avait eu 
parfois tendance à s'effacer un peu lors de 
nos premiers matches de Championnat. Con- 
tre Abbeville et Valenciennes, nous sommes 
revenus à notre niveau. 


Il faut dire aussi que nous serons toujours 
plus à l'aise dans des matches où cette qua- 
lité pourra s'exprimer. Mais il faut que nous 
nous persuadions qu'une équipe comme la 
nôtre doit s'affirmer et s'imposer par sa valeur 
technique. 


Et puis, en D II, un indice révélateur d'une 
équipe qui entend jouer la montée consiste à 
prendre des points même quand on n'est pas 
très bons. Avec Brest, il y a deux ans, il y 
avait eu une période, ainsi, où sans faire de 
bons maïches, nous prenions des points, 
C'est un peu ce qui m'inquiétait, depuis le 
début de la saison, par rapport à Rennes, qui 
est situé à quatre points devant nous. Mais 
maintenant, après un match comme celui de 
Valenciennes, nous sommes vraiment sur la 
bonne voie. » 


Nimes-Chäteauroux, il y eut ces mouvements 
divers à propos du petit mais talentueux ailier 
gauche Christian Perez, injustement conspué 
par les uns et acclamé par les autres. 

11 faut dire, pour employer une expression 
chère aux aficionados, qu'effectivement 
«Pépé», comme l'appellent ses coéquipiers, 
avait été particulièrement «malheureux à la 
mort », c'est-à-dire dans la finition à l'image du 
matador qui n'arrive pas à achever son taureau. 

De plus, peu avant le coup de sifflet final, il 
avait manqué l'immanquable, en envoyant le bal- 
lon à côté du but vide après un spectacul 
slalom au sein de la défense visiteuse. Autre 
ment dit, il avait réussi le plus difficile et man- 
qué le plus facile, ce qui soulevait la colère de 
certains. 


À noter toutefois que cela n'empêcha_d'ail- 
leurs nullement Pierre Barlaguet et Kader Firoud 
de féliciter leur brillant joueur, montrant ainsi 
qu'ils partageaient sans hésiter l'avis de ceux 
qui applaudissaient. 

A Hervé Revelli de dresser des louanges à cet 
adversaire qui en avait fait voir de toutes les 
couleurs à ses défenseurs : «celui-là, il a la 
classe, disait-il admiratif, et on en repariera 
dans deux ou trois ans lorsqu'il aura davantage 
de métier. Certes, il n'a eu aucune réussite ce 
soir, mais par son habileté technique, ses drib- 
bles déroutants, ses centres et sa frappe de 
balle, il m'a vraiment impressionné. » 

Le jugement d'un connaisseur en somme, et 
cela consolera sans doute «Pépé» de ses 
déboires avec certains spectateurs. | est vrai 
que les plus célèbres matadors subissent eux 
aussi parfois des « broncas » de ce genre. C'est 
ça la vie d'artiste, et Perez en est un. 


Jacques PONS 


Une nouvelle déroute 


VIRY. — Après Alès (0-3), Viry a subi une nou- 
velle déroute sur son terrain et ne compte tou- 
jours que 2 points à son actif. 


L'avenir s'annonce donc sombre pour le 
promu, et l'entraîneur castelvirois se montrait 
assez pessimiste pour la suite des événe- 
ments : «II n'y a pas grand-chose à dire, sinon 
qu'il faut se remettre en question après chaque 
match. La défense, qui avait deux bons mat- 
ches, a en effet craqué ; mes défenseurs sont 
complètement passés à travers. Maintenant, le 
doute va s'installer et plus ça ira plus les gars 
vont gamberger. Il faut réagir, mais ça va être 
dur. » 


Vingt bonnes premières minutes avaient 
laissé espérer aux Castelvirois une issue favora- 
ble. Hélas, et une fois de plus, l'efficacité fit 
défaut aux attaquants locaux, Kaimba expédiant 
dans les nuages un ballon que lui avait adressé 
Dufrennes (19). Au cours de cette période, 
Montpellier ne se créa qu'une occasion, mais 
Kern, lui, sur un centre de Valadier ne laissa 
pas passer sa chance (23°). 


En seconde mi-temps, les hommes de Bon- 
net; qui avaient pris un départ très prudent, 
accélérèrent le rythme, ce qui provoqua la 
débandade au sein de la défense viroise, 
laquelle encaissa 2 buts en 4 minutes_ signés 
Marguerite (54° et 58°), puis un 4° de Ducuing 
(65°). 

Ce succès de Montpellier, le 3° consécutif, 
après Angers et Guingamp, n'a cependant pas 
fait perdre le sens des réalités à Jacques Bon- 
net, malgré son ampleur : « C'est bien d'avoir 
gagné car nous en avions besoin. Mais il ne faut 
s'arrêter à cette victoire, car d'autres matches 
seront beaucoup plus difficiles. On tombe 
encore un peu trop dans la facilité. On peut être 
plus efficace. Enfin, c'est bon pour le moral. » 

Patrick KIMMEL. 


Cela devait arriver 


ANGOULÈME. — « Après la faute commise 
sur Dernis qui a dû sortir avec une côte cassée, 
toute notre organisation a été perturbée et nos 
adversaires peuvent dire merci à l'homme en 
noir », commentait René Sillou. Plus calmes, les 
joueurs nœuxois admettaient que cette pre- 
mière défaite serait bien arrivée un jour tout en 
essayant de retrouver leur souffle après un 
match joué par une véritable canicule en pleine 
après-midi pour laisser la place au rugby qui 
jouait en soirée. Certes, Nœux ne parut pas 
aussi bien commencer la saison précédente où 
Lnpcertan hs Marx avait gagné le match tout 
seul. 

Mais le ballon circule toujours bien et le grand 
Godard est toujours là, et bien là. S'il sauva 
deux ballons très chauds de Creignou (12° minu- 
te) et Tournelle (69°) il ne put sans doute se féli- 
citer aussi du manque actuel d'inspiration de 
Tournelle qui gâcha deux occasions uniques. Ce 
système de Sillou avait bien tenu une mi-temps 
mais, à la reprise, les défenseurs nordistes lais- 
sèrent filer du milieu du terrain André Fons qui 
vint éviter Godard avancé pour marquer dès la 
46° minute. 

Le succès d'Angoulême était alors amorcé, 
car Nœux ne pouvait obtenir mieux que des cor- 
ners. 

Nardelli porta le coup de grâce aux Nordistes 
à la 73° minute après une remise au millimètre 
d'Hervé Florès dont le retour a rendu son équili- 
LS et un certain punch à l'équipe de Paul 
Lévin. 


Lucien REYNAUD. 
Rennes avait 
«confisqué » le match 


ANGERS. — Patrick Brulez, le stoppeur de 
Rennes, qui fit ses débuts professionnels à 
Angers où il resta de très nombreuses années, 
résumait parfaitement le match Angers-Rennes : 

«Nous aurions dû, disait-il, fort largement 
l'emporter car nous avons gaspillé bien des 
occasions et finalement avant de marquer notre 
deuxième but, nous avons failli nous en faire 
marquer un sur la fin, alors qu'il n'aurait plus 
été temps pour reprendre l'avantage. Nous 
avons — même si tout cela s'est parfaitement 
terminé — joué avec le feu. » 

Et Brulez, le régional de l'étape, avait parfaite- 
ment raison car de plus dès la deuxième minute 
sur un terrible coup franc tiré par Claude Arribas 
qui s'écrasa sur la transversale des buts de 
Dusé, Rennes avait tremblé sur ses bases. Si le 
coup avait réussi le match serait sans doute 
parti sur d'autres données. 

ment pour Rennes il n'en fut rien et, 
après un court feu de paille de la très jeune 
équipe d'Angers, les Rennais allaient vite mar- 
quer de la tête par Sither sur un corner de 
Bousdira. Dès lors on pensait à l'avalanche en 
dépit de la valeur du gardien angevin Chaslerie, 
mais Rennes, quoique prenant très nettement le 
match à son compte, manqua les occasions les 
plus nettes et fut donc jusqu'à la fin à la merci 
d'un contre de l'adversaire. 

Heureusement donc pour les Bretons qui 
avaient en quelque sorte confisqué le match 
tant il contrôlait tout, Claude Arribas, qui avait 
déjà failli marquer un premier but d'entrée, vit 
Dusé s'opposer avec talent à une de ses bon- 
nes tentatives de la tête qui pouvait bien faire 
mouche. Une minute plus tard Bousdira mar- 
quait un deuxième but pour Rennes. Mais les 
Bretons, pourtant dominateurs, avaient frisé la 
correctionnelle. 


Victor PERONI. 


Une véritable 
promenade 


GUINGAMP. — À huit jours du-derby breton à 
Rennes, les Guingampais ont confirmé leur 
grande forme samedi soir en dominant pendant 
quatre-vingt-dix minutes une formation de Cor- 
beil qui n’a absolument rien construit de positif, 
seul le gardien François Blin, Vendrely et à un 
degré moindre Delestre émergèrent de la gri- 
saille. 

Au cours des quarante-cinq première minutes 
de jeu, les Bretons ont offert un football de rève 
tout en passes courtes et déviations. Une nou- 
velle fois, le Brésilien Luizinho s'est montré par- 
ticulièrement à son avantage tout comme les 
autres recrues, Gilles Eyquem, l'arrière gauche 
étant d'ailleurs l'auteur du premier but, son 
deuxième de la saison. 

Maître du milieu du terrain, Guingamp en a fait 
voir de toutes les couleurs à la défense de Cor- 
beil où seul Augias se montra à la hauteur. Bou- 
colon sur le flanc droit se fit passer une bonne 
dizaine de fois au cours des quarante-cinq pre- 
mières minutes alors qu'au poste de stoppeur 
Oswaldo Piazza, complètement statique, offrit 
un bien triste spectacle. 

Devant ce «gruyère », François Blin eut le 
mérite d'offrir une excellente prestation face à 
son ancien public, le gardien de Corbeil évitant 
à son équipe une véritable correction. Dans les 
vestiaires, même s'il était conscient de la fai- 
blesse de l'adversaire, l'entraîneur joueur Ray- 
mond Keruzoré avait toutes les raisons de se 
montrer satisfait : < Nous avons pratiqué le foot- 
ball que j'aime et ça s'est révélé payant. Bien 
sûr, en fin de match nous nous sommes un peu 
déconcentrés mais il ne faut quand même pas 
être trop exigents. Il nous fallait une victoire 
nette à huit jours du derby à Rennes, que nous 
allons aborder gonflés à bloc. Je ne ferai pas 
d'individualisme, c'est l'ensemble de l'équipe 
qui a pratiqué un excellent football collectif. » 
Jo LE PICARD. 


M] 


Division II. 


« André Sudre, voici Toulon en position 
d’outsider, à trois longueurs tout de même du 
leader niçois. Ce n’est pas le Pérou, mais l'on 
peut considérer cette situation comme inté- 
ressante. 


— Oui, après la bonne saison que nous 
avions accomplie l'an dernier, terminant qua- 
trième et surtout jouant les quarts de finale de 
la Coupe de France (nous aurions même pu 
aller en demi-finale), nous avons compris qu'il 
était de notre intérêt d'aller de l'avant, de ren- 
forcer l'équipe, de recruter des hommes 
d'expérience, là où le besoin s'en faisait sen- 
tir. À partir de là, nous nous sommes retrou- 
vés avec une équipe à peu près complète 
dans toutes ses lignes, une équipe qui a de la 
ressource et qui nous fait plaisir, puisque 
aussi bien notre attaque est la plus efficace 
de toute la Seconde Division. 


Le match de Cannes a confirmé que 
l'ensemble était bien équilibré, que la techni- 
que, le physique et l'expérience y faisaient 
bon ménage. Je crois donc que nous pouvons 
nourrir de légitimes ambitions. Bandera nous 
apporte devant le poids de son tempérament 
et de son efficacité. Pour leur part, Courbis et 
Boissier ont déjà sécurisé notre système 
défensif. Ce Championnat s'annonce donc 
Mais il faut tout de 
terre, en se souve- 
tant que le football est d'abord 


un jeu de hasard. 


Les défauts du Stade 


VILLENEUVE-LA-GARENNE. — «C'est vrai- 
ment dommage d'être battu sur une erreur de jeu- 
nesse, Je pense qu'avec:Bellisi et surtout Robin, 
“deux excellents milieux de terrain, on pouvait 
espérer faire un bon résultat. Après la victoire sur 
Cannes, c'eût été encourageant. n'y a pas le feu 
dans la maison dans la mesure ou après le dépôt 
de bilan de mars 1982, l'équipe actuelle est com- 
posée de la majeure partie des joueurs qui évo- 
luaient en D. IV. Et puis notre objectif est simple 
puisqu'il réside dans le maintien », précisa Paul 
Grsatt, l'entraineur bisontin. 

L'ancien gardien du Paris FC faisait allusion à la 
faute commise par Cetkovic et Matrisciano qui fut 
à l'origine du penalty réussi par Orst, cing minu- 
tes après la mi-temps. 

IL n'y a pas le feu dans la maison. Orsatti a bien 
raison de ne pas céder à l'affolement, car sa 
jeune formation possède des ressources non 
négligeables. Et le Stade Français s'en est 
aperçu. Une excellente relance, un regroupe- 
ment rapide en défense qui géna constamment 
les Parisiens et beaucoup d'ambition inhérent à la 
jeunesse (moyenne d'âge vingt ans). 

Badjlka, l'ancien Bastiais, seule recrue de la 
présente saison, apporte beaucoup de calme et 
de pondération au secteur défensif, Matrisciano 
qui effectuait sa rentrée à tout pour réussir, on l'a 
Vu sur des tirs de Charton (16°), de Tomaszewski 
(58°), sur une reprise de volée de Orts à huit minu- 
tes de lafin. 

En milieu de terrain, Salou, Eglin et Burtz, mal- 
gré une blessure manœuvrèrent à la perfection. 

Enfin en attaque, Hrasko et N'Jo Léa sont des 
éléments d'avenir. Et n'oublions pas les deux tirs 
sur le poteau et sur la transversale de Guthmann 
(25°) et de Gazzola (65°) ainsi que les excellentes 
percées de N'Jo Léa (25°), de Salou (5°), de Salou 
et Eglin (18°), de N'Jo Lea (25t), de Ciaviardinl 
(65°) et encore de Salou (85°) qui trouvérent un 
Motz dans de bonnes dispositions. Motz, disons- 
le tout net, qui sauva ses camarades d'une 
fâcheuse posture. 

La première mi-temps n'était pas celle des plus 
rassurantes | Mais au Stade Français, Dusseau 
connaît parfaitement les deux défauts majeurs de 
sa formation. 

<On manque de simplicité dans certaines 
actions décisives et notre attentisme nous joue 
souvent des tours. Souvent, on tergiverse et on a 
peur de mal faire. Cela dit, ne faisons pas la fine 
bouche avant de recevoir Cannes. » 

Maurice BACQUET 


Une bouffée d'air 


SAINT-OUEN. — Enfin. Voilà deux points qui 
permettent au Red Star de savourer sa première 
victoire, et par la même d'émerger des profon- 
deurs du classement. 

Si l'incontestable succès obtenu au détriment 
d'une bien pâle équipe de Blénod rassure dans 
l'immédiat, il n'est pas encore tout a fait sécuri- 
sant. Georges Eo sans le nier se montrait satis- 
fait : <ll n'est pas évident de prendre deux 
points devant une telle équipe. Mais pour nous 
l'essentiel c'était de gagner. Blénod a joué avec 
ses moyens, on ne peux respecter ce genre 
d'équipe. il ne faut pas leur en vouloir. » 

Georges Dorget, quant à lui, était déçu par la 
tournure des événements : « Nous n'avons pas 
beaucoup de bonnes soirées. Toutefois, au vu 
de cette rencontre, je pensais que le football 


CANNES. — André Sudre est, depuis de longues années, l’une 
des figures marquantes du football toulonnais. Quarante-six ans, 
opticien de son état, il fut un éminent international amateurs au 
début des années 60 (38 sélections); portant tour à tour les couleurs 
de Toulon, d'Annecy, puis de nouveau du S.C.T. 


Depuis trois ans, ce passionné de football est le président du 
Sporting Club Toulonnais, qu'il a pris en charge au lendemain de sa 
chute en Troisième Division et qu'il a ramené aussitôt après en 


(Victor SINET) 


— En somme, Toulon, club d'une ville qui 
pte quelque 400 000 âmes et qui avait déjà 
fait deux apparitions en Division! par le 
passé, vise dès maintenant une place au plus 
haut niveau du football français. Tout le 
monde autour de vous semble s'y préparer. 


— C'est vrai, nous avons choisi de jouer, 
cette saison, la carte de l'accession. Autre- 
ment dit, notre objectif est de finir parmi les 
deux premiers de notre groupe, de manière à 
mtérialiser le travail qui a été fait dans ce 
sens. Le SCT, ne l'oubliez pas, a aussi la 
chance d'être soutenu par la municipalité tou- 
lonnaise et c'est vrai que tout le monde com- 
mence à y croire. Le public revient, l'équipe 
fait du spectacle, nous ne sommes pas mal 
classés. Dommage seulement que nous ayons 
été battus à Reims au cours d'un match où 
nos adversaires ne nous firent pas le moindre 
cadeau. Quoi qu'il en soit, nous avons res- 
pecté jusqu'à présent notre tableau de mar- 
che, et c'est l'essentiel. 


— Et si vous venez à vous casser le nez ? 

— Rassurez-vous, la terre continueralt tout 
de même à tourner et nous n'en ferions pas 
une maladie. A Toulon, on travaille certes 
d'arrache-pied pour obtenir la promotion que 
vous savez, mais on ne se prend pas pour 
autant au sérieux. C'est d'ailleurs mieux ainsi. 
Je voudrais ajouter aussi que le recrutement 
n'a pas cassé l'unité du groupe, en ce sens 
que les joueurs engagés sont venus complé- 


était autre chose que de l'antijeu. Réduits à dix 
nous n'avions aucune chance d'égaliser. » 

Encore fallait-il, pour Blénod, posséder les 
moyens d'obtenir cette égalisation, car hormis 
François et Auburtin avant son expulsion, qui 
avait la possibilité de gommer le but obtenu par 
Massard (28°) ? 

Dans pareil cas, il ne fallait pas s'attendre à 
des miracles. 

Par contre la chance était du côté audonien et 
de son ailier droit Aniol qui profitait du climat de 
grande nervosité du gardien belledonien et 
d'une « bavure » de Zech pour doubler la mise 
(77). 

Pour notre part, nous regretterons, encore 
une fois, le manque de tranchant de l'attaque 
parisienne qui ne sut pas tirer profit des occa- 
sions offertes par le milieu de terrain, où Eo, 
Amorfini et Séguy se montrèrent dans un jour 
faste, des montés offensives de Dubois, Gut et 
surtout Gauthier qui s'avère au fil des sorties 
comme un élément de grande valeur, au même 
titre que Padovan dans le rôle de stoppeur. 


Alain LOPEZ. 


: Un nul logique 


MONTCEAU. — Pour ce deuxième derby 
entre gens de Saône-et-Loire, l'entraîneur local 
Prudent Bacquet avait dû sensiblement remanier 
son équipe en raison de l'absence de quatre de 
ses éléments majeurs et, malgré les bonnes 
intentions de tous les appelés on pouvait tout 
craindre. 

En fait, l'esprit d'entreprise des uns et des 
autres fut bien près d'être récompensé en 
deuxième mi-temps surtout lorsque l'ex- 
Lyonnais Stéphane Solomenko, un battant, que 
le nommé Barthelet avait eu bien du mal à jugu- 
ler signa un but sans bavure qui avait du prix. 
Les supporters locaux qui commençaient à 
désespérer explosèrent, les joueurs émoustillés 
se donnèrent encore plus de peine à l'ouvrage 
pour conserver l'avantage au tableau d'affi- 
chage. 

Cependant, les Bressans en ayant vu 
d'autres, ne furent pas longs à digérer ce point 
et sous l'impulsion de Bargas, Jacquinot, Oller, 
Îls allaient sauver la mise dix minutes avant la 
fin par Hector Bargas, rentré en scène quelques 
dix minutes auparavant et que Fabbro avait eu le 
grand tort de négliger quelques Instants. Hector 
Bargas pris son temps et Szatny qui pouvait 
encore espérer conserver une cage Inviolée dut 
aller ramasser le ballon au fond de ses filets. 

C'était un mauvais coup pour les joueurs 
locaux voyant leurs louables efforts réduits à 
néant et pourtant on vit encore la plupart d'entre 
eux aller à la manœuvre, et Grax mis à terre dès 
la 85° minute dans la surface de réparation 
aurait pu mériter un penalty. Cependant 
M. l'arbitre dont les décisions ont été souvent 
discutables ne le jugea pas ainsi. 

Jean DAUMAS. 


Des aiglons 
dominateurs 


NICE. — Avec 13 points acquis sur un maxi- 
mum de 14 et six victoires en sept matches dont 
trois à l'extérieur, Nice est en tête du classe- 
ment du groupe À de Deuxième Division, un 
bilan nettement positif. C'est un leader qui se 
porte bien, 


Aujourd'hui, André Sudre, qui a été pour beaucoup dans le recru- 
tement judicieux opéré par le club à l'intersaison, est un dirigeant 
heureux, quand bien même des problèmes d'ordre personnel le 
perturberaient plus ou moins. À ce propos, il faut rappeler qu'un 
journal méditerranéen avait prématurément annoncé le départ du 
président. I! n’en est rien pour l'instant. Au contraire, après le méri- 
toire match nul obtenu à Cannes, André Sudre nous a tenu des pro- 
pos emprunts de sérénité et de confiance, spécifiant bien que, 
pour l'heure, il n'était question pour lui que de veiller à la bonne 
marche de son club. Ecoutons. 


ter utilement l'effectif, sans poser le moindre 
problème d'amaigame. C'est ce qui fait qu'à 
présent, notre équipe, qui ne tourne pas 
encore à 100 %, parvient à se comporter effi- 
‘“acement, notamment sur le plan offensif. 

— Un chapitre offensif où vous disposez 
10on seulement de de poids 
avec Benedet et aussi de ce 
petit füté de Christian Dalger, décidément Ini- 
mitable… 

— C'est vrai, avec Christian Dalger, qui est 
un footballeur d'une autre dimension, Toulon 
a quelque chose en plus. Dalger, si vous vou- 
lez, c'est en quelque sorte William Saurin, 
Son premier but contre Cannes, vous l'avez 
vu, a été un modèle de finesse. Il a vu le gar- 
dien cannois bouger avant le tir et, aussitôt, il 
l'a crucifié. Il est d'ailleurs notre meilleur 
buteur et je crois même le numéroi du 
groupe. C'est sûr, avec lui, Toulon n'est 
jamais à bout de ressources. D'autant, je 
l'ajoute, que Bandera et Benedet forment un 
tandem de point extrêmement percutant par 
sa détermination comme par son potentiel 
physique. Vous verrez, on reparlera encore de 
ces deux-là. Et au fond, je regrette qu'à Can- 
nes Bandera ait manqué une fameuse balle de 
break, sans quoi nous aurions pu réussir un 
résultat encore plus appréciable. Ne faisons 
tout de même pas la fine bouche. Pour 
heure, Toulon suit la ligne qu'il s'est tracée. 
Sans bruit, mais aussi, je veux l'espérer, sans 
faiblesse. 


Vendredi soir, devant Orléans, les Azuréens 
ont réussi leur meilleur match de la saison, 
notamment sur le plan offensif. Jusqu'ici, ils 
n'encaissaient pas de buts, mais ils n'en mar- 
quaient pas beaucoup non plus. Or, face aux 
Orléanais, le score aurait pu être doublé, sans 
l'excellente partie réussie par le gardien de but 
et capitaine Viot, et aussi si l'arbitre, M. Rivière, 
n'avait eu quelque réticence à siffler un penalty 
pour les Aiglons en fin de première mi-temps. 

C'est au cours de la deuxième période que 
les Niçois se montrèrent plus particulièrement 
dominateurs. Ils réussirent alors à mettre réelle- 
ment en difficulté la défense orléanaise, en par- 
ticulier par leur avant-centre suédois, Thomas 
Larsson, ils auraient pu ajouter “eux buts de 
plus à la marque. 

D'ailleurs, à l'issue de la rencontre, l'entrai- 
neur Jean Sérafin se monträit particulièrement 
satisfait : « De match en match, disait-il, je per- 
çois des progrès de plus en plus sensibles dans 
le jeu collectif de notre équipe. Ce soir, c'est un 
excellent match d'ensemble qui a été réalisé, et 
le ne veux dissocier personne dans les éloges. 
Je m'efforce de donner un style nouveau à cette 
équipe niçoise et j'ai la satisfaction de voir que 
nous sommes en train d'atteindre notre but. Le 
public était nombreux. ll a été satisfait à en 
juger par ses applaudissements. Je suis sûr 
qu'après cette nouvelle victoire, il reviendra en 
plus grand nombre encore au stade du Ray. » 

Tony BESSY. 


Séduisant 


Fontainebleau 


FONTAINEBLEAU. — Fontainebleau n'a peut- 
être pas fini d'étonner tous ceux qui avaient 
déjà classé le club seine-et-marnais parmi les 
« petits » de ce Championnat. En effet, les Belli- 
fontains ont inscrit un point précieux avec une 
manière qui peut satisfaire entraîneurs et diri- 
geants. Beaucoup craignaient la venue des 
Rémois dont on savait que l'équipe lorgnait le 
fauteuil de leader. À juste titre puisque les 
Champenois s'étaient déplacés à Fontainebleau 
avec un demi-millier de supporters armés de 
drapeaux et pétards. Il y avait bien longtemps 
que le stade de la Faisanderie n'avait pas été à 
pareille fête ; près de 4 000 spectateurs. 

Fontainebleau, combatif, désireux de satis- 
faire son public et de soigner son classement, 
emballa la rencontre. Hélas, au plus fort de la 
domination bellifontaine, Il y eut ce contre meur- 
trier. Un nouveau moment d'inattention des 
arrières, et le seizième but fut encaissé, rien 
n'arrêta les coéquipiers de Citron. 

Déchaînés après ce coup du sort, ils s'expri- 
mérent au maximum. Le public découvrit un 
Lavoignat très tonique qui, par deux fois, expé- 
dia des tirs fulgurants que Velud eut bien du 
mal à repousser. Mongelli et Lenartowicz ont 
confirmé leur grande forme, ne ménageant pas 
leur peine aux avant-postes. Dubois et Greiner 
se forcèrent à donner un punch supplémentaire 
à la division offensive. Pour sa part, la charnière 
centrale, Mira et Buisset, abattit une lourde 
besogne, contenant les assauts de Kiefer et 
Weiss. Fontainebleau avait enfin retrouvé le 
chemin des filets mais ne put, malheureuse- 
ment, conserve son acquis. Bien plus, et cela 
durait été cruel pour les coéquipiers de Citron, 
Bertolino, rentré à la pose, manqua, on se 
demande encore comment, le but de la victoire 
pour les Rémois. Pascal AUJARD. 


EE 
Sudre : « Des buts et des espoirs » 


Avec sang-froid 


DUNKERQUE. — A l'issue du match contre 
Martigues, Robert Domergue était chaque fois 
parfaitement satisfait de ses hommes, qui 
avaient fait une prestation complète, témoignant 
de l'étendue de leur registre : les Dunkerquois 
savent faire la différence. Puis défendre un 
résultat. 

Ce furent les deux phases de cette rencontre 
intéressante de bout en bout, presque à deux 
visages si l'on tient compte que chaque adver- 
aire s'efforça tour à tour de prendre l'offensive 
à son compte, 

Les Dunkerquois l'ont fait avec plus de brio, 
donc plus d'efficacité, imprimant à leur jeu 
spectaculaire un rythme fou qui n'était pas sans 
danger puisque l'excès de précipitation leur fit 
commettre quelques erreurs que l'adversaire 
aurait pu exploiter. Ils réussirent des actions 
bien coordonnées aboutissant notamment à 
deux buts : Vanhoutte, Muller, Zaremba, Dos- 
sevi participèrent au premier, Zaremba, Dossevi 
et Vanhoutte au deuxième, lequel survenait dès 
la reprise, et fut déterminant. 

Dans la dernière demi-heure, Martigues joua 
son va-tout, devenant vraiment offensif, mais 


sans réussite. Jean DEHUTTE. 


Une grande 
détermination 


THONON. — Thonon était au pied du mur et 
ne pouvait manquer ce nouveau rendez-vous 
avec son public. 

En effet, la situation, de préoccupante, pou- 
vait devenir inquiétante en cas de nouvelle 
déconvenue, car l'équipe savoyarde restait sur 
une lourde défaite essuyée à Martigues et aussi 
un échec à domicile contre Gueugnon. 

Il fallait donc réagir et prouver que, malgré les 
profondes mutations intervenues durant l'inter- 
saison, le CS Thonon valait beaucoup mieux que 
ses modestes prestations de début de Cham- 
pionnat. 

L'objectif a été atteint et, à l'issue de la ren- 
contre, Jean-Pierre Carayon avait retrouvé le 
sourire et des raisons d'espérer. « Voila enfin 
un succès bien mérité, mes joueurs ont prouvé 
qu'ils avaient des ressources et qu'ils étaient 
capables de jouer 90 minutes sans se relà- 
cher. » 

Certes, nous n'avons pas retrouvé le Thonon 
impérial de la saison dernière, et contre Greno- 
ble il a démontré non seulement de solides qua: 
lités morales mais aussi une grande détermina- 


tion et un enthousiasme réconfortant. Et son 


mérite est d'autant plus grand que l'insolente 
réussite de l'an dernier lui tourne décidément le 
dos. 

Alors que samedi soir les joueurs de Carayon 
auraient pu d'emblée faire la différence, c'est 
au contraire Grenoble qui, sur la première offen- 
sive, ouvrit la marque à la 28° minute, un but à 
vous couper les jambes et à décourager les plus 
optimistes. 

Pour l'équipe de Djorkaeff, cependant, c'était 
l’heureux coup de pouce et l'espoir de faire un 
résultat. Ce petit avantage, Grenoble crut peut- 
être trop vite qu'il pourrait le conserver en se 
repliant en défense. Une tactique si dangereuse 
que Préfaci concrétisa une longue période de 
domination thononaise en égalisant à la 
68° minute et, sur sa lancée, Thonon allait com- 
plètement retourner la situation à la 87° minute 
grâce à un magnifique but de Perraud qui fit 


dresser le stade. 
Bernard MOSSU. 


N'Domba 


omniprésent 


MARSEILLE. — Le nouvel Africain de l'O.M., 
N'Domba, se porte bien. À telle enseigne que, 
dimanche, face à Gueugnon, il a permis à son 
équipe de remporter les deux points de la vic- 
toire. Un succès qui fait d’ailleurs suite aux & 
ties tout aussi victorieuses d'Orléans et de Gui- 
seaux en quinze jours. 

Un résultat d'ensemble qui démontre que 
Marseille est sur le bon chemin afin de prendre 
position en tête du tableau. 

ll s'avère donc que le Congolais, au fil des 
sorties, devient l’un des maîtres à jouer qui, jus- 
qu'ici, faisait tant défaut à Marseille. 

Sobre, il ne néglige toutefois rien dans les 
actions et c'est grâce à sa présence perma- 
nente sur le terrain qu'il arrive à surprendre les 
défense adverses, 

Voilà qui rassure quelque peu l'entraîneur 
Roland Gransart et tout l'état-major technique 
du club qui avaient bien besoin, en cette 
période, qu'un petit déclic se produise au sein 
même de l'équipe, ne serait-ce que pour donner 
la confiance. 
néanmoins, tout ne va pas pour le mieux 
au sein de l'O.M., qui a longuement piétiné 
devant les Bourguignons de Novotarski. En 
montrant même en maintes occasions ses limi- 
tes et certaines faiblesses dans bon nombre de 
compartiments du jeu. 

C'est dans ce domaine-là d'ailleurs que le 
plus gros travail reste à faire car on ne voit pas, 
par quelques coups de baguette magique, com- 
ment l'O.M. parviendra cette saison au top 
niveau en rejoignant le tandem Nice-Dunkerque 
Jusqu'ici Inaccessble, 

Et cette situation de fait n'est pas pour con- 
tenter les supporters marseillais qui, comme on 
le sait, ont toujours eu tendance à viser très 


haut pour leur équipe favorite. 
René ESPANA. 


France Football 23 


CONFIDENTIEL 


© Une fois de plus, les journa- | ( Les Montpelliérains ont pris 
listes durent travailler dans de | l'avion à Nimes pour se rendre 
mauvaises conditions à Fontai- | à Viry où ils sont arrivés le 
nebleau. Au numérotage illisi- | samedi matin, à 11 heures. 
ble s'est ajouté, contre Reims, | Moins riches, les Castelvirois 
le manque d'éclairage total de | ont déjà prévenu qu'ils se ren- 
la petite tribune de presse. draient à Montpellier pour le 
© L'ex-Rémois Memeteau n'a | Match retour en train. 

pu briller contre ses couleurs. | [ A la mi-temps du match Viry- 
Motif: celui-ci n'a pas digéré | Montpellier, les journalistes se 
les cinq buts encaissés à | sont vu apporter des boissons 
Gueugnon, selon son entrai- | et des sandwiches par des sup- 
neur. poriers castelvirois. Cette ini- 
© Reims a retrouvé son public." | fiative a été fort appréciée. 
Plusieurs centaines de suppor- | Q C'est par superstition que 
ters avaient effectué le court | Jean-Pierre Mill, l'avant-centre 
trajet et envahi le stade de la | de Viry, porte dorénavant le 
Faisanderie, longtemps avant le | n°8. C'est avec ce numéro 
coup d'envoi. Pétards, jets de | qu'il marqua un but contre le 
papier, drapeaux, on se serait | Racing Paris 1, le seul inscrit 
cru à Félix-Bollaert ! par Viry en cette rencontre ! 

© Le «cow-boy» de Fontaine- | Q Les joueurs de Viry ont 
bieau, comprenez le président | demandé que la porte de leurs 
Duminy, très discret avec la | vestiaires soit fermée à clé dix 
presse, avait interdit le parking | minutes avant et après le 
officiel aux journalistes, sans | match. 


Œ Le peu d'intérêt manifesté | ® Retrouvailles «croisées » 
par le public libournais ne | des deux gardiens de but du 
laisse d'inquiéter le président | match Valenciennes-Racing 
Alain Donne. La moyenne | Parisi. Bas revenait à Valen- 
affluence se situe, pour l'ins- | ciennes pour la première fois 
tant, en dessous des | depuis son transfert, tandis 
1 500 Spectateurs de moyenne | que Rousseau affrontait le RP |, 
et le budget prévisionnel en | ex-Paris FC. Mais pour ce der- 
escompte 1650. La concur- | nier, le souvenir paraissait 
rence des Girondins y est sans | beaucoup moins agréable que 
doute pour quelque chose. La | pour Bas qui, après le match, 
veille de Libourne-Limoges se | n'a pas manqué de prendre le 
déroulait, à 30km de là, | chemin du vestiaire qui était 
Bordeaux-Laval.- Que sera-ce | encore le sien il y a quatre 
dans quinze jours quand Qi mois. 

che Libourne-Rennes aura ét 
Précédée de vingrquetre heu- | DJ Jean Vincent 8 été reçu 


a l | dimanche à déjeuner par son 
res par Bordeaux-Paris-Salnt- | ancien président Louis Fonte- 


neau. Autres Invités : le vice- 
Des Bordelais pourtant se | président nantais Simonet et 
déplacent de plus en plus régu- | aussi Henri Michel. 

lièrement à Bordeaux. Ainsi, 
avant le coup d'envoi du match | ® Bruno Steck était samedi 
Libourne-Limoges at-on pu | soir à Angers pour assister au 
voir Aimé Jacquet et Bernard | match Angers-Rennes. || à joué 
Michelena en grande discus- | dans les deux clubs et durant 
sion avec André Meneaut et | une mi-temps il fut supporter 


mo nanas Le 2 sapanbre à 23h 90 Ra Dev PU ARR Te MP 


Œ Jean Durand, président du | Viry recevra une équipe d'Ara- | Q Les aitercations et les fric- | ® Si est un spectateur qui a L 
Club des supporters et trésorier | bie Saoudite. pie terations et ee le | suivi avec passion la rencontre | (oan Michel Le Bo TA | M faymond Kopa assistait éve 
de Viry, est décédé la semaine | fg Remarqué dans les tribunes | Manquérent pas au cours du | Thonon-Grenoble, c'est bien le | (Tours). 11 est vrai que ce der- | demment à la rencontre 
dernière. Le nouveau trésorier | D Remarqué dans lee DES | match Red-Star-Blénod. Ce | boxeur grenoblois, HOERS | nier n'est autre que le beau | Angers Aennes we PEU la pre- 
éssteMirois est M. Alain Serna, | Su stade françœur à VU due | Genre d'amusements | afer. Le champion de FPE | frère de Pierre Tests, le gar- | mière fois, ! avait pris place 
Qui était auparavant l'adjoint de | ques dingeants du Mon D | n'échappe guère à la vigilance | avait fait le dén'ecement PO | dien libournais d Tele bang de touche prés de 
M Durand. Par ailleurs, | Palo des deux clubs de | de l'arbitre, M. Lippens, qui ne | Venir Encoureges 902 JOUR ie BHO 

l'assemblée générale de l'ES | qui. opposera les deux EubS © | Le bjiva pas pour gratifier les | frère Abdel (dhhuit ans) qu  Boubacar, le joueur du 

Viry-Chätillon aura lieu en octo- | Gerby qui s'annonce piutôt | AUGOniens Amorfini et Séguy. effectuait ses grands débuts | Paris-Saint-Germain, a essayé | [M De retour de Nice, Jacky 


ASSARD : 
« LA NOSTALGIE DU PAYS » 


SAINT-OUEN. — Quarantième minute de jeu. Lorsque Jean- 
Gilles Assard pénétrait sur la pelouse du Stade de Pai il eut 
un petit pincement au cœur. 

C'était sa dernière apparition à domicile. En effet, pour rai- 
sons professionnelles, il regagnera, début octobre, sa Guyane 


‘Arrivé en métropole à l'âge de huit ans, Assard débuta à la 
VGA-Saint-Maur avant de tenter l'aventure avec le Paris FC et, 
depuis deux saisons, celle du Red Star. II s'explique sur les 
raisons de son départ : « Professionnellement, on m'offre un 
poste d'analyste-programmeur à la base spatiale de Kourou 
(sourire). Je n'ai plus grand chose à espérer du football, sur- 
fout à Paris, car il est l’objet de trop de contraintes. C'est, sans 
doute, par manque d'ambition, mais je n'ai jamais eu le senti- 
ment d'être irrésistible. Je dois l'avouer, j'ai la nostalgie du 
pays où je possède toute ma famille. Toutefois, je n'abandon- 
herai pas le football. Le Geldar de Kourou ne me le pardonne- 
rait pas 

En attendant, il espère qu'il portera une dernière fois le 
maillot vert audonien, mais comme titulaire. Assard rève de 
quitter le Red Star par la grande port mmenant dan: 
bagages une victoire sur... le Stade de Reims. — A. L. 


bre prochain. triste ! fe Bellodonien Auburtin, d'un | dans l'équipe de Djorkaæeti. Il | de «placer » l'un de ses amis, | Lemée, l'entraineur de l'équipe 
6 carton jaune. Le rouge, il le | S'en est d'ailleurs fort bien tiré. | un jeune Malien nommé Abou- | d'Orléans, assistait samedi soir 

D réservalt pour Auburtin, décidé- | 9 Cet hiver, les spectateurs | (22 Traoré à Viry, mais en | à la rencontre Red Star-Blénod. 

LES CALCULS DE BOUSDIRA réserval pour Auburin ete | I Cet her, le tes | vain. I y a deux saisons, Bou | Impossible, de Iui demander 
quatorze minutes durant. Don euiviont les sren-:|LpacarLevalt tenté li mêms 6pé | aon'point de ue tear Ie coach 


Farès Bousdira, qui retrouve la grande cadence, c'est-à-dire : 4 ; 3 ration avec Corbeil, également is 5 itôt 
ns Base Gnalseait lorsqu'il était Tonfant chéri du | Profitant d'un magnifique | contes, ADS fe OOADS. | sans succès. " Ce Eee 
Stade Bollaert à Lens, vient de marquer trois buts. Et tous les | temps qui régnait sur la région seront à l'abri des intempéries. ! 
l'extérieur. parisienne et principalement | Une judicieuse initiative qui L'inamovible stoppeur abbe- | Q Hervé Revelli était évidem- 
fait, dit le Rennais avec un sourire, cela devrait compter | sur le. stade de Saint-Ouen, | devrait avoir d'heureuses | villois Gilles Mouchon, qui n'a | ment déçu de la courte défaite 
acuele 20mme en Coupe d'Europe et en Coupe de France | On | Georges Dorget, l'entraineur répercussions sur les résultats | pas manqué un seul match | de ses hommes à Nimes, mais 
devrait m'attribuer six buts. » de Blénod, effectua sa confé- | financiers du club savoyard. depuis que son club opère en | il se consolait en expliquant : 
C'est Vincent qui serait content ! rence d'avant match sur là | Thonon, pour recevoir Gre- | Divisionil, ne arissail pes | «Je n'ai rien à leur reprocher. 
pelouse. Au fait, s’agissaitil | noble, était privé de son capi- d'éloges sur l'avant-centre | car ils ont été très prés de la 
d'une réunion de famille cu | faine Cieude Alphonse, blessé, | Dale Gaba: «C'est le meil- | réussite. Lorsqu'on perd en 
Après avoir joué à Bucarest, Avant la rencontre opposant | d'un conseil de guerre ? et de Pierre Giudicelli, sus- ja Matcentre ARC ie Mer jouant bien, il n'y a pas de 
contre la Roumanie, avec | son équipe à celle du Havre, le imprégnés de clichés, les | pendu. À Grenoble, il manquait | © LUS er Le Cuir) ren: | souci à se faire pour l'avenir. » 
l'équipe nationale suédoise, | président biterrois, avec son | Martégaux, qui n'étaient jamais Leclerc, suspendu, et De PAL COUE ait souffrir. » @ Fixé au calendrier pour le 
Thomas Larsson, dès son | optimisme habituel, ne dissi: | venus à Dunkerque, ont été | Rosier, blessé. Ainsi donc, * ë 25 septembre, le derby gardois 
TROTES Nice s'immédistement | mulait pas sa confiance en la | surpris d'y trouver um temps | Pour ce derby alpin. le sort L'entraneur-joueur d'Alès | de Division Il Nimes-Alés a été 
réclamé des laitages. Larsson | victoire de ses couleurs. Hélas, | fort estival, un vent nül et une avait équitablement frappé les ichel Cassan a débuté dans | avancé au jeudi 23 en nocturne 
est en effet grand amateur de | quatre-vingt dx putes Pius | luxuriante végétation entourant deux équipes. le mème cb que l'enteineur | au stade “Josn-Boui: 
fait, comme tout Suédois qui se , son sourire légendaire | le stade TribuT où les arbres | [6] Deux tateurs. aude Leroy. e 
ia, comme tout Suédois qui 56 | M disparu at l annonçait à la | sont magnifiques en cette fn | là mich contre Gueugnon, | deux ntnien et Too Œ Le Danois de Nimes, Kristen 
jamais sans avoir bu un grand | Presse sa décision de convo- | d'été. , 1808 à l'occasion de la venue | l20'® premiers pas de footbal- | Nygaard et son épouse, sont 
verre de cette boisson. quer l'entraîneur dès le lende- aiéchés par la perspective | de Grenoble: décidément, le leurs à Evreux. AepUe pou 1e he pan 
Après avoir joué edccesae- | ner, pour, 1u! Signer RUE" de trouver par la perspectite | Modeste début de saison du | ® L'équipe d'Alès comptait un | donné le: prénom français de 
ment en Hollande, en Belgique, | {oujours de sa décision mais il | Match contre Nice, des cam- CS Thonon risquait d'avoir de | supporter particulier samedi à | Christian. Nos félicitations et 
en Angleterre et maintenant en | évrait désormais prendre | brioleurs naïfs s'étaient intro- fécheuses incidences sur ses | Abbeville. M. Femand Allègre | ñ6s vœux. 


En Ane taller gauche de Nice, | Sorel dé0rma oPléchne | duits eu stade Tribut, dans la | finances. n'avai pas hésité à effectuer le | Rincer 
Rudy Kaiser, est en train de Auit Qui SUIVI cote rencontres jorkaeff,_ l'entrai déplacement par la route pour arcel Campagnac, le 
devenir un remarquable poly- | 9°: a © Jean Djorkaeff, l'entraîneur numéro 10 de la Berrichonne, 


+ Ne trouvant pas d'argent, ils j encourager les équipiers de h : 
devenu learn ae dat | E] Georges Masson, l'arrière- | S'emparèrent des gare ls | grenoblois, regretal me | Gassan. M. Allègre est suppor- | Aa incontestablement l'un des 


ès bien comprendre en Fran- | d'alle biterrois, est actuelle | [à toute nouvelle sonorisation... | échapper in extremis un point à ter du club d'Alès depuis 1929. | hommes les plus en vue de 
Dee T Re no | Ge nn vin | een cn es | Male Ro ones | Duo se na sent | Mar Bad dem 
avec ccen convi interventions du speaker furent joi sous | méêm Ccou- ji 

petites phrases dans le dia- | du nerf sciatique. Une indispo- | inaudibles au A LU OUR regretter, car nos moyens sont | jouer sous les 2e der pourquoi les recruteurs des 


limités, et, pour une fois que | leurs. Comme l'exige le règle- si " 
lecte nicois pour le plus grand | sition, douloureuse £i 1eräce | contre Martigues. us avions réussi à prendre | ment, c'est la formation visi- fait les el mener 
plaisir de ses camarades. qui lui interdit tout effort physi- l'avantage à la marque chez | teuse qui a dû changer de mail- quable footballeur qui n'a que 


que on ne sait pour combien | [9] Depuis que Dunkerque a | |: e juable 
Ge Come de Nice, Jean | de temps encore More oderte same y | Touré lot et Alès à donc opéré en | vingkcina ans. 

" : | a jamais eu autant de monde jonon, après sept journées ns er «A quelque chose malheur 
RTE deuil G Denis Bourdon, lamière | Vendredi au stade Tribut, C'est | de Championnat, a déjà joué Œ Le mileu de terrain g'aès | El; À quelque ose MODE 
OÉanE  S grosslon de la | Béziers et le stade de Saucliè- | QUE es Méditerranéens, venént | cinq fois à domicile mais n'a | Jean-Luc Vacle, auteur qu but à | Sour un match, le stoppeur 
une TD Aereare direct | res où !l évoluait déjà en 1977, | Par. l85 "Ve éguliers, bénéf- | gagné qu'à deux reprises, Voilà | Abbeville, se, souvenait lès | rimois Abdelaziz Mansouri n'a 
a dm Ma ien dit.» Gentii | quand | était encore biterrois : | Sient le vendredi des tarifs | qui prouve bien que l'équipe Den avoir jou à deux reprises | certes pas joué samedi contre 
at ne roma a | elci le terrain n'a jamais été | < bleus». L'ISD aurait eu mau- | savoyarde n'a plus son rayon. | au stade Delicque. Voie! Auer | Châteauroux, mais il a pu de ce 
la jambe gauche, genou et che- | vraiment bon, constatait-il Vaise grâce à refuser, malgré le | nement de la saison dernière | ques saisons, IL avait QUE, € | fait bénéficier d'une rapide 

ii x. désir de la majorité de ses | encore que les poulains de | effet, dans les équipes de Lille | {56 de miel avec la charmante 


. is Î après le match, mais mainte- s 

de Pa pour | nt est vraiment mauvais.» ‘| Spectateurs, car elle Lo LE Carayon aient obtenu dans le | et de Calais. Patricia Ghapelain, qu'il. avait 
Œ L'équipe de l'OGC Nice est | E Deux contrères venus de Ce (Sur AIO) pre CNT eu © L'équipe d'Alès n'était | épousée jeudi. Nos félicitations 

ï à ; 

Wraiment “a formation à battre RE CES re a aies Are nm F Da re LEE 
dans le groue À Les | Dons particulier sur le. banc DECEPTION VALENCIENNOISE | dreci pour Paris, puis avaient | Bruter, l'attaquant belge de 
sont très nombreux. Vendredi | de. presse. Sage Par ei VALENCIENNES. — S065spectateurs payants pour | match, ils reprenaient la route MAT ve NE 
soir, un des plus attentifs était | car, à Béziers. les JOUra stes RTE Racing Paris 1, laissant une recette légèrement | pour Paris, et, en attendant de | Pionde, mais hélas pour lui, il 
le néo-Toulonnais Roland Cour | sent pour le moins négligés… Vins RR TE Paie chitire a déçu les dirigeants valen- | reprendre l'avion pour Alès, Is | Na pas (ouehe le s gour lui 
bis, qui devait jouer le lende- Nous avons appris la nais- ciennois, notamment le président Joseph Goldmann ont passé la nuit de samedi à | Que le joueur du Bayern: 

main à Cannes avec son | sance de deux petites filles au « Oui, nous espérions plus, pour plusieurs raisons. D'abord. | dimanche dans le car. q Ver 


équipe. Et Courbis de hocher la | foyer de Gilbert et de Régine c'était notre premier match à domicile, donc le public aurait dû 
tête : « C'est vraiment Nice qui | Delpierre, les sympathiques venir pour voir sa nouvelle équipe, son nouveau terrain. Ajou- 
sera notre adversaire le plus | propriétaires du bar «Le tons à cela l'affiche. S'il ne vient pas pour le Racing-Paris 1, 
sérieux cette année. » Club », siège de l'ASB Football. 
Au dernier moment, Wilezek | Nos meilleurs vœux. 


g Le SCO srvsene de Je 
ie ji: itches à domi 

nel Daniel Leullier (89 combats | Sésoreis fear 

pros et qui rencontra, notam- cile le vendredi soir. * 
ment, les champions du monde | ® Sachæelarie, un réfugié poli- 
Benvenuti et Mazzinghi) est un | tique roumain, s'est présenté 


© L'ancien boxeur profession- 


a basé ses prévisions sur 4 500 specta- 


à teurs par match. Î! n'y en avait que 500 de plus pour un match Ÿ n É ; 
RÉ annees | Bon sénat ain bo | Ÿ MEN Man rer pe DS | Mn ao are | do ad Quote de 
a-tll dû faire du capitaine Tihy | défaite d'affilée des Biterrols “leur quand l'équipe se déplace | ans qui fut international juniors. 


un libero improvisé, alors que | et, comme c'est souvent le cas | [ Beaucoup d'anciens joueurs Gilles Crapoulet, l'arrière | en voitures particulières. il pourrait éventuellement ren- 
Laitem réapparaissait dans son | en l'occurrence, l'entraîneur | de Valenciennes étaient droit d'Angoulême, n'a vrai |. in d'Abbeville-Alè: forcer la Quatrième Division. 
Re amore latéral. Mais | gtuit sur la sellette. Beaucoup | Samedi au stade Nungesser. | ment pas de chance avec I9s (ol LUE NI eee NS ET rat 
l'absence de Gillot a quand | de supporters ne s'expliquaient | Provelli et Masnaghetti, comme | astres. Il y a trois ans en REA) Res Ve: LS UE secrétaire Es mére d'un 
même été préjucidiable, en ce | pas les raisons qui avaient | d'iabliude, mais aussi Daniel | Coupe de France il passal sn chall a épousé Véronique | club en tenue de foobglleur. la 
qui concerne la relance notam- | motivé celui-ci pour laisser Fer- | Leclerca, venu de Lens, Pascal anniversaire à l'hôpital après | Pommerat, originaire de Lyon. S n'est ue CU 
ment. fière, son meilleur buteur, sur | Zaremba qui était resté dans la | une opération de la face suite à Mécontent du penalty sifflé | 4 Hal PpoUTanS sr samedi 
Œ Alain De Martigny avait | Ie banc des remplaçants. Zen au lendemain de la eui- | un choc dans un match contre | contre son équipe, l'avant | Re Star-Biénod aone 
sante défaite du PSG, Wrazy | Lyon. L'autre semaine, pour la | centre ivoirien d'Alès, Gaba, a r-Blénod. M. le secr 
comme une appréhension en | Sérieusement blessé au faire Gérard Laurent portait le 
qui avait traversé la frontière | Saint-Gilles, en heurtant Grei- | frappé le ballon en dehors du | 
retrouvant le stade Nungesser. | cours de la rencontre | fel < estrenement, I-86 fit M ALrarbh ï î numéro 13, dans l'équipe audo- 
Il se souvenait de ses deux | Grenoble-Red-Star, Serge | 2219 toute proche. gnou à l'entrai ht 5 Ac terrain. L'ai É) lui a se ae 
1er vetes avec le Stade | Boeneon le milieu de terrain | (Alan Grumelon, lui aussi, | Ut (oce du visage Dre donné un mere dec 
Brestois qui avait eu, en ce | audonien, a été opéré jeudi | était à Valenciennes, où 1 a Ci er a He on sévère. ol is Fa ne ne cl ue 
lieu, quelques démélés d'ordre | dernier. il souffrait d'une rup- | retrouvé son copain lillois eee © Enc Beugnot, le basketteur | fément, Edler. later Gaine 
arbitral, Le bon résultat de | ture des ligaments du genou | Zagar. ll espère être bientôt RD ee EE international du Mans en visite | KA r, fut blessi LS 
Samedi l'a réconforté. Cela lui | droit. Après un repos d'une | sur pied, à la suite de la CE joueur-entraîneur d'Alès | à Angers pour l'Etoile d'or, a Hi as par c NE 
a rappelé le bon temps où, | dizaine de jours, il entamera la | kyrielle de blessures qui l'a ichel Cassan a déclaré, après | les mêmes goûts musicaux que | PIer SÉOUX à en RENE 
joueur de Cambrai puis de | période de rééducation. Son | accablé depuis deux ans. D'ail- | le match: <Tous les joueurs | Dominique Rocheteau: les RL al ee D ques u 
Lille, 11 était sûr de ne pas per- | retour sur les terrains est prévu | leurs, il a profité de sa venue à | sont des tricheurs. C’est aux | goûts qu'il fait partager en ani- | Le Vi Sen OL 
Deand allait à Vatencien- | dens le courant du mois de | Valenciennes pour consulter le | arbitres de ne pas se laisser | Man bre émission sur une | de Jeu, victime d'une grosse 
nes. décembre. kiné du Racing Paris |. abuser. » radio libre. PRES 


24 France Football 


Division IV Division d'Honneur 
CERNEX- 
GROUPE A D COHOUREE. LS ALSACE © CENTRE-OUEST |@ BASSE- CENDRILLON 
Beauvais b. Béthune. «++ 22 | +Feyzin et INF Vichy... RON es See men NORMANDIE 
{Tourcoing et Hénin . 11 | :Chéteauroux b. Stade Clermont : + 2 seu D. Cogenheim 21 |Cogneo b. *Panazol 90 | RE À Cest on 1984 qu'une poi- 
{Fécamp et Le Portel E 11 | Moulins b. RC Vichy. :+ 92 | ‘Wittels. b. Gundershoffen … 1-0 | “Ruffec b. *Pt-des-Barques : 10 | . gnée de jeunes mordus du 
Ralsmes b. St-Quentin.…..:..; 51 | «Riom b. Domi + 20 | *RS Mulhouse-St-Louls… :St Poitiers b. Cerizay …... 40 | ‘SM Caen et Avranches …. 11 | Qi ce jaime mors ou 
Avesnes b. ‘Beaurevoir. : 21 | Saint£tienne b. ‘Montargis «+ #1 | ‘Cronenbourg-Bisheim :.: -Chêtelleraul b, Thouars 3-0 | :Granville D. Mondeville 33 [créer une ‘section football 
Dieppe b.‘Complègne 30 | ‘sie ot Messelx.…......:... 00 | eNouweg Sélestat Chauviany b. "Combrand ..: 24 | re bis 2% | dans la petite commune rurate 
St-Omer et Friville Soultz F. et FC Mulhou: Rochefort b. "St. Liguaire ….. 41 | US Normande b 29 |de Cemex en Haute-Savoie. 
“Rledisheim et Westhou Exempt : ESA Brive. La gnen DL SantGoormes … 51 |A a bonne Volonté 08 
Classement Classement 1. Wissembourg, 6 pt Fi estède, Poitiers, Rocheton, | Lisieux b. Suriaïnile quelques dirigeants, c'était 
Pia li GUN Pts J. G. N. P. p. c. | Souit, Westhouse, ‘Witiel Châtellerault, Chauviony, Cogne, | manger titan S'en 56, [Parti… Sur un terrain très 
EL = 2227 = | fi 5 ischeim, FC Muhouse, 8: |Auttée, 3; 7. Combrand, Panazoi, |vande, "SM Cane" 2 © M 5: | rudimentaire, sans vestiaire ni 
Fra Trier 4 320 0 6 1 | f,fSMuhouse, Cronenbourg, |Portdés-barques, Stade Liguaire, | Avranches, SM Caon, 2; 8. Sur. | Mémentaire, sans vestiaire ni 
L'RaIsmes =. Sante 4 2 2 0 o 4 1 | Neuweg, Riedisheim, Gundershof- | Thouars, Cerizay, 1, TT Ge une « équipe » était engagée 
Dieppe 422006 0 int Etior fen, 2; 12. Kogenheim, Sélestat, FT SsintseorgesT ici ‘Championnat 
Beauvais 4 2 2 0 0 5 O0 | 3. Châteauroux CRE RSS RENE k gioialementien. Championnat 
4. Le Portel s… $.2 1,100832 Montmorilion Ua TE 6.24 ï pd de district, 
Qeeon in 3 2110 5 2 | sem. 2210121 @ LANGUEDOC- © HAUTE- Progressivement, le club 
. Avesnes ........ LLC " 8 
LR 2 210126) fm 2? 20 2 0 1 : | @ AQUITAINE ROUSSILLON NORMANDIE _ [5er ce nouvols fotos, 
. Complègne . . Rs ri DONNmANÉ : Cès équipes de 
Friville 1 2 0 1 5 : ; fe Te msn 2 ñ Ê : a E f: *St-Symphorien et Paullac … 1-1 |“Castelnaudary et Pauchan … 0-0 | ‘Elbeuf b. Vaudreuil … 22 |jeunes, indispensables pour 
Hénin . 1 ÿ ? ? no Vichy 1720004 20300 Re rat 21 |Montpellier-Baucaire remis |"Oissel b. Montfort ….....:.. 42 |assure: la pérénité et l'essor 
Béthune 12 DNA 4 LERÇRER FaSnoet 1073 lÉBNOD Caen 1-0 |*FC Sète b. Canet-Plage : 1-0 | ‘Evreux AC b. Lilebonne .... 2-1 | de toute association sportive, 
Fame. 1 20111 2 | Mons. ro I UIeS ÉRDRRR ce 73 Mauven b agde". 90 |'AM Neiges D Arques "40 Naturellement ceci entraina 
sl t-Chi À ‘Aimarg.-La Gr.-Combe remis e Ime . une restructuration du ciut 
14. Beaurev 02 OCDE 25 à) LS /Domers SRE 07e Re TO EN ignan 1-1 |Pavilly b. Sapine 2:22 60 | réstructuration qui se fit lente: 
Le graitan, Libourne, Saint. |"PÉSÉÉspri D. ES Bagnoïs 1.0 |"Levilain L 00 | ment mais qui aujourd'hui 
Sevrin, 6pts ; 4. Paullac, 3; 5. | 1. Vauvert, FC Sète, Castelnau- porte ses fruits. 
GROUPE B GROUPE F Agen, Orne, Bergerac, BND Pau, |Sary, 3 4 La Grand-Gombe, Bau- Le Houlme Car, eprès dix-huit ans 
: È 47 S Saint. horien, Saint: |caire, Pi-Saint-Esprit, Agde, 2; 8, , d'existence, l'Etoile Sport 
+80 Maine b. Police Paris . SRE D ar ES PO GNT Paulnan, |FC Montfort, Arques, 4; 11. Levi. | Compte Gg'lcenclés este 
‘Dreux et Le Mans Per reine) 30 | Arcachon. * : HA H ; 11. Ganet-Plage, Bagnols, 0. ain, Liliebonne, 3; 13. Luneray, | en 6 équipes. 
Evreux b. "AS Mantes... A IEREEULE D USR Sapins, 2. L'équipe minime a réalisé la 
np 32 | ‘Besançon et Longlumeaü…"":""""""" 88 ER CS 
à 5 al 
BR ee: M @ ATLANTIQUE  |@ MAINE e OUEST ne 
00 Vendeuvre b. Moirans . 21 Savoie-Pays de Gex, 
Pouzauges b. ‘Brieronne …. 1 *Lechiné et Guingamp 22| Notons | 
P = é amp... que dans cette for- 
Classement Giassement “AS PTT Nanteo UM Panne à 61 | agro Bc'AS Sable... 21] MélecPlum. D. ‘ET. Stlaurent| mere” uecdane cote for 
Pts J. G. N. P. p. c. *SA For Ds: & : + #1] sélectionnés en équipe dépar- 
Pts J. G. N. P. p. Eron es men) SCA HEL 6 MIREnNs Rp ennes . 22! tementale où ils côtoient et 
Rd re Mi 73 2 2 0 0 3 3 | :Sheians b. Etolle Fontensy : 3-1 | -Chäteau-Gont. si sers 91 | rialisent avec des éléments 
1. Bayeux … LR OO TE $ AO :Segré et Clisson 22 | *CA Evron b, St-Berthevin .: 1-0| «piouhinec b. TA Renn + 52] Gpérant à Thonon, Annee: 
Fan 8 21 1 0 0 |“ lngumeu 3 2 1 | 0 4 2 | “OSaumurb. FC Yonrais = 20 US Vbraro at 8 Rlonnée + 29] ESF LOr D. Slal Mari .:. 30 | "l'équipe fanion aie 6. 
isieux : . Challans, 6 pts ; 2. lan- | US Vibrays. et JS Allonnes : 22| % t Ph Sr es, 
US Normande. 3 2 1 1 0 2 0 | , Games 3 31 9 9 4 $ | tes, St Luçon, Montmul-Juigné.| 1. CH Le Mans, ET éabté, Std Saint Malo, Gungenn, Lande | 1 DORE TE 
Evreux sS0 2101002 19|06 Béaune 221012 2 | ensure | avalol: FA Laval CA Evron, 8; 8. | or: Carhaix, 7 Du 58, Lente Pl | re amélioration jeu, elle évo. 
6. Poissy DNReN 1 554 ue 2 21 011 1 | tonne, Saumur. Pouzaules, |4S Allonnes, US Vibrays, 2:°8.| melec, TA Bennés: 8: 8 Locminé. MSA en PUR ï 
Mamers : 2210155 Gueugnon": 2 21011 2 | SAfonev, di fr Cleson. 9: |AS 6ablé, FC Cosséen, Saint:| Pouhinee, 3210 Plouquemaur | MO GePUS, spérons que 
Trouville 222002 0 202 Le 2 21 0 1 1 3 | 128$ Fontenay, FC Yonnais, Pen-| Berthovin, Stade Jamme, Château | 11. CPE Rennes, Sant L auront L Feng mg IN 
cos à à J ñ o 2 ñ 10. Fomiliy . 6 JL Eu Où 5 | Se Gontier, 1, Penmarch, 3 ; 14, Stella Maris, 2. de l'acoea , Car plusieurs 
É 2202006) eme 1 2011 gs paies lon 
RE PRÉ RUES ons... hnoutst 01 sont lentés par le club 
Enr CE OR EE FAO Veisin qui joue en Division 
Bien sûr, vu asso pris par 
le club, le problème des ins- 
GROUPE C GROUPE G tallations insuffisantes se 
Brive b. “Pau... 30 Éosa rapidement. 
“Thionville b. SR en + . is june ot Epomartères: Fe Toutefois, aujourd'hui, on 
*FC Haguenau et lor 1-1 zenac D. "Saintes peut dire que d'énormes pro- 
TA et ue sms = z SERRE Aaeree A grès ont été réalisés dans ce 
f Coïmer ‘Rodez et Bayonne domaine. Le terrain, mainte- 
‘AS Mulhouse b. “Neufchâteau _ ‘Muret et Aurillac... 00 ant Ge q je 


nant muni de quatre projec- 


Epinal b. *Blagny .… teurs devient peu à peu fonc- 


Niort b. *Toulouse-Fontaines. . 


nel. Cependant, la grande 
réalisation aura été la cons- 
Classement Classement Aucion d'un « ŒIub House ». 
. G. N. P. p. c. ‘est en mars dernier que, 
EE ee PRE AR Be pour tous les footballeurs dé 
422008 0 1220070 Cernex, le rêve est devenu 
*éauz 0 0 7 2 32110720 réalité. 
3213102 0 32110320 
3211021 BCE 100 808 
2:27 140. 2-1 Do241 10082 
221016 2 251048 
22 TI 2E 202 10014 3 
Colmar . 2 21707 TS 2 20200 0 
Forbach PRET 0 128 2 20200 0 
10. Audun AA TAN UNI 125 0e 2 3101102 
Carignan... 1 2 0 1 1 2 3 1 So118s 
FC Haguenau... 1 2 0 1 1 1 8 1201123 
13. Neufchât. 10 20020 4 0 50 0 2 0 1 
Blagny ....... 0 2 0 0 2 1 7 050020 58 
GROUPE D GROUPE H 
‘Ancenis et Morlaix .….......... Saint-Raphaël b. Marseille . #0 
:St-Poi-de-Léon b, Stade Brest. :.:.:.:! ‘Cannes b. Uzès … 32 
*St-Nazaire et Ingrandes ..….. 90 | Annecy nton . ee 241 
*Quimperié et Lannion .... 14 | Salon et Grenoble . 14 CESSER 


14 | Saint-Cyr b. Istres ..:.!! 
24 | Montélimar b. *Bastia:: 
1-0 | “Ajaccio et Gardanne 


“Cherbourg et Nantes .….::.::! 
Redon b. “Quimper . 
“Angers b. Saint-Lo . 


Et 


DE G00DW00D:12F 


Classement Classement 
Pts J. G. N. P. p. c. Pts J. G. N. P. p. c. 
1. Redon .…...... 4 2 2 0 0 5 1 | 1. Cannes 4 220040 
St-Pol-de-Léon .. 4 2 2 0 0 5 1 Annecy .… 4220042 
Lannion . 3 21104: 3. Grenoble . . + 28061 
Angers SA AT CAT Saint-Cyr .…...... 3 2 1 1 0 4 
eme à 20200 | mme à 21105 0 j 
Genis . lontélimar . 1 à 
Quimper 2 21 9 1 2 2| 7. Ajaccio + 2 2 0 2 0 0 0 U d 
Me 2 20 20 1 ©] "Au 14218020 ne recrue de marque F 
pe 2 21012 1|em 11301113 à va = atri ê 
FM EETIE Laval :Patrick. ue 
1. Morlaix . sr gp MS | Gardanne LOT 14827 
Cherbourg :.:.:: 1 2 0 1 1 1 4 |  Marsllle. TN DENT = C 
13. Stade Brest. .. 9 2 0 0 2 2 4 | 13. Menton 0 200215 
StLé . . « 020020 4 Uzés 0200215 
GROUPE À Epinal - FC Strasbourg Bavans - Gueugnon 
Hénin - Fécamp Carignan - FC Haguenau | Longlumeau: PTT Mäcon 
Béthune - StOmer 7 Besai 
Dieppe - Beauvais GROUPE D LR 
Avesnes - Compiègne St. Brestois - Si-Nazaire , Es 
St-Quentin - Beaurevoir Morlaix - Angers 
Friville - Raismes Redon - Ancenis 
Le Portel - Tourcoing Nantes - Quimper GROUPE G 
GROUPE 8 Lannion - Cherbourg Luzenac - Cazères 
Lo Nes AS es St-L6 - Quimperlé Roumazières - Pau à - ra 
Police Paris - US Nor. | … lngrandes - St-Pol-de-L. Niort - M Si“Patrick” a été sélectionné par Laval c'est grâce à son 
mande Role RER avance technique. La Kevin Keegan par exemple a des crampons à 
ns one INF Vichy - Châteauroux Brive. Rodez à 100% aluminium directement vissés dans la semelle. 
Poissy + es Limoges - Isle Andernos - Saintes 
Trouville - Mamers St-Etienne - Montmorillon GROUPE H 
Évreux - Dreux | Er & LD Ur: ® 
GROUPE C PE Marseille - Ajaccio z 
Rate Audurie-Tiche | Stade Clermont Foyzin W- 0 "7 pes 
laguenau - Blagny 
Sarreguem. - Thionville GROUPE F Grenoble - St-Cyr L'AVANCE TECHNIQUE 
house - Forbach Garges - Baume Gardanne - Salon 
Pa # Beaune - Vendeuvre 
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PORTE DE MONTREUIL. 


défenseurs nordistes, Baudelle et Godel (de 8. à dr.), 


@ CENTRE 
MONTFERRAND : 
MENTION BIEN 
Le point obtenu par les élèves 
de Vichy à Geffroy-Guichard 
mérite tout le respect dû à une 
telle performance. Ce petit exploit 
permet en tout cas aux Vichyssois 
de garder leur paletot de leader. 
Alors que Valence, Melun et: 
Montferrand reviennent dans le 

sillage du premier. 

Melun et Valence ont d’ailleurs 
réalisé une performance identique 
en s'imposant tous deux à l'exté- 
rieur. Melun au Puy, et Valence à 
Saint-Priest, ce qui n'était pas 
une sinécure. 

Montferrand, quant à lui, a 
gagné chez lui, rien de bien formi- 
dable, direz-vous, si vous ne 
saviez que cette victoire a été 
obtenue face à Auxerre. « Auxerre 
Le Grand», l'intouchable de la 
saison 1981-1982. 

Signalons deux performances, 
d'équipes de bas de tableau, avec 
la première victoire à l'arraché de 
Montluçon, 3-2 face à Gournon, et 
le nul de Roanne à Dijon. 


© CENTRE-OUEST 
LA BOMBE 
LA ROCHELLE 

L2équipe de Pérignon — l'ex- 
Messin — La Rochelle a réalisé 
une satanée performance en 
allant s'imposer à Cholet un but à 
zéro. Grâce à cette victoire, La 
Rochelle occupe seul, la tête du 
classement avec un point 
d'avance sur la réserve pro de 
Tours et sur La Roche-sur-Yon. 
Sa défense s'est montrée intraita- 
ble. De fameux remparts ces 
hommes-là. 

Cette troisième journée restera 
de toute façon marquée par les 
deux cartons de Bourg-sous-La- 
Roche, 7-0 devant Meret de Tours 
sur Angoulême 7-1. Derrière les 
trois équipes de tête, Bordeaux a 
réalisé un formidable match con- 
tre Périgueux, dont le début de 
saison est très laborieux, en mar- 
quant quatre buts sans en concé- 
der un. 

Nouvelle grosse déception par 
contre, de Blois qui s'incline sur 
son propre terrain, deux buts à 
un. Un départ pas très encoura- 
geant pour une équipe qui espère 
sans doute remonter le plus rapi- 
dement possible en Division Il. 
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LES REMPARTS 
DE LA ROCHELLE 


(Patrick GLANZ) 


_ Le Parisien Mahmoud, épaulé par son coéquipier Ekeké et serré de près par deux 
s'apprête à tirer au but en pleine foulée 


NORD 
AMIENS STOPPE 


Le match au sommet entre le 
Paris-S.-G. et Amiens a quelque 
peu déçu les spectateurs pré- 
sents, en effet durant une bonne 
heure l'on vit un football tactique, 
chacun visiblement attendant 
l'adversaire, et ce sont finalement 
les Parisiens par l'intermédiaire 
de leur défenseur, le solide Bac- 
connier, qui prirent l'avantage et 
le conservèrent jusqu'au bout. 
Amiens devra donc, mais ce n'est 
pas là une surprise, cravacher s'il 
veut monter. 

Profitant de sa victoire à la 
Porte de Montreuil sur un Racing 
Paris | bien maladroit, Hazebrouck 
rejoint au sommet du classement 
le Paris-S.-G. qui, nous pouvons 
l’annoncer, sera cette saison un 
candidat plus que sérieux pour le 
titre. 

Lens, la formation de Joachim 
Marx, un autre de Nœux, recevait 
Douai en lever de rideau de Lens- 
Paris-S.-G., mais n’a pu venir à 
bout de sa rivale. Un partout, 
mais Lens reste dans le coup tout 
comme Amiens d'ailleurs qu'il ne 
faudrait pas condamner sur sa 
défaite à Paris. 

Par contre qu'arrive-t-il à Calais 
méconnaissable depuis le début 
de la saison et qui s'est incliné 
chez le promu Maubeuge. 


@ OUEST 
QUIMPER ET RENNES 
SE PLACENT 


La journée avait commencé ven- 
dredi soir par la nette victoire de 
Rouen sur le RC Paris, confirmant 
ainsi les prétentions des Nor- 


# 


(Photo Claude FAJON) 


mands. Néanmoins ce groupe 
tout comme celui de l'Est, est 
ouvert, Quimper et Rennes se pla- 
çant en pole-position grâce à 
leurs deux victoires à l'extérieur, 
la plus sepctaculaire étant sûre- 
ment celle des gars de rastoll, 
bons vainqueurs de Alençon 3-1. 

Nantes, qui portait le maillot 
jaune, élémentaire mon cher Wat- 
son, a pris un point au Havre, ce 
qui n'est pas ma foi si négligea- 
ble. Comme l'an passé, Malakoff 
est reparti de belle manière et en 
prenant un point à Poissy, reste 
dans le peloton de tête. 

Dans le bas du tableau, Concar- 
neau a un peu pris le rythme de la 
Division Ill, alors que le Véloce 
Vannes est allé cueillir un point à 
Caen qui ne va pas trop fort à la 
maison, comme en atteste déjà sa 
défaite sur son terrain face au RC 
Paris, il y a quinze jours. 


SUD 
ORANGE VA BIEN 

Qui disait que Monaco était 
intouchable ? Le revers des hom- 
mes de la principauté prouve, si 
besoin en était, qu'en football 
décidément, et ce tant que le bal- 
lon roulera, n'importe quoi peut 
arriver. Le tombeur du «grand » 
s'appelle Avignon, et il mérite la 
bonne note de la journée. 

Monaco battu, la première place 
était ouverte, Orange a su saisir 
sa chance et a repoussé les 
assauts d'Antibes. 

L'équipe la plus surprenante 
est cependant Digne, qui a battu 
Albi deux buts à un. Orange, 
Digne en tête du classement, un 
fameux duo. 

Pour la tête, les choses sont 


LES FAITS 


MEILLEURES 

AFFLUENCES 
Sedan, 4.763; Cho- 
let, 2.950; UCK Van- 
nes, 2.343 ; Montmoril- 
lon, 1.989 ; Maubeuge, 
1.234; Caen, 


Bourges, Russail 


Sorin (UCK_Vannes), 
(Tours), 
Menard (Tours), Fel- 
den (Poitiers), Merry ne), 
(Hazebrouck), 
Dermineur 
(Saint-Dié), 
(Merlebach), Germain 


Le Puy, 88; Li panon 
; Le Havre, 788 
Villefranche, 71 


Montferrand, 706. (Metz), 


ONT MARQUE TROIS 
BUTS 


Bouchez (Roubaix), 
Delemer (Lille), Petit 
(AEP Bourg). 


ONT MARQUÉ DEUX 
BUTS 


SAILLANTS 


(Nancy), Agostini 
(Bastia), Lippini (Bor- 
deaux). 

ONT MARQUÉ SUR 
PENALTY 
Bressan (Saint- 
Priest), Luccacio 
{Valence}, Govou (Le 
Puy), Latard (Avi- 
gnon), Bacconier 
(Meaux), Noyer (Roan- 
Joseph_ (Dijon), 
Crosnier (AEP Bourg), 
Felden (Poitiers), 
Zinsz (Metz), N'Diaye 

(Orange). 


(Melun), 


Zinsz 


Trungaoi 


DEMAIN 


CENTRE 
Montterrand - Saint-Etienne 
Auxerre - Saint-Priest 
INF Vichy - Villefranche 
Roanne - Montluçon 
Melun - Dijon 
Valence - Le Puy 
Pont-de-Chéruy - Cournon 
Lyon - Chalon 
CENTRE-OUEST 
Angoulême - Bourges 
Mer - Cholet 
Bourg-sous-la-Roche - Tours 
Mont-de-Marsan - La Roche/Yon 
Toulouse - Saint-Médard 
Poitiers - Blois 
Périgueux - Montmorillon 
La Rochelle - Bordeaux 


EST 
Chaumont - Merlebach 
Sedan - Tavaux 
Saint-Dizier - Mulhouse 
Vauban - RC Strasbourg 
Talange - Nancy 
Neudorf - Amneville 
Saint-Dié - AS Strasbourg 
Sochaux - Metz 
NORD 


Roubaix - Maubeuge 
Amiens - Senlis 
Douai - Racing Paris | 
Calais - Lens 
Paris SG - Meaux 
Creil - Hazebrouck 
Le Touquet - Valenciennes 
Lille - Reims 
OUEST 
Quimper - AS Brest 
US Montagnarde - Concarneau 
RC Paris - Poissy 
Rennes - Le Havre 
Malakoff - Alençon 
Veloce Vannes - Lucé 
Nantes - UCK Vannes 
Saint-Brieuc - Rouen 
Laval - Caen 
SUD 
Albi - Nice 
Montpellier - Ajaccio 

ries 


AI wignon 
Montauban - Digne 
Orange - Sète 
Monaco - Hyères 
Nîmes - Bastia 
Antibes - Aix 


claires ; pour la queue, un peu 
moins, cinq équipes ont un point 
seulement, et parmi elles Nice qui 
présente, et c'est tout à son hon- 
neur, chaque semaine, une 
équipe bien jeune. Pour Ajaccio, 
c'est plus grave, descendus de 
Division Il, les Corses vont très 
mal, et leur nouvelle défaite à 
domicile contre Hyères, n'est pas 
fait pour les rassurer. 


@ EST 
SEDAN 
FAIT DU MONDE 

L'événement de la journée, et 
cela en est un dans le petit 
monde de la Division Ill, est le 
nombre de spectateurs qui 
s'étaient rendus à Sedan : 4.763. 
Même si l'affiche était alléchante, 
c'est un formidable score qui 
mérite d’être mentionné, et souli- 
gné. Vraiment, le public arden- 
nais, les ardents de là-bas méri- 
tent bien de voir leur formation 
remonter la pente. 

Pour le match en lui-même, les 
deux équipes de Sedan et de 
Chaumont se sont neutralisées. 
Petite déception donc pour 
Sedan, et également pour l'AS 
Strasbourg qui, après avoir battu 
la semaine passée le tenant Vau- 
ban, n'a pu que partager les 
points sur son terrain contre 
Saint-Dizier. 

Et comme Sochaux a fait match 
nul contre Nancy, c'est Metz, bon 
vainqueur du RC Strasbourg, qui 
s'est installé en tête. Il doit y 
avoir bien longtemps que les Lor- 
rains ne se sont pas retrouvés au 
sommet, mais comme tous les 
ans, ce groupe Est reste l'un des 
plus incertains. 

Notons, sans trop d'inquiétude 
quand même, la nouvelle défaite 
de Vauban qui, saison sur saison, 
semble prendre un malin plaisir à 
partir au petit trot. Attention de ne 
pas être «distancé pour allure 
irrégulière. » 


CENTRE 


int-Etienne et INF Vichy . Li 
*Montferrand et Auxerre 24 
‘Saint-Priest #1 
in b. ‘Le Puy 24 
“Dijon et Roanne . 11 
“Villefranche b. Lyon pal 
“Montluçon b. Cournon #2 
“Chalon b. Pont-de-Chéruy 24 
Classement 
Pis J, G. N. P. p. c. 
1. INF Vichy 5 321051 
2. Valence 432015 3 
3. Melun . 4320143 
4. Montferrand 43201372 
5. Chalon . LES TR OCR El 
6. Villefranche . LM QUE | 
4. 3311153 
8. 3 311154 
9. Auxerre SSL TS 
40. Saint-Etienne … 3 3 0 3 0 2 2 
3311135 
RERESER 
2310246 
23102335 
13012335 
1301215 


SAINT-ETIENNE et VICHY : 0-0. — Terrain : 
bon. Spectateurs : 14.000. Lever de rideau de 
Saint-Etienne-Toulouse. Arbitre : M. Boudin. 
SAINT-ETIENNE : Solignac — Wolff, Pri- 
mard, ‘Perez, Canton — Ribard, Peycelon, 
Colleu — Chillet, Fer (puis Gollen, 85°), 
Lepeltier. Entr. : Briet. 
VICHY : 
lip, Thom: 
Toiini, 80°) — Meershabort, 
Enr. : Filho. 


CHALON b. PONT-DE-CHERUY : 24 (1-1). 
— Terrain : bon. Spectateurs : 584. Arbitre : 
M. Vasseur. Buts: Polz (28°), Parriaud (50°) 
pour Chalon ; Doumbia (34*) pour Pont-de- 
Chéruy. 

CHALON : Bernaud — "Saada (puis Ber- 
thod, 77*), Chanut, Ortega, Modeste 
Richard, Kiose, P: land, 79) — 


Devaux, Gemin, Francescon — Diluric, 
“Zulian! (puis Tinouche, 65*), Meneghel — 
Doumbia, Maillard, Melquino. Entr. : Maillard. 


MONTFERRAND b. AUXERRE : 21 (1-1). — 
Terrain: bon. Spectateurs: 706. Recelte : 
15.660 F. Arbitre : M. Serclerat. Buts ; Chèze 
(28*), Affaire (70*) pour Montferrand ; Monier 
(15°) pour Auxerre. 

MONTFERRAND : Chastel — Bresie, E. Fer- 
jann — Colado, Studer, 


AUXERRE : Loiseau — Denis, Guyon (puis 
Menziot, 57°), Boli, Charies — Lorant, "Lopez, 
Monier — Garande, Gonfalone, Felippe- 
Géraldès. Entr. : Rolland. 


MELUN b. LE PUY: 21 (1-0). 
bon. Spectateurs : 866. Recette : 
Arbitre : M. Bouteille. Buts : Aussail (33°, 70°) 
pour Melun ; Govou (73* sur pen.) pour Le 


Puy. 

LE PUY: Simon — Den Haesse, Court, 
Minard, Lenhof — Chargros, Leydier, Ray- 
naud (puis Précheur, 70*) — Chenevotot (puis 
Bouquet, 60°), M. Bouquet, *Govou. Entr. : 


Terrain : 
7.300 F 


rel — Bonnet, Wieczorek, 
Martin, Turi Toubi, Sert, Hernandez — 
Chernier, Kamara, “Russail. Entr. : Malherbe. 


VILLEFRANCHE b. LYON : 
rain : excellent. Spectateurs : 710. Recette : 
15.706 F. Arbitre: M. Lavis. Buts : Ferrigno 
{24*), Cano (71*) pour Villefranche ; N'Dioro, 


pour Lyon 

VILLEFRANCHE: Cattin — Jama, Doro, 
Paillot, *Moiroud — Antoinat, Bourgeois (puis 
Ansoud, 60°), Mulato — Ferrigno, Cano, Mer- 
lin. Entr. : Capaidini. 


4 (1-0). — Ter- 


“Targhotta, 
ignes, Pasqua 
Solomenko (puis 


VALENCE b. SAINT-PRIEST: 34 (1-0). — 
Terrain : bon. Spectateurs : 600. Recette non 
communiquée. Arbitre: M. Mesny. Buts : 
N'Diaye (15°), Tremblay (89°), Luccacio (56° 5. 
pen.) pour Valence ; Bressan (76° s. pen.) 
pour Saint-Priest. 

SAIN 


PRIEST: Darbion — Lamartini, 
Benessiano ‘Crolle, Béraudiat — Ayadat, 
Gonon (puis 83e), Béroud — Pergantis, 


Leborgne. 

Luccacio, Maroco, 

Houpert, Merulla. 
Del 


Bressan, Liorens. Ent 
VALENCE : Garnier 
+N'Diaye, Ph. Lacome 
Perin — Levan (puis Tremblay, 75 
Pino, M. Lacome. Entr. : Navarro. 


MONTLUÇON b. COURNON : 32 (1-1). — 
Terrain: bon. Spectateurs: 663. Recette : 
45.463 F. Arbitre : M. Bonneau. Buts : Pichon 
(+), Gayon (62°), Baratelll (79) pour 
Montluçon ; Gautard (36°), Moreira (63*) pour 


Cournon. 

MONTLUÇON : Chartier — 
ras, Kebir, Donato — 
Leconte (puis Lemut, 46°) 
(puis Aujon, 72°), Charvillat, Entr. : Gardien. 

COURNON : Scherer — Homvie, Mufiat, 
Fabry, Habauit — Addeo, *Gautard, Bielicki 
— Terronnes, Balmisse (puis Moreira, 
Karawczik. Entr. : Honoré. 


DHJON et ROANNE : 1-1 (0-1). — Terrain : 
bon. Spectateurs : 640. Recette : 14.900 F. 
Arbitre : M. Didier. Buts : Noyer (8° s. pen.) 
pour Roanne: Joseph (62 s. pen.) pour 


corger — Rivet, Menahel 
hal, 77°), Entr. : Beret 


es 


n: 


MONT OIL « 
Z lerrain inégal. Rec 


CENTRE-OUEST 


‘Bordeaux b. Périgueux 
“Tours b. Angoulème D 
*Saint-Médard b. Mont-de-Marsan 
*Bourg-s.-La Roche b. Mer . 
La Rochelle b, “Cholet . 
“Montmoriilon et Poitiers 
Toulouse b. “Bourges 

La Roche-s.-Yon b. ‘Blois 


Classement 
Pts J. 


e 


1. La Rochelle 
Z. Tours . 
3. La Roche/Yon . 
4. Bordeaux 
5. Cholet 
Bourg/la Roche 
.. Montmorillon . 
8. Blois 
8. Toulouse 
10. Poitiers 
11. Mt-de-Marsan 
12. Saint-Médard 
13. Angoulème 
14. Périgueux 
15. Bourges . 
16. Mer . 
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0 0 
ni] 4 
[] 1 
1 1 
1 2 
1 2 
1 4 
1 2 
1 5 
1 5 
2 3 
2 4 
2 ( 
2 8 
2 6 
2 3 


TOURS b. ANGOULÈME : 7-1 (3-1). — Match 
joué en lever de rideau de Tours-Sirasbourg. 
Terrain : bon. Arbitre : M. Bourdaret. Buts 
Coudray (11°), Hamon (199 et 48+), Lorenzo 
{80*), Ménard (53° et 89*), Guesnier (82*) pour 
Tours ; Laffort (3°) pour Angoulème. 

TOURS : Sidaine — “Coudray, Limon (puis 
Audon, 67+), Marzolino, Mignon — Bisso 
Bassot, Menard — Hamon, Lorenzo, Dossevi 
{puis Guesnier, 87°). Entr. : Saboi 

ANGOULÈME : Benon — Dagnar 
Quignon, Foucaud — “Belières, Arvenne, Laf 
fort — Canlorbe, Martin (puis Lavazay, 84°), 
Campot. Entr. : Vouvet. 


BORDEAUX b. PÉRIGUEUX : 40 (22). — 
Terrain: mauvais. Lever de rideaux de 
Bordeaux-Laval. Arbitre : M. Renoux. Buts : 
Lipplans (24* ei 62), Baurdoncie (5), Four- 
rier (76°). 

BORDEAUX : Delachet — Bouachri, Gar- 
raud (puis Ruttié, 77*), Lassagne, Gimenez — 
Gandoifi, Daisson, Goubet (puis Jauvela) — 
Fourrier, Bourdoncle, *Lipplgny. Entr. : Gou- 
bet. 

PÉRIGUEUX: Saubesty — 
Szymonik, Montupet, Chazottes, Allicot, 
Caron (puis Delage,f75*), Boussari — Ste- 
phan, *Lowinski, Guillon (puis Chiron, 75°) 
Entr. : Caron. 


Desvaux, 


teurs: 1.989. Arbitre Ki 
Felden (36* et 47sur pén.) pour 
Duvignac (8), Minier (62*) pour Montmor 
lon. 


MONTMORILLON : Picard — 
Grégoire; Bajou, Joyeux — “Per 
tini, Labonne (puis Mesrive, 47°) — Duvignac. 
Minier, Fumeron. Entr. : Guintini. 

POITIERS: Michaud — Papini, Feiden, 
*Delpierre, Villeminey — Ribardière, Guenal, 
Guichard — Chatry, Vincent, Morganti (puis 
Fournier, 77°). Entr. : Delpierre.. 


FC LYONNAIS b. BLOIS : 2-1 (2.0). — Ter 
rain: bon. Recette : 15165 F. Spectateurs 
674. Arbitre : M. Perchet. Buis : Jouanneau 
(80*) pour Blois; Founini (4), Pasquereau 
(89°) pour le FC Yonn: 

BLOIS : Flohic — Rouleau, Lorenzo, Per 
nom, Cosson — Zaïdi (puis Verite, 54°) 
Matéos, “Janik — Pichet, Jouanneau, Lopez 
(puis Haslé, 48°). Entr. : Lorenzo. 

FC YONNAIS : Baudry — Kretzer, Chaigne, 
Favroux, Penaud — Deletoile, Bolsdron, Fou- 
nini —"*Gautron, Violleau (puis Bocquier, 
87°), Pasquereau. Entr. : Raingard. 


AGP BOURG b. MER : 7-0 (0-0). — Terrain : 
bon. Spectateurs: 395. Recetie: 6.299 F. 
Arbitre : M. Femenia. Buts: Lermite (46°), 
Grosnier (48° sur pen.), Boissinot (53°), Petit 
(62°, 72° et 86*), Prouteau (87*). 

AEP BOURG : Guillet — Vinet, Lormite, Loi- 
æeau, Fadill — Poirier, Araujo, Mantecon — 
“Petit, Crosnier (puis Prouteau, 70°), Bolssi- 
not (puis Heymann, 70+), Entr. : Letard. 

MER : Fernandez — Thébault, Papin (puis 
Beauchet, 58°), Garnier, *Guégan — Fradin, 
Bourdin, Plessis — Guimont, Panot, Antuna. 
Entr. : Michel, 


LA ROCHELLE b. CHOLET : 10 (12). — 
Terrain : bon. Spectateurs : 2.950. Recette 
A7 F. Arbiire ! M. Glcquoau. But: Proust 
(269). 

CHOLET: Motard — Radigois, Y. Goislot, 
S. Goislot, Noyer — Rival, Clausier, *Schal 
— Favreau, Yvon, Daudet (puis Zuraszeck, 
59e). Entr. : Zuraszeck. 

LA ROCHELLE: “Daviaud — Delarge, 
Daguet, Parades, Fournier — Neveu, Peri- 
gnon, Chambeud — Pageaud, Bineau, Proust. 
Entr. : Perignon. 


TOULOUSE b. FC BOURGES : 2-0 (2-0). — 
Terrain : bon. Spectateurs : 1.183. Recette : 
25.900 F. Arbitre: M. Boiteau. Buts: Diaz 
(172), Lowitz (18: 

FC BOURGES : Favière — Lafleuriel, Gar- 
nier, Bracheteau, Paul (puis P. Darnault, 35°) 
Larrezet, A. Darnault (puis Hoyot, 88°), 
Rouyer — fnibault, Komkobo, Bassi. Entr. : 
Nouzaret. 


Vergnaud, 
, Guin- 


TOULOUSE: D'Angelo — Rouvier, 

D'Andrade, Elle, Brisson — Espanol, 
Vinuesa, Diaz — Segura, *Sassus, Lowitz. 
Entr. : Roussel. 


SAINT-MÉDARD b. MONT-DE-MARSAN : 2.0 
{1-0). — Terrain : parfait. Spectateurs : 179. 
Recette : 3.500F. Arbitre: M. Lalu. Buts : 
Lhomme (40*), Lugier (89°). Expuision : Bus- 
quet (51*) à Mont-de-Marsan. 

SAINT-MÉDARD: Dat — Desmarets, 
Dikoumé: Harel, *Douis — Touret, Liomme, 
Bascles_ (puis Tilati, 68°) — Dumbia (puis 
Lugier, 73*), Maupoux, Sabatier. Entr. : Tou- 
ret. 

MONT-DE-MARSAN : Duthil — Fruet, Bus- 
guet, Miche Gauthier — Favrel, Zam- 
betti, *Barde — Combe, Lajlus, Meoule. 
Entr. : Darcos. 


EST 


‘Nancy et Sochaux 
“Mulhouse b. Vauban 
Metz b. “RC Strasbourg . 
‘Amnéville et Talange 
‘Sedan et Chaumont 
Saint-Dié b. *Merlebach . 
*Tavaux b. Neudort 

“AS Strasbourg et Saint-Dizier 


Classement 
Pts J. 


serre 


22e 


1. Metz 
2. Chaumont . 
3. AS Strasbourg . 
4. Sedan . 
5. Sochaux . 
6. Mulhouse 


10. Vauban 
11. RC Strast 
12: Nancy 
13. Sant-Dié 
14. Amnéville : 
15. Neudorf 
16. Merlebac! 


Sr nr 10 00 0 © æ en men en em | 
Sort rwnwnmnnmes | © 
SssonveiwsessssslZ 
Donunmemewsmmimemse | © 
Bmwœeummenmesroems sr 


3 29 03 09 9 63 €0 E3 es es es &s es 60 cs es | 


SEDAN et CHAUMONT : 0-0. — Terrain se0. 
Spect.: 4763. Recette: 9780F. Arbitre : 
M. Anton. 

SEDAN : Luczkow, Compère, Curé, “Tras- 
sart, Martinot — Plauit, Lefebvre, Frappart 
{puis Detrey, 75*) — Leduc, Vekic (puis 
Cholmiafel, 83°), Duhoux. Enir.: P. Tordo. 
Entr. : P. Tordo. 

CHAUMONT : Tislot — Denoyelle, “Ker- 
Jean, Lirot, Eulaffroy — Reverdy, Krzymanski, 
Dewin — Grattan, Djebbar (puis Baubonne, 
46°), Gérard. Entr. : D. Fromholtz. 


SAINT-DIE b. MERLEBACH: 43 (23). — 
Terrain: Bon. Spect.: 697. Recette: non 
communiquée. Arbitre : M. Gaudherot, Buts : 
Dermineur (8° et 31*), Bagayoko (28°), Cruz 
{48*) pour Saint-Dié. Trungadi (20° ei 32*), 
Hesse (70°) pour Meriebach. 

MERLEBACH : Fluwinger — Martin, Dos- 
sing, Rossi (puis Nilles, 54*), Anastassowa 
Forthoffer, “Trungadi, Feiss (puis Ciumber, 
65°) — Hesse, Caramol, Cerati. Entr. : Czepa- 


niak. 

SAINT-DIE : Loiseau — Vandini, Waldeck, 
Ben Hella, *Baudry — Dermineur, Esparell, 
Bageyoko, Maurer puis Kirmann 


Chipon 
(70), Cruz. Entr. : Loiseau. 


METZ b. AC STRASBOURG : 241 (0-1), — 
Terrain: bon. Secpt.: 145. Recette: non 
communiquée. Arbitre : M. AÏ Buts : 
Zinsz (45° et 51° sur pen.) pour Metz ; Schaër 
(56°) pour Strasbourg, 

RC STRASBOURG : Ottmann — Lardet, 
Cobos, “Venger, Blamart — Schez, Maze- 
grand puis Nardin (58), Niesser puis Canos 
(68°). Neveu, Maufroy, Schaer. Entr. : Venger. 

METZ: Wantz — Sesniac, Six, Colombo, 
Becker — Hellers, Demuru, Pauk — *Zinsz, 
Deza puis Schwender (45°), Formica. Entr. : 


MULHOUSE b. VAUBAN : 21 (1-0). — Ter- 
rain : bon. En lever de rideau de Mulhouse- 
Bastia. Arbitre: Chassaing. Buts: Ben 
Meriouma (3°), Zemb (61*) pour Mulhouse ; 
Weber (83°) pour Vauban. 

MULHOUSE : Palu — Cron, Blau, Danelon, 
Jouanne — Ben Meriouma, Ibanez, “Diringer 
— Fabrizzio, Zemb, Sbrowazzo. Entr. : Batt- 
man. 

VAUBAN : Lorand — Schalk, Schmitt, 
Reder, Dugueteroux — Conrath, Roecklin, 
Jacky — Schalber, Waag, ‘Weber. Entr. 
Kaelbel. 


TAVAUX b. NEUDORF : 1-0 (1-0). — Ter- 
rain: bon. Spect.: 575. Recette : 9 800F. 


Guyot, 
:M. Tepella, Bernardi — Clément, Oudin (puis 
Blenati R.). Chaudot — Di Caro, Hanini, Tuf- 
fin. Ent. : Di Caro. 

NEUDORF : *Schaeffer — C. Zepf, Rhein 
puis J. Zept (68°), Marti — Oberie — Kolb, 
Diez, Schott — Veras, Mebarkl, Gueye. Entr. : 
Stieber. 


NANCY et SOCHAUX : 2-2. — Terrain : bon. 
Match joué en lever de rideau Nancy-Brest. 
Arbitre : M. Charies. Buts : Lada (75°), Pleur 
meau (61) pour Sochaux. Germain (83° et 85) 
pour Nancy. 

NANCY : Jitien — Jacquemin, Fisson, Ma 


ti, Hidelang — Germain 
not — Lalew 
“Polrson. 

SOCHAUX : Roi 


re, Pallle, Foladelll (puis Merle, 78). Entr. : 
Cedolin. 


AS STRASBOURG et SAINT-DIZIER : 0-0. 
Terrain : bon. Recette : 6 185 F. Spect. : 309. 
Arbitre : M. Clément. 

AS STRASBOURTG : Huck — Bleesz, Froe- 
liger, ‘Grava, Schroeder — Mosser, Bern. 
hardi, Ficotta — Gauthier, Arenz puis Renpp 
(87°), Fath. Entr. : Berthommier. 

SAINT-DIZIER: Gokoul — Gé, Gillot, 
Navarro, Pelgnois — Hecquet, Harel, Hallé — 
Justek, *Kordes, Mimoun. Enr. : De Ferrez. 


AMNEVILLE et TALANGE : 1-1 (1-0). — Ter- 
rain: Bon. Recette: 11818 F. Spect. : 671 
Arbitre : M. Desheulies. Buts : Dorival (23°) 
pour Amnéville. Albertini (49) pour Talange. 
AMNEVILLE: “Wagner — Dassis, Sza- 
banski, De Gracia, Roschbasch — Dorival, 
André (puis Fanzel, 68), Ducousso — Rols- 
hausen, Mogenot, Jardiné. Entr.: A. Pec- 
ueur. 
VPALANGE : “Brembilla — D. Oswald, 
Abatie, B. Oswald, Thomas — Larocca, Tétu, 
Généro — Lefumeur, Albertini, Pizzimenti. 
Entr. : G. Loeffler. 


*Lens et Douai . 
lalenciennes b. Crei 
“Paris-S.-G. b. Amiens . 


Roubaix b. “Senlis 

‘Maubeuge b. Calai 

Lille b. ‘Meaux . 

‘Reims et Le Touquet . 

Hazebrouck b. “Racing Paris | 

Classement 

Pis J. G. NP. p. c. 
5321095 
S 321073 
532106 3 
ER v ? 
4320141 
4312053 
4320143 
3311164 
3311144 
3303011 
2302157 
2310236 
2231000227 
1301236 
1301225 
1300328 


LILLE b. MEAUX : 4-3 (2-1). — Terrain : bon. 
Recette: 10215F. 543spect. Arbitre 
M. Borigaule. Buts : Garcia (27°), Delemer 
(86, 59°, 60*) pour Lille ; Ferrando (1'), Bac- 
conier (48e, sur pen.) 

MEAUX: Ducy — Boulesteix, “Kubiak, 
Pedrotti, Cornille-Pireou (puis Deneu), Bes- 
net, Naim (ouls Gheraroi, 52°) — Ferrando, 
Bacconier, Aussu. Entr. : Anziani, 

LLLE : Lauricella — Froger, Gousset, Pris- 
sette, Rabathely — Vandammie, Garcia (puis 
Meudic, 77*), Borysow — Delemer, ‘P. Plan- 
que, Morillon. Entr. : Parisseaux. 


ROUBAIX b. SENLIS : 40 (1-0). — Terrain : 
bon. Recette: 5773F. 316 spect. Arbitre : 
M. itault. Buts : Bouchez (19°, 80*, 84°), Lal- 
lemand (74). 

SENLIS: Abrunhosa — Raverdel (puis 
Lopez-Gomez, 8*), Davri, Armant, Radelle — 
Laribi, François (puis Rousseau, 65°), Martin 
— “Savina, Vilmont, Rigault. Entr. : Gourlay. 

ROUBAIX: Gaby — Micellil, Van Wyn 
lin, Dumortier — Lallemand, 
ra, Carré — Andrade (puis 
, “Bouchez, J. de Oliveira (puis 
Entr. : Gianquito. 


Hotton, 58°) 
Delaoi, 74 


MAUBEUGE b. CALAIS : 29 (1-0). — Ter- 
rain: excellent. Recette: 23516F. 1234 
spect, Arbitre : M. Harzic. Buts : J.-J. Gosset 
(35°), G. Gosset ( ” 


MAUBEUGE : Lefevre — Pauard (puis Sag- 
dak._… 66° 


Jarosz, 
 Leferm 


Houriez. Delecolle — 


“JA. Gosset — Hoïgne 
(buis Porcheret, 72*), B4, Briand. Entr. : Var- 
nier. 

CALAIS : Dewet — Mariani, Lefevre, Lheu- 
reux, Baron — Popieul, Valeur, “Piedbois — 
Evrard, Guilbert (puis Lutic, 84), Deharte 
(puis Amoux, 64°). Entr. : Lekkad. 


HAZEBROUCK b. RACING PARIS | : 34 (1- 


®. — Terrain: bon. Recette: 3289F. 
213spect. Arbitre: M.Ghesquier. Buts : 
Merry (18, 60°), Patrice Godel (B0*) pour 


Hazebrouck ; Wehrie (51°) pour Pat 
RACING PARIS ! : Troch — Debu (puis San- 
pietro, 68+), Bizot, Rémond, Adamski — Syna- 
kowski, "Mahmoud, Ekéké — Madar, Wehrie, 
Thelliez (puis Duval, 45*). Entr. : Jarry. 
HAZEBROUCK : Toursel — 
Delcampe, Lengrand, Eaudelle 
Patrice Godel, 
Dehongher, 


REIMS et LE TOUQUET : 1-1 (0-1). — Ter- 
bon. Recette : 2 520 F. 126 spect. Arbi- 


tre : M. Veniel. Bute : T. Li ) pour Le 
Touquet ; Fischer (50°) pour 

REIMS: Miche — Masclaux, Troussier, 
Challer, Chardonnet — Terrien, Calle (puis 


R. Glanetta, 3°), T. Gianeka — Benet, Fis- 
cher, “Lafond. Entr. : Betta. 

LE TOUQUET: Mangard — Martel, 
R. Lefebvre, Fandino, Kurzana — Lemaire, 
“Dupuis, Hassouna — T. Lefebvre (puis Ghi- 
gnet, 57°), Bernard, Haudiquet. Entr. : Kocic. 


4 


PARIS-SG b. AMIENS : 1-0. — Terrain : bon. 
Recette: 4492F. 311 spect. Arbitre: 
M. Rousseau, But : Bacconnier (67°). 

PARIS-SG: Lemasson — Girard (cap) 
“Bacconnier, Nicolas — Montier, Tanasl, Car- 
dinet — Papini (puis Kerros, 80°), Kouame, 
Turquet (puis Pimond, 72), Entr. : Choqu 

AMIENS: Boudet — Wawry, Bala, Wien- 
cierz, Peltier — Bellier, Sallat, *Mankowsk 
(cap) — Djeball, Tyc (puis Lioret, 72°), Des- 
menez (puis Bortolotti, 70°). Entr. : Leroy. 


VALENCIENNES b. CREIL : 2-0 (1-0). — Ter- 
rain : excellent. Recette : 2 061 F. 149 spect. 
Arbitre : M. Rambelli. Buts: Corroyer (2°), 
Marzetti (03°). 

VALENCIENNES : Ursprung — Prun, Lau- 
rey, Nerrière, Boudin — Pokee, *Marzet 
Manet — Joube (puis Guftroy, 84), Corroy 
Hazam (puis Pruvost, 86*). Entr. : Demont. 

CREIL:_Chauvière — Pierrot, Callebant, 
Grantot, Terras — “Degçouy, Caron, Blalas 
{puis Guillon, 65*) — Rcedsens, Tia, Beau- 
gez. Entr. :’Knoli. Ê 


LENS et DOUAI: 1-1 (0-0). — Terrain 
excellent. Recette : lever de rideau. Spect. 
Lens-Paris-SG. Arbitre : Poulain. Buts : Ger- 
val (61°) pour Lens ; Perz (61°) pour Douai. 
LENS : Huard — Gallou, Pagal, Brin, Broca 
— Dewilder, Catalano, *Garval — Peltier (puis 


Masson, 50*), Oudjani, Query. Entr. : Marx. 
DOUAI 


Wiorek — Ledru, Gully, Gumez, 
Mazure, Stienne, Fortunato — Perz, 
Buite. Entr. : Ledru. 


OUEST 


“Rouen b. RC Paris . 
Quimper b. ‘Alençon .… 
*Le Havre et Nantes 
*UCK Vannes b. US M 
‘Lucé b. Laval... 
‘Caen et Vél. Vannes . 
“Poissy et Malakoff . 
Rennes b. *AS Brest 
“Concarneau b. St-Brieuc . 


Classement 


1. Rennes . 
2 Nantes 
3. Quimper 
4. Rouen 
5. Malakoff 


6. Poissy 

7. UCK Vannes 
8. Lucé 

9. Le Havre 
, Laval . 
11. Caen . 
12. RC Paris 
7 Concarneau . 
15. AS Brest … 
Véloce Vannes 
17. StBrieuc . 
US Montagn, 
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ROUEN b. RACING 3-0 (0-0). — Lever de 
rideau (Rouen-Lille, vendredi). Terrain : bon. 
Arbitre : M. Bachelet, Buts : Monczuck (822), 
Bula (87*), Lecompte (72*). 

ROUEN: Allary — 
Joseph, Vituiin 


RACING : Charrier — Blachon, Bil 
Liellgaud, Lefèvre — Sellier (puis Cesar, 78°), 
Zwahlen (puis Gogneaux, 81+), Morel — Gays, 
Larqué, “Plumi. Entr. : Lawniczak, 

POISSY et MALAKOFF : 11 (0-1). — Ter- 
rain: bon. Spectateurs: 543. Recette : 
8672F. Arb: M. Simonet. Buts : Jehel {41+) 
pour Malakoff ; Grappin (84) pour Poissy. 

POISSY: Mutter — Vanackere,. Cormier, 
Gros, Houziaux — Zbinden, Le Prevost, Duno 
{puis Payen, 78*) — Khirat, Grapin, *Stanko- 
vic. Entr. : Quenolle. 

MALAKOFF : Delpouve — Le Guellec, P. 
Valente, Naigeon, Degat — Dupart, Ropero 
(puis G. Delcourt, 75*), Makladi — Moukila, 
Jehel (puis Vedeau, 72), “J.-P. Valente! 
Entr. : Fercog. 

LUCE b. LAVAL : 2-1 (0-1). — Terrain : bon. 
Spectateurs : 812. Recette : 18 994 F. Arb : M. 
Novet. Buts: Mani (61*) et Rousseau (87°) 
poue Lucé ; Gomif (13°) pour Laval. 

LUCE : Bernard — Prévost, Lechat, Plis- 
sonneau (puis Bourrelier, 52*), “Vallet — Vin- 
cent, Buthon, Garnier — Mahi, Cassonniet, 
Chevalier (puis Rousseau, 56°). Entr. : Bern- 


LAVAL : Chatrefoux — Gilles, Zanko, Blino- 
sorin — Paillard, Leroux, “Stehanini — Mot- 
tais, Gomis, Gulllemet {puis Reuzeau, 85). 
Entr. : Mallgome. 

CAEN et VELOCE VANNE : 1-1 (0-1). — 
rain: bon. Spectateurs : 1220. Recette 
278F, Arb: M. Frenoi. Buts : Delbourg 
812) pour Vannes ; Agostini (80*) pour Caen. 

CAEN: Douvile — Debruyne, Theauit, 
Guyonnet, Delval — Gauvain, Point (puis 
Leflot, 50%), Malick — *Vandeputte, Brown 
{puis Agostini, 71*), Bredonneau. Entr, : Lau- 
ler. 

VÉLOGE VANNES : Leguillant — Thiboult, 
Thomas, Nicol, Dreanic — Le Foll, Robic, Le 
Du — Delbourg, *Belchior, Gendreau. Enr. : 
Boucq. 

QUIMPER b. ALENÇON : 31 (0-1). — Ter- 
rain: bon. Spectateurs: 990. Recette : 
19427F. Ab: M. Da Silva. Buts: Olvier 
Pichard (12) pour Alençon; Taru‘fi (4), 
Deru (75*), Touliel (89+) pour Quimp xs 

ALENÇON : Gonbault — Lacour (puis Cour- 
ville, 50°), Denis Pichard, Camacho, Barillet — 
“Remi, Richard, Olivier Pichard — Djeridi, 
Bizot (puis Deluen, 80*), Denis. Entr. : Bizot. 

QUIMPER : Landiveri — Relller, Hemon, 
Marasco, Deru — Taruffi, *Barraud, Le Pello- 
tec — Kilot (puis Barberat, 60°), Toullec, Toul- 
hoat. Entr. : Rastol. 

UCK VANNES b. US MONTAGNARDE : 3-4 
(0-0). — Terrain: bon. Spectateurs : 2343. 
Recette : 41 217 F. Arb : M. Thomas, Buts : Le 
Borgne (58°) pour l'US Montagne ; Sorin (80° 
et 65°), Devrand (69°) pour UCK Vannes. 

UCK VANNES : Lamy L. Allanio, Le 
Melinaïdre, Moreau, Le Male — Allain, "Ches- 
nin, Kervelllant — Cazenave, Sorin (puis Pols- 
son, 77*), Devrand. Entr. : Pointeau. 

US MONTAGNARDE : Jegouzo — Le Roux 
{puis Lescouet, 49 - ), Ribaud, Gillet, Drean — 
Le Chenadec, “Tison, Rouzo — Le Borgre, 
Boulben, Prado. Entr. : Ben Te 


RENNES b. AS BREST: 1-0 )0-0). — Ter- 


rain: bon. Spectateurs: 695. Recette : 
JASF. Ab: M, Mehut. Buts: Le Diem, 
(68). 


BREST : Quère — Penn, Le Bouedec, Phi- 
lippe, Vasseur — Le Guen, Corre, lquel — 
Tandoue, ‘Muller, André. Entr. : Bourse. 
RENNES : “Vaast — Linare 


US CONCARNOISE b. STADE BRIOCHIN : 
10. — Terrain: bon. Spectateurs: 878. 
Recette : 15 327 F. Arb : M. Leauté. Buis : Le 
Bars (34°). 

US CONCARNEAU : Furic — Léon, Mau- 
guit, Houstron, Le Lamer — Vernon, G 
Trouglazet — Naour, *Le Bars, Hamon (puis 
Le Page, 72*). Entr. : Le Laner. 

STADE BRIOCHIN: Olivier — Cloarec, 
Badajoz, Guilaine, Stéphan — “Beni kles, 
Cerdon (puis Tual, 70°), Lescan — Kaminskl, 
Carrée, Thomas. Entr. : Brucato. 

LE HAVRE et NANTES : 11 (0-0). — Ter- 
rain : bon. Spectateurs : 708. Arb: M. Jan- 
not. Buts : Quesnay, (47*) pour Le Havre ; 
Robert, (62*) pour N: 

Expuision : Delanoë (Nantes, 80*), 

LE HAVRE : Casanova — Didnoc, Delaunay 
{puis Regal, 75*), Larret, Carpentier — Cor- 
royer, “Vidot, Naciri — Pain, Qu Jarno. 
Enr. : J.-P. Louvel. 

NANTES : Leclerg — Bibard, Delanoë, Der 
Zakarlan, Eon (puis Obry, 80°) — Debotie, 
Bernaudeau, Moricé — Agerbeck, Verien, 


ë 


Montpellier b. “Nice 
‘Bastia b. Arles 
*Avignon b. Monaco 
‘Orange b. Antibes 
*Aix et Montauoan . 
Hyères b. ‘Ajaccio . 
‘Sète b. Nimes 
“Digne b. Albi . 


ë 


Size 


Classement 
Pts J. 


6 
5 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
2 
1 
1 
1 
1 
1 
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1. Orange 
2. Digne 
3. Monaco 
4 Hyères …. 
5. Bastia . 

6. Sète. 
7. Aix 
Avignon 
Antibes 
10. Montpellier 
11: Montauban . 
42. AID 
13. Ajaccio 
14. Nimes 
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DIGNE b. ALBI : 
Spectateurs : 397. Recette : 8 853 F. Arbitre : 
M. Cordon. Buts: Colombero (30°), Parodi 
65*) pour Digne ; Budka (22*) pour Albi. 

DIGNE : Mathurin — Bouze (puis Aluno, 
85*), Arnaud, Richard, Boivin — Colombero, 


24 (1-1). — Terrain : bon. 


Chaumeton *Solinas (puis Guttierez, 85°) — 
Parodi, Ferri-Piaani, Guttieroz, Entr, : Pol 

ALBI : Savary — Thiel, Lorenzo, Lacoste, 
Lauriac — Pelizzon, Bonafé, Alès — Joly, 
‘Budka, Rachedi (puis Soulet, 82°), Viguier 
Entr. : Martinez. 


AVIGNON b. MONACO : 24 (1-0). — Ter- 
rain: bon. Spectateurs: 815. Recette : 
11732 F. Arbitre : M. Malandi, Buts : Ellame 
{1f9), Latard (78° sur penalty) pour Avignon ; 
Orgeret (78*) pour Monaco. 

AVIGNON : Goubet — Lambardi, Perygni. 
Bouchet, Laiard — Paire, Palerm lame 
— Th. Ellame, Bernard, Bussi. Entr. : Sicard. 


MONACO : Sambouli — Doucet, Revelli, 
Orgeret, Toreilles — Besquet, Recordier, 
Christen *Mengual, Bellone. 


Kararsi, 
Entr. : Tournier. 


HYERES b, AJACCIO : 1-0 (1-0). — Terrain : 
bon. Spectateurs: 405. Recette: 7815 F. 
Arbitre : M. Hirtz, But : Pia (7°). 

AJACCIO : Gobert — Muselli (puls Ciabrini, 
55°), Grazlani, Cucchi, Aissat — *Alessandri 
Brigato (puis Torrenti, 48°), Garceran — 
Golina, Santarell, Gentihi. Entr. : Calleja. 

HYERES : Sasia — Parodi, Pons, Barale, 
Frulio — _Almessaoud, Repellini, Pig — 
Gualtieri, Féraud, Ghigo. Entr. : Tubernet. 


BASTIA b. ARLES: 40 (10). — Terrain : 
bon. Spectateurs : 200. Arbitre : M. Beffredo. 
Buts : Blamonte (28*), Padovani (87), Agostini 
(85° et 80°). 

BASTIA : Olmeta — Ottaviani, Cervetti, Ver- 
net, Scaglia — Pletronave, *Padovani, Tho — 
Biamonte (puis Testa, 74°), Agostini, Leve- 
nard. Entr. : Daniel 

ARLES: Galllagot — ‘Garcia, Raviol, 
Nicoud, Chauvin — Dufour (puis Brat, 55°), 
Tusoli (puis Allas, 70*), Esteban — Tavano, 
Navarro, Douvejheant, Entr. : Exbray 


AIX et MONTAUBAN : 1-1 (1-1). — Terrain : 
bon. Spectateurs : 550. Recette : 14500 F. 
Arbitre : M. Doneol. Buts : Leo (2*) pour Aix : 
Lespiau (1°) pour Montauban. 

AIX : Ravel — Schmutz, “Boresi, Plagnard, 
Condrand — Perlin, Leo, Ravera — Hatfs, 
Moret, Caussemille. Entr. : J. Zvunka 

MONTAUBAN : Truffert — Schaesser (puis 
Delgado, 45), Laberie, Baunier, Pages — 
Tacaille, Fernandez — Gueye, 
le (puis Prouha, 88e). Entr. : 


ORANGE b. ANTIBES : 2-1 (0-0). — Terrain : 
bon. Spectateurs : 621. Recette : 10783 F. 
Arbitre : M. Chabanel. Buts : Rourret (66°), 
N'Diaye (73* sur pen.) pour Orange ; Ber- 
gamo (48°) pour Antibes. 

ORANGE — *Offmann — Folcher, E. Sbaiz, 
Boyer, Mariot — Rourret, Baldassara, N'Diaye 
— Chantreuil (puis J.-C. Sbaiz, 82*), Di Rollo, 
Nyang. Entr. : Albalaiejo. 

ANTIBES : ‘Pasco — Colloca, Ghelardi, 
Aquarone, Blancotti — Castello (puis Liorens, 
8), Der Zakarian, M'Boup — François, 
Marioli, Bergamo (puis Gonzalez, 78*). Entr. : 
Robuschi. 


MONTPELLIER b. NICE : 1-0 (0-0). — Ter- 
rain : bon. Arbitre : M. Palleiro. Match joué 


en lever de rid so (57). 
NICE :_ Dus Mattio,  Watnelet, 
Januzzi, Zonino — Volpati, “Pedini ino 
— Blanc, Morales (puis Mindia, 68e), Mege 
puis Oltra, 81°). Entr. : Damiano. 

MONTPELLIER: *Hue — Abbes, Rodri- 
guez, Daumas, Mayot — Toutain, Gasset, 


Scala — Massoi, Guede, Rey. Entr. : Dalmas. 


SETE b. NIMES 2 bon. 
Spectateurs : 878. Recette : 21 207 F. Arbitre : 
M. Martin. But ; Pozouls (52). 

SETE : J.-P. Sabatier — Hopquin, Tamayo, 
‘Sibilleau, R. Sabatier — Miramond, Pozouls. 
Fernandez — Latapie, Duch, Saimi (puis Ber- 
thier, 46°). Entr. : Calabuig, 

NIMES :_ Simoi Pechdo, Fontanelli, 
Gallas, Stievenard — Lucchesi (puis 
Espelsse, 88*), Marijon, Bonifacio (puis Cam- 
12) — Boyron, *Castagnino, Dalbart 


“Robert, Enr. : Denoueix. 


Bandera. 
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COULISSES D3 ° 


ALENÇON 


© Alors qu'Alençon ne pouvait utiliser les 

services de Sopecki dont la licence est 

attendue, Quimper présentait un onze 
amputé de Micciche et de Barberat. 


© Gombault faisait sa rentrée dans les 

buts alençonnais. En vacances au mois 

d'août, il lui a fallu s'entraîner ferme pour 
retrouver une place que lui disputait le jeune 
Vallée. Manque de chance pour Gombault, il 
resta, au cours de la première mi-temps, groggy 
sur lé terrain à la suite d'un choc et eut par la 
suite du mal à retrouver ses ésprits, et Quimper 
marqua trois buts en seconde période. 


© Le tournant du match se situe certaine- 

ment à la 44 minute. Alençon menait 1-0 à 

ce moment (un but de toute beauté) grâce 
à la collaboration Bizot-Pichart et le n° 10 alen- 
çonnais. Ce même Pichard hérita d'une balle 
profonde, déborda son vis-à-vis pour se présen- 
ter face à Laschivert, ultime défenseur breton, 
mais il croisa un peu trop son tir, Il est certain 
qu'un deuxième but juste avant le repos aurait 
fait du mal aux Bretons. 

© Les joueurs n'ont rien à se reprocher 

et pourtant la seconde période fut assez 

tumultueuse. Le public n'a pas admis les 
décisions de l'arbitre. Décisions qui amenèrent 
nombre de coups francs et nombre de discus- 
sions jusqu'à l'exclusion du numéro 5 alençon- 
nais. 

© Les joueurs de Quimper. reconnais 

saient, après la rencontre, l'excellent état 

de la pelouse. Bravo donc à la municipalité 
pour les travaux accomplis pendant l'intersai- 
son. 


(Raymond Bouteiller) 


© On avait prévu beaucoup de monde au 

stade Jacques-Soulé pour cette rencontre. 

On a eu raison, Mille spectateurs, c'està- 
dire une des bonnes affluences de ces derniè- 
res années ; la double rangée de chaises sup- 
plémentaires était entièrement remplie. 


AIX (Raymond Marc) 


© Lorsque Pardy, le milieu de terrain 

aixois, après un ultime essai avant le coup 

d'envoi, déclara ne pouvoir tenir sa place 
à cause d'une élongation, les visages s'assom- 
brirent dans le camp aixois, car l'équipe proven- 
çale se trouvait ainsi privée de son élément 
moteur. La suite de la rencontre devait, hélas ! 
confirmer cette appréhension. 


© À noter que le jeune Ravera, appelé 

numériquement à pallier ce forfait, a par- 

faitement tiré son épingle du jeu. 

@ En fait, l'équipe aixoise, excepté les 

vingt premières minutes, ne renouvela pas 

sa prestation du premier match. Pourtant, 
tout avait bien commencé puisque, dès la pre- 
mière minute de jeu, Léo glissait la balle sous 
le ventre.de Truffert. Le score était ouvert. 


© Par la suite, les hommes de Zvunka 
confondirent trop souvent vitesse et préci- 
pitation. Il n'y avait personne pour appor- 
ter la note technique. Le milieu de terrain 
n'assurait pas une bonne relance, alors que 
Montauban, qui reprenait du poil de la bête, en 
profitait pour assurer l'égalisation, à la 
31° minute, par un joli but signé Lespiau. 
© Montauban, qui alignait sa meilleure 
formation, a eu le mérite de jouer le jeu. 
Cette équipe, qui respire là santé, en fera 
souffrir d'autres assurément. 
© Fredy Kassoyan, plus affûté que 
jamais, qui assistait au match de ses 
camarades, se remet très bien de son 
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opération du ménisque. L'athlétique avant- 
centre aixois nous a dit qu'il comptait reprendre 
l'entraînement vers la fin du mois. Voilà une 
bonne nouvelle, en attendant celle qui concerne 
A César, toujours en instance de qualifica- 
tion. 


AVIGNON 


© Malgré la concurrence avec le match 
de basket Avignon-Limoges, la rencontre 
de football O.A-Monaco avait toutefois 
attiré nombre de spectateurs. 
@ Et puis la venue du leader Monaco est 
toujours une chose très prisée dans la cité 
des papes. 


© Pour la première fois au Parc des 
sports d'Avignon il y avait une banderole 
de mécontentement. En effet, face à la tri- 
bune principale se dressait une banderole où 
certains mécontents demandaient la démission 
du président Trille. Ce dernier prit toutefois la 
chose avec humeur et le bon résultat obtenu par 
ses poulains devant Monaco doit faire réfléchir 
les mécontents. 
© La rentrée de Bruno Bellone n'a pas 
été des plus édifiantes. On ne vit pratique- 
ment pas l'international, mais, à sa 
décharge, on peut dire que Bruno Lombardi, 
l'Avignonnais qui tente une deuxième carrière 
au poste d’arrière latéral, s'en tire à merveille. 
© C'était une première pour les Olym- 
piens à domicile, face au leader, car ces 
Olympiens étrennaient leur nouvelle cou- 
leur sang et or. 


© L'ambiance dans les vestiaires avignon- 

nais était, bien entendu, à la bonne 

humeur. Ôn était satisfait d'avoir battu 
Monaco, qui plus est avec une certaine 
manière. Côté monégasque, l'entraîneur recon- 
naissait la supériorite avignonnaise pour ce soir- 
là, mais les Monégasques ne se font pas trop 
de souci. Ils devraient encore être présents au 
rendez-vous en tête de ce groupe Sud. 


(Raoul Devaux) 


BOURGES 


© On parle à Bourges (une souscription a 

été lancée auprès des supporters) de la 

venue en Berry d'un numéro 10 polonais. 
Le président du club, Michel Coudray, devrait 
d'ailleurs s'envoler vendredi pour Varsovie afin 
d'y dénicher l'oiseau rare. 


@ En attendant «Monsieur Miracle », 

l'entraîneur-manager Robert Nouzaret fait 

avec. À l'absence d'un véritable patron sur 
le terrain s'ajoute une infirmerie particulière- 
ment bien garnie. Robinson souffre d'une 
grippe intestinale, Gomez se débat avec une 
élongation et Rafflin est toujours out... Dans ces 
conditions, Robert Nouzaret a apporté des modi- 
fications à son équipe. Pour un soir seulement, 
car il repense à une formation différente dans 
les jours à venir. Brecheteau, stoppeur, pourrait 
monter d'un cran, de même que Paul qui, de 
l'arrière, pourrait gagner le milieu de terrain. 


Dans les vestiaires berruyers, 
l'ambiance n'était pas euphorique. Loin 
s'en faut! Nouzaret ne cachait pas sa 

déception : «Mes gars manquent de volonté et 

de joie de jouer. Cela, je ne puis l'admettre. La 
timidité et le manque de culot sont impardonna- 
bles. 


(Jacky Bavouset) 


® Seule satisfaction en cette belle soirée 

de septembre: la prestation de Pascal 

Darnauld, l'image même d'un joueur 
« culotté ». 

© Côté toulousain, le quatuor Segura - 

Lowitz - Diaz - Sassus a fait merveille. Le 


Ils ont mérité de sabler 
le KRITER de la victoire 


Le Kriter d'honneur a été attribué 
cette semaine aux clubs suivants : 

STADE FRANÇAIS, qui prend un 
bon départ en Division Il. 

ASPTT NANTES, dont l'attaque a 
brillé devant Penhoët (9-1). 

EPINAL, qui démarre pied au 
plancher en Division IV. 

ETOILE SPORTIVE DE CERNEX, 
pour l'excellent comportement de 
ses quatre-vingt dix-licenciés. 


ayez toujours dans votre réfrigérateur 


KRITER brut de brut ou demi-sec 
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dernier nommé a donné le tournis à la 
défense locale. Pour l'entraîneur Roussel, cette 
soirée fut celle de la satisfaction : « J'ai certai- 
nement présenté ma meilleure formation, mais 
cela durera-t-il ? Les supporters et les journalis- 
tes nous voyaient, en début de saison, jouer le 
titre. 1| va nous falloir désormais batailler ter- 
mement pour ne pas les décevoir. » 


CHOLET 


© Pour son second match à domicile 

cette saison « la bande à Zuraszeck » a ral- 

lié les sportifs de toute la région. Ils 
étaient plus de trois mille (2 950 payants) pour la 
rencontre opposant des Choletais à La Rochelle 
et tout le monde a vibré. 


© La Rochelle s'est imposée dans ce 

match au sommet, mais les joueurs de la 

cité des mouchoirs lui ont donné une belle 
réplique et ils n'ont pas à rougir de cette 
défaite. « La Rochelle a eu trois occasions de 
but, reconnaissait Zuraszeck, et ils en réussi- 
rent un. Nous en avons eu dix et nous avons été 
incapables de battre Daviaud qui s'est avéré ce 
soir en supercondition. Mes hommes ont fait 
l'impossible, mais cela ne souriait pas, conti- 
nuait l'ex-Lensois. Je ne suis pas déçu pour 
moi-même, un peu pour eux, mais il y aura 
d'autres moments agréables cette saison, j'en 
suis persuadé. 


© M. Maurice Ligot, député-maire de Cho- 

let, présent dans la tribune, était conscient 

que les locaux n'avaient pas été payés 
dans leurs efforts. ll était satisfait de constater 
l'engouement du nombreux public pour son 
équipe : « Nous voulions de l'émotion. Nous en 
avons eue, de la première à la dernière 
minute. » 

@ C'est d'ailleurs ce qui ressort de 

l'analyse de cette rencontre au sommet 

entre deux équipes qui n'avaient pas 
connu la défaite cette saison et au demeurant 
très près l'une de l'autre. « Le résultat eût faci- 
lement pu être inversé », et la chance n'était 
pas avec Schaller lorsque le bolide qu'il plaça 
sur coup franc s'écrasa sur la transversale 
après avoir surpris tout le monde. Elle ne l'était 
pas non plus avec Zuraszeck, quand, profitant 
de la faute d'un arrière, il se présenta seul face 
à Daviaud. Ce dernier était assez heureux de 
détourner un tir qui paraissait immanquable. Il 
en fut de même pour des essais de Hivon, Clau- 
sier, Favreau. 

© La Rochelle a joué le coup comme il le 

fallait, Elle laissa venir les Choletais et 

réussit un contre meurtrier par Pajeaud et 
Proust. C'était suffisant pour peu que la défense 
tienne bon. Elle le fit très bien. Daviaud s'avé- 
rant un rempart infranchissable. D'ailleurs, il 
faut constater qu'en trois rencontres de Cham- 
pionnat il n'a pas concédé le moindre but. 

© La place de La Rochelle en tête du 

groupe n'est donc pas usurpée. L'équipe 

a montré plus de maturité que celle de 
Cholet. Mais les jeunes joueurs de Zuraszeck se 
sont inclinés après avoir disputé crânement tou- 
tes leurs chances. 


LE PUY 


© Le sort du match qui opposait Le Puy à 
Melun s'est réglé sur des coups de pied 
arrêtés : corner direct et coup franc bien 
placés pour Melun, penalty pour Le Puy. En 
ajoutant que les locaux d'entrée de jeu manquè- 
rent un premier penalty qui aurait pu changer 
les données psychologiques de cette rencontre. 
© Sous l'impulsion de Russail, Camara, 
Martin et Wieczoreck, les représentants de 
Melun affirmèrent longtemps au niveau de 
l'exécution technique une supériorité indénia- 
ble. II n'empêche que Le Puy jamais découragé 
fut très près de revenir au score dans une fin 
de match qui vit la défense de Melun manifester 
(enfin) des signes de fébrilité. 
@ Outre le jeu spectaculaire sinon très 
efficace de cette équipe de Melun, le 
public ponot apprécia le sang-froid des 
joueurs et leur discrétion courtoise à la sortie 
du terrain. 


© Directeur technique de l'équipe natio- 

nale du Gabon (il l'est encore à l'heure 

actuelle, André Mory cherchait à revenir 
en France. C'est au Puy qu'il s'est fixé succé- 
dant ainsi à l'ex-Lyonnais et Bastiais Gilbert 
Ravanello. 


© Plus spécialement chargé de recons- 

truire une équipe première en pleine 

mutation, André Mori qui est assisté de 
Jean-Pierre Lenhof pour la préparation physi- 
que, a déjà accompli du bon travail créant 
notamment un esprit de corps et de discipline 
fort appréciable de nos jours. 


© Dans le but de renforcer une équipe du 

COP qui avait enregistré de nombreux 

départs au cours de l’intersaison, André 
Mori a favorisé la venue au Puy de deux interna- 
tionaux gabonais: Bakussi et Raouto. Tous 
deux devraient débuter officiellement dans les 
semaines à venir. Peut-être contre Valence en 
ce aui concerne le dernier nommé. 


MEAUX (Christian Fabert) 


© Arnaud Dos Santos et Charly Samoy, 

fidèles à leurs habitudes, étaient venus 

superviser les réservistes [Îllois. 

© Le trio lillois Vandame, Delemer et Pas- 

cal Plancque, souverain sur la pelouse 

meldoise aura été à l'origine du brillant 
succès des Nordistes. 

© Les équipes de Meaux et Lille sont de 

vieilles connaissances aussi bien en Divi- 

sion IV, Division Ill, qu'en Coupe de 
France et aucun succès à signaler pour les pro- 
tégés d'Anziani, la sixième rencontre n'ayant 
pas failli à la tradition. 


{Auguste Jaud) 


{Pierre Clément) 
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© Jean-Pierre Mottet, le portier lillois, vic- 

time d'une fracture du métatarse jeudi à 

l'entraînement, avait dû céder son poste 
au junior Lauricella. 

© Double satisfaction pour l'entraîneur 

Jean Parisseaux, celle d'abord d'empo- 

cher les deux points du succès et les 
compliments adressés par Dos Santos et Samoy 
dès le retour aux vestiaires 

© Les Meldois, qui n'ont repris l'entraîne- 

ment qu'à la mi-août, ont laissé entrevoir 

de réelles possibilités et des joueurs 
comme Kubiak, Besnet, Cornille et Ferrando se 
sont hissés dimanche au niveau de leur valeu- 
reux opposant. 


MONTFERRAND 


(Robert Boisson) 


© Un mauvais départ pour les Montferran- 

dais qui accusaient dès la cinquième 

minute un but. Labre perdait un ballon sur 
le côté droit, Felippé-Géraldès filait au but et 
plaçait un tir tendu, Chastel repoussait Eric Fer- 
nandez qui commettait la grossière erreur de 
dégager dans l'axe, Mounier contrait et ouvrait 
le score. 

© Pendant tout le début de la première 

mi-temps la pression était auxerroise, lors- 

que Carlos Fernandez partit sur le flanc 
droit, adressait à ras de terre un centre anodin ; 
inexplicablement la défense bourguignonne ne 
bougeait pas et Chèse en embuscade aux six 
mètres en profitait pour tromper Loiseau et 
obtenir une égalisation inattendue. 


@ En fin de rencontre pourtant, à la 

81e minute, une nouvelle hésitation de 

Chastel sur une balle aérienne donnait 
l'occasion à Gonfalone d'égaliser de la tête 
mais Eric Fernandez se rachetait en dégageant 
sur la ligne. Les Montferrandais ont eu chaud. 

© Sur le deuxième but, Chèze bien lancé 

en profondeur par Studer prenait son 

garde du corps de vitesse, et crucifiait Loi- 
seau Venu à sa rencontre par un lob imparable 
maigré le retour désespéré du libero Boli. 


ORANGE (Maurice Breysse) 
© Les Orangeois étaient privés de leur 
entraîneur-joueur et meneur de jeu, Michel 
Albadalejo, suspendu pour un match. 

g'était un handicap. Mais le public orangeois à 

assisté au premier match officiel à domicile de 

sa nouvelle recrue, Niang, un joueur qui a beau- 
ce de qualités et surtout une très grande viva- 
cit 
@ Bien que les Orangeois se soient créé 
les plus nombreuses occasions en pre- 
mière période, Antibes aurait bien pu 
ounrir la marque lorsque M'Boup se trouva seul 
devant le gardien is à la 37° minute. 

Mais il plaça le ballon nettement au-dessus de 

la transversale, 
© La première période avait été un régal 
pour les spectateurs, les deux équipes 
pratiquant un jeu collectif d'une grande 

vivacité. 


© C'est Antibes qui ouvrit la marque peu 

après la reprise, sur coup franc. C'est 

aussi sur coup franc qu'Orange a égalisé. 
La fin du match devait être particulièrement 
vibrante avec trois penalties, justifiés tous les 
trois : N'Diaye envoyait le premier sur la trans- 
versale, puis, quelques minutes plus tard, réus- 
sissait le deuxième qui valait la victoire. Penalty 
“iré maintenant par M'Boup à un quart d'heure 
de la fin, avec l'égalisation au bout pour Anti- 
bes, mais balle superbement détournée en cor- 
ner par Offmann. 

@ À trois reprises, l'arbitre central, 

M. Chabanel (qui était supervisé par 

M. Kitabdjian), a dû consulter son juge de 
touche pour être renseigné sur des fautes com- 
mises à son insu par les Antibois. Cela a valu un 
avertissement à M'Boup, puis, à deux minutes 
de la fin, Marloli (déjà averti) perdit son sang- 
froid en boxant le stoppeur orangeois et fut 
expuisé. 

@ Orange se retrouve seul en tête du 

groupe Sud après trois journées. Le pro- 

chain match étant à domicile, avec la 
réception de Sète samedi soir, on devine qu’à 
Orange on commence à rêver quelque peu d'un 
avenir en rose. 


POITIERS 


© Montmorillon avait encore une fois un 

air de famille. Qu'on en juge : les Poite- 

vins Guichard et Ribardière retrouvaient 
leur ancien club après un passage de trois sai- 
sons dans la sous-préfecture, alors que le 
défenseur montmorillonnais Joyeux fut long- 
temps sociétaire du Stade Poitevin. De surcroît, 
Papini et Minier (adversaires samedi soir) furent 
longtemps coéquipiers sous le maillot du FO 
Châtellerault. Preuve qu'on se connaissait fort 
bien, et pour ne pas rompre avec la tradition un 
score de parité vint clore les débats. 

@ Score de parité qui fut assez bien 

accueilli ici et là: côté montmoilonnais, 

parce qu'on avait conscience de revenir 
de loin et que l'équipe venait de confirmer ses 
qualités morales («Nous sommes en progres- 
sion par rapport aux deux précédentes rencon- 
tres », avouait Guintini); côté poitevin, parce 
que l'objectif initial, le partage des points, avait 
été atteint. 

© Le début fut de toute façon mené sans 

concession aucune. Mais si, dans le camp 

local, on regrette quelques belles occa- 
sions manquées, ainsi que la blessure survenue 
au numéro 10 Labonne (on parle d'une forte 
entorse), à Poitiers l’entraîneur Delpierre recon- 
naissait que, devant une équipe déterminée, sa 
formation, handicapée par le terrain plus exigu 
et en moins bon état que celui du municipal poi- 


{Roger Biais) 


it 
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tevin, n'avait pu développer son jeu habituel. 

© Si c'est un défenseur qui signa les 

deux buts poitevins (Felden), les deux réa- 

lisations montmorillonnaises furent de la 
meilleure veine. Le tir de Duvignac confirma les 
progrès accomplis par ce joueur qui opérait la 
saison passée dans une équipe de Division 
d'Honneur. || lui reste à acquérir un peu de 
clairvoyance. Le coup franc égalisateur de 
Minier, expédié de l'extérieur du pied, laissa 
sans réaction Michaud, le gardien de l'équipe 
de France universitaires. 

© Côté poitevin, on regrettait bien sûr la 

décision de M. Kendriche de siffler la fin 

de la rencontre au moment où l'ailier Four- 
nier, qui venait de rentrer en jeu, était victime 
d'une faute manifeste. À l'intérieur de la sur- 
face, ont même admis certains. 


© Les Poitevins, qui n'avaient amené 

qu'un jeu de maillots blancs (de la même 

couleur que ceux de leurs adversaires du 
Jeu), durent se résoudre à opérer revêtus d’une 
tenue orange cédée par les hommes de Guin- 
tini. Et beaucoup eurent la surprise de voir tous 
les joueurs du champ évoluer avec des maillots 
mentionnant la raison sociale d'une importante 
entreprise montmorillonnaise. 


PORTE DE MONTREUIL (Marc Hauguet) 
a 
© M. Ghesquier, l'arbitre de Racing- 
Paris 1- Hazebrouck, qui est blésois et a 
bien connu ses ‘collègues du coin 
MM. Faucheux, Bois, Chalvigny, regrette bien 
sûr la relégation de l'AJ Blois en D Ill. « Surtout 
maintenant que ce club dispose de deux beaux 
stades, dit-il, dont celui des Allées, agréable- 
ment adossé à la forêt. » 
® Athiétiques, sobres, gardant leur calme 
au plus fort de la domination parisienne, 
les Hazebrouckois ont mérité leur victoire, 
bien qu'ayant été légèrement dominés territoria 
lement et même dans les occasions de but. 


© Leur buteur, le Marocain Mustapha 

Merry, a ouvert le score à la 16° minute 

d'un très beau tir croisé à mi-hauteur 
d'une quinzaine de mètres. 


© Le même, avec beaucoup de maîtrise 

et de sang-froid, répondit à la 60e minute 

au but du Parisien Wehrle, redonnant ainsi 
l'avantage à son équipe. 

® Et c'est Patrice Godel, dix minutes 

avant la fin, sur coup franc à la limite des 

dix-huit mêtres, dévié par le mur hors de 
portée du gardien parisien, qui confirmait la vic- 
toire des siens. 


qui travaille donc à 
les et le pétrole, se féli- 

citait par ailleurs que l'arbitrage lui per- 
mette tous les week-ends de s'évader de son 
home blésois et de voir un peu de pays. et du 
football 1 


REIMS {Alain Cailieux) 


Les Rémois effectuent des classes 
décidément difficiles pour leur retour dans 
la cour des grands. Pas étonnant avec un 

effectif composé de gamins sans expérience à 

ce niveau (vingt ans de moyenne d'âge), ren- 

forcé dimanchepar le seul Troussier en 
l'absence de Bédouet, légèrement blessé, 
© Autant le premier nul à domicile (4-4) 
contre Hazebrouck avait peut-être été con- 
Sidéré comme un « gâchis », autant celui 
concédé aux Touquetois dans un match entre 

promus apparaît comme le juste reflet des limi- 

tes actuelles de la jeune troupe champenoise, 

dirigée cette saison par l'ex-pro André Betta. || 
va être temps que celle-ci se mette vraiment 
dans le bain. 


© Le Touquet, lui, n'est plus à un partage 

de points près. Il les collectionne même 

depuis l'ouverture du Championnat, Mais 
ayant déjà joué deux fois à l'extérieur, le bilan 
des hommes de Kocik semble plutôt positif 
jusqu'à maintenant. Or Knockaert, le buteur, ne 
jouait encore pas dimanche. 


© L'ex-Dunkerquois Thierry Lefebvre a 

été le héros heureux et malheureux chez 

les Maritimes. C'est lui qui ouvrit le score 
avant le repos en exploitant de près un tir canon 
de Martel, mal maîtrisé par Miche. Mais, peu 
après la reprise, il dut quitter le terrain à cause 
d'une blessure à un genou occasionnée par une 
sortie désespérée du gardien rémois. Il n'y eut 
plus ainsi qu'un seul Lefebvre sur la pelouse ! 


ROUEN 


© Si, pour ses deux premiers matches, 

l'équipe rouennaise comptait dans ses 

rangs une majorité d'éléments ayant évo- 
lué au niveau supérieur, ce n'était pas le cas à 
Nantes la semaine passée ni face au Racing où 
l'équipe de Lavagne, malgré la présence de 
Bula (trente-six ans) et Vitulin (trente-quatre 
ans) offrait une moyenne d'âge de vingt et un 
ans. Dans la réserve du FC Rouen figuraient 
même trois juniors première année (Desportes, 
Larue et Legret). Ils se comportèrent très hono- 
rablement face au club centenaire. Décidément, 
les jeunes ne respectent plus rien. 


(Jean-Pierre Carpentier) 


© Lavagne était très satisfait du compor- 

tement de ses jeunes gens. Pour l'ex- 

entraîneur du Havre, une nouvelle aven- 
ture commence au FC Rouen ; sa tâche semble 
le passionner et il reste très confiant pour l'ave- 
nir: « Compte tenu des nombreux changements 
directement liés à ceux intervenus en équipe 
première, tous les garçons m'ont fait plaisir ce 
soir. En première mi-temps, nous avons eu du 
mal à trouver nos marques, puis, avec le pre- 
mier but, nous avons repris confiance et les jeu- 
nes s'enhardirent au point de bousculer totale- 
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Quatre mille sept cent soixante-trois 
Spectateurs payants. Voici un chiffre qui 
fait certainement envie à pas mal de 
présidents-trésoriers de clubs de Divi- 
Sion Il, même, certains soirs, à ceux de 
Division 1. 

Eh bien, les 4.763 spectateurs dont il 
est question ici sont ceux qui ont 
assisté samedi soir au match de Divi- 
sion Ill Sedan-Chaumont à la troisième 
lournée du groupe Est. 

Mais doit-on s'étonner outre mesure 
de cette affluence record enregistrée au 
guichet du vieux stade Emile-Aibeau ? 

Dans ce département des Ardennes, 
où le football est le sport n°1 et dont 
Sedan fut durant plus de vingt ans le 
porte-drapeau, on vous dira que depuis 
quelque temps un engouement digne du 
glorieux passé de l'équipe sedanaise a 
fait sa réapparition. 

Déjà la saison dernière, au moment où 
le club sportif Sedan-Ardennes était à la 
lutte avec Vauban, Blénod et Tavaux 
pour le titre et la montée, la barre des 
5.000 spectateurs avait été frôlée. 

IIS étaient en effet 4.591 pour la venue 
de Tavaux le 6 mars, et 4.742 pour celle 
de Vauban le 9 avril. Cependant, les 
4.763 spectateurs de l'autre samedi 
démontrent que cette fois, sans atten- 
dre, on démarre très fort. ll est vrai 
aussi que Sedan n'a pas attendu de voir 
où en étaient les choses quant à la mon- 
tée pour annoncer la couleur. 

< Cette année nous jouons l'accession 
à la Division Il», a déclaré dès le mois 
d'août l'entraîneur Pierre Tordo. Un 
objectif que vise également depuis plu- 
sieurs saisons le président Jacky Nix 
gui a vu le succès retentissant de son 
équipe en Coupe de France contre une 


Sedan: un public mobilisé 
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formation de Division Ill, telle que Reims 
ou Nœux-les-Mines ; ils se demandent : 
«< Pourquoi pas nous ? » 

C'est donc un Sedan conquérant qui a 
repris sa course vers la Division II, une 
Course pour laquelle le public ardennais 
s'est immédiatement mobilisé pour lui 
apporter son soutien. Et ce d'autant plus 
facilement que les Sedanais avaient, 
avant de recevoir Chaumont, battu Saint- 
Dizier et Saint-Dié. On vient voir une 
équipe ambitieuse, quand en plus les 
résultats sont à la auteur des ambi- 
tions. 


A cela est venu s'ajouter, samedi, le 
fait que Chaumont restait également sur 
deux succès (contre Saint-Dié et 
Tavaux), et que ce même Chaumont se 
pose comme l'un des rivaux les plus 
dangereux cette saison pour les joueurs 
ardennais. D'autant que les Sedan- 
Chaumont prennent facilement, par- 
dessus le marché, des allures de 
derby... 


Il y a enfin l'effort de recrutement 
effectué durant l'intersaison par Sedan 
qui a fait signer Vekic (un avant-centre), 
Frappart (numéro 10) et Duboux (un 
allier gauche), trois éléments sur les- 
quels comptent fermement les diri- 
geants pour donner à leur équipe l'effi- 
cacité offensive qui lui a parfois man- 
qué. Trois éléments en qui le public 
croit également et qui ont contribué 
pour une large part à réveiller le curio- 
sité et l'enthousiasme d'une région où, 
ne l'oublions pas, voici moins de dix 
ans, le match de football du samedi soir 
était une rencontre de Championnat de 
France de Division 1. 

Dominique MAINGE. 


ment le Racing qui reste à mes yeux une très 
bonne équipe. Mes garçons sont réceptifs à 
tous les conseils ; dans ces conditions, nous 
pouvons effectuer du bon travail et être optimis- 
tes pour la suite du Championnat. » 


® Avec six buts en quatre matches, 

Didier Monczuck s'impose comme le 

buteur du FC Rouen. Pourtant Didier reste 
modeste et garde les pieds sur terre. « C'est 
vrai que je suis assez content de mon début de 
saison. Je pense avoir fait un bon match face au 
Racing et je sais avoir la confiance de M. Vicot 
qui me fera rentrer au bon moment en équipe 
première. Pour l'instant, Jean-François (Beltra- 
mini) est titulaire. À moi d'être patient. ll ne me 
servirait à rien de brûler les étapes. » 


© Petit incident dans les couloirs à la fin 

du match avec Lefebvre qui s'en prit 

agressivement à Joseph. Vitulin, le capl- 
taine rouennais, intervint pour calmer les 
esprits. Conciliant, le sympathique Léon nous 
avoua plus tard ne pas supporter que l'on bous- 
cule ses jeunes camarades. Non mais | 


© Bula-Larqué, les deux numéros 10 de 

cet intéressant Rouen-Racing, ne s'étaient 

Pas rencontrés depuis un fameux et Iégen- 
daire Chorzow-Saint-Etienne en Coupe 
d'Europe. La roue tourne et le monde du foot- 
ball est bien petit, 


SAINT-ETIENNE 


Les écoliers de J'INF Vichy et de 
l'école de formation de l'ASSE ont donné 
aux quelque 15000 spectateurs venus 

assister au match professionnel stéphanois con- 

tre les Toulousains un aperçu de leur valeur qui 
est excellente. 


(Pierre Legalery) 


© Christian Lopez, qui avait fait partie de 

cette école de formation stéphanoise qui 

l'avait hissé au capitanat de la grande 
équipe et même de celle de France, avait quitté 
le vestiaire de Toulouse, sa nouvelle équipe, 
pour venir de la tribune de presse se rajeunir un 
peu. || a pu constater que si l'on savait toujours 
frès bien jouer au football et que ces jeunes 
n'avaient plus grand-chose à apprendre sur le 
plan technique, par contre Stéphanois et Vichys- 
sois manquèrent d'efficacité. C'est hélas le mal 
du football français. 


© Si le jeu collectif et la circulation du 

ballon furent souvent impeccables, par 

contre, les tirs furent rares et les ‘deux 
gardiens n'eurent de ce fait que peu d'occa- 
sions de se mettre en valeur. 


© Les Stéphanois dominèrent bien sûr 

comme ils le devaient à leurs supporters 

mais aussi parce que dans leur équipe 
figuraient deux néo-professionnels, Wolff et Col- 
leu, mais aussi Perez, celui qui, il y a deux ans, 
entrant en jeu à Strasbourg avait réussi l'exploit 
de qualifier la grande équipe de Saint-Etienne 
pour la finale de la Coupe de France. 


® On a, par contre, apprécié la rapidité 

des élèves de l'INF et leur ardeur à la 

lutte, ce qui peut laisser prévoir une 
bonne « cuvée » à leurs dirigeants pour cette 
saison. 


SAINT-GERMAIN (Gilles Boiron) 


® Une cinquantaine de supporters 

picards s'étaient déplacés au camp des 

Loges pour voir svoluer leurs protégés. Il 
aurait été bien difficile de ne pas les remarquer 
tant ils encouragèrent leur équipe de la voix et 
des mains. Cela a semble-t-il paru insuffisant 
pour insuffler du rythme aux joueurs de Claude 
Leroy, l'entraîneur. 


© Dans les rangs d'Amiens se trouve un 

Certain Desmenez. Ailier droit de l'équipe 

picarde, il se dépensa sans compter au 
Cours de la rencontre, faillit même ouvrir le 
score pour ses couleurs. Son nom, dans le petit 
monde de la balle ronde, n'est pas totalement 
inconnu. Son père contribua beaucoup à le faire 
connaître puisqu'il était encore l'an dernier 
griraineur de l'équipe de Reims. Alors, tel père, 
el fils 


© Une confidence de Claude Leroy sur 

les ambitions de son équipe cette saison : 

«Nous n'avons pas d'objectif particulier 
encore moins celui d’être premier. Je prends 
les matches, un par un, au jour le jour en quel- 
que sorte, notre ambition se fortifiera au fur et à 
mesure, c'est tout. || est évident que si nous 
jouons encore les premiers rôles au printemps 
Prochain, nous nous agripperons mais d'ici là, 
procédons tranquillement. » Une ambition pleine 
de sagesse mais aussi par trop prudente qui ne 
cesse pas d'intriguer, avouons-le. 


© Sur la performance de ses joueurs, 

l'entraîneur picard ne cherchait pas non 

plus à se voiler la face. « Nous avons joué 
nettement en dessous de notre valeur, at-il dit. 
La chaleur suffocante qui régnait aujourd'hui a 
peut-être effectivement géné mes joueurs mais 
cela n'explique pas cependant la carence col- 
lective qui s'est emparée de l'équipe. Il ne 
s'agit pas d'incriminer tel ou tel joueur, nous 
avons tous sombré. » 


® Dans le camp adverse, M. Choquier, 

l'entraîneur, jubilait bien ‘entendu: «Je 

suis très content des garçons, 
aujourd'hui, ils ont scrupuleusement respecté 
les consignes que je leur avais assignées et 
cela a été payant. C'est avant tout une victoire 
de la tactique, même si elle s'inscrit au détri- 
ment du spectacle. Il faut parfois savoir négo- 
cier un match par ce biais pour pouvoir l'empor. 
ter. Amiens est une équipe solide, toujours diffi. 
cile à surprendre, il nous fallait attendre, les 
contenir et placer quelques banderilles, c'est ce 
qui a été fait, c'est parfait ! » 


SEDAN {Dominique Mainget) 


© Compte tenu de ces deux incertitudes, 

Pierre Tordo devra attendre les heures 

précédant Sedan-Tavaux avant de commu- 
niquer la composition de son équipe alors qu'en 
règle générale les joueurs et la presse sont 
informés des choix de l'entraîneur ardennais 
dès le jeudi soir. 

© 1 reste cependant que le plus préocou- 

pant pour Sedan ne se situe pas derrière 

mais plutôt devant. C'est tout au moins ce 
que l'on a pu constater lors du match contre 
Chaumont. L'attaque du CSSA est restée muette 


pour la première fois de la saison après avoir 
réussi quatre buts au cours des deux premières 
journées. ll est vrai que Vekic qui souffre d'un 
début de sciatique dut recevoir une infijtration 
avant la encontre mais ne put tenir le coup au- 
delà de la soixante-troisième minute. 

© Le milieu du terrain sedanais J.-L. 

Lefebvre accomplit actuellement son ser- 

vice national à Nancy. Une situation qui lui 
interdirait de rester au même niveau que ses 
camarades de club sans la compréhension des 
dirigeants de l'AS Nancy-Lorraine, Ceux-ci ont 
accepté fort aimablement de l'intégrer: à un 
groupe de travail. Grâce à ces séances d'entrai- 
nement Lefebvre a retrouvé rapidement la con- 
dition physique et depuis deux rencontres une 
place de titulaire dans l'équipe ardennaise au 
poste n° 6. 

© Ecarté des terrains depuis plusieurs 

mois à la suite d’une grave blessure au 

genou, Roland Bienne doit se contenter 
pour l'instant de suivre les rencontres de ses 
coéquipiers chaumontais en simple spectateur. 
C'était encore le cas samedi soir à Sedan. Tou- 
tefols le gardien de l'ECAC espère voir prochai- 
nement le bout du tunnel. Il s'apprête à subir à 
la fin de ce mois à Reims une troisième opéra- 
tion chirurgicale destinée à consolider ses liga- 
ments. Une intervention délicate qui sera suivie 
d'une longue période de rééducation mais que 
Bienne aborde avec beaucoup de moral et de 
volonté. Ce qui doit l'aider à retrouver à vingt- 
six ans son meilleur niveau. 

© Cela sera à vrai dire une habitude pour 

le moins insolite. Après Vékic contre 

Saint-Dizier, deux semaines plus tôt, c'est 
Frappart qui s'est vu interdire l'entrée de la 
pelouse du stade Emile-Albo juste avant le coup 
d'envoi de Sedan-Chaumont samedi en raison 
de crampons jugés défectueux par l'arbitre. 
Tant et si bien que M. Anton donna le coup 
d'envoi de la partie alors que les Sedanais 
n'étaient que dix face à une équipe chaumon- 
taise au complet. Frappart réapparut plus de 
trois minutes après le début des hostilités et 
prit donc le train en marche dans l'ambiance 
que l'on vous laisse imaginer, compte tenu que 
plus de cinq mille spectateurs assistaient à 
cette rencontre au sommet. 

© Les défenseurs Raux et Borkowsky 

écartés de l'équipe sedanaise, le premier 

pour cause de suspension, le second en 
raison d'un claquage, rongent leur frein et atten- 
dent des jours meilleurs. Autrement dit de pou- 
voir retrouver leur place dans l'ensemble arden- 
nais. Raux espère bénéficier de la clémence de 
la commission d'appel devant laquelle il se pré- 
sentera samedi après avoir déjà purgé deux des 
quatre matches de suspension qui lui ont été 
infligés, Borkowsky quant à lui a repris l'entraï- 
nement à la fin de la semaine dernière et sa 
rentrée pourrait être envisagée à l'occasion de 
la venue de Tavaux samedi à Sedan. 


STRASBOURG 


© Roger Lemerre et Gérard Jacob, qui 

furent coéquipiers il y a une vingtaine 

d'années à Sedan, se sont retrouvés, 
l'autre jour, à Lingosshein, à l'occasion du 
match Racing Strasbourg-Nancy dont ils furent 
l'un et l’autre spectateurs intéressés. 

® Le responsable du Centre de formation 

strasbourgeois Arsène Wenger étant 

encore joueur, c'est Raymond Hild qui 
dirige la manœuvre ‘sur le banc de touche, Ce 
qui ne gêne aucunement Wenger qui fut l'élève 
de l'ancien entraîneur des pros. tant à Mutzig 
qu'à Vauban. 


© Un champion de France prévoyant, l'AS 

Pierrot Vauban. Raymond Kaelberi à fait 

vacciner tous ses joueurs contre la grippe, 
serait-ce la raison de leur laborieux départ au 
Championnat ? 

® Wantz, le gardien du FC Metz, n'a 

apparemment pas encore assimilé la nou- 

velle règle des quatre pas. Il l'a plusieurs 
fois transgressée jusqu'à ce que M. lisse le 
pénalise. Wenger, fort heureusement pour Metz, 
mit au-dessus le coup franc indirect. 


© Réputé pour être un club sans public, 

l'AS Strasbourgeoise a fait un effort colos- 

sal pour remédier cette lacune, en distri- 
buant 4 000 tracts dans l'enceinte de la Foire 
européenne toute proche. Résultat: il y eut 
quand même plus de 300 spectateurs au match 
contre Saint-Dizier. 


(Michel Capfer) 


VALENCIENNES 


® Jacky Braun, entraîneur national, 

adjoint d'Hidalgo, était samedi à Vieux. 

Condé pour le match Valenciennes-Creil, 
s'intéressant à la fois aux jeunes Valenciennois, 
mais aussi aux structures d'un club purement 
amateur. Habitué aux clubs pros, il voulait « voir 
autre chose » et s'est déclaré ravi par les instal- 
lations et l'organisation du stade vieux-condéen. 
Un joueur l'a agréablement surpris, c'est Louis 
Mezetti ex-Rémols, que Léon Desmenez est allé 
déniché à Blois. 


® La prochaine rencontre à domicile 

opposera Valenciennes et Lille. Pour 

ménager la pelouse du stade Nungesser, 
cette rencontre aura lieu le samedi 25 septem- 
bre à 16heures au stade de « Notre-Dame- 
d'Amour » à Saint-Amand-les-Eaux. 


@ Les stades nordistes ne réussissent 

pas aux joueurs creillois, qui, après avoir 

essuyé une défaite (4-1) à Lens, ont de 
nouveau perdu une bonne part de leurs ambi- 
tions dans le Valenciennois. 

© Mazetti et Hazam ont été les deux fers 

de lance de la formation valenciennoise 

obligeant Chauvière à sortir le grand jeu 
pour éviter une addition cinglante en seconde 
mi-temps. 
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t 


Bertoni et Antognoni. 


g'ital 
UEFA 


Journali 
un américain et près de quinze 
français. Notre confrère amér à 
cain_ prépai 
étude sociologique 
nomène « Blanco Nero ». 
I Gianpiero Boniperti, prési- 
dent de la Juventu 
son nouv 
Michel Platini 


ch 


EUROPE 


Challenge 
Interclubs 


ROME. — Le Championnat a débuté avec une énorme 


pérée. 

Demain, la Juve doit absolument se rattraper et se 
re pardonner. Elle doit, 
hague le champion dan 
Coupe des champions, 
‘Agnelli, rêve depuis. 
dans l'erreur. 

La défaite de la Juve a fait le bonheur de la. 
rence. L'inter, la Roma et Fiorentina, qui 
leurs rencontres, ont surtout acquis 
espérer que la Juve soit souvent distralte, que ses 
Vedettes piétinent et bégaient, que la grande favorite 
Soit, en un mot, plus vulnérable que prévu. 

L'inter, surtout, se reprend à espérer, lui qui estime 
que la Juve peut être battu 
ral manager du club milanals, rêve de voir la Juve en 
détresse. 

* En attendant, l'Inter, 
qué en trois minutes 
mier grâce à Tobel 
la 21° minute, par H 
réduisit le score grâce 
aux Milan 
La Roma gagna gi 

malgé les absences du Brésilien Falcao et du fantai- 
iste Conti. La Roma, après ce succès très réconfor. 


ur. 


Caves 


plus astucieux, piu: 
lement à l'e) 


, après avoir raté la qualification en Coupe 
père se frayer un bout de chemin en Coupe 
lle rencontrera demain les Roumains de Cra- 
covie. Pour se préparer un bon moral pour le déplace- 
ment à Bucarest, les Florentins battirent en Champion- 
, par quatre buts à zéro, Catanzaro grâce à Grazlan, 


« C'est un latin 
comme nous, à la limite Il ne 
devrait pas avoir une licence 
d'étranger. » 

I Giovani Trapatton, l'entrai- 
neur de la Juventus, n'a qu'un 
seul souci à propos de Michel: 


Triestina - Varese 


Classement: 1. 
6pts; 3. Lazio 5pt 
Salernitana 2 pts. 


Campobasso - Nocerin 
Bologne 
Fiorentina- Pisa . 


{ 
Bologne - Fiorentina 
Campobasso - 
Nocerina - Pi 


ITALIE 


(Ferruccio BERBENNI) 


LE CALCIO SE REMET 
A ESPÉRER 


Moins brillants furent 
fait plusieurs millionnaire 


leur faim de buts. 


pas, comme d'habitude, 
tres on marqua dix-sept 
nuis, 0-0. 

Le Championnat d'Italie 
de France Ou d'Allemagn 
but est roi ? Ne nous fai 
Calcic 


nn effet, rencontrer à Copen- 
vois dans le premier round de la 
la Coupe dont le patron, Gianni 
toujours. Défense de récidiver 


concur- 
gnérent 


roit d'espérer : 


Napies-Udinese 
Sampdoria-Juvi 
Torino-Avellino 


Sandro Mazzola, le géné- ee 


sur le terrain de Vérone, a mar- 


les deux buts du succès : le pre- 


18 minute, et le deuxième, à 1. Fiorentina 
Muller, sur coup franc. Vérone 
Volpato, mais la victoire resta 
jérimentés. 

ieur, à Cagliari, et 


je l'UEFA, un Ipswich qui 


EN DIRECT DE- GÈNES 


Platini : sa ceinture sbdomine- TF1 


Pour son match contre la Juve, ble, qu'il estime Insuffisam- Il existe des règles 1rès stricr 
largement battu son record ment développée. tes on ltalle pour les télévi- 
es présents. 1! y [La Juventus va probable- sions étrangères. 
une douzaine de ment disputer un match amical 


contre “l'équipe bre 


une remarquat 
en Europe jalonnée par un très 
FE Tournoi de P: 


une latérale 


Michel Platini e: 
sième joueur français qui opère 
Juventus avec Meille dans 


a dit de 
sionnaire 


se fut 


n'aura garde d' 
autres footballeurs français 
ayant joué à Torino, Boni 
et Roger Grava, disparus 
1948 dans la catastrophe 
aérienne de Superga. 


COUPE D'ITALIE 


Volci les résultats et les classements de 
la première phase de Ia Coupe d'Italie. Les 


Pescara - Catania 


Naples 9pts; 2. Avellino 
4. Atalanta 4pis; 6. 


Samben 


GROUPE IV 
{4_ journée) 
Bari - Udinese 
Inter - Fogoia 

Rimini - Vicenza 


Bari - Rimini 
Vicenza - Foggla 


Classement : i. Bologne, Pisa 7 pts ; 3. Fio- Classement 
rentina, Campobasso 6 pts ; 5. Cavese, Noce- pts 
rina 2 pts. 2 pts ; 6. Foggla 1 
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France Football 


ci] A la fin du match Brady est 
allé prendre Francis par la main 
afin d'aller salu: 


pris place des centaines de 
supporters anglais sans doute 
en vacances et qui brandis- 
salent l'Union Jack comme s’il 


équipe anglaise. 
FE La publicité est reine en Ita- 


se Ÿ 
1. Cesena 7 pts ; 2. Catanzaro 


les débuts de la troisième 


équipe « européenne ». Naples, qui recevait Udinese, 
équipe de province qui est patronnée par Zanussi, dut 
se contenter du nul. Tenu en échec à cause d'un terrain 
désastreux, le grand buteur 
Diez, resta à sec, et les soixante mille spectateurs sur 


entin de Naple, Ramon 


Pourtant, ce début du Championnat du Calcio ne fut 


de buts : en huit rencon- 
, et ce malgré trois matches 


va-til devenir, comme celui 
un vral Championnat où le 
ns pas trop d'illusions. Le 


redeviendra sous peu le royaume du zéro à zéro. 


(Première journée) 


Pts J. G. N. P.p. ©. 


211004 0 
2: 1 118 67 a0nt 
BANANE CES À 
LS EU IS MS 
21100: 0 
110100 0 
110100 0 
110100 0 
110100 0 
110100 0 
110100 0 
SACS 5 
0 10010 4 
9 10010 1 
CON EL | 
0 10011 4 


n'a pu fiimer Platini car 


tribune 
dans laquelle avaient 


agi d'un match d'une 


reuve, on a même Ins- 


deux premières équipes de chaque grou 
sont qualifiées r les huitièmes de finale 
disputées au printemps prochain. 

GROUPE | GROUPE V 

({4* journée) (4® journée) 
Benevento - Torino . . 12 Modena - Lecce 00 
Cagliari - Palerme 22 Spal - Come 10 
Reggiana - Monza C3 Verone - Rome 05 

(5° journée) 
Benevento - Reggis 04 #1 
Tone - Caglnt… 20 

Mo - Gagllar 
Rat Classement Rome 9 pt 2. Verone 

Tpts; 3. Palerme 6 pts; 4. Monza, Benevento, 3. Lecce 8 pts ; 4. Spal 4 pts ; 5. Come, 
Reggiana 3 pts. 

GROUPE Il GROUPE VI 

{4® journée) 4° journée) 
Pistolese - Triestina 24 Catania - Padoue . 21 
Varese - Ascoli #1 Juventus lan AC pal 
Sampdoria - Bresci 40 Pescara - Gênes 22 
Brescia - Ascoli ; 12 Milan AC - Gênes 
Pistoiese - Sami 20 Padoue - Juventus . 


Classement : 1, ASCoÏ! 8 pis “Classement 

toiese 7 pts ; 4. Sampdoria 4 pts ; 5. Brescia, pts; 3. Catania 6pts; 4. Pescara 4 pts 
Triestina 2 pts. Padoue 3 pts : 8. Gênes 2 pis. 

GROUPE ll GROUPE 

és {4® journée) 0 

Atalanta - Perugia .… zaro - Cremonese #4 
Lazio - Naples 12 Ne Goer 50 
Salernitana - Avellino 12 ar atiese » A 10 

(6* Journée) Frs 
Avelino - Perug oe ER 20 
Naples - Atalanta. 10 ee: 0 
Salernitana - Lazio 23 S Sémbaned 00 


5 pts ; 4. Arezzo, Cremonsse 


janese 2 ps. 
GROUPE VIII 


{4 journée) 


pts. 


phonsait personnellement déjà au mois de m 
Le Champlonnat d'Italie, après la conquête de 
la Coupe du monde, est devenu le plus important 


des mal ont été télévisés en direct aux 
Etats-Unis et au Venezuela. En France, en direct 
à la radio, on a passé Sa Majesté Platini qui évo- 
luait à Gênes contre Sampdoria. Toujours aux 
Etats-Unis, la radio italienne a diffusé « tout le 
football minute par minute », en direct de tous 
les terrains de Première Division. 

En Argentine, on s'occupe énormément du Cal- 
cio car il y a quatre Internationaux de là-bas qui 
jouent dans des clubs 
rells, Hernandez et Diaz. 


équipe, Sampdoria de 
sont dérangés 


concours de pronostics. 
Le Calcio est à la ns le caicio la 


m un personnage qui a déjà fait l'unani- 


AGNELLI SOUS LE CHARME 


du monde. Témoin son démarrage de dimanche : | 


mité : Michel Platini. Parmi les vingt- 
leurs étrangers qui évoluent sur les 
péninsule, le Français est sans doute 
de sulte compris les secrets et les plèg 
clo, et qui a donné le plus de spectacle : Michel a 
déjà reçu en quelques semaines plus d'applaudis- 
sements qu’en une saison en Frat 

Le premier tifoso de Platini est l’homs 


mn ? 


— Non, \eureusement pas, répondit Platini, 


A ce moment-là, j'étais encore à Nancy. 
— C'est une trè: 


bonne raison, si vous 
gagné la Coupe, 


remercie M. Agnell, qu'il 


Lettre d'Italie 


GÈNES. — Pour avoir naguère fustigé les trop 
fréquents «Cocoricos» qui orchestrèrent les 
moindres faits et gestes des quelques sportifs 
français extériorisant leurs talents à l'étranger on 

que plus à l'aise pour affirmer qu'il y a 
t déjà un phénomène Platini dans la capl- 
tale italienne de l'automobile. 


Le Championnat n'est pourtant pes encore 
commencé que l’ex-Stéphanois se taillait une 
belle publicité. 1! a suffi pour cela de deux ou 
trois matches de Coupe d'Italie, un but d'antholo- 
gle (contre une équipe de D Il certes mais Il fal- 
lait tout de même le faire), pour que le grand 
joueur présumé entre de plain-pied dans le céna- 
cle des idoles. 


11 faut avoir entendu notre célèbre confrère 
Gianini Sera à la télévision le considérer 
comme une des plus grandes vedettes du C. 
alors qu'il n'est pas certain que Bera ait vu jouer 
souvent Platini. 


Il faut s'être entretenu, comme ce fut notre 
cas, avec son président Glan Plero Boniperti pour 
mieux juger des propos extrêmement flatteurs 
l'ex-avant-centre de la Juventus et de la Squadr 


« Michel est probablement la meilleure recrue 
que nous ayons eue à la Juventus depuis long- 
temps et pourtant Il y a eu un long défilé de 
grands joueurs chez nous comme John Charies, 
Omar Sivorl et autre Nestor Combin. » 


Il faut avoir parlé également avec son entrai- 
neur Trapattoni pour se rendre compte en quelle 
estime le tiennent ses employeurs. Une estime 
presque préventive puisque aussi bien Michel 
n'avait pas eu le temps de montrer toutes les 


Lettre d’Espagne 


BARCELONE. — Alors que les théoriciens du 
football ont craint que le futur immédiat du foot- 
ball espagnol, après la Coupe du Monde, ne fut 
sérieusement compromis, voilà que la première 
journée du Championnat est venue démentir 
cette opinion. Il est vrai que la terne prestation 
de la sélection espagnole au Mundial 1882 n'invi- 
tait pas non plus à l'optimisme. 

Mais la première journée du Champlonnat 1982- 
1983 a réuni dans les stades de Première Division 
plus de deux cent quatre-vingt-cinq mille specta- 
teurs. Les recettes de ces neuf premières ren- 
contres ont laissé aux guichets des stades 
soixante-dix millions de pesetas, soit quatre mll- 
lions sept cent mille francs lourd. Il faut ajouter 
que les « socios », qui payent une cotisation tri- 
mestrielle, n'étaient pas passés par les guichets 
des stades. 

On doit préciser aussi que les deux grands sta- 
des espagnols, le Camp Nou à Barcelone, avec 
ses 12 000 places, et le stade Bernabeu à Madrid, 
qui peut accueillir 90 000 spectateurs, n'entraient 
pas dans cette estimation, car le FC Bacelone et 
le Real Madrid étaient en déplacement. 


Ces recettes sont d'autant pli 
que les prix des places sont loin 
ché. Les 285 000 spectateurs de la première jour- 
née avaient payé très cher leur dévotion pour le 
football. Les places du match Valence-Barcelone 
coûtaient deux mille huit cents pesetas soit deux 
cents francs. L'engouement des Espagnols pour 
tre mis en doute. 
nce était aux anges avec la 
visite du Barcelone de Maradona, Schuster et 
compagnie, qui a réuni soixante mille spectateurs 
et laissé trente-cinq millions de pesetas (deux 
millions quatre cent mille francs) dans la caisse. 

Samedi soir, 11 septembre, lors du premier 
match de Championnat au Camp Nou, il y avait 


LE PHÉNOMÈNE PLATINI 


| turinoise a sombré dans une médiocrité certaine 


fon D 


LES FINANCES PROSPÈRES 
DU FOOTBALL ESPAGNOL 


(Robert Vergne) 


pourquoi le premier 
Sampdoria de 
losi et 


Gêne 
pas seulement par eux. Par les adversair: 
sûr, et de très nombreux journalistes 
presse internationale où II fut présenté un 
la façon de ces montreurs de foire : « Ve 

voir ce que vous allez voir », surtout lorsqu'on e: 
modeste comme Platini et qu'on dépend obliga- 
toirement de la collectivité. 


Or, on a vu au stade Massari de Gênes un bon 
Platini penant une mi-temps et puis la collectivi 


Avec un Paolo Rossi cadenassé par l'immense 
stoppeur Guérini, I! ne restait plus guère 
d'appuls pour notre Michel pour l'expression de 
son jeu limpide. 


IL est pourtant le seul Turinois à avoir décien- 
ngereux, il a souvent écarté le jeu 
il a hérité de quel- 

ttendait » 


Inflige 
à la suite d'un léger mome: 


pions 
réhabilitation. La moindre 
du Danemark. 


(Andres Merce Varela) 


cent huit mille spectateurs pour le match 
Barcelone-Valiadolid, équipe qui ne fait pas courir 
les foules. La victoire des Catalans (3-0) avec une 
activité sensationnelle de Maradona, auteur d'un 
but et constructeur génial des deux autres, con- 
firmalt que le Barça était l'équipe la plus specte- 
culaire d'Espagne et probablement d'Europe. 
C'est un candidat sérieux pour le titre de cham- 
pion et pour une victoire en Coupe des Coupes. 
L'Allemand Schuster, pas encore rétabli de sa 
grave blessure de l'année dernière à Bilbao, 
entouré de l'Argentin et des internationaux espa- 
gnols Gerardo, Victor, Marcos, Miguel, Quini, 
Alexanco et Alonso, a montré que, lorsque son 
football sera plus homogène et construit, ce sera 
plaisir de le voir évoluer dans l'équipe 
Le Barça compte sur l'intelligence de 
Schuster, le football génial de Maradons, et sur 
une constellation d'étoiles qui fait courir les fou- 
les. 


quiers du club. Le 
par les « soclos » l'argent dont | 
aucun Intérêt. Barcelone possèdi 
tion très stricte et une image de 
permis d’avoir une éconoi 
Sans recourir à le publicité sur I 


besoin sans 
administra- 
ue qui lui a 
et florissante, 
maillots. 


synchronisé avec I 
afin de réussir une gestion « triomphante », 
comme se plait à dire M. Nunez. 


tete Du 


à 
ESPAGNE (Xavier DE PINEDO) 


MADRID. — La seconde journée du Championnat 
espagnol disputée ce week-end, fut scindée en deux, 
six rencontres ayant eu lieu samedi soir, pour permettre 
au Real Espagnol de mieux se préparer pour leur soirée 
de demain aux quatre coins de l'Europe. Au cours de 
cette seconde journée, les principaux protagonistes 
furent les arbitres qui gâchèrent le spectacle ; les ren- 
contres Real Madrid-Séville, Betis-Atietico de Madrid et 
Gelte-Saragosse ayant même à cause de leur néfaste 
labeur une incidence sur les résultats. Mais, la véritable 
vedette de cette seconde journée du Championnat fut 
bel et bien Maradona qui, devant plus de 110 000 specta- 
teurs donna un véritable récital de football et contribua 
plus que largement (I fut à l'origine de trois buts de son 
équipe) au succès de Barcelone. 

Pourtant, malgré les performances de l'Argentin, la 
palme de la journée revint 4 l'équipe du Real Saragosse, 
qui en s'imposant à Digo 2-0, garde la tête (grâce à une 
meilleure différence de buts), il partage avec le surpre- 
nant Atletico de Madrid. Mais, ces deux Victoi 
Aragonais et des Madrilènes acquises toutes les deux 
en déplacement sont malheureusement ternies par les 
deux arbitres qui portérent c j 

+ Ainsi, au cours de la igo- 
Saragosse, alors que les Aragonais menalent 20 grâcs à 
des buts de Amareilla et de Valdano, l'arbitre, M. Guttie- 
nez commença à onde 
période pi 
l'attaque pour tenter de refaire leur retard. Lucaf, 
l'avant-centre local était fauché en pleine surface (66°), 
et l'arbitre signala non point le penalty que tout ls 
monde attendait mais bel et bien faute de l'attaquant. 
Les spectateurs manifestèrent leur colère par des jets 
de bouteilles et l'on frôla à ce moment-à le scandal 

Pourtant, cela n'était rien pulsqu'à la 75° minute, un 
défenseur de Saragosse dégageait le ballon avec: la 
main et là encore l'arbitre ne broncha pas, il se trouvait 
pourtant à quelques mètres de l'action, ce qui provoqua 
de nouveau la colère du public. Cette décision de l'arbi- 
tre anéantit les derniers espoirs du Celta di 
retard qui aurait pu devenir une réalité si 
été plus caime 

Néanmoins, la victoire de Saragosse n'est pas volée 
et une fois de plus, vollà les Aragonais en tête du 
Championnat à ses débuts. De son côté, l'Atletico de 
Madrid vient d'obtenir lui aussi sa première victoire à 
l'extérieur, ce qui le place à la première place aux côtés 
de Saragosse. Aussi, l'arbitre a-t-il eu une Influence sur 
le résuitat puisque les Andalous du Betis finirent la ren- 
contre à neuf joueurs (Blosca et Alex ayant été expul- 
ss) et virent ainsi leurs chances de victoires ou bien de 
match nul compromises. La victoire pencha du côté des 
Madrilènes qui profitèrent parfaitement de leur avantage 
numérique pour dans les dix dernières minutes, obtenir 

deux buts qui leur assurèrent définitivement les 
deux points. Voilà les Madrilènes bien partis cette sal- 
son et l'on commence à sentir les bienfaits des retours 
de Calderon à la présidence et de Luis sur le banc de 
touche. Il est à espérer que cette année, l'Atletico 
retrouvera enfin une place digne de son rang. 

La troisième rencontre conflictuelle, du point de vue 
arbitrale, coincida avec le retour à Chamartin d'Allredo 
Di Stefano. Le Real qui la semaine dernière avait arra- 
ché le nul à Valladolid se devait de confirmer devant son 


possibilités. 
lus, l'équipe que dirige Di Stefano se moi 
tra dominante au milieu de terrain mais une fois de plus 
aussi elle pêcha dans la surface de réparation : par 
manque évident d'attaquants et surtout d'alllers. Le Real 
avec un Stielike souverain au milleu eut de belles 
actions, qui ne trouvêrent malheureusement pas dé con 
clusions pour les transformer en buts. On se demande 
‘en même temps si les Magrilènes auraient obtenu la vic- 
toire sans l'aide de leur arbitre qui leur fit profiter d'un 


Lettre d'Espagne 


MADRID. — Cette semaine, la Fédération espa- 
gnole de football a présenté les nouveaux cadres 
techniques qui dirigeront désormais la sélection 
espagnole. On sait de longue date déjà que 
Miguel Munoz sera le remplaçant de Santamaria à 
la tête du onze de l’équipe d'Espagne. Miguel 
Munoz a tenu jeudi dernier une conférence de 


liguel Munoz, comme il l'avait déjà démontré 
au Real Madrid, n’est certes pas un révolution- 
et la seule modification qu'il ait introduite 
le staff technique des sélections espagno- 
les est la nomination, au poste d'entraineur de la 
sélection A, de Vicente Miere ; pour st 
aucune modification, les hommes de Santamaria 
restant en place. Mais n'être pas un révolution- 
naire ne veut pas forcément dire conformis! 


Munoz l'a laissé sentir au cours de la conté- 
rence de presse qui eut lieu après la réunion de 
la Fédération. Au cours de celle-ci, Il confirma 
qu'il ne tlendra certainement pas compte des pri- 
vilèges et des recommandations pour former son 


LES ARBITRES GÂCHENT LE SPECTACLE 


penalty généreusement accordé pour une faute qui 
n'est pas apparue si évidente que cela. Sans ce tir des 
onze mètres on doute que les Madrilènes eussent vain- 
cus la vive résistance de Sévill 
qui fut intraitable samedi soir. 
Autre présentation officielle : celle de Barcelone et de 
Maradona devant plus de 110 000 spectateurs réunis at 
Nou Camp. Et le 
commencée di 


À noter encore l'excellente performance de Malaga 
qui parvint à arracher un match nul à l'extérieur et aussi 
l'exc tenue de l'équipe de Los Palmas qui la 
semaine dernière tint en échec les champions d'Espa- 
gne sur leur terrain et qui cette fois-ci s'est imposé, 
bien que difficilement, à Osasuna. De leur côté, les Bas- 
que de la Real Sociedad ont compensé le point perdu à 
domicile la semaine dernière en allant faire un brillant 
match nul sur le terrain de Gljon qui ne méritait certes 
pas un tel sort, 

Cette semaine, les clubs espagnols à l'égal de toute 
l'Europe entrent en jeu dans les différentes coupes 
européennes et Il est à souhaiter pour le blen du foot- 
ball espagnol que les résultats qu'ils y récolteront 
seront de toute autre nature que ceux réussis pas 
l'Espagne au cours du Mundial. 


(2° journée) 


Athl. Bilbao - Valence 24 
Las Palmas - Osssuma 24 
Classement 

Pts J. G. N. P. p. 

4220040 
4220041 
3211043 

ar 2p10:3.:2 

SR 02 

Lx A VC JE RC 
«2 210104 2 
DR NE RE 
2290201 1 

2 2020 1 1 

L 220201 1 
2220 TMIT AN 

a ge log an 
VAT TIS À 

APN a IR ET 
ARRET 1 US 

2 20020 3 

9 2 0 0 2 1 5 
(Real Madrid), 3 ; Amarilio 


(Xavier de Pinedo) 


MUNOZ PREND SON SERVICE 


On commence à sentir un premier changement 
avec l'étape de José Emillo Santamaria. Par all 
leurs, Munoz expliqua qu'il ne fallait pas s'atten- 
dre à des miracies de sa part, car ce n'est pas lui 
qui joue mais bien les joueurs. Mais il voulait sur- 
tout que l'Espagne ôte à l'Europe et au monde 
entier la mauvaise Impression qu’ 

cours du Mundial. Pour cela, Munoz 

ques idées. 1! 


Dans l'immédiat, M. Munoz tiendra son premier 
entrainement comme sélectionneur le 6 octobre 
prochain et il donnera ensuite à connaître sa liste 
des vingt-deux joueurs sélectionnés pour le pro- 
chain Espagne-Islande. Munoz a précisé égale 
ment qu'il espère bien que l'Espagne, à l'occa- 
sion du Championnat d'Europe des nations orga- 
nisé par la France, retrouvera de nouveau une 
place dans le concert des grands d'Europe. 


ANGLETERRE 
IL PLEUT DES BUTS 


LONDRES, — Le véritable torrent de buts continue 
dans le Championnat : 41 pour onze matches de Pre- 
mière Division ce week-end. Dans ce début de saison 
extraordinaire les deux promus, Watiord et Luton, se 
firent remarquer cette semaine. 

Avant le week-end, le classement n'avait pas une 
grande signification, mais, après cinq matches joués, 
que Watford soit leader est assez frappant. 

Watford est arrivé en tête du classement après une 
victoire de 2-1 sur Swansea, qui perd son élan après un 
bon début, et remporta un succès convainquant sur 
West Bromwich Albion par 3-0. Ce résultat 
emple des résultats en dents de scis qi 
clubs britanniques. Trois jours 

Albion 
‘emportait par 41 face à Swan- 


W 
cette défaite à Wat 


sea trois jours après | 

Cependant, l'exploit le plus extraordinaire de la 
semaine — peut-être de la saison — fut le match nul de 
Luton, 3 à 3, à Liverpool. 

Luton marqua le premier, grâce à un beau but: le 
jeune Walsh dribbla Lawrenson et passa à Stein, dont la 
finition fut précise. 

Souness égalisa six minutes plus tard (32°) avec un 
bon tir de vingt-cinq mètres qui heurta ls deux poteaux 
avant d'entrer dans la cagi 

Quelques minutes avant la mi-temps, Findlay, gardien 
de Luton, seul dans sa surface, sur une simple relance 
ä,la main, tomba à terre et se fractura.. une côte. 
L'arrière Stephens mit alors le maillot vert, et ne pui 
empêcher Rush de marquer juste après. 

En seconde mi-temps, Donaghy devint le troisième 
gardien de Luton et n'eut aucun complexe d'infériorité. 
Moss égalisa pour Luton grâce à un magnifique tir, puis 
Moss passa à Stein qui, gardant son sang-froid, inscrivit 
un but aussi bon que les précédents. 

Johnston, après avoir remplacé Dalglish, sauva l'hon- 
neur de Liverpoal, après du bon travail de Lee et de 
Rush. 

En quatre jours, Liverpool a encaissé six buts sur son 
propre terrain. Cette semaine, en effet, Nottingham 
Forest y inscrivit trois buts avant de tomber 4-3. 

La première mi-temps fut mouvementée à l'extrême. 
Deux fois Hogdson donna l'avantage à Liverpool, mais 
Hodge (2 buts) et Davenport renversèrent la situation et 
Forest disposait d'un avantage de 3-2 à la mi-temps. 1! 
en fut ainsi jusqu'à la 80 minute, lorsque Souness éga- 
lisa. Une minute avant la fin, Rush arracha la victoire 
pour Liverpool. 

Le très jeune Irlandais Whiteside, de Manchester Uni- 
ted, marqua deux fois face à Ipswich (3-1), ce qui lui 
valut des éloges, parfois extravagants, de partout. Cop- 
pell réussit l'autre but d'United. Mariner égalisa pour 
Ipswich à la 44® minute. Ipswich est loin d'être l'équipe 
de la saison dernière, elle n'a jamais eu beaucoup de 
réserves et le départ de Muhren à Manchester United 
ajoute à la pression sur les effectifs du club qui attend 
toujours sa première victoire. 

Un jeune gardien a bien saisi l'occasion qui lui était 
offerte : Alex Williams, de Manchester City, remplaçant 
de Joe Corrigan, dans les deux dernières rencontres de 
City, avec plusieurs arrêts athiétiques, rapides, fut un 
élément prépondérant dans la victoire de City à Totten- 
nam, par 2-1 

L'autre es fut Baker, transféré de Southampton au 
début de la saison, qui réussit deux très bons buts. Le 
deuxième fut extraordinaire : 11 prit le ballon en cullière 
et l'envoya haut, haut, haut au-dessus de a tête de Cle- 
mence. Et après cela une victoire par 80 (|) de Totien- 
ham sur Southampton en semaine. 

Son nouveau gardien Peter Shilton, titulaire anglal 
doit se demander où il est tombé. Six buts dans sa 
contre Tottenham, quatre contre Watford, c'est inoul. 

Cet anéantissement de Southampton en semaine fut 
marqué par le retour de Ricardo Villa. L'Argentin, pour 
son premier match après les événements des Maloui- 
nes, deux minutes après son entrée sur le terrain 


SUISSE 


LE BEAUJOLAIS NOUVEAU 


LAUSANNE. — En Suisse, sur tous les stades, exis- 
tent des panneaux électroniques qui, pendant les mat- 
ches, renselgnent sur l'évolution des autres rencontres. 
Dans tous les stades donc, le public a été convaincu 
que le préposé à ces affichages avait abusé du beaujo- 
lais quand apparut, à la mi-temps du match Zurich-Saint- 
Gall, entraîné désormais par Johansen et dirigé par un 
maestro un peu trop ignoré, Christian Gross, qui œuvra 
en Allemagne mais qui est Suisse, un 0-4. 

Saint-Gall joue maintenant sur un ryinme tellement 
frénétique que Zurich fut balayé devant six mille specta- 
teurs ébahis. Il faudra maintenant compter avec cette 
équipe qui avait eu de la peine à trouver sa cadence, 
mais semble avoir décelé le défaut des clubs suisses, 
c'est-à-dire une certaine lenteur dans l'élaboration du 
jeu. 

Ce résultat ne fut pas la seule surprise de la sixième 
icurnée du Championnat. Vendredi soir déjà, Vevey était 
allé gagner à Wettingen, club néo-promu, par 3 à 2, On 
l'a dit au début de la saison, on cralgnait pour Vevey 
qu'il ne soit peut-être relégué. Or, Vevey compte main- 
tenant neuf points d et se situe au 
deuxième rang du demi-centre de 


PORTUGAL 


(Carlos CARVALHO) 


HUMBERTO SAUVE BENFICA 


LISBONNE. — Porto a reçu Espinho, adversaire qui 
est pour l'instant un opposant redoutable et qui péné- 
trait sur la pelouse avec cinq buts pour et trois contre : 
cependant Porto, avec deux victoires et un nul, ne vou 
lait pas laisser l'ombre d'une chance à son voisin 
Espinho. 


Avec le nul 00 de la premiére mi-temps, Porto se 
devait de réagir contre la résistance d'Espinho. C'est 
alors qu'à la 60° minute, par Walsh et à la 62* minute 
par Gomes, Porto en deux minutes força la décision 
grâce à deux attaquants qui feront encore beaucoup 
parler d'eux cette saison. 


Le match que Falgueiros à disputé 4 Lisbonne avec 
Benfica était pour [ui un jour de fête pour célébrer son 
retour à la Première Division après une vingtaine 
d'années passées en Deuxième Division. Avec son nou- 
veau style attaquant et agressif, Benfica a pensé faire 
un large score, mais Falgueiros a présenté un excellent 
gardien de but, le jeune Barradas, et un système défen- 
if renforcé, ne laissant qu'un ou deux joueurs en atta- 
que. Et le but qui a permis la victoire de Benfica par 1-0 
vint de l'arrière central Humberto. 


Dans son stade, Guimaraes a dominé à son aise Setu- 
bal (3-0) le vaincu a pratiqué trop souvent un football 
désordonné. 


Joachim Rochas a marqué deux des trois buts du 
match. Pendant la première mitemps, Setubal a 
répondu du tac au tac aux initiatives de Guimaraes, mais 
après le repos l'équipe a perdu de son homogénéité et 
le vainqueur s'est imposé en contre-attaque. 


Sporting a visité Amora dans les environs de Lis- 
bonne, un déplacement pas facile pour les champions 
car ils ont perdu 3-0 en 1861 et n'ont gagné la saison 
dernière que par un pénible 3-2, 


ll y avait neuf minutes que l'on jouait que Lito surpre- 
nait le gardien, marquant le premier but pour Sporting. 
Si le Sporting a gagné par 2-0, de nouveau par Lito, il le 
doit surtout à son gardien de but. 


Braga a perdu pour la quatrième fois, mé 
Rio Ave, ce qui révèle une crise inquiétante pour 
équipe. Très nette a été la victoire d'Estorll sur 
Varzim par 3-0. 


Sur son petit terrain, Alcobaça a fait match nul 
Portimonense (1-1). 


ec le 


(4° journée) 


Estoril- Varzin . 
Benfica - Falguelros 14 
Guimarses - Setubal : #0 
Maritimo - Boavista .…:. : 12 
Rio Ave - Braga …... ee 
Amors - Sporting . 02 
Alcobage - Portimonense ! 1 14 
Classement 
Pts J. G. N. P. p. c. 
844008 1 
1431072 
143106 2 
8 33007 1 
SCENE T 
4 420 2 6 4 
4420255 
442023 4 
3411266 
3411235 
3403172 4 
PONT 107 
2410315 
0 10 0 10 1 
240043 8 
9 30032 9 
Buteurs : Rocha (Guimaraes), 4 ; Gomes (Por. 


to), Alquas (Portimonense), 3. 


te | 


(Max MARQUIS) 


comme remplaçant d'Hoddie, blessé, marqua le 
deuxième but de Tottenham, ce qui ouvrit les écluses et 
Inonda la défense perméable de Southampton. 

Brighton, aussi, encaissa beaucoup de buis, mais il 
rattrapa son retard de deux buts face à Sunderland 
avant de gagner par 3 à 2, ce week-end. 

Quand on parie des buts encaissés, inévitablement, 
on pense à Birmingham, 

Son nouveau gardien, Blyth, est allé chercher le bal- 
lon dans sa cage quatorze fois dans les trois derniers 
matches, sans être coupable pour ce total, 

West Ham fut le dernier bourreau de Birmingham, 
avec des buts de Goddard, Van der Elst, Martin, Stewart 
et Clark (son premier but pour le club). 

Bobby Robson, l'entraîneur anglais, assistait au match 
et dut être très impressionné par la forme de Goddard, 
Devonshire et Martin. 

Un autre premier but pour son nouveau club : celui de 
Chapman pour Arsenal, un joueur assez critiqué. Chap- 
man et Woodcock signérent les buts qui donnérent à 
Arsenal sa première victoire de la saison, à Coventry. 


{4° journée) 
Aston Ville-Luton . 
Brighton-Arsenal 
Goventry-Sunderland 
Liverpool-Nott. Forest 
Man. Utd-Everion ….… 
Norwich-Birmingham 
Notis County-Man. City : 
Stoke-WBA . 
Tottenham-Southampion 
Watlord-Swansea . 
West Ham-Ipswich 


(5° journée) 
Aston Villa-Nott. Forest 41 
Brighton-Sunderland 2 
Coventry-Arsenal … 02 
Liverpool-Luton …::::!1 5 
Man. UTD-Ipswich .… #1 
Notts County-Everton 12 
Norwich-Southampton . 141 
Stoke-Swansea ..…...... 41 
Tottenham-Man. City … 4 
Watford-WBA . el 
West Ham-Birminghem ss 60 


Classement 


nË 


11. Wattord 
: Manches! 
Manchester City 


P 
El 1 
5 1 
5 1 
5 0 
5 2 
5 2 
É 5 1 
# 5 2 
FA 5 2 
5 2 
5 2 
5 2 
5 2 
5 3 
$ 31 
5 3 
2 5 2 
El 21 
El 3 
5 3 LA 
22. Birmingham 15514 û 
. ….. 17 
Buteurs : Latchford (Swansea), 5; Cowans 


(Aston Villa), Whiteside (Man. Utd), 3. 
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(Raymond PITTET) 


Vevey, Henri, nous disait samedi soir, assistant à 
Lausanne-Aarau (3-0) : « On va bientôt pouvoir faire des 
voups de talons dans nos 16 mètres, mais pas trop près 
de nos buts quand même | », histoire de s'amuser genti- 
ment del'extraordinaire début de saison de son équipe. 

Henri a donc vu Lausanne gagner sans problème par 
3 à 0 contre ce Aarau correct mais limité. 

Pfister, l'international qui_a des problèmes de santé, 
a rejoué une heure et avec volonté, a démontré qu'il ne 
voulait pas céder au mauvais sort qui le poursuit depuis 
des années. Lausanne n'a cependant pas présenté tou- 
tes les faceites d'une équipe sûre d'elle-même. 

Servette, en revanche, s'est imposée à Berne, 
les Young Boys, balayés par 4 à 0. Personne n'aurait 
osé risquer un pronostic sur une victoire aussi large, 
obtenue grâce à Decastel et Favre, rayonnants 

Pendant qu'on ÿ était, on n'allait pas lésiner sur la 
pluie de buts. Tachet, un ex-ailier de Lausanne (qui n'en 
à plus guère), marqua trois fois pour Sion, face à Bellin- 
zone, gommé par 6 à 1. Bulle, qui n'a plus tellement le 
moral et avait dû remplacer son demi-centre Mantoan, 
suspendu, en à encaissé la bagatelle de huit contre 
zéro, face à Lucerne, au sein duquel Hitzfelt (trois réus- 
sites) se promena. Pendant que Grasshopper perdait 1 à 
3 à Bâle, Servette prenait la première place. 

Trente-huit buts marqués pour sept matches, des 
assistances moyennes, un temps automnal splendide, le. 
peloton des grands regroupé, des petits déjà affolés : le 
Championnat suisse est une éternelle répétition. 


(6° journée) 
Bâle-Grasshoppers 
Lausanne-Aarau 
Lucerne-Bulle .….:.:! 
Neuchätel-Winterthur - 
Slon-Bellinzone 
Young Boys-Servette 
Zurich-St Gall 
Wettingen-Vevey : 


Classement 


Young Boy 
T. St Gall … 
Bâle . 

Neuchätol 
10. Lucerne 
+. Lausanne 
12. Wettingen 

Arau 

Bellinzone . 
15. Bull 
16. Winterthur 


ÉCOLES 
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France Football 31 


ALLEMAGNE DE L'OUEST 


Où en est Rummenigge ? Comment va Hambourg ? 
Que devient donc Cologne ? Ces interrogations, qui 
étaient encore de mise il y a seulement quinze jours, 
sont aujourd'hui dépassées. Les choses ont repris leur 
cours normal en Bundesliga, puisque Hambourg et 
Bayern appartiennent depuis samedi au groupe de tête 
que complètent Stuttgart et Dortmund, seuls invaincus 
du lot avec le HSV. 

Les Nordistes ont joué deux fois cette semaine, ato- 
misant d'abord Düsseldorf en match de retard mardi (6- 
0), avant d'aller gagner samedi sur le terrain de la lan- 
terne rouge Leverkusen (1-0). Victoire assez chanceuse, 
puisque le but obtenu par Jimmy Hartwig n'intervint 
qu'à trente secondes de la fin du match, suite à un coup 
franc de Magath, d'abord repoussé par la défense 
locale, et remis sur le pied gauche du multre par la 
tête du Danois Bastrup. Victoire historique aussi, puis- 
qu'avec ces deux nouvelles victoires, Hambourg a battu 
le record des matches sans défaite en Bundesliga : Il en 
est à vingt-trois de rang, son dernier échec remontant 
au 16 janvier 1982 à Brunswick (1-2). Victoire pas très 
convaincante enfin, puisque si les champions firent 
preuve d'une indiscutabe supériorité technique, Lever- 
kusen se procura les occasions les plus franches, le 
gardien hambourgeols Stein se révélant alors l'homme 
de son équipe. 
s'est également imposé à l'extérieur et 
d'une manière plus probante, puisqu'il jouait chez l'un 
des trois leaders, Bieleteld. Comme il le fit souvent l'an 
passé, le Bayern imposa sa loi en début de rencontre, 
marquant deux buts grâce à son arrière Horsmann sur 
une erreur du gardien lsohao (16°) et à Nachtwelh après 
un joll une-deux c'était d' 
leurs le premier but de l'es 
velles couleurs. Mais Bleleteid, très volontaire, ne se 
découragea nullement, et réduisit l'écart grâce à un 
penalty indiscutable pour faute de Grobe sur Lienen, 
que transforma Pagelsdorf (38). Après une longue 
course-pourauite, les Prussiens crurent bien toucher au 
but lorsque Schrogder, sur coup franc dévié par le mur, 
eut égalisé (78°). Mais cinq minutes apré: 
coup franc, mais indirect celui-là, Breitner poussait le 
ballon pour Augenthaler, dont le tir faisait moucho dans: 

conditions identiques (83°). Bieleleld se rua alors à 
laque, 
tèrent même l'écart à l'ultime minute grâce à une 
échappée de Rummenigge, qui évita Isohao avant de 
porter le coup de grâce (80°). Un dénouement presque 
aussi sévère pour Bielefeld que pour Leverkusen, mals 
c'est aussi ce genre d'efficacité oui distingue les gran- 
des équipes. 

Stuttgart est toujours là, apr 
Düsseldort (1-1), où le public ne suit pl 
8 000 personnes seulement avaient pris pl 
tribunes du Rheinstadion. Fortuna aurait égal 
gagner, mais au but de Fachs, servi par l' 
Édvaldsson (47+), Aligower répliqua d'un tir-canon dans 
la lucarne (61*). 

Dortmund a également réussi je match nul (0-0) sur le 
terrain de Brunswick. Le public et les joueurs prussiens 
ne décolérèrent pas après le match contre l'arbitre 
Engel, qui avait refusé un but d'Eggeling pour hors-jeu 
(71), mais Borussia, bien que très prudent pour un lea- 
der (il joua avec un unique attaquant), n'avait pas mérité 
d'être battu au terme de ce match assez quelconque. 

À un point des leaders, on trouve donc Bielefeld, en 
compagnie de Brême qui a battu Hertha Berlin (3-1) 
grâce au nouveau roi des buteurs de Bundesliga, Rudi 
Voller. Ce dernier, successeur de Kostedde (parti en 


avoir pris un point à 
puisque 
dans les 


LES GROS BRAS SE REPLACENT 


(Joachim Jürgen VOGTS) 


Division |i à Osnabrück), marqua les deux premiers buts 
sur centre de Mohlmann (12*), puis sur exploit technique 
(84) avant d'offrir le troisième à Meier (41+) ; le Werder, 
qui paraît à l'heure au rendez-vous européen, contrôla 
ensuite le match, Hertha sauvant cependant l'honneur 
grâce à Mohr (87°). 

Le plus beau match de la journée opposa Karlsruhe à 
M'Gladbach (2-0). La jeune équipe d'Heynkes prit beau- 
coup de risques offensits, mais Karlsruhe fut efficace en 
contre, marquant deux buts coup sur coup par Hage- 
mayr (11) et Bold (13°). 

Schalke concéda un point au convalescent Kaiserslau- 
tern (0-0) après un match médiocre, et à l'issue duquel 
la police dut protéger l'arbitre fritschler, coupable 
d'avoir annulé un but local à l'ultime seconde. 

Nuremberg a battu Cologne (2-1), décidément assez 
loin de sa valeur de la saison dernière. Reinhardt mar- 
qua d'entrée sur corner de Botteron (4°), mais Steiner 
égalisa (16*), avant que Heck, encore servi par l'interna- 
tionai suisse, ne donne la victoire à Nuremberg (52*). 

Enfin nouvelle défaite à domicile de Franciort contre 
le dernier du Championnat, Bochum (0-1), grâce à une 
échappée de Pater (4), Filen ne va plus à l'Elntracht, 
dont la situation est catastrophique, et qui manqua 
même un penalty par Werner Lorant (34°). Le gardien de 
Bochum Zumdiek, qui fi un match extraordinaire, arrda 
le tir. 

Samedi prochain, les quatre leaders joueront à domi- 
cile (Stuttgart-Karisruhe, Bayern-Francfort, Hambourç- 
Bielefeld et Dorimund-Schalke), ce qui pourrait leur per- 
meître de creuser l'écart. 


Dusseldort - Hambourg . [1 
Cologne - Kalserslautern . Er] 
(5° journée) 

Dusseldort - Stuttgart 11 
Breme - Hertha #1 
Nuremberg - Cologne 21 
Schalke - Kaisersiautern .…. 00 
Bielefeld - Bayern 24 
Brunswick - Dortmund C1 
Leverkusen - Hambourg 1 
Karisruhe - Moencheng. 20 
Francfort - Bochum . La 
Pts J. c. 

5 3 
5 3 
5 4 
8 5 2 
15 a 
2% 
6 5 8 
5 5 7. 
55 # 
44 4 
#5 8 
3 5 11 
35 8 
35 5 
35 # 
2 4 7 
z 5 5 
15 2 
Buteurs : Voeller (Werder), 5 (Stuttgart), 


4, Griliemeier (Bieleold), 4. 
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Pour cette dixième livraison du 
best-seller des livres sportifs, une 
saison dominée par une Coupe du 
monde passionnante, dont l’auteur 
révèle toutes les coulisses, et pré- 
sente toutes les vedettes. Avec les 
surprises des Coupes d'Europe, la 
victoire au sprint de Monaco sur 
Saint-Etienne dans le Championnat 
de France, le triomphe insolite du 
Paris-Saint-Germain en Coupe de 
France. Plus passionnant que 
Jamais. 

Jacques THIBERT. 


256 pages 22x27 ‘sous jaquette, 
100 photos noires et 96 photos cou- 
leurs. 


Parution le 10 octobre. 


32 France Football 


BELGIQUE 


(Michel DUBOIS) 


AVEC LES COMPLIMENTS DU DOYEN 


BRUXELLES. — Tous les footballeurs ne subissent 
pas des ans L'irréparable outrage. Nico De Bree, le 
gardien de but de l'étonnant Beerschot, leader unique 
d'un curieux Championnat de l'Ellte, en a démontré 
une preuve magistrale, samedi soir, à Sclessin, tout au 
Dr. du match vedette de la sixième journée de com- 

tition. 

Nico De Bree fêtera après-demain son.… trente- 
huitième anniversaire, il est de peu le « doyen » des 
loueurs de l'Elite. Cet athlète du football, à la stature 
imposante, a réussi une brillante carrière en Belgique. 
« Dernier rempart » du RWD Molenbeek, à l'époque où 
l'équipe bruxelloise signalt d'excellentes prestations en 
Coupe d'Europe, De Bree connut un sort légèrement 
moins enviable à Anderlecht, où Raymond Goethals 
l'avait pourtant attiré en catastrophe, il y a quelques 
années, pour remplacer presque au pied ievé son com- 
patriote Ruiter, dont l'entraïneur du Sporting ne voulait 
plus. 

À trente-cinq ans, De Bree fut même... laissé pour 
compte par le grand club du Parc Astrid, où il n'a 
raissait plus que comme troisième gardien derrière 
l'Autrichien Koncilia et l'actuel titulaire Munaron. 

L'entraîneur Urbain Braems dut toutefois aller 
l'extraire de la retraite. active dans laquelle il 
s'ennuyalt ferme, pour payer les insuffisances des gar- 
diens qui lui avaient été préférés. 

Nico De Bree tenait sa revanche, I! s'en fut pouraul- 
vre sa carrière à Winterflag où, sous la direction de 
Robert Waseige, |! alda efficacement le club limboi 
geois à effectuer sa grande entrée en Coupe d'Europe, 
il y & deux ans. 

Faute de moyens financiers suffisants, Winterflag ne 
put le conserver. De Bree pensait achever quiètement 
sa longue carrière de baroudeur au Beerschot qui 
venait d'être relégué < tapis vert», 
pour avoir trempé dat 

Titulaire virtuel 
DR chrieus. Nico De Bree ratous 


tardé à étaler une classe demeurée intact 
soir, par exemple, Il tint en échec, à lui tout 
pendant quatre-vingt-dix minutes, toute l'attaque por 
tant en verve d'un Standard qui venait, trois jours plus 
481, d'infliger sept but sans réplique au Lierse | 

Le Standard avait pourtant bien entamé la rencontre 
puisqu'il mena la marque dès leuxième minute de 
leu, grâce à un but de Wendt, redevenu régulièrement 
efficace dans le rectangle adverse. 

Le Beer hot ne s'effondra pas 
traire même : il prit l'avance au marquoir en profitant 
notamment d'une erreur d'appréciation de Michel 
Preud'hommes, le troisième gardien de l'équipe natio- 
nale belge. 

Sur sa lancée, le club anversois eut le temps d'inver- 
ser les chiffres avant d'arquer le dos pour résister aux 
offensives Incessantes el furlouses que menait Are 

(aan. 

De Bree multiplia alors les prouesses sur la ligne et 
dans son rectangle pour sauver. fout ce qui pouvait 

11 füt aidé à deux reprises par sa barre transversale, 
mais il réussit à préserver l'essentiel : une étonnants 
victoire du Beerschot sans défaite, qui mérite tout dou- 


une pièce. Au con- 


voure. 
Les rivaux directs du club de Rik Coppens, qui 
demeure le dernier Invalncu de l'Elite, ont connu des 
fortunes diverses. Le club brugeois, par exemple, a dû 
se contenter d'un petit partage de longueurs à Winter- 
flag, après qu'il y eut même frôlé la défaite. 
Anderlecht, qui avait revu son dispositif tactique et 
replacé son maître à jouer Lozano dans une position 


PETITES ANNONCES 


Les Petites Annonces sont reçues à : 
OPG « Centrale des Petites Annonces » 
126, rue Réaumur, 75002 Paris. 
Téléphone : 233-71-81 
Elles sont payables au comptant par 
chèque bancaire, postal ou mandat à 
l'ordre de l'OPG ou directement à notre 

guichet. 

Elles doivent être en possession de l'OPG 
avant le mercredi 12 heures 
accompagnées de leur règlement, pour 

publication le mardi suivant. 
TARIF T.T.C. : 
Annonces simples: 11F la 
21 signes et espaces. 
Minimum par annonce : 55 F. 
Annonces encadrées : supplément 55 F. 
Domicitiation du courrier : les annonces 
peuvent être domiciliées à nos bureaux et 
le courrier réexpédié pour une redevance 
forfaitaire de 30 F par annonce. 
(Cette somme étant à la charge des 
annonceurs, les lecteurs répondant à ces 
annonces n'ont donc pas à envoyer 


ligne de 


d'argent.) 
DEMAND DIVERS 
Urgent. Léoty D. 42, r. J.-Rostand 
Joueur D. I, 22 51430 Tinqueux. 
ch. Club D. IV, DHE, DHR T. (16) 


26-84-06-53 

ach. bon prix l'intégralité 
des numéros de « F.F. » 
saisons 1966, 57, 58, 59, 
60, 67, 68, et quelques 
numéros des saisons 81, 
63, 65, 66, 69, 70, 71, 72. 

Faire offre. 


poste 8/8, Sud France 
Tél. (16) 86-79-43-14. 


Algérien 28 ans, milieu de 
terrain, ch. Club D. 11 
où D. Ill en France. 

M. Nasro Keddar 
Hôtel Regyn's, 18, r. des 
Abbesses, 75018 Paris. 


OFFRES 


Club CF 4 rég. Lyon 
ch. joueurs 4-5-9-10 
Emploi assuré, connais. 
compt. et comm. souhait. 
Ecr, n° 10.700 - O.P.G. 
126, r, Réaumur, 
75002 Paris, qui transm. 


Nous_ prions nos 
annonceurs d'avoir la 
Gourtaisie de répon- 
dre aux, lettres. qui 
leur Sont adressées, 
particulièrement lors: 
due le correspondant 
à joint un timbre pour 
la réponse. D'avance 
nous les en remer- 
cions. 


plus offensive, effectuait un déplacement périlleux au 
Uierse. Il s'en est sorti tout à son honneur, même s'il 
n'y a pas encore livré une prestation éblouissante. 

Gatte rencontre, suivie par un public beaucoup plus 
nombreux que de coutume, marqua aussi le retour 
d'Erwin Vandenbergh, sur la pelouse où il se forges sa 
renommée. Ses anciens supporters l'acclamérent au 
coup d'envoi pour lui signifier qu'ils ne lui tenaient pas 
rigueur d'avoir gravl un échelon dans sa carrière pro 
fessionnelle. 

Vanderbergh les remercia de leur accueil en 
signant... le premier but d'Anderiecht, Frimann se char- 
gant d'assener le coup de grâce aû Lierse, en qu 
ques minutes d'un « petit » match. 

Beveren, qui commençait à s'imposer comme le 
grand animateur de ce début de Championnat, a 
essuyé une première défaite absolument logique à 
l'Antwerp, tandis que Lokeren et la Gantoise, qui 
s'affrontaient à Dakam, n'aborderont pas sans doute 
leur premier match de Coupe d'Europe dans un état 
d'esprit analogue. 

Le Hollandais Vandem Gey, le plus grand espoir du 
football batave, fut la grande vedette de la rencontre. ll 
signa les deux buts de son équipe avant... de se faire 
exclure pour avoir fait mine de dévoiler à l'arbitre, qui 
le réprimandait, la partie charnue de son anatomie 

Révélation du dernier Championnat, la Gantoise trat- 
nallle pour l'instant en queue du classement. Elle 
devrait cependant franchir l'obstacie de Haariem, en 
Coupe de l'UEFA, le Standard affrontera Raba Eto 
Gyor, Anderlecht se fera les crocs contre les modestes 
Finlandais de Kuoplo, tandis que Lokeren abordera 
vec clrconepection sa double confrontation avec Stal 

lelec. 

Waterschel, le vainqueur de la Coupe, ne_ devrait 
éprouver aucune difficulté à éliminer les Red Boys de 
Differdange. 

Les clubs belges peuvent donc entrevoir un excellent 
tir groupe 


(Matches en retard) 
Standard-Lierse . 5 
Waterschel-La Gantoise . 


(6° journée) 


RWDM-FC Seraing 
Lokeren-La Gantoise 


Waregem-Tongres 

Winterslag-FC Bruges . 
Classement 
Pts J. G. N. P.p. c. 
:10 6420 7 
SES AUS s 
SEAT s 
86411 8 
8632: 4 
MAR AE 3 
-_TÉS RSS T 
- 1.842,34 4 
- VerdE 3 
. 9 Ca 8 
1.5 62403 8 
5613221 
462047 10 
AE HE A 9 
Me MD TU T 8 
:460472 à 

17. Wintersiag ...:... 3 6 1 1 4 7 

18. Cercle Bruges ….. 1 6 0 1 5 7 13 


POUR VOS ARCHIVES 


Championnat d'Europe 
GROUPE Il 
A Kuopio 


POLOGNE b. FINLANDE 3-2 (2-0) 
3 526 spectateurs. Arbitrage de M. Van Lan- 
genhoven (Belgique). Buts: Smolarek (16° s. 
pen.), Dziekanowski (28°), Kupcewicz (73°) pour 
la: Pologne: Valvee (84), Kouss (85+) pour la 
inlans 


FINLANDE : Huttunen — Lahtingn, Kymalai-. 
nen, Granskog, Pekonen — Turunen, Ikalainen, 
Rautiainen — Remes, Himanka (Kousa, 73), All 


st 
: Kazimierski — Majewski, Doiny, 
, Jalocha — Kupcewicz, Clolek, Boniek, 
Buncoi — Dzlekanowski (Mezur, 74), Smolarek. 


GROUPE V 
A Bucarest 


ROUMANIE b. SUEDE ............... 2-0 (10) 

5 000 spectateurs. Arbitrage de M. Sostaric 
{Youg.). Buts : Andone (24°), Klein (47°). Avertis- 
en à Erlandsson. Expuision de Nilsson 


ROUMANIE : Moraru — Rednic, lorgulescu, 
Ungureanu, Ticleanu — Andone, Gabor (Cirtu, 
70), Klein (Custov, 84+), Bologni — Georgescu, 
Balaci. 

SUËDE : Aavelli — Fredriksson, Hysen (Hal- 
lendal, 79°), Dahlavist, Erlandsson — P. Nilsson, 
Borg, Bioerklund, Larsson (Svensson, 86°) — 
Corneliusson, Andersson. 


Matches amicaux 


A Saint-Gall 
SUISSE b. BULGARIE : 3-2 (1-0). 
Arbitrage de M. Agnolin 

(ltalle). Buts : (41e), Illev (59e c.s.c.), 
Elsener (70+) pour la Suisse ; Yontchev (48°), 
Slavkov (73) pour la Bulgarie. 
À Reykjavik 
RDA b. ISLANDE . 

3 000 spectateurs. Bul 


4-0 (1-0) 


treich (29°). 


Coupe de l'UEFA 


SERVETTE b. ‘PROG. NIEDERCORN 1-0 (0-0) 
1000 spectateurs. Arbitrage de M. Redelfs 
(RFA). But : Brigger (59°). 


[ 


RS  — 
HOLLANDE (A. HOS) | YOUGOSLAVIE 


BELGRADE, — Parfois 1! est intéressant de commen- 
. cer l'étude des résultats par la fin du classer Apr 
AUX MAL CLASSES sa défaite 1-0 face à Belgrade pour le compté de 
sixième journée de Champlonnat, l'Etoile Rouge occupe 


AM. — fut la ée di te 
ce us Sn e  ne Robe, des el de Le résultat le plus surprenant de cette journée fut le ina seule MCOITE. MOULE nes 
PSV ont pu battre leurs adversaires. Après cette cin. Match nul, 1-1, d'Ajax, à Amsterdam, face au Sparta, es, un goal-average négatif : 5 à 10. 
quième journée, Roda était le seul club qui totalisait  Al&X avec Cruyff mais sans le gardien Schrivers qui consolation pour l'Et 


lle Rouge peut se trouver 


avait la grippe. Ophof ouvrait le score à la neuvièmr dans le fait que beaucoup d'autres grandes formations 
rer soir, dans un match attrayant, le mellleur Minute su penalty. Mais Blind égalisait à quela européennes, y compris Saint-Etienne, connaissent de 
buteur actuel. Fagvon. marqua le seul but de Roda an #95ondes de ia in. mauvais résuitats. LAS EN 
seconde mi-temps face à Willem I. 3 n 
Le maioh nul de plus inattendu fut celui qui Op (5° journée) ce au Dynamo de Vinkovci, a perdu un point 
lavant-dernier, Twent noord, alors que le clui 
local menait à'la marque avant qua Kaczor n'égalise de PTE pagrnnges “ 
su PEC- FC Utroeni 11 pr 
à journée. Autre surprise, la réaction de l'entraîneur de 
mère plage ave0 PSV et Payerne ae ee RAR | Sarajevo qui au moment où Slovboda marqualt son pre 
défaite à Utrecht. Devant 12 000 spectateurs, le leader à Pr ps 34 | mier but, entra sur le terrain, protesta auprès de l'arbi- 
dû repartir bredouille de son voyage (3-2). Go 22 tre, et devant le refus de ce dernier d'accéder à sa 
Dans cette rencontre agréable à suivre, Utrecht, mal- Fr üs | Semande, ali tirer les cheveux du joueur responsable 
gré un début de saison difficile, était dans l'obligation NAC - FC Haarlom 11 u but. 
8 le même genre et au cours du match Partizan- 
A en UT Release phoréaNMeRon (6° journée) Galenika, remporté par Partizan, 3-1, après une faute 
Une bonne première. mitemps da. PSV contre Go brutale contre un joueur de Parizan, l'entraîneur de 
Ahead fut suffisante pour une victoire de 24. Les deux Wen 2- AZ 93 | Galenika est également entré sur le terrain, mais pour 
buts des Joueurs locaux furent marqués sûr penalty, CSL _ ne 
par Van Koot + EC 
Feyenoord, comme mercredi dernier, a fait match nul Pape : 
141. Leur adversaire était la lanterne rouge du classe- PELLE EEE : 
ment, PEC, pour qui ce point vaut son pesant d'or, Fer LE 
FC Haariem - Excelsior : 0 
FC Groningue - NAC . 14 


ECOSSE 


Classement 


(2° journée) 
Aberdeen - Morton . #1 Le Comité exécutif de la Fédération de football de 
Dundee FC - Motherwelll "1, Yougoslavie a reporté sa réunion du 15 septembre au 


Kilmarnock - Hibernians 
Rangers - Dundee UTD . 
St Mirren - Celtic . 


& septembre. 


Lettre de Yougoslavie 


BELGRADE. — Les «caisses noires» sont 
monnaie courante dans les clubs sportifs yougos- 
laves, révèle un rapport de l'inspection fédérale 
des Finances, rendu public vendredi au terme 
d'une « croisade » lancée il y a six mois à travers 
tout le pays et dont les résultats provoquent déjà 
l'indignation de l'opinion publique. 

Sur 758 clubs contrôlés, indique le document 
cité par la presse, il n’en est pas un qui ne se 
soit pas livré à des « malversations financières », 
Celles-ci se sont chiffrées, 


BULGARIE (Nicolas IGNATIEFF) | | Snvae goes 2eme netuele 2 Porté le 
—————— LÉ er 225 millions de dollars 


DURS LEVSKI MÈNE LA DANSE NE BTS dela a nombre de 00 


yougoslave, avec 7 milliards de dinars de « gaspil- 
lés », le plus souvent sous forme de « prêts non 
ments, Vlr, calais Botiques O0 Pen 
ments, où encore 
sous forme de primes alimentaires et de loyer. 


Piccdcunaos Sel 


nonnrwnnwnnn 
ssnnnes-e 


SOFIA. — Le quatrième tour du Championnat de But 
gare déroulé vendredi et samedi, deux jours 
retour de Suisse de l'{ nationale bulgare, 


Ce quatrième tour du Championnat a été disputé à la 
veille de la controntation des clubs bulgares européens 
face à des formation étrangères dans les divers tournois 
ll s'avérait donc intéressant de voir l'état dans lequel 
se trouvaient les représentants bulgares, particulière- 
ment les futurs adversaires des clubs français avec le 
CSKA qui se heurtera à Monaco au Stade Louls-il, et 


DANEMARK 


COPENHAGUE. — À cause de la Coupe du monde, la 


Lokomotiv qui aura pour adversaire, à Sofia, Paris-Selnt: {4° journée) saison danoise a été séparée en deux parties inégal 
Germain. Les deux clubs bulgares n'ont guère été bril. Slavie-Etar …. 82 treize matches au printemps et dix-sept 
ne (a pass 8 . Le a idée ler komativ 14 automne (au lieu de quinze-quinze d'habitude) 

8 deux autres clubs bulgares qui disputent le Tour LevskiSliven 2 5 £ 
noi C 3 de l'UEFA, Slavia et Levski, adversaires récipro- CSKA-Haskovo 21 nr 1e Calor Lab Aa Pois 
quenent des Yougosiates do Sarajevo et de spagnals Pieven-Botev #1 la Coupe d'été, 

le Séville, ont tous deux écrasé sur un score de Bourges-Ki 
tu sdversaires Er Ci Een. EE Bolsiise Spartak el rte res dar pe 

ce brusque la est quelque peu surpre- Varna-Takia … D 

nant, Il lui redonnera une certaine conliance avant la ATEN |} coup de Joueurs au cours de l'été. Flemming Cn 


sen (Lyngby), bien sûr, est parti à Saint-Etienne, 
autre buteur du même club, Klaus Berggreer 


confrontation mardi avec Susic et ses redoutables cama- 
ra 


Ÿ G. N.P. €. au club italien de Pise. Allan Hansen, le mel 

très bonne forme et son avant-cortre Viate au eut tue. 5 2 — | danois de 1881 (Odense), qui avait uéjà été tenté (on 
sit le hat-trick (14, 37° et 88°), fut remarquable alors 310 3 vain) une carrière professionnelle à Hertha Berlin, 
Fi Sig . hi lors de la ntre ns : 3 H H usé d'essayer une seconde fois, toujours en Allema- 

isse. Levski présente un vec Deaucoup 8. 
de mouvements et ne partira certainement pas battu HU H Cette fois, Il est à Hambourg, qui possède déjà un 
devant 5: 2 1 1 7 6 | Danois dans ses rangs, Lars Béstrup, Jan Molby (KOI. 
* Es aandant tapns la première place du Slessement . = à du) est 3 à nes ue __ été 
lu lonnat grâce à son Fr À u am le . Enfin, Jens Jon 
devançant Plevens et le CSKA, Mious- tre 1otalaant 20216 {Esbierg) à décidé de tenter à Monte ans la ture et 
7 points. Pleven a pris incontestablement un bon départ 121 $ porte le maillot des Belges de Seraing, nouveaux pro- 
cette saison dans le Championnat, samedi i| a cu 202 5 mus en Division |. 
facilement Botev par 4 à 1. noyau 3 

Son nouvel avant-centre Aliocha Dimitrov s'est montré AÉRARSRES 
un distributeur remarquable, offrant au rapide allier SORT En 
Guertov des ouvertures dont ce dernier a profité en He 
trompant par deux fois 18 malheureux gardien adverse. qe AC 

gouours égal à sa réputation, Bolasitea n'a pas été ASUS 
généreux rs ses visiteurs. Cette fois-ci c'est le An 
Spartak de Varna qui est revenu battu de Macédoine (2- RER ce ER mes RE 
3). A noter l'éclosion d'un Jeune attaquant de Belasitsa, Pre parte}, roov_ (Bour- APPRENEZ TOUTES 


IRLANDE DU NORD 
EE 
LE RETOUR DES EXILÉS 


Seul(e), chez vous, 
en quelques heures, 
aussi facilement que 
dans une école, avec 


DUBLIN. — Avec le recrutement de Tony Galvin, SOIr, mé le match retour Sera Une Tormaiite. notons en la méthode exclusive 
nt de Tottenham Hot: , douze des vingt-deu passant que Du: IK fait preuve d'une bonne forme en os 
gun ée Ta seu es noi doux Go Gels, io Dre Vo a A DES du Pr VRANY : simple, 


Home Farm dans le cadre de la Coupe de |a League 
Limerick, qui jouera contre Alkmaar, en Coupe des 
main mercredi, a été tenu en échec, 0 à 0, 


précise, bien illustrée. 
Réputation universelle. 
Milliers de références. 


Timidité vaincue. Succès garanti. 
Satisfait ou remboursé. 


COUPE DE LA LIGUE 
(Premier tour) 


UDC - Bohemians re] Notice discrète contre 2 timbres. 
c AVS cr 
Brosheds- helboure a STUDIO JL VRANY 
Bis Pin RUB re] 9 ter, route de Croissy 
Li 78110 LE VÉSINET 


Waterford- Cobe (D Ii) . 
Dundaik - Home Farm . 


SPEED PRE TND 
FEYENOORD RÉUSSIT LES ENTRAÎNEURS S’EN MÊLENT ! 


DES CAISSES NOIRES AUSSI 


me 
TOUJOURS L'EXODE 


(Jovan VELICHKOVIC) 


À cette occasion, on reparlera du visa de Susie pour 
Paris-Saint-Germain, et de l'élection du nouveau sélec 
tlonneur de l'équipe nationale. Dans l'immédiat, il y a 
trois candidats : Zebec (Croatie), Spasojevic (Mbnténé- 
gro) et Veselinovic (Voivodina). 


(6° journée) 


Dynamo Vinkoveï - Dyn. Zagreb 
Zeljeznicar - Olimplia 


Classement 


N. 

1. 33 4 
2. 321 4 
402 10 
4. 312 8 
Zeljeznicat 23174 
ve 2 18H 
A FES 
Radnicki 31276 
10. Sloboda RER R TE 
11. Buducnost 132510 
Osile 213 7 10 
Vardar 2 1 310 8 
Velez 213812 
15. Vojvodina 0 4 2 4 10 
Galenika 1 2 3 6 10 
OFK Belgrade 612335 
18. Et. Rouge 6114510 
Buteurs : Cvetkovic (Dyn Zagreb), 5 ; Zivkovic 

(Partizan), 5 ; Susic (Sarajevo), 4. 


(A.F.P.) 


Suivent dans l'ordre les clubs de basket-ball avec 
700 millions de dinars, de handball (640), de boxe 
(340) et de water-polo (220). 


Les clubs ont alimenté leurs « caisses noires » 
en déclarant des recettes inférieures provenant 
notamment de la vente des billets, des transferts 
ou des tournées à l'étranger. Mais les memi 
des clubs n'étaient pas les seuls bénéficiaires de 
leur « prospérité ». Les inspecteurs des Finances. 


On va finir par croire que les Stéphanois sont 
des enfants de chœur. 


(Poul Prip ANDERSEN) 


Pour plusieurs clubs glorieux de Copenhague, le prin- 
temps avait été triste. KB, qui fut champion ii y a deux 
dernier aprés les treize matches 
du printemps. Et le champion de l'an passé, Hvidovre, 
était seulement au milieu du classement. Mais dans les 
deux premiers matches d'août, KB a obtenu trois points 
et peut espérer sauver sa tête. Le club a récupéré son 
vieux buteur Hans Aabach (ex-Bruges) qui jouait dans 
un petit club belge, et il a déjà marqué deux buts. 
Le premier match international a opposé le Danemark 
À la Finlande, à Copenhague, et les Danois ont gagné (3- 
2. Les buts ont été marqués par trois « mercenaires », 
Bastrup (Hambourg), Lerby (Ajax) et Busk (La Gantoise). 
L'attaque danoise a plutôt bien joué, mais la défon 
été catastrophique. Le prochain match sera contre la 
Roumanie, à Bucarest, le 1* septembre, et ensuite 
viendront les maiches du Championnat d'Europe, à com- 
mencer par celui contre l'Angleterre le 23 septemb: 


Copenhague 
traineur danois Sepp Piontek espérait que | 
deux matches contre la Finlande et la Roumanie lui per- 


(18° journée) 
KB, Cop. - Kolding … 
Esbjerg - 1901, Nykëbing 
Velle - Hvidovre, Cop. 
tved - Lyng) fé 


041 


04 
1 


RRS£SODSNS 


: Munk Nielsen, 
19 buts. Lau 
Skouboe, 


France Football 33 


ALLEMAGNE DE L'EST 


(Horst BRAUNLICH) 


MATCH NUL POUR LES DYNAMO 


BERLIN. — Entre le premier du classement et le hui- 
tième, Il n'y a plus que deux points de différence. C'est 
le résultat de la cinquième journée du Championnat. 


Le leader, Dynamo de Berlin, a dû se contenter à nou- 
veau d'un match nul, cette fois sur son propre terrain 
contre Dresde (3-3), mais elle reste tout de même la 
seule équipe invaincue. C'est un match éblouissant que 
se sont livrées devant 17 000 spectateurs, les deux équi- 
pes du Dynamo. 


Dresde, très agressif, prit l'avantage sur des buts de 
Minge et Dordner mais Berlin réussit à égaliser avant le 
repos par Schulz et Ulrich sur penalty. 


Un deuxième penalty réussi par Ulrich à la 
72 minute, permit à Berlin de mener à la marque, mais 
deux minutes après un nouveau but de Minge permit à 
Dresde d'égaliser. 


Les 17 000 spectateurs restèrent sur leur faim, dans la 
mesure où le tenant du titre a obtenu un nul à domicile 
et cela ne lui était pas arrivé depuis longtemps. léna, 
lui, a battu la lanterne rouge Zwickau (2-0). 


Les deux autres équipes qui joueront un maïch de 
Coupe d'Europe vendredi, Franctort et Leipzig ont 
connu des fortunes diverses. 


‘Tandis que Leipzig l'emportait contre son voisin régio- 
nal, Bohlen, très facilement par 4 à 0, Francfort devait 
subir sa première défaite sur son propre terrain par 
deux buts à un face à Rostock. 

Andrich, le meilleur buteur de Francfort, réussissait à 


nouveau le seul but pour son équipe sur penalty, mais i 
en rata un autre qui aurait permis d'obtenir le point du 
match nul. 


(5° journée) 


CZ léna - Zwickau … 24 
Franctort/Oder - Rostoc| DRE | 
Dynamo Berlin - Dyn. Dresde # 


Magdebourg - Wismut Ai # 
Union B 54 
541 
v4 
Classement 
Pts J. G. N. P. 
1. Dyn. Berlin... 8 5 3 2 0 
CZ léna dues SO BACS 1 
3. FC Magdebourg .. 7 5 3 1 1 
Rostock OT Nat 
5. Dresde ….......... 6 5 2 2 1 
Franctort/Oder .…. 6 5 3 0 2 
eipzig +6 6121 
: 653072 
PP PR AE Ru 
RG BEC NA TA JE 
25023 
25023 
25104 
1570-23 


HONGRIE 


(Laszlo LUKACS) 


TATABANYA SEUL EUROPÉEN BATTU 


BUDAPEST. — Csepel continue à mener le bal dans 
le nouveau Championnat de Hongrie, après sa victoire 
sur Tatabanya, obtenue sous les yeux de Robert Her- 
bin, l'entraîneur de Saint-Etienne, venu superviser son 
futur adversaire européen. L'équipe de Budapest n'a 
pu renouveler un aussi bon match que celui de la 
semaine précédente contre Raba Eto et a dû s'incliner 
(21) après avoir seulement dominé le début et la fin du 
match. 


Raba Eto, de son côté, développa un jeu très brillant 
et écrasa complètement MIK (6-0). Ce qui lui donnera 
une grande confiance pour son match de Coupe des 
champions contre les Belges du Standard de Liège. 


forencvaros aussi a pagné contre Videoion 61) et 
abordera ainsi avec confiance son match à domicile de 
demain contre Bilbao. La quatrième équipe «euro- 
péenne », Ujpest, futur rival de Goeteborg en C2, a 
rapporté Un point de Bekescsaba (1-1). 

La semaine dernière, la sélection nationale a aussi 
commencé ses préparatifs pour la rencontre amicale 
avec la Turquie le 22 septembre à Gyoer. L'équipe, 
complètement réorganisée après la décevante campa- 
gne du Mundiai, a beaucoup déçu : face à une petite 
équipe de club autrichienne, Elsenstadt, elle n'a pu 
qu'un match nul (22). Le sélectionneur Meszoly a 
re bien des soucis en perspective. 


POLOGNE 


(6° journée) 
LKS - Gwardi 14 


22 
remis 
00 
01 
#2 
0 
241 
22 
p. c: 
8 64119 3 
8 632 110 3 
863216 3 
7 62 3 111 10 
L'ORIENT EN Pet 
6 522165 
8 51403 2 
CE I ser Sen 
8 62138 7 
621355 
5621378 
56132868 7 
451223 4 
4512287 
4604251 
36114268 
(6° journée) 
FC Arg. Pltesti - J. Petrosant …........ 40 
ASA Tirqu Mures - CR Vilces. : 
Dinamo Buc. - Pol. Jassy . 1 14 
SC Bacau - FC Constantz: : 
FCM Brasov - FC Blhor : 1 
Sportul Buc. - Steaua Bi 21 
Poll. Timisoara - Univ. Cral el 
Corvinul Hunedoara - CS T : 24 
Petrolul Plolesti - FC Olt.. Le 24 
Classement 
Pte J. G. N. P. p. c. 
1. Sp. Bucarest .…... 12 6 6 0 014 2 
2! Din. Bucarest ..... 10 6 4 2 013 3 
3: FC Blhor Or, …... 8 6 4 0 218 11 
FC Arges Pitesti .. 8 6 3 2 112 S 
Corv. Huned. …..: 8 6 3 2 1 7 4 
6. SC Bacau 11 831210 7 
FCO F8 3 TL 208ET 
ASA Tigu Mures .. 7 6 3 1 2 8 9 
9. Univ. Cralova .….... 6 6 3 0 313 6 
16622288 
26630371 
RC AEAN IS 2 UE CE 
13. Pol. Jassy ..:..: 4 6 0 4 2 5 8 
CR Valses .…....... 4 6 2 0 4 5 11 
Poll, Timisoars ... 4 6 1 2 3 5 11 
48. FC Constantza ….. 3 5 1 1 4 7 19 
17. FCM Brasov 2.610561 
18. CS Targovist 1601541 


34 


(3° journée) 


Pecs - Honved… -. 1 
Bekescsaba - Ujpest il 
Nyiregyhaza - Diosgyor 04 
Raba - MTK. & 
Csepel - Tatabanys 24 
Vasas - Halada: El 
Ferencvaros - Videoton # 
Debrecen - Zalsegerszeg 14 
Classement 

Pts J. G. N. P. p. c. 

PCI MERE 

ne STE OS 

< der: 

+ A3 20 1 5 3 
431208 4 
4320143 
4312040 

NE SM TANT 

Tatabanya ....... 3 3 1 1 1 4 4 
Nyiregyhazs ..:.. 3 3 1 1 1 2 1 
Dlosgyor ........ 3 3 1 1 1 3 4 
AE PR EL 

PR HAN AE 

DE DT LE dé DE = 

ie ty au iS a 
1301221 

Buteurs : Szabo (Raba), 3 ; Varadi (Vasas), 3; 


Burcsa (Raba), 3. 


AUTRICHE 


(4 * journée) 
Linz ASK - Vosst . 
Union Wels - Elsenstadt 
Simmering - Salzbourg . 
Neusledl - Sturm Graz: 
Innsbruck - Admira Wacker : 
Rapid Vienne - Wr. Sportclub . 
Vienna - Austria Vienne 
Gek - Klagenfurt … 


Classement 


Hi 


PT 
p 
© 


1. Rapid Vienne 
Austria Vienne 
3. Sturm Grez 
Elsenstadt 
5. Admira Wacker .…. 
Austria Klagenfurt . 
7. Union Wels … 
SC Simmering 
8. Linz ASK 


Wr. Sportclub . 
SSW Innsbruck 
Neusiedi 


svvuvwwsseaunmmas | 

oosssssssswwnmeus | © 
ssssssssw0nwssnonss | Z 
Sunrise 


LUXEMBOURG 


(3° journée) 


Wiitz - Beggen 
Jeunesse - Union . 
Stade - Rumelange 
Red Boys - Niedercomn 
Aris - Alliance …... 

Grevenmacher - Eischen 


Classement 
Pts J. G. N. P. 
6 3300 
6 3300 
43201 
43201 
43201 
CRE) 
Sete 
23102 
2 8021 
13012 
ANSE ET 2 
03003 


Buteurs: Thill (Beggen), Krings (Beggen), 
El (Red Boys), Simon (Jeunesse), Braun 
ion), 3. 


MAROC 


CASABLANCA. — Le Championnat du Maroc démarre 
lentement. Pour beaucoup les entraînements viennent à 
peine de reprendre et les résultats sur le terrain s'en 
font sentir. 

Sur les seize clubs participant cette année au Cham- 
plonnat de Première Division aucun n'est parvenu à 

feux premiers matches. On se partage donc 
Trois formations sont en tête : FAR, WAC et 
t encore bien difficile de se faire. 
une opinion. 
ns les effectifs on verra certainement, dans les pro- 
chaines journées, arriver des jeunes, ne’ serait-ce que. 
pour remplacer ceux qui ont émigré. Pour mémoire on 
peut signaler le départ de deux avants du FUS : Lapied 
et Seghir pour les Emirats Af is. Sararl, héros du 
WAC, a signé au club Chenois en Suis: 
dien du Raja et Jawad demi du même 
Hong Kong. 

C'est d'ailleurs autant de joueurs qu'il faudra égale- 
ment remplacer dans l'équipe nationale car tous étalent 
sélectionnés, titulaires ou remplaçants. 

Le meilleur score de la journée a été obtenu à 
Mohammedia où le Chabab a infligé un sévère 3-0 à Ben 
Salah : un but de Girar à la 10* minute, de Acila sur 
penalty à la 50° et un dernier d'Adeihilah à la 85°. 

À Casablanca le WAC a imposé une défaite (2-0) au 
FUS mais à l'issue d'un match sans grand Intérêt, vérite- 
blement une rencontre de début de saison. Zaki le ga 
dien de but du WAC avait ouvert le score en transfoi 
mant un penalty à la 52° minute et Hassan complétait la 
marque un quart d'heure plus tard. 

Les FAR ont battu le KA, champion de la saison der- 


TUNISIE 


LA F.T.F. CHANGE DE VISAGE 


TUNIS. — Avant de parler préparation des équipes, 
mouvement de joueurs ou des entraîneurs au sein des 
clubs, arrétons-nous un moment au seuil de la Fédéra- 
tion pour connaître sa nouvelle composition et ses nou- 
velles ambitions. 


L'assemblée générale de la FTF sacrée premier évé- 
nement de la saison 82-83 a tenu ses assises pour don- 
à la suite d'un véritable marathon (la réunion de 13 h 
30), le bureau exécutif suivant : MM. Foudhalli, prési- 
dent ; Chérif, premier vice-président ; Ami 
vice-président chargé de la coordination 
ligues ; Ben Jrad, troisième vice-président chargé de la 
‘commission de contrôle d'organisation; A 
trième vice-président chargé de la commission 
des disciplines ; Ben Youssef, secrétaire général chargé 
commission centrale de la documentation et de 
information ; Baccar, secrétaire général adjoint chargé 

ion centrale des réglements ; Oueslai 


la gestion et Tarbouit, membres. 


Que dire.de cet amaiçame d'anciens ei Ge nouveaux 
membres connus au terme de deux étapes : la désigne 
tion de quatre membres puis l'élection de huit autres au 


COUPE DE L’UFOA 


SEKONDIS FACE A SPARTANS 


lis étaient quatorze au départ, et ils ne sont plus que 
deux clubs qui vont se disputer là sixième couronne de 
la Coupe du président Eyadema une épreuve qui suscite 
désormais beaucoup d'engouement dans toute l'Afrique 
de l'Ouest. 

Les deux finalistes ont pour noms : Spartans Football 
Club de Oweri (Nigeria) et Sekondi Hasaacas (Ghana). 

Créée en 1977, la Coupe du président Eyadema est 
organisée par l'Union des fédérations ouest-africaines 
de football (UFOA) que préside avec compétence et 
dévouement, voici maintenant cinq ans, le capitaine Seyi 
Memene (Togo). La compétition est ouverte aux équipes 
vice-championnes des pays membres. 

La Coupe du président Eyadema est, désormais, avec 
l'« East and Central Africa Challenge Gup » — organisé 
par les pays de l'Afrique de l'Est — la plus régulière et 
la plus importante des compétitions sous-régionales. Ÿ 
ont participé cette année : le Bénin, la Côte d'ivoire 
{avec deux clubs), la Gambie, le Ghana, la Guinée, la 
Guinée-Bissau, le Liberia, le Mali, la Mauritanie, le Nige- 
ria, la Sénégal, la Sierra Leone et le Togo. Seuls le Cap 
Vert, la Haute-Volta et le Niger se sont abstenus. 

Fondé en 1825, le club de Sekondi Hasaacas n'a ins- 
crit à son palmarès qu'un seul titre de champion, rem- 
porté en 1978 alors que l'Ashanti Kotoko, le club le plus 
titré en compte onze. 

L'année dernière pourtant, le Sekondi Hasaacas a 
manqué de peu d'accéder à la finale de la Coupe d'Ari- 
que des vainqueurs. L'équipe a été éliminée par l'Union 
de Douala (Cameroun) alors que les deux formations se 
trouvaient à égalité à l'issue de deux rencontres (1-2, 3- 
2), les deux buts insciits par les visiteurs au Ghana 
ayant compté double en la circonstance. 

Mais voici une nouvelle chance offerte à Sekondi 
Hasaacas de se hisser au sommet. 

Cette fois, à en juger par leurs précédentes perfor- 
mances, les coéquipiers du capitaine Quarshie semblent 
décidés à ne pas laisser passer une occasion aussi 
belle. 

Pour parvenir à ce stade de l'épreuve, Sekondi Hasas- 
cas a dû écarter de sa route le Mighty Blackpool de 
Sierra Leone (1-1, 3-2) et le Stade Malien de Bamako (1- 
2, 1-0), deux brillants adversaires, qui sont tombés les 
armes à la main, particulièrement la formation malienne. 

L'équipe ghanéenne possède suffisamment d'atouts 
pour espérer parvenir à son ambition. Mieux structurée. 
complète dans toutes ses lignes, elle est résolument 
tournée vers l'offensive. Pour cela, elle dispose des 
attaquants extrêmement redoutables comme l'ailier droit 
John Essien (23 ans) — sans doute l'un des meilleurs 
spéci africains à son poste —, un joueur dont les 
dribbles, les appels de balle, les déviations et les cerr 
tres en retrait plongent constamment dans le désarroi 
les défenses adverses. || y a aussi l'autre allier ( 
che), Kofi Abrey (25 ans), dangereux par ses accéléra- 
tions, ses feintes et sa puissance de frappe. 

Capitaine courageux et joueur d'une remarquable 
intelligence constructive, Quarshie Emanuel (27 ans), 
également capitaine de la sélection nationale, tient un 
rôle important en milieu de terrain, 

La défense est efficace et accrocheuse, avec en parti- 
culier l'international Paha Isaac (28 ans), libero autori- 
taire, les latéraux Charles Sampson et George Brown. 

Avec son football spectaculaire, rapide et varié, 
Sekondi est à l'heure actuelle la meilleure équipe du 
Ghana sur le plan du jeu. N'a-t-elle pas séduit connais- 
seurs et spectateurs, tout dernièrement au Cameroun 
(peu avant le Mundial), tenant en échec (0-0) le pays 


DES DÉBUTS LABORIEUX 


(TshimpumpuwaTshimpumpu) 


(Henry ZIMEL) 


nière, grâce à Driss qui marqua l'uniqi 
contre à la 44® minute. Quant à Fès, il a battu le Raja par 
un but de Aziz inscrit à la 77° minute. 


(2° journée) 
Renaissance-Meknès 
WAC-FUS .… 
Touarga-Oujda 
Mohammedie-S. Ben Sais 
El Jadida-Agadir .…. 


terme de débats où la passion avait frisé par moments 
le désordre ? 

Première constatation : la réélection de la majorité du 
bureau sortant au sein de la nouvelle équipe. Comble de 
contradiction, les électeurs ont eu beau critiquer, 
dénoncer, accabler l'ancien bureau, au moment du vote, 
la plupart accordèrent leur confiance à ceux qu'ils ont 
dénigrés deux années durant, 

Deuxième constatation: l'apparition d'un nouvel 
esprit. Voir un membre fédéral se désister en faveur 
d'un autre pour tel poste, est une pratique qui augure 
d'un avenir promañeur. Mais attendonaiPguricpnfimer 
cela. 

Troisième et non dernière constatation: le souci 
d'une ms gestion. La répartition des tâches et la 
désignation de chaque membre à la tête d'une commis- 
sion dénote le désir de préciser le rôle de chacun et 
résponsabiliser les membres. Ainsi tous les rouages de 
la Fédération sont sérieusement maltrisés. 

Reste le domaine technique qui continue À être tiraillé 
entre plusieurs orlentations et plusieurs responsables. 
Comment expliquer l'existence d'une commission tech- 
nique au moment où les ministères et les textes érigent 
ce secteur en direction technique à différentes commis- 
sons ? Qui ra mener la barque ? Le directeur technique 
ou le président de la commission ? Le bicéphalisme 
n'est pas fait pour faciliter la tâche, bien au contraire. 


hôte et la Guinée (0-0), non sans avoir surclassé ses 
adversaires sur le plan du spectacle ? 

li n'est pas superflu d'ajouter que la plupart des 
joueurs de Sekondi sont jeunes (22 à 25 ans), disciplinés 
et appliqués. 

Sachez qu'en l'espace de six ans, le Ghana a rem- 
porté deux Coupes des Nations (1978 et 1982). Comme 
quoi son football jouit d'une santé fiorissante. Ce que 
Sekondi a largement justifié. en attendant la finale. 

Inconnue jusque-là du grand public, l'équipe Spartans 
de Oweri (Nigeria) à fait très forte impression tout au 
long de trois premiers tours de l'épreuve, par ses quali- 
tés de sérieux, de solidité tant sur le plan physique que 
moral. Elle a d'autre part étonné par son efficacité offen- 
sive, inscrivant la bagatelle de seize buts en six rencon- 
tres, n'en encaissant que trois seulement 

Sur son terrain, elle n'aura laissé aucune chance à 
ses rivaux, l'emportant à chaque fois par un minimum 
de trois buts (4-0 Buffles de Borgou, 3-0 Stella d'Abidjan, 
40 Aigions de Lomé). Même l'excellente formation ivoi- 
rienne du Stella. détentrice du trophée, n'a pas échappé 
à la régle. 


PREMIER TOUR 

13-3-82 USC_Bassam (Côte-d’Ivoire)-Kakandé 
FC de Boke (Guinée) : 0-1 (0-0). 

andé FC-USC Bassam : 1-0 (0-0). 

Malien (Mal)-AS Concorde 
(Mauritanie) : 3-0 (0-0). 

28-3-82 AS Concorde-Stade Malien : 0-0. 

14-3-82 St-Joseph Warriors (Libéris)-Algions 
de Lomé (Togo) : 0-0. 

28-3-82 Alglons de Lomé-St-Joseph Warriors : 


de Borgou : 5-1 (1-0). 
Uniso Bissau 


light : 1-1 (0-0). 

9-3-82 SEIB-Diourbel (Sénégai-M. Blackpool 
{Sierra-Leone) : 1-0 (1-0). 

23-3-82 M. Blackpool-SEIB-Diourbel : 1-0 (0-0). 

QUARTS DE FINALE 

20-82 Kakandé FC Boke (Guinée)-Stade 
Malien (Mali) : 4-1 (1-0). 

47-82 Stade Malien-Kakandé de Boke: 2-0 


Aiglons de Lomé (Togo)-UDIB 
« Issau) : 1-0 (1-0). 
47-82 UDIB-Alglons de Lomé : 0-2 (0-1). 
-6-82 Blackpool (Sierra-Leone)-Sekondi 
Hasaacas (Ghana) : 1-1 (1-1). 
4-7-82 Sekondi Hasaacas-Blackpoo! : 3-2 (1-0). 
19-6-82 Spartans (Nigéria)-Stella Club (Côte- 
d'ivoire) : 3-0 (0-0). 
47-82 Stella Ciub-Spartans : 1-0 (1-0). 
DEMI-FINALES 
17:1-82 Spartans-Algions de Lomé : 4-0 (2-0). 
1-8-82 Alglons de Lomé-Spartans : 1-0 (1-0). 
18-7-82 Stade Malien-Sekondi Hasaacas : 2-1 


(0-0). 
18-82 Sekondi Hasaacas-Stade Malien : 1-0 


(0-0). 
FINALE 
18-9-82 Spartans-Sekondi Hasancas : 7-7 (77). 
3410.82 Sekondi Hasascas-Spartans : 27 (2-2). 
N.8. : Entre parenthèses le résultat à la mi- 
mpé 


RE 


COUPE DES COUPES 


Le long intermède de la Coupe du monde passé, les 
compétitions africaines des clubs ont repris leurs droits. 
Comme le veut la tradition, le premier week-end de sep- 
tembre a été marqué par les quarts de finale aller de la 
Coupe des vainqueurs de Coupe. Une compétition qui 
aborde, au seuil de l'automne, sa seconde phase, sou- 
vent bien différente des deux premiers tours. Dans cer- 
tains pays, les Championnats se sont terminés entre- 
temps et, régulièrement, les équipes présentent en ce 
mois de l'année un visage nouveau ; des joueurs sont 
partis, d'autres sont arrivés. Dans d'autres pays, le 
Championnat se poursuit, vient de reprendre ou est' sur 
le point de s'achever. Dans ces conditions les quarts de 
finale des deux épreuves réservées aux clubs sont tou- 
Jours des points d'interrogation. 

L'USK d'Alger ne savait pas irès bien où elle en était 
au moment de recevoir au stade Bologhine le représen- 
tant du meilleur football africain, si l'on se fie à la lettre 
aux résultats de la Coupe d'Afrique. De plus les Gha- 
néens des Hearts of Oak avaient pour eux d'être en 
plein Championnat ce qui constitue un avantage indénia- 
ble face à une équipe quelque peu démobilisée depuis 
la fin d'une saison dernière décevante 
sur son avenir comme l'ensemble du 


r leur numéro 10 Amos- 
teng, les Uskistes se sont efforcés de donner la mell- 
leure réplique possible. Les Algérois attaqualent 
d'entrée sans connaître ite et 
la marque qu'à la seizième minute sur penalty. Ils faille 
rent bien par la suite aggraver le score sur deux belles 
actions de Guedioura et Djebbar. M: 

en pareille circonstance, laïent se faire piéger à la 
dernière minute de la première mi-temps sur un tir de 
Nortey. 

En seconde période, les Uskistes, après avoir trouvé 
une deuxième fois le chemin des buts s'étioleront pour 
laisser l'initiative aux Ghanéens. Ces derniers, bien que 
battus, avaient fait l'essentiel : une courte défaite et sur- 
tout un but marqué chez l'adversaire, un but qui peut 
valoir de l'or. Incontestablement les Ghanéens partiront 
favoris à la fin de la semaine pour la seconde manche et 
la qualification. Habitués de la Coupe d'Afrique, Ils ne 
devraient pas rater une nouvelle occasion d'accéder à 
l'avant-dernier tour de la compétition, 

En cas de succès les Hearts of Oak seront opposés 
au vainqueur de la rencontre Africa Sports d'Abidjan- 
Arab Contractors du Caire. Le premier match, disput 
Stade Houphouët-Boigny, a permis aux Vert et Rouge 
devant leur public de prendre un avantage non négliges- 
ble de deux buts. Une victoire difficile à se dessiner 
puisqu'il a fallu attendre la première heure de Jeu pour 


ETATS-UNIS 


wi, samedi soir, à San Diego. 
se sont qualifiées 


AU match aller, au Giants Stadium, le Paraguayen 


Sabanas ouvrit la marque à la soixante-cinquième 
minute en trompant le de San Gross, 
avec un petit lob. Les Sockers Téusalrent À égaioee 


quelques minutes plus tard, par l'ancien International 
polonais Deyna. Alors que les deux équipes se rési- 
gnaient à jouer quinze minutes supplémentaires, l'Amé- 
ricain Durgan, sur un corner au second poteau, marqua 
d'un coup de tête le but de la victoire et. le premier 
but de sa carrière. 

Pour le match retour, Mazzel, l'entraîneur du Cosmos, 
ne fit pas moins de six changements, avec les rentrées 
du portier Birkenmeler, Eskandarian et Bandoy, en 
défense, et Davis, Chinapoo et Neeskens, dans la ligne 
Intermédiaire. Cela n'apporta rien au fragile moral des 
troupes, mais les New-Yorkais accédèrent à la final 
grâce à un but de Chinaglia, à la suite d'une superbe 
passe de Cabanas, dans la première minute des proion- 
gation: 

En dépit de la méforme du Cosmos, qui pourrait com- 
promettre sa quête d'un cinquième titre nord-américain, 
personne ne pleurait l'élimination des Sockers. L'atti- 
tude de leurs dirigeants, après l'expulsion de Coker, 
après le troisième match contre Vancouver, fut Income 
préhensible, Ils menaçaient de perdre le premier match 
contre le Cosmos par forfait si Col 
buteur, ne pouvait jouer. 
genou dans le ventre du Gallois de Ve 


devant l'arbitre 
prises Seattle et Fort Lau- 
len équilibrées et éblouissan- 


BRESIL 
PALMEIRAS DÉÇOIT 


RIO DE JANEIRO. — Pour Palmeiras, récent vain- 
queur du Sao Paulo FC (24), le charme n'aura duré 
qu'un soir. L'entraîneur Minelll, qui se croyait déjà 
redevenu un petit dieu, a dû rapidement descendre de 
son plédestal. Le réveil a été brutal : une défaite sans 
grandeur face au modeste Sao Jose dos Campos. 

Encore cette dernière équipe comptait-elle de nom- 
breux remplaçants. Palmeiras commença bien, Luis 
Pereira, Aragones et Baltazar voyant leurs tirs passer 
au-dessus où être repoussés au dernier moment. Sao 
Jose sut réagir et à la 21° minute, à la suite d'un cor- 
ner, l'arrière Passarinho plaga un coup de tête sans 
appel de cinq mêtres : 1-0. 

Dans un immédiat souci d'égalisation, Palmeiras tira 
sur la barre par l'intermédiaire de Barbosa mals || était 
écrit que la réussite ne serait pas au rendez-vous. 
Durant la seconde période, les < Ve: se lancérent 
à l'assaut du but adverse, mais la défense de Sao 
Jose, ben regroupée, sut faire front dans l'orage, Un 
nul eût, certes, été plus équitable mals Sao Jose, par 
son courage, ne méritait pas de perdre. 

Tandis que Ponte-Preta, également en perte de 
vitesse, ne pouvait mieux faire que partager les pol 
(14) avec Santo Andre, Sao Bento surprenait en 
s'imposant (1-0) face à un Guarani méconnaissable. Où 
sont les Jorge Mendonca et Careca d'antan ? 

C'est d'entrée, à la 3° minute, que les locaux assurè- 


rent leur succès. Une offensive se développa sur la 
droite et le centre fut repris fouet par Indio. Le 
Il était irrémédiablement battu 


ncore, là course-poursuite devait se révéler 


(Gérard DREYFUS) 


LES ZAMBIENS SE PLACENT 


voir le buteur patenté de l'équipe Jérôme Lebry tromper 
la vigllance du gardien cairote. À la veille de cette ren- 
contre, les Ivoiriens n'étaient pas tranquilles car, après 
une saison très longue ponctuée d'un doublé Coupe- 
Championnat, l'Africa-Sports donne des signes de fati- 
gue. Sa laborieuse victoire en finale de la Coupe, une 
semaine avant ce quart de finale de Coupe d'Afrique 
n'était pes de bon augure. Autant dire que le déplace 
ment au Caire ne s'annonce pas comme une partie mini- 
mum et les Abidjanais savent bien que cette avance de 
deux buts est un minimum, D'autant que les Egyptiens 
sont sûrs d'eux-mêmes : leur entraîne: 


les Zambiens des Power Dynamos sem- 
blent bien partis pour jouer les demi-finales. ls sont, en 
effet, allés battre à Harare les Caps United, une équipe 
dont on attendait mieux cette année. Le football zimbab- 
re sur la scène continen- 
1 le pas. Les deux premiè- 
Caps United en 1862 avaient été labo- 
isième risque fort d'être la dernière. 


deux hommes qui ont été à l’origine de la victoire des 
Dynamos à Harare. A moins d'un accident, on voit mal 
comment les Zambiens pourraient laisser passer leur 


chance. 


Quant au dernier quart de finale qui devait opposer le 
Vita Club de Kinshasa au Djoliba de Bamako, il a été 
décalé d'une semaine à la demande des Zaïrois, pour 


des raisons essentiellement financières, les deux pays 
se rencontrant tant en Coupe des Coupes qu'en Coupe 
des clubs champions. Les Zaïrois ont préféré tout grou- 
per afin d'éviter de faire deux voyag 
Bamako et retour. 


Résultats matches (aller) 
USK Alger b. Hearts Of Oak (Ghana), 2:1 (1-1). 
Buts : Guedioura (18: sur penalty) et Djebbar 
(51°) pour l'USK ; Nortey (45*) pour les Gha- 


Caps United (Zimbabwé) - Power Dynamos (Zam- 


ue. Wa (53) pour Caps United 

ut : Mwowr 

(85) ot Kaumba (8) pour les Dynamon” 
Africa Sports (Côte d'ivoire) - Arab Contractors 
(Egypte), 220 (0-0). 


Buts : Lebry (54° ot 72+) pour l'Africa. 


(Paul KENNEDY) 


UNE FINALE : 
COSMOS-SEATTLE 


Au match aller, une équipe perdit chez elle pour la 

lois, au cours des barrages. En effet, Soattie 
8e créa de nombreuses occasions, mais c'est Fort Lau- 
derdale qui, par Miller et par Kidd, trompa le gardien 
adverse. À Fort Lauderdale, on vit le meilleur match 
la saison. Le feu d'artifice commença à l'approche de 
première heure, avec un merveilleux but du Canadien 


par Hudson, après 
(87*). Hélas pour les Strikers, ils se firent rejoindre à la 


durent 


nte performance de la 
le Championnat Con- 
ités, comme Ramos 
(quinze ans), Perez (qui joue sous les couleurs de 
Tampa Bay) et le gardien Dubach, les Yankees parvin- 
rent à battre la sélection du Canada (3-2), celle du Gua. 
temala (3-1 au premier tour et 2-1 en demi-finale), avant 
de s'incliner par 1-0 (un but à la 114 minute) devant 
l'équipe du Hondur 


Les Américains rencontreront Israël et le vainqueur du 
groupe Océanie à domicile, dans un_ tournoi qualificatif 
en décembre. 


CHAMPIONNAT 
(Demi-finales aller) 


Fort Lauderdale-Soatt 
New York-San Diego … 


(Demi-final 
Seattie-F. Lauderdale . 


(Alain FONTAN) 


Infructueuse. Jorge Mendonca percuta une reprise de 
volée sur la transversale mais Sao Bento, vigilant en 
défense, mena toujours de rapides contre-attaques très 
dangereuses. 

Dans cette journée de buts rar 
s'inclina face à Commercial (Rit 
score identique. 

Comble d'infortune, 
marque contre son cami 

Notons encore deux rencontres sans but entre Tau- 
bate et Ferravioria d'une part et Marilla et Botafogo de 
l'autre. 


, la Juventus locale 
irao Preto) sur un 


n l'occurrence, c'est Bizzi qui 


l'Inter local, qui menait 21 à deux 
, 8e vit rejoindre sur le fil par America 
d'une des nombreuses erreurs de sa 


Par allleurs, à Rio de Janeiro, si Flamengo reste en 
tête après son succès sur America (3-2), dans l'Etat de 
, le nul (0-0) entre Cruzeiro et Atletico à 
lu derby local laisse la compétition très 


(Sao Paulo) 


Ü 
guesa, 16 
nacional, 


* soit comme joueur soit comme entrañ 


MEXIQUE 


LATO BON POUR LE MEXIQUE 


MEXICO. — Après la longue saison de repos, com 
mencée très tôt avec l'espoir des Mexicains de pouvoir 
aller en Espagne, la vie du football reprend peu à peu 
dans les milieux azté que: 

La signature du Polonais Gzregorz Lato pour l'équipe 
Atlante a été le fait dominant. L'excellent joueur s'est 
engagé pour deux ans en faveur du club de la Sécurité 
sociale, avec possibilité d'une rallonge de deux ans, 
des espoirs, 
du club. La somme du transfert n'a.pas été connue mais 
lt de l'ordre de 350 000 dollars avec d'autres 

appui: salaire, logement, primes par 
etc. Lato est reparti en Belgique où il 
ranger des affaires personnelles et sera de 
retour vers la mi-août pour s'intégrer à son nouveau 
club. 

Tant que nous sommes avec l'équipe de la Sécurité 
sociale, disons que son autre équipe, Oaxtepec, est 
montés en Première Division, après avoir accédé à la 
Deuxième il y a deux ans seulement. Un fait assez rare. 

Ainsi donc, cet organisme officiel compte désormais 
deux clubs dans la Division d'Honneur, ce qui fait plaisir 
à certains mais qui fait faire la moue aux ayants-droit. 
Atlante sera sûrement le fournisseur d'éléments de qua- 
lité pour sa subsidiaire dont en premier lieu, croit-on, le 
gardien argentin La Voipe. Pour régulariser une situa- 
tion un peu ambigué la Sécurité sociale a demandé sa 
qualité de club omnisports à la FMF. Oaxtepec est le 
centre de vacances de la Sécurité sociale, dans l'Etat 
Morelos, à une centaine de kilomètres de 

Mais aux dernières nouvelles, à iques 
et de prises de position de la Confédération patronal 
de la Concamin (Confédération des chambres d'indu: 
trie), de la Concanaco (Confédération des chambres 
nationales de commerce), M. Arsenio Farrel, directeur 
général de l'institut mexicain de la Sécurité sociale 
{IMSS), se voit tellement pressé qu'il aurait l'intention 
soit de procéder à la dissolution des deux clubs, soit de 
les offrir à des dirigeants responsables qui voudraient 
en prendre la suite. Affaire politique importante à auivre. 

Pendar rsaison, Atletico Espanol a disparu pour 
reprendre son ancien nom de Necaxa qui est le club du 
syndicat des électriciens et qui eut son heure de gloire. 


Son oblectif est de reprendre la place qu'il occupait 
jadis. 
millionnaires, a repris l'entraîne- 
le Reynoso qui vient de rentrer 


ic un des dirige 


8, pour l'incor- 
éléments. 11 question de 
lowski, vingt-trois ans, d'Indepen- 
lllens dont on ne connaît pas les 
jouera des matches de préparation con- 

rgentines, à Mexico, Ferrocarril Oeste 
et Independiente et à Los Angeles contre Corintians et 
Flamego. 

Grul Azul veut faire peau neuve avec de jeunes élé- 
ments. || n'a pas accepté les prétentions jugées exces- 
sives de son excellent joueur Wendy Mendizabal qui a 
été mis sur la liste des transterts pour un prix de 
20 000 000 de pesos (1 franc = 7,20 pesos), soit environ 
40 000 dollars. Cruz Azul garde son vétéran entraineur 


poration de certain 


Ignacio Trelles qui a demandé l'incorporation dans ses 
rangs du jeune joueur chilien Simaldone, du club Union 
Española, 

Bora Milutinovic à signé une fois de plus pour son 


Lettre du Mexique 


Bora Milutilovic, directeur technique de la Fédé- 
ration mexicaine, c'est ce qu'a annoncé avec une 
visible satisfaction le président de la Mexfutbol, 
M. Rafael Del Castillo Ruiz, vendredi dernier. 

Pour l'Entraîneur yougoslave de l'UNAM (Uni- 
versidad) de Mexico, ex-joueur de Monaco et de 
Nice, et qui est au Mexique depuis sept ans déjà, 
il s'agit d'une véritable consécration car Bora sera 
en fait le véritable patron des équipes nationales 
mexicaines, dont Il assurera les sélections et les 
entraînements précédant toutes les rencontres 
officielles, avec comme premier collaborateur 
l'ex-sélectionneur R. Carreras. Le contrat qui llera 
donc Milutinovic à la Fédération mexicaine prévoit 
également la poursuite de ses reponsabilités 
techniques à Universidad, dont les dirigeants 
venalent au mois d'août dernier de renouveler 
leurs accords pour la cinquième année consécu- 
tive. Bora cumulera ainsi les fonctions jusqu'à la 
saison prochaine, mais sera sans doute contraint 


MILUTILOVIC PATRON DE LA SÉLECTION 


(Armand MAUNIER) 


club des dernières saisons, Universidad Autonoma 
Nacional de Mexico (UNAM), pour diriger son équipe. 
On ne parle pas de grands transferts car Bora a toujours. 
soigné les forces inférieurs ù il à puisé les meil- 
leurs éléments. Les entraînements vont reprendre 
immédiatement puisque UNAM doit disputer deux ren- 
contres contre l'équipe New York Freedom pour le 
compte du tournoi des champions et sous-champions de 
la Concacat, puis aller en jouer au autre à Madrid (com- 
pensation du transfert de Hugo Sanchez) contre Atletico 
de Madrid, Atletico Mineiro et Borussia du 23 au 25 août. 

Guadalajara garde toujours sa ligne de conduite mexi- 
caine, ce club ne comptant que sur des joueurs natio- 
naux et si possible du cru, ll a pu se renforcer avec cer- 
tains joueurs aztèques, a remplacé son entraineur et 
son but d'obtenir un meilleur classement que 
demière car il ne peut penser, sauf imprévu, 
mières places. D'ailleurs pour son premier 
mise en route à Guadalajara il a causé la grandi 
prise en battant Dynamo de Zagreb par 31. 
n'oublions pas que certaines équipes étrangères vi 
nent un peu en touristes avec un brin de supériorité sur 
leurs homologues mexicaines. 


La plupart des autres clubs de province ne présente- 
ront pas de grands changements avec l'inclusion de 
nouveaux joueurs étrangers. La dévaluation (50 pesos 
pour un dollar) ne permet pas l'importation comme 
naguère. Peut-être ce fait permettra-til aux joueurs 
mexicains de se révéler, améliorer leur jeu et obtenir 
enfin que le football mexicain resurgisse et occupe la 
plece internationale qu'il détenait il y a plus de dix ans. 
On dit que tout malheur est bon et peut-être le frein — 
obligé par les circonstanci des _importati 
apportera-til un renouveau pour le sport favori des 
Mexicains. 

La Deuxième Division a été portée à deux poules de 
vingt clubs chacune, ce qui fera un grand bien à des vil- 
les de deuxième importance du pays qui connaîtront un 
nouvel essor, car il est question de porter l'accès à Ia 
division supérieure à deux clubs, ce qui augmentera 
l'intérêt général. 

Toutes ces nouvelles équipes devront apporter des 
grandes améliorations à leurs stades, ce qui sera d'un 
bénéfice général certain. 


Le président de la Fédération mexicaine de football, 
M. Rafael del Castillo, a annoncé qu'il n'y aura pas 
d'organisme fantôme pour prendre en charge l'organisa- 
tion du prochain Championnat mondial des jeunes qui 
sera organisé par ce pays l'année prochaine. Tout sara 
supervisé par la FMF avec le concours des organismes 
officiels pour qu'il n'y ait pas d'abus et les prix des 
nétels seront laissés à la libre concurrence des hôte- 

L'organisation de ce tournoi ne coûtera pas excessi- 
vement cher puisque le pays dispose de nombreux sta- 
des en de très bonnes conditions et qu'une importante 
firme commerciale fera face aux aspects les plus impor- 
tants. La FMF prendra de son côté tous les frais de 
séjour. Les rentrées de la publicité (radio et TV) devront 
permettre même d'importants bénéfices, sans compter 
Saux au'apportera pour le pays. ls Hourisme qu'on 
espère substantiels, étant donné l'imporiance de cette 
compétition. 


(Georges Bertelotti) 


en 1883 de résilier le contrat le liant à l'Universi- 
dad, pour se consacrer exclusivement à la Fédé- 
ration mexicaine. À l'inverse de certains entrai- 
neurs des pays de l'Est, pour lesquels clubs ou 
fédérations sud-américains ou européens ont 
offert de véritables ponts d'or dus à leur réputa- 
tion internationale, Bora Milutinovic n'aura pas 
défrayé les chroniques ou les résultats de compé- 
titions européennes pour parvenir à ce stade au 
pays de Panchovila. Joueur puis entraîneur de 
l'Universidad, il a obtenu au cours de ces sept 
années de présence sous les couleurs du plus 
grand club de la capitale mexicaine, trois titres de 
Coupe, et une finale de la Coupe du Dertadoes 
Pas mal Bora. Mais attention. Le présiden 
Rafael Del Castillo Ruiz et les habitués du stade 
aztèque pensent, déjà, à la prochaine Coupe du 
Monde car quelle soit colombienne ou brési- 
lienne, elle n'en sera pas moins sud-américaine, 
or, le Mexique n'est pas si loin de l'AMSUD. 


ARGENTINE 


(7e journée) 

Boca-Instituto #41 
Quilmes-Veles 14 
Talores-Racing #1 
luracan-Argentinos £ 
Sarmiento-Independiente 22 
Racing de Cordobs-River Piate 24 
Ferro-Estudiantes 00 
Neuvelis-Central .:....::.. 14 
Platense-Nueva Chicago... 32 


Ciassement 
1. Velez, 13 pts ; 2. Huracan, Ferro, Talleres, 
oca, Estudiantes, 10. 


CHILI 


Union Espanois-La Serena .…...... 


24 


Classement 
1. Universidad de Chile, 14 pts ; 2. Colo Colo, 
1153. Naval, 10. 


COLOMBIE 


GROUPE A 
Pereira-Bucaramanga . 
Modellin-Caldas : 20 
Necionai-Junlor : 10 

GROUPE 8 
Tollma-Independiente … . 
Millonarios-Call #0 

CLASSEMENT 


A. 1. Peroira, 11 pts, Medellin, 1 


nai, 10. 
. 1. Tolima, 14pts, Millonarios, 14; 3. 


Junior, 11. 


PARAGUAY 


Naclonal-Oriental . 4 
Olimpia-Lugueno El 
Corro Porteno-River 24 
Libertad-Guarani 00 
Tenbetary-Sol de America 00 


Classement 
4. Olimpia, Nacional, 22 pts ; 3. River, 20 ; 4. 
Libertad, 18 ; 5. Corro Porteno, 17. 


URUGUAY 


Penarol-Wanderers 14 
National-Danublo . re] 
Defensor-Ramola . #4 
RMS ‘a 
Miramor MS. America . 141 
Corro-Huracan B. …...! 10 
Classement 

1. Penarol, 2. Defensor, 16 pt 

Corro, 11 ; 5. River, Nacional, 10. 


CLUBS, améliorez vos finances 
en vendant à vos supporters un 


calendrier 


personnalisé de votre équipe 
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France Football 35 


CONFIDENTIEL 


M Pat Jennings n'est plus | M Ricky Villa a lancé un 
titulaire, pour l'instant, | appel dans la presse D IRAOPEERT ES CARTE 
dans les buts d'Arsenal. | anglaise pour que l'équipe 


HLe match amical 
Fiorentina-Barcelone (0-0) a 
provoqué la colère du 


ÉCONOMIES 


Ron Atkinson, le manager 


f avec les Vancouver Whitecaps concernant Pete | 
Manchester City a| d'Angleterre aille jouer en Fours attaquant de vingt et on a s. qui Vient de de Manchester United, || public qui a jeté des cous- 
demandé son prêt pour | Argentine : « C'est le meil- le Championnat nord-américain, et qui débuta ‘envisage d'acquérir un atta: || Sins sur la pelouse, à la fin 


suppléer Joë Corrigan, | leur moyen de rétablir à Carlisle (Division 
opéré d'une épaule dislo-| l'amitié entre, nos peur 
quée. ples », estime l'Argentin de 
M Manchester United est | Tottenham. 

en pourparlers avec | I Bob Paisley n'apprécie 
Toronto pour le transfert du |-pas la nouvelle ioi punis- 
gardien Jan Moeller (ex-| sant les fautes <profes- 


quant pour compenser le || des quatre-vingts minutes. 
retour de Birtles à Forest. || Diego Maradona a été tota- 
IL pensait notamment- à || |ement inexistant. 

Alan Brazil, le frisé d’Ips- 
wich, qui était justement 
l'adversaire de M. 
samedi : « I! y a longtemi 
que je pensi 


n premier temps 250 000 livres (2,8 mil- 

ardsley gagne sa place en équipe pre- 

février, le club anglais versera un 
le jou: Ici 1à 


M Gênes, qui cherche un 
remplaçant à Vandereyc- 
ken, toujours blessé, a 


Malmoe). Il servirait de | sionnelles » qui provoquent SRQUTS gt DO Wniieside cette saison. CAE UE 
doublure au Sud-Africain | trop de cartons rouges : | I Glen Hoddie, touché aux | IN Après avoir assisté à la | | Ses possibilités sont at A ER 


Gary Bailey. <Le Championnat finira par | ligaments du genou gauche | victoire de la Roumanie sur 
Contre Ipswich, mardi. ressembler à un tournoi de | contre Southampton, devra | |a Suède (2-0), Enzo Bear- 
dernier, Billy Bonds a dis- sixte », a-t-il bougonné. LA a parCInss au | zot a déclaré: «Si nous 
puté son cinq cent matc ngleterre-| savons demeurer humbles, 
Ne Re ce ed en libes ea OSCENEIP 22: Gus pourrons nous ae 
ct demo Meet ee ne lelerre den | ec hre bre à GOBEnnaQUe’” |iieree 

OU ainsi le record | Championnat britannique, Mes postes italiennes | M<Je veux faire aussi 
'e et en, que | au milieu de semaine. Ils | viennent de sortir un timbre | bien que Michel Platini, dit 
o HU e légendaire | fiennent absolument à | pour commémorer le Mun- | Boniek, un peu mortifié par 
obby Moore. maintenir la tradition et à | dial. À l'effigie de Dino Zoff | la réussite du Français. 
jouer un samedi. brandissant la Coupe, il est | Mais auparavant, il faut que 
ï j vendu au prix de 1 000 lires. | je comprenne le football 

LES M Johnny Giles, entraîneur ER nIU st ebécile 


effrayantes (sic) et il va || bius titulaire chez les 
devenir un très grand || PNoreazzurri ». 


joueur. » 

Samedi, Manchester a BPietro Anastasi, l'ex- 
re LA Nor: | | buteur de la Juventus, qui 
man Wniteside, dégpainé, a | | jouait en Division || suisse, 
coup, Ron Atkinson, qui || à LUgano, à décidé d'aban- 
était prêt à Investir jusqu'à || donner la compétition à 
un million de livres sur la 34 ans. « J'aurais pu rendre 
tête de Brazil, va probable- encore service, mais trop 
ment pouvoir faire de de gens me jugeaient fini », 
sérieuses économi at-il dit. 


BH Biessé le premier mai au 


de Vancouver, vient d'être | M+<La Gazzetta dello M Souvenir, souvenir: à | tendon d'Achille et ayant 
SURPRISES élu c<entraîneur de | Sport» a organisé un son- M Barcelone jouera un | partir de vendredi, la troi- | récemment oh PA Au 
DE TREVOR l'année 1982» par ses col- | dage auprès d’une dou- | match amical à Genève le | sième chaîne italienne pro- | cours de sa rééducation, 


lègues du Championnat | zaine de techniciens étran- | 27 septembre contre le | posera une nouvelle | Bertram Beierlorzer, 


Trevor Francis, qui aime 
nord-américain. Ils ont bon | gers (dont Hidalgo). Résul- | Servette. Pour l'occasion le | retransmission de tous les | l'arrière du Bayern, attend 


le soleil et les pâtes, coule- 


rait des jours dorés à goût, là-bas. fat: la Juve est bien le | Barça touchera douze mil- | matches de l'italie lors du | toujours le remier coup de 

Fes HUE aus Hs M Les footballeurs de la ME favori de la C 1 1982- lee de pesetas (environ Mundial espagnol, à raison | fil de son Féntraineur, Pal L 

qui n'est pourtant pas || NASL préfèrent Jane i 50 000 F). . d'un par jour. Csernai. 

dépourvu en temps normal || Fonda à toutes les autres Au cours des tests imposés aux arbitres italiens avant 

de confiance en soi, a été || actrices et aimeraient ren- ï P Denis 

très imp essionné ses | | Gontrer, soit le Pape vue Le Une nouvelle leur Championnat, une performance complètement incroyable a été 

football Ttalle: Feu pot RENE Ale affaire enregistrée : le dénommé Mattei (ancien coureur de 400 m, âgé de 

« Je ne m'attendais pas à n ernier T ; 
la facilité, mais quand sondage organisé par leur < 40 ans) aurait couru le 300 m en 36””2 ! En voilà un, au moins, qui ne 
JÉNEUNE Le Fédération. Mattei sera pas pris de court s’il doit un jour quitter le terrain un peu vite en | 

pionnet, en comptant | | M Kevin Keegan risque cas d'incidents. Même si le chrono était un peu en bois. 


les rencontres amicales, et | | une amende de son nou 

aucun contre une équipe veau club, Newcastle : il a | I Pour la première fois | I Leeds United, qui a tou- Un qui se régale en it 

Ge haut niveau. Et je A discuté les décisions d’un | cette année, les capitaines | jours de gros SOÉIBMES voyant fater de propre LE ve LL 
RER re arbitre, ignorant que cela | des équipes pros italiennes | avec ses hooligans, a con- équipe, c'est Ron Athin- | lisme, Munich 1860 n'est 
CR LOUE TMéme contre! était interdit par le règle- | étaient conviés à la réunion | vié les vingt et un autres | son, le manager de Man- | pas abandonné par son 
Liverpool où M.U., quand le ment intérieur du club. traditionnelle des arbitres. | clubs de Division Il à une chester United : « Quelque- | public: ses quatre pre- 
gardien sauve un but ou H Charlie George portera Vingt-neuf sur trente-six | conférence sur ce délicat | fois, notre football me sem- | miers matches à domicile, 
qu'on en are in on cette saison les couleurs ont fépond présent, ce sut gl s'est tenue hier à | ble quelque chose d'une | en Ligue de Bavière, ont 
qu’une autre chance vien- de Dundee United. Mais il | qui est un succés, Road. autre planète», affirme-t-il | attiré cinquante-huit mille 
sal se. ee Lis ne: pour ce ie Æ Mick Mills, le capitaine I Le nouveau responsable en toute modestie. spectateurs. 
changé à l'attitude Ita- . courageux, va certainement |: de la sélection algérienne 
Mons qui sont aussi défen. | | l'UEFA avec le club écos- | quitter Ipswich. Leicester, | est connu: il s'agit de SCHUSTER PAS PRET 
sits qu'auparavant. On m'a | | sais, ayant signé trop tard. | Southampton et Watford | Hamid Zouba, qui fut autre 

donné des coups de pied, Pen à | s'intéressent à lui, et aussi | fois professionnel en La semaine prochaine, la RFA dispute: 
des coups de coude, on | | M Aston Villa jouera à huis | Manchester City qui pour- | France (Nîmes) et en contre la Belgique pour préparer les futur 


un match amical 
luttes du Cham- 


m'a pincé, on m'a tiré le | | clos contre Besiktas | sait bi . j pionnat d'Europe. L'opinion publique espérait le retour de 
a es mea d td ne bne em ie RE enlever ane Eee Sen) Bernd Schuster au sein lection, mais le dieu blond de 

4h 30): c'est la cons: ; { CRUE l 
an ! DE ue RUE des incidents S C'est finalement 8,3 mil- Lo Éd rune n'ai encore que rante-cinq minutes dans 
ie be SET faut | | avaient émaillé le match lions de dollars (5,8 mil- | biaces, qui a doublé en ETIENNE 
d'avoir la chance de mi Éontre Anderlecht à Bruxel. | lions de centimes), et non | [l'espace de quatre saisons re | 
quer un but ou les la saison dernière. 7,7 comme annoncé aupa- | en Italie. Mais les clubs ne ux pas qu'il m' ce qui est arrivé | À 


x 
he. 


Jenir assez procl 


Æ Bournemouth a décrété ravant, que le FC Barcelone | veulent rien savoir pour se 
. aura dû débourser pour | restreindre. 
l'entrée gratuite pour les | acquérir Diego Maradona. : 
M Pour le match contre la [Matches de ! équipe Æ Dix-huit professionnels Même pour le match de Wembley contre l'Angleterre, je 
Juventus, les joueurs de | "éserve : « Pour les jeunes, | I Ronnie Whelan, l'Ifan- allemands sont actuelle- crois que ce sera encore juste. Je veux réussir plusieurs mat- 
Yinter savent déjà qu'en | Mieux vaut quelques cen- | dais de Liverpool, devra ment en chômage. Parmi ee du club avant de me replonger dans 
cas de victoire ils touche- ue FE Hs que peut-être passer sur le bil- | eux des ane roma Se 

(UN - |lard: il s’ ï comme Kneib, ien, : 
ront deux millions de lires dus, a dit le manager. rd : il s'est sérieusement CAE dien Moeux supporters de | M Bruno Conti a manqué le 
par tête de pipe. blessé en se coinçant les linkhammer, Neumann, | Schalke (d ff : t 
MAT otre ideue Webb. doigts dans la portière d'un | Glouwacz ou Szymanek. chalke (de sexe différent, | début du Championnat atec 

FR taxi! , rassurez-vous) qui s'étaient | la Roma : l'ailier internatio- 

saison 1981-1982, les mises <il nous manque un M Paolo Monelli (dix-neuf | connus dans les tribunes | nal souffre d'une élonga- 
du «Totocalcio» se sont | meneur de jeu, affirme ans) passe de la Fiorentina | du Volkparkstadion ont | tion qui lui vaudra trois 


jouer en Espagne alors qu’il 


dote se pud JG pans LA ROGNE à Ascoli. Acheté à Monza | demandé et obtenu de se | semaines de repos. 
ires augmenta- es. C’ viden! en 1981, pour un milliard marier sur la célèb 
tion), L'Etat en a récupéré | depuis le début de la sai DE PAISLEY Aa que Te | M La Lazio de Rome a des 


demi de livres, il n’a jamais | pelouse avant le match 
réussi à devenir titulaire | contre Francfort (20 novem- 


L'attaque de Liverpool ennuis d'argent. Et son 


plus de 200 milliards, et le | son, mais le club n'écoute 


environ | jamais les suggestions des | | marche fort: LS UE il 1 avant-centre Bruno Gior- 
aq sportif envir es gg avec le nouvi u venu chez les « Violets ». bre) ! Gano, désormais requalifié, 


Hodgson, puisqi 
de marquer sept buts en 
deux matches à Anfield 
Road la semaine passée. 
Ce qui n'empêche pas Bob 
Paisiey d'être furieux, car 
dans le même temps, sa 
défense en a pris six (4-3 
contre Forest, 33 contre 
Luton). 

«Je suis pour le plaisir 
des yeux autant que 
n'importe qui, a déclaré le 


ACCUSE PAUL, LEVEZ-VOUS ! | Pi leaé à Vüine pour 


Encore des ennuis pour Paul Breitner, qui les attire comme assainir les finances. 
rs, un 


ge, “ut fait Note CE M Giuseppe Greco (Asco- 
(65 000 F) de dommages et intérêts. D: li), milieu de terrain, a mar- 
qué neuf buts en cinq mat- 


« Je ne veux pas être un ext 
bouscul ches lors des matches éli- 
de penalty, ch Kaisers utern-Brunswick en 1977, | minatoires de la Coupe 
Burgers avait proprement mis K- d'italle. Du coup, son 
équipe (où Breitner jouait à l'époque), entraîneur Mazzong ‘songe 
nt, mais pour défendre mon | à le faire jouer en pointe ! 
vieux Bob, et j honneur, affirme Bi si le procès (qui aura lie: 
aué le foot a IS LME procès (qui aura leu | my Hansi Muller a démenti 
première instance, j'irai en appel. » avoir perdu de fortes som- 
Breltner a une autre casserole qui lui pend au short : après | MES AUX cartes durant le 
irmations récentes des joueurs de Dusseldorf selon les- Mundial : « Quand cela ne 
quelles il aurait joyeusement traîné dans la boue l'arbitre du | tourne pas comme on veut, 
dernier Bayern-Fortuna (1-0), la DFB a demandé à ces derniers | il faut s'attendre à ce genre 
une confirmation écrite ! de ragots », dit-il, fataliste. 


M La FIFA vient d'expédier | IN En battant Dusseldorf | M Mike Channon (trente 
à la Colombie un cahier | 60, mardi dernier, Ham- | trois ans), libéré par Sou- 
des charges très précis en | bourg a établi un nouveau | thampton, a rejoint Keegan 
vue du Mundial 1986. Si la | record: vingt-deux mat- à Newcastle. Dès son pre- 
réponse est positive, une | ches sans défaites en Bun- |mier match, mercredi 
mission d'étude ira sur | desliga, la dernière remon- | passé contre Middles- 
place au mois de novem- | tant au 16 janvier 1982 à | brough, il a marqué son 
bre. Brunswick. premier but. 


LE JOYEUX INTÉRIMAIRE 


levé son gardien J 
tième minute du mai 
bonne humeur. 


plus a 
pendant que je regardais ailleurs. J 
une chose pareille », a-t-il déclaré aux confrères 


antait, et ses camarades sont tous per- 
lui t une fière chandelle. Car non seule- 
t il fut Intraitable dans la cage (City gagna 1-0), mais h sut 
lement décontracter tout son monde : 
| a été extraordinaire, affirme Ranson, l’autre arrière 
l'aile. Nous étions tous strophi Il a pris le maillot 
disant : ça y est, c'est ma grandi 
indre l'équipe d’Ecosse com 


et 
. Cent quatre- 
vingts minutes de laxisme 
défensif en deux match 


er d'y arriver comme gardien. À la mi-temps, il a donné 
ordres au préposé pour qu'on laisse entrer les sélection- 
Et en fin de match, il a sauvé la vic- 


L] 

réplique l'Incorrigible Bobby, c'était 
t, mais pour être franc, j'ai simplement 
à la pointe du menton, c'est tout. » 


peut-être un grand 
reçu le ballon juste 


ro habituel AK 
t un lourd handicap. » 
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NOS LECTEURS 


LA TERRE 
EST BASSE 


« Lors des 1/4 de finale de la 
Coupe du monde 1974, sur les 
14buts marqués, j'en avais 
décompté 11 au ras du sol. La 
mode des gardiens de très 
haute stature était déjà lancée. 
Aujourd'hui, elle s'est générali- 
sée. Huit années après, je 
viens de procéder à une 
analyse plus complète des buts 
réussis au cours du Mundial 
1982. Résultats : 97 buts inscrits 
dont 68 au ras du sol ou proche 
du sol! (proportion de 70 %). 
Ce pourcentage est anormale- 
ment élevé. Car pour tout gar- 
dien bien préparé, physique- 
ment et techniquement, il 
devrait être plus aisé de 
« paré » un shot « bas » qu'un 
tir en pleine lucarne. 

En effet, dans ce dernier cas 
le gardien doit lutter contre la 
pesanteur (détente verticale). 
Alors que dans le premir cas, il 
n'en est pas question, puisqu'il 
s'agit pour lui de projeter vive- 
ment son corps latéralement. 
La preuve en est qu'en athlé- 
tisme, à cause de ce même 
phénomène de pesanteur, les 
sauteurs en longueur franchis- 
sent des distances 3 fois 1/2 
supérieures à celles des spé- 
cialistes de la hauteur : coinci- 
dence ou calculs des législa- 
teurs des 17 lois du jeu de foot- 
ball, la largeur des buts 
(7,32m) est trois fois supé- 
rieure à leur hauteur (2,44 m) 

Il est possible de remédier à 
la faiblesse d'intervention de 
trop de gardiens actuels, sur 
les tirs où centres au ras du 
sol. Leur haute taille devrait les 
inciter à adopter une position 
corporelle plus rationnelle, 
dans l'attente d'un shot où 
d'une sortie explosive de leur 
but. Pour être plus précis, à 
descendre leur centre de gra- 
vité. Pour rendre ce change- 

chnique plus eff 
nselllerai d'intensitier 


< re: 
<forcir» les genoux et les 
membres inférieurs. 

Leurs qualités de vivacité et 
de détente sur les plongeons 
latéraux s'en trouveraient amé- 
liorées. Les tirs à ras de terre 
seraient beaucoup moins 
payants. Et l'ordre des choses 


rétabli. » 
Paul GASTEAUD 
13006 MARSEILLE 


LETTRE OUVERTE 
A MICHEL 
HIDALGO 


<Vous faites l'unanimité 
quant à votre éducation, votre 
gentillesse, votre disponibilité, 
votre grande honnêteté, 

Les seuls reproches que l'on 
puisse vous faire, c'est que 
sous couvert de libéralisme 
vous manquez d'autorité. Vous 
faites souvent preuve de 
laxisme. 

Que vous arrive-t-il donc avec 
le cas Ettori ? 

Très objectivement faisons le 
tour du problème. 

Au Mundial, Ettori a fait six 
matches au cours desquels sa 
responsabilité fut presque tou- 
jours engagée sur la plupart 
des buts encaissés. Pourquoi 
ne pas l'avoir éliminé après le 
premier match contre l'Angle- 
terre ? Au cours de ce Mundial, 
il montra tout ce qu'un gardien 
de but ne devait pas faire. Il 
lâchait les balles basses. Il ne 
pouvait capter les balles hautes 
sur les corners. Il errait lamen- 
tablement d'un poteau à l'autre 
sans bloquer le ballon. Sans 
Amoros nous étions éliminés 
contre la Tchécoslovaquie. 
Sans Ettori, nous étions quali- 
fiés pour la finale, La France a 
eu la moins bonne défense de 
tout le Mundial. Les observa- 
teurs du monde entier qui 
n'avaient pas de raison d'en 
vouloir à Ettori furent sidéré de 
sa faiblesse sauf vous, pour- 
quoi ? En rentrant en France, 
Ettori se déclara assez satisfait 
de sa prestation du Mundial et 
accusa la presse de partialité, 
un comble d'humilité de sa 
part… ou une folle incons- 
cience. 

Il est surprenant que vous 
ayez commis une telle faute de 
sélection, mais surtout que 
vous ayez persisté et signé. 
Incroyable de votre part et très 
lourd de conséquence sur le 


résultat du Mundial 

l'équipe de France. 
<Errare humanum est sed 

perseverare diabolicum. » 

Alors là, la France du football 
ne vous comprend plus. Pour- 
quoi avoir repris Ettori, le mal- 
heureux, contre la Pologne. || y 
a dans le Championnat français 
19 autres équipes de plus que 
Monaco dont tous les gardiens 
de but lui sont supérieurs. Ne 
connaissez-vous pas Bats, 
Baratelli, Tempet, Desrous- 
seaux ? Et d'autres encore, 

Enfin, le comble, l'incompré- 
hensible, c'est quand, après le 
match contre la Pologne, vous 
n'admettez pas de critique 
envers un gardien qui, une fois 
de plus, vient de faire perdre 
l'équipe de France. Vous décla- 
rez même que ces critiques 
sont inadmissibles. 

Je continue à ne pas mettre 
votre honnêteté en doute, mais 


pour 


De l'or est née une bière rare, 


sachez quand même qu'Æux 

yeux de beaucoup vous avez 
perdu toute crédibilité. » 

André CORDIER 

92410 VILLE-D'AVRAY 


DROPSY 
LE NUMERO UN 


«Je vous écris aujourd'hui 
après le match France-Pologne 
qui s'est soldé par un cinglant 
0-4. 

Ce résultat est finalement 
assez logique. Les « mundialis- 
tes» trainent et traîneront 
jusqu'à la trêve d'hiver les fati- 
gues de la Coupe du monde, et 
il y avait beaucoup de néophy- 
tes dans cette équipe. Je vou- 
drais parier aussi de Jean-Luc 
Ettori. ll a encore, à cette occa- 
sion, réalisé un mauvais match. 
Il a reconnu après le Mundial 
qu'il avait été très mauvais. 
Michel Hidalgo a persisté à le 
garder dans les buts. Je crois 
que c'est une erreur. 

Il semblerait qu'Ettori ait 
atteint son niveau maximal de 
compétence en Division. Je 
m'explique : il est l'un des 


meilleurs gardiens de Première 
Division, mais quand il passe 
au niveau international, il est 
beaucoup trop juste, comme un 
élève brillant dans une classe, 
et qui l'année suivante, au 
stade supérieur, plonge, com- 
plètement débordé par le 
rythme de travail et à cause 
aussi de ses faiblesses. 

Je crois qu'il est temps que 
Michel Hidalgo qui est un 
homme intelligent appelle un 
autre gardien en équipe de 
France. Mais qui? Castaneda 
et Hiard n'ont pas réellement 
convaincu lors de leurs sélec- 
tions. 

Baratelli? Il se demande 
encore pourquoi il n'a pas joué 
en Espagne et Il semble écarté. 
Pourtant, il ne manque pas de 
qualités. Alors pourquoi pas 
Dominique Dropsy ? Je ne suis 
pas spécialement pro- 
Strasbourgeois et pro-Dropsy 
étant bordelais, mais c'est un 
excellent gardien et il a été 
écarté de l'équipe de France 
pour dix fois moins de ratés 
que n'en a fait Ettori. 

Alors, j'espère que 


M. Hidalgo réintégrera au plus 
tôt Dropsy dans le onze natio- 
nal, et pourquoi pas face à la 


Hongrie le 6octobre au 
Parc ?» 
M.C.B. 
Taillan-Médoc 
33320 EYSINES 
REVOIR 
LA LOI 
«Parmi les conséquences 


immédiates des révélations 
dues à «l'affaire Rocher», on 
était en droit d'attendre, de la 
part de la Fédération, une 
remise en cause de la gestion 
des clubs de football et en par- 
ticulier de cette dorénavant 
célèbre loi de 1901. 


En effet, il se révèle de plus 
en plus difficile de considérer 
encore un club de foot comme 
une simple association à but 
non lucratif, alors que tous 
emploient des salariés souvent 
payés cher (joueurs, entourage 
médical et sportif, etc.) et ont 
de multiples activités commer- 
ciales annexes. 


Or, la première réaction de la 
Fédération au sujet des 
«caisse noires» et des 
dessous-de-tables concerne 
uniquement les sanctions 
devant toucher les bénéficiai- 
res des «caisses noires» et 
les clubs fautifs. 

Je ne désapprouve pas le fait 
de tenter de réprimer les 
infractions, plus nombreuses 
dans le monde du football que 
la FFF ne semble l'espérer. 
Mais cependant, il serait peut- 
être beaucoup plus justifié, 
dans un avenir que l'amateur 
de foot espère proche, de son- 
ger à modifier le statut des 
Clubs qui risquent de se trou- 
ver pris dans un engrenage 
financier où la seule issue 
reste l'infraction. 

En effet, comme le déclarait 
Daniel Hechter, en quelque 
sorte. « expert en la matière » : 
<Tant que les clubs seront 
régis par la loi de 1901, tant que 
ce ne seront pas de vraies 
sociétés, il n'y aura jamais de 
solution et toujours des triche- 
ries. » 

VS. 


Gold, la bière spéciale de Kanterbräu, chef d'œuvre de finesse et de pureté. 


GOLD. La bière en Or de Kanterbräu. 
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futur 


Quand « L'Express » dans son numéro 1626 du 
début septembre choisit parmi les 100 hommes et 
femmes qui feront la France en 1990 Daniel Bravo, 
en compagnie du jeune tennismann Tarik Benhabi- 
les et nombre d’énarques et multi-diplômés, doit- 
on réellement s'étonner ? 


International à tout juste dix-neuf ans ; 
entré dans le petit monde de l’équipe de France 
par la voie royale, participant pleinement par un 


« Daniel Bravo, comment accueillez- 
vous l’article de « L'Express » qui vous 
classe parmi les 100 hommes et femmes 
qui feront la France en 1990 ? 

— Cela me réjouit car cela signifie que 
l'on me croit capable de faire quelque 
chose. Mais je ne suis qu'au début de ma 
carrière et il me reste à confirmer, 


il est, 


saison, et n'ayant pas été retenu à ce 
moment-là, je pensais bien avoir laissé 
passer ma chance. Alors quand M. Mat- 
teudi est venu me réveiller pour m'annon- 
cer la bonne nouvelle alors que je faisais 
ma sieste quotidienne au centre de forma- 
tion; je n'ai pas tout de suite compris ce 
qui "m'arrivait. J'ai ressenti une impres-. 


(Patrick GLANZ) 


second but plein de culot à « l’historique » victoire 
sur l'Italie au mois de février dernier. 

Seulement même les anges connaissent l'enfer 
et après un match contre la Bulgarie juste moyen 
poniel Bravo se voyait fermer les portes du Mun- 
dial. 

Sans rancœur ni haine, il partait pour l’E.I.S. de 
Fontainebleau afin d'y accomplir son service mili- 


dois reconnaître que j'ai eu un maximum 
de réussite. Maintenant en tout cas, je 
réalise beaucoup mieux la portée de notre 
victoire sur l'Italie, et je sais que ce but 
contre l'Italie restera l'un des plus grands 
souvenirs de ma carrière et qu'il mg per- 
met pour l’instant de continuer à avoir ma 
chance en équipe de France. 


prince 


taire, et signait son premier contrat professionnel 
à l’O.G.C. Nice pourtant descendu en Division II. 


Et malgré une petite forme bien compréhensible 
en période de classes militaires, Michel Hidalgo le 
retenait de nouveau pour le dernier France- 
Pologne où il ne fit qu’une courte apparition. 


Qu'importe, il reste avec Jean-Marc Ferreri le 
plus grand espoir du football français, lui le petit 
page qui aimerait tant devenir prince. 


dix-neuf ans, javais tout à gagner. J'étais 
très bien physiquement et je croyais fran- 
chement que cela allait marcher. Cepen- 
dant, le match fut difficile et ma partie fut 
seulement moyenne. Si j'avais marqué, ne 
serait-ce qu'un but, j'aurais sûrement fait 
partie des vingt-deux. 

— Après le match, pensiez-vous quand 
même être retenu ? 


J'espère simplement que < l'Express » ne 
se sera pas trompé. 

— Comment avez-vous ressenti votre 
première sélection en équipe de France, 
et quel a été votre sentiment avant et 
après le match ? 

— Ce fut d'abord une se 


sélection contre l'It de _coïncidai 
*péro ais ST 
ne ode ne ‘un super d 


Ê DRE ? 


en 
ut de 


sion bizarre, j'avais un peu le trac. Pour- 
tant aussitôt le match commencé, j'avais 
réellement envie d'entrer sur le terrain, 
car je sentais que je pouvais faire quelque 
chose de positif. 

— Et quand on marque et qu’on devient 


bien sûr, ce ae une ee ae Fe 1 


Re ee en # 


jo! 
Éer 


— Avant France-Bulgarie, vous saviez 
que vous jouiez votre sélection pour le 
Mundial ? 

— Oui, je le savais. M. Hidalgo m'avait 
pourtant dit qu'il s'agissait d'un match 
comme les autres, de ne pas trop y pen- 

je 


— Je gardais espoir, mais je savais très 
bien que si je n'étais pas retenu, c'était 
en partie à cause de ma faible production 
contre les Bulgares. M. Hidalgo m'a dit 
qu'il ne fallait pas brûler les étapes, et 
que ma non-sélection était en quelque 


RE une protection. 


N'avez-vous pas été trop déçu quand 
vous avez connu la liste des 22 ? 


—. Sur de mauvais terrains, devant parfois 


— Si, bien entendu. Mais j'ai vu qu'il y 
avait Gérard Soler à ma place, et je con- 
nais très bien Gérard. Il est très sympa et 
possède d'énormes qualités. I! a d'ail- 
leurs prouvé tout au long de la compéti- 
tion que M. Hidalgo avait fait le bon choix. 
Il avait plus d'expérience que moi, et je 
me dis également que lui n'aura peut-être 
pas une nouvelle chance. Alors tout est 
certainement mieux ainsi. 

— Et pendant le Mundial, comment cela 
s'est-il passé ? 

— Très bien, j'ai regardé tous les mat- 
ches à la télévision, soit de Toulouse, soit 
de Nice, et l'épreuve fut réellement pas- 
sionnante. Je réagissais en supporter qui 
a des amis, et même de loin, j'avais 
l'impression de faire un peu partie du 
groupe. J'ai d’ailleurs été les voir à l'hôtel 
El Montico, avant les rencontres contre la 
Tchécoslovaquie et l'Autriche, mais des 
tribunes il est difficile de rester en place. 


Le Paris-SG me voulait 


Vous avez failli signer au Paris-SG, 
pourquoi l'affaire ne s’est-elle pas faite ? 

— Pour la simple et bonne raison que 
Nice n'a pas voulu me laisser partir. Paris- 
SG m'avait contacté. Seulement il y a eu 
un blocage à un moment donné. 

— Avez-vous été déçu de vous retrou- 
ver en Division Il ? 

— J'aurais souhaité jouer en Première 
Division, au Paris-SG ou dans un autre 
club. J'étais donc déçu, car tous mes mal- 
heurs arrivaient en même temps. Il était 
dur d'accepter cette situation, mais je me 
suis dit qu'une année de Division Il n'était 
pas mortelle et que je continuerais quand 
même à progresser. La perspective d’une 
remontée immédiate m'a aussi aidé, tout 
cela dans l'optique de la création d’une 
super équipe l'an prochain à Nice. 

— Cette saison vous êtes à l’armée et 
vous ne pouvez vous entraîner avec vos 
équipiers. N'est-ce pas un handicap ? 

— Pas tellement, car à Fontainebleau, 
nous nous entraînons deux fois par jour 
sous la direction de Joseph Mercier. La 
veille des rencontres et le lendemain, je 
reste à Nice. C'est ennuyeux, mais pas 
trop grave. 

— Par rapport à la Division, la Divi- 
Sion I! est totalement différente, et jouer 


— Je n'y pense pas, car c'est cet 
aspect-là qui me ferait regretter d'être 
resté à Nice. Je dois me dire qu'il me faut 
pour un moment oublier les moments 
forts de mon début de carrière, comme le 
tournoi de Cannes juniors et le match 
contre l'Italie, pour ne penser qu'à l'ave- 
nir et à la saison prochaine. 

— Ce début de saison en Division Il ne 
se passe pas trop mal, mais n'avez-vous 
pas connu personnellement des problè- 
mes ? 

— Non, pas pour l'instant. Je sais qu'à 
un moment ou à un autre, un adversaire 
me dira que je ne suis pas en équipe de 
France où en Première Division, ou qu'il 
va tenter de me «casser», mais je me 
suis préparé à ce genre de choses. 

— Et ce début à l’armée ? 

— Je suis surtout content d'avoir fini 
les classes, car cette période fut assez 
dure. Longues marches, tirs au fusil, ce 
n'est pas toujours drôle, mais l'on doit 
également penser aux autres et nous dire 
que nous sommes tout de même des pri- 
vilégiés. Se lever à six heures du matin, 
ce n'est pas marrant, mais franchement, 
dans l'ensemble, c'est assez « cool ». 

— Vos résultats avec Nice doivent vous 
consoler un peu ? 

— Oui, heureusement qu'il y a de bons 
résultats. Je suis persuadé que nous 
allons remonter dès cette année, et que 
je ne regretterai pas d'être resté à Nice. 


— Pour toutes les raisons évoquées 
-précédemment, ne pensez-vous pas que 
cette saison 1982-1983 va vous permettre 
de souffler un peu ? 

— Non, pas vraiment. Le seul problème 
est celui des déplacements fréquents, 
mais sur le terrain je n'entends pas jouer 
nu dedans afin de récupérer ou de souf- 
ler. 

Malgré votre méforme, vous avez de 
nouveau été retenu par M. Hidalgo, 
n’avez-vous pas été surpris ? 

— Un peu tout de même. J'avais vu 
M. Hidalgo, deux jours plus tôt au Parc 
des Princes, et quand il m'avait demandé 
comment je me sentais, je ne lui avait pas 
caché que je n'étais pas en grande forme. 
Il m'a sélectionné quand même, ce qui 
prouve qu'il me fait confiance. 

— Comptez-vous beaucoup sur l'équipe 
de France pour entretenir votre moral ? 

— Beaucoup, car ce sera une petite 
oasis dans le désert. Jouer avec l’équipe 
de France entretiendra mon moral et me 
prouvera que je garde le niveau internatio- 
nal, même si je joue en Division II. 


— Qu’attendez-vous en général du 
football ? 

— C'est pour moi, comme pour la plu- 
part des footballeurs une façon de s'expri- 
mer. J'ai consacré ma vie au football, j'ai 
consenti de nombreux sacrifices, 
j'entends donc réussir. 

— Être séparé très tôt de son milieu 
familial et se retrouver « cloîtré » dans un 
centre de formation, n’était-ce pas trop 
dur ? 

— Si, surtout au début, il faut être 
lide moralement et physiquement. Mais 
j'ai bénéficié personnellement d'un très 
bon encadrement avec Ferry, et cela m'a 
permis notamment de m'étoffer physique- 
ment et musculairement. 

— Quelles sont vos ambitions et 
jusqu'où espérez-vous aller ? 

— J'espère faire une bonne carrière 
internationale et réussir avec mon club. 
La demi-finale des Bleus en Espagne 
prouve que les footballeurs français sont 
compétitifs. À notre génération de le con- 
firmer. 

— Quels sont vos modèles et à qui 

aimeriez-vous ressembler ? 
J'ai surtout admiré Platini, Giresse, 
Cruyff, Pelé, mais j'entends rester Bravo. 
J'espère, bien entendu, aller le plus loin 
possible et me faire connaître dans le 
monde entier, car j'ai de l'ambitioh et je 
veux réussir. Seulement n'est pas Platini 
qui veut. Quant à devenir le numéro un 
cela m'importe peu, du moment qu'avec 
Ferreri, Poullain, « Paga », nous réussis- 
sions de belles choses. Vous savez, ce 
n'est pas un Concours. 

— N'avez-vous pas peur de rester un 
bon junior et de ne pas franchir le palier 
qui sépare les bons joueurs français du 
niveau international ? 

— Non, je n'y pense pas trop. Cette 
image était surtout valable il y a quelques 
années. Maintenant, et a fortiori depuis le 
Mundial, les choses ont changé. Person- 
nellement, je redoute plutôt une blessure 
qui briserait ma carrière qu'autre chose. 
Je me connais bien et je sais que je dois 
et peux encore beaucoup progresser, 
voilà l'important. 

— Même si vous n'avez que dix-neuf 
ans, pensez-vous déjà à l'après-football ? 

— Rarement, mais de toute façon je 
n'aimerais pas être entraîneur. J'ai vu les 
problèmes avec Nice et cela m'a suffi. 
J'entraînerais peut-être des jeunes, mais 
c'est tout. 

— Qu'aimeriez-vous faire alors ? 

— M'occuper d'un magasin, et surtout, 
si j'ai les moyens, voyager afin de mieux 
connaître les gens, les civilisations, les 
coutumes. 

— Quelle est votre formation scolaire ? 

— J'ai arrêté alors que je rentrais en 
première B. 

— Dans le football, on gagne pas mal 
d'argent. Y attachez-vous beaucoup 
d'importance ? 

— Pour l'instant, pas trop. Je sais que 
c'est important dans la vie. Il faut de 
l'argent pour concrétiser ses rêves et ses 
buts, mais je crois qu'à dix-neuf ans, je 
suis déjà un privilégié. Les gens disent 
que les footballeurs gagnent beaucoup 
d'argent et facilement, mais ils doivent 
savoir que réussir demande de gros 
efforts et de nombreux sacrifices, qu'une 
terrible sélection s'effectue et qu'un petit 
nombre seulement réussit. 

— Etes-vous une vedette à Nice, ou 
passez-vous inaperçu dans la rue ? 

— Maintenant avec mes cheveux 
courts, je n'ai pas de problèmes mais de 
toute façon, les gens sont sympas. Ayant 
été moi-même supporter, je comprends 
d'autant plus facilement leurs réactions. 

— Et à Nice, il doit être difficile de se 
coucher tôt ? 

— Je sais, on dit toujours que Nice ne 
réussit pas à cause de cela, mais person- 
nellement je n'ai pas de problème. J'ai 
d'ailleurs besoin de beaucoup de som- 
meil, et c'est un élément fondamental 
pour un footballeur. 

— Pour en revenir au football, la mon- 
tée de Ferreri ne vous fait-elle pas un peu 
d'ombre ? 

— Non, pas du tout, Jean-Marc mérite 
amplement ce qui lui arrive. D'ailleurs si 
j'ai eu la chance de sortir un peu avant 
lui, l'ordre aurait très bien pu être 
inversé. Je savais de toute façon qu'il 
Jouerait bientôt en équipe de France, car 
c'est un super. J'espère que l'un et 
l'autre, nous nous retrouverons souvent 
avec les Bleus ! » 


Daniel Bravo, cheveux courts, sous 
le classique treillis de l'EIS de Fon- 
tainebleau où il s pour compagnon 
son voisin azuréen Bruno Bellone. 
Mais le jeune prodige niçois ne 
renonce pas aux joies du bronzage à 
l'occasion de ses fréquents déplace- 
ments sur la Côte. 


(Photos Philippe CARON) 
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